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Pour d.rautres raisons, les Fepagnols avaient

établi  aléJà des forte t iétachés autour d.roran et de lunis

au J(VIo siècle, $lontalernbert en avait prôné 1'enploi r lans

sa nfor t l f icat ion perpend. lcu la i ren (1776-84) ,  lou is

Phi l ippe aval t  eatouré de for ts  t lé tachés Lyon ( ter t )  e t

Par is  ( tg+O) à t t is tance modeste d, r r  centrer  i l  est  vra i

( rooo à 1 loo n) .

En Fra,ncee après 1859 on se nit à général iser

progress lvement  l tar t i l ler ie  rayée en bronze en conser-

vant le chargenent par 1a bouche, à t i tre t le solution

tra"nsitoire, en attenclaat que les progfès d.e la rnéta}}ur-

g ie  et  dee étut ies en cours,  permet tent  d f  about i r  à  un

nouveau systène cle pièces en acier à chargement par }a

culasge.

Toutefois, Ie t langer couru par nos placee clevarct

les nouveaux natérieIs mis en servlce à 1rétrangerr d'an-

ger .  dénontré par  les expér iences t lu  for t  L ie t to t  ( tegr) t

avait énu les sphères cl ir igeantee ; cles forts t létachés

furent prévus autour d.es grandes places de lfEst : l{etz,

Langres l  Bel for t ,  Sesançon,  mais l  faute c le  créd. i ts  ( l l

n l l l ions d.e f rancs au l ieu d.e 110 iusés nécessai res) ,  en

nonbre très insuff isants.

Mis en chant ier  en 18671 I lû€ par t ie  ôrentre eux

seulement  éta l t  achevée en 18J0,  e t  les aut res en cours

tle travanrr.

Le gouvernenent t le {apoléon III  estr soue cet

aspect l  t l i f f ic i le  à just l f ier .

. . . / . . .
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1 .1 .2  -  Le  syb tène  nSéré  de  R iv iè res "  ( t eT4 -1895)

Crest J.e coup t le fouet cles tLéfaltes en 1870 qui

perzni t  la  re fonte complète,  se lon les nouveaux cr i tèree,

d.e notre système fort i f ié.

Le dénernbrement  d.e not re f ront ière t le  1rest ,  Ia

perte de lrAlsace-Lorraine, 1e conportement méd.ioore d.e

nos  p laces  fo r tes  en  1870  e t  l a  consc ience  qu re l l es

éta lent  to ta leraent  surc lasséee ( t  )  cond,u is i rent  à  refon-

dre compléternent notre systène d.éfensif d.es frontières.

Ce fut 1a prenière fois otr.,  t lans notre histoire, on créa

aussi rapid.enent, un systène entièrement nouveau et couvrant

_.  l tensenble d.es f ront ières tant  ter rest res que rnar i t i -

nê8 .

Cet ensenble connu sous Ie nom de nSystène Séré

d.e Riv ières ' r  (Z)  fu t  exécuté pour  I tessent ie l  ent re iB74

et  1885,  t rès par t ie l lenent  renforcé et  renaalé de lBBl

à  191 {  e t  c res t  à  l t essen t i e l  t l e  ce  g igan tesque  t l i spos i -

t l f  que se heur tèrent  1es arrnées a l lenand.es en 1)1{ .

Lf ampleur d.e eette réalisation, une aussi longue

existence activel Ia d.énonstration, quarante ane après,

de Ia  Justeese c le  la  coneept lon,  restent  encore auJourd. thu i

un suJet d.raclmiration pour les trop rares observateurs, et

constituent blen des suJets de cornparaison avec les
trSystènesn réalisés u1térleurement d.ane toute lrBurope

occid.entale

( t )  Crest  La cond.u i te  t le  1a c lé fense sur  des bosi t ions avancées qui
avalt pernis à Denfert Rochereau Ia longue résista"nce d.e Selfort.

(Z) Ou nom d.u Général Directeur du Génie jusquten 1880, qui en fut
le concepteur et Lranimateur. Séré t le Bivières avait été d'e
1864 à 1868 chef clu Génie à IIETZ et, à ce t i trep avait travail-
1é à la nod.ernisation d,e la Place et étucl ié les projets d.es
forts qui furent construits après son d.épart.

. . . /  . . .
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Lr lnst ruct ion du q mal  1874

Etud.iés en fonction t le 1a nouvelle art l l lerie

rayée,  les For ts  furent  constru i ts  ee lon les cr i tèreg

techniquee cléfinis darre lr lnstructi .on du ! roai 1874.

Créta ient  d .e vastee bat ter ies t l f  ar t i l ler ie  fer -

nées, r le capacité varlable en fonctioa d.e leur mission,

à plan polygonaf ( le plus eouvent trapèze ou pentagone)

où 1e personnel et les munit ions étaient abrités d.ans d.es

casemateg vottées protégées par 80 crn à 1 m d.e maçonnerle

recouvertes cLe , à 6 m d.e terre. Lrouvrage était entouré

drun foseé à paro is  revêtues (eecarpe déf i l .ée nau quar tn)

et f lanqué non plue par qn tracé bastionné, auquel, on

stéta i t  -enf in-  déc id.é à renoncer ,  na is  par  d.es casenates

baeses ou ncaponnièresn,  éLéneate caractér is t iques d.u

systène polygonal sinptif ié.

La plus grancle part ie d.e lrart i l lerie éiait déployée

à l ra l r  l lbre,  sur  les crêtes d.e rernpar t l  ûDê pet i te  pa: ' t ie

d.es boucheg à feu étant cepenclant instal lée soit sous d.es

casemates en maçonner ie  (cavee à nor t ler ,  casenates à Ia

Earo ,  e t c . . . )  so i t  sous  eng ins  cu i rasgés ,  t ou re l l es  e t  case -

nates,  d .ont  c fest  Ie  prenier  enplo i  en France,  conme on Ie

Yerra plus loln.

1 .1 . ,  -  La  g i t ua t i on  e : r  1885

En 1881,  l rensemble de l roeuvre de Séré t le

Rlvlères était achevé ou sur le point d.e lrêtre. De

Dunkerque à Nice,  p laces à for ts  détachés,  for ts  drarrêt ,

r ideaux défeneifs issus d run pro<tigieux effort d,e redree-

sement, barralent, malgré quelques réctuctions de progranme,

les voieg d,t lnvasion selon un rl leposit l f  largeioent écbelon-

né en profoncleur et protégeaient noa gEand.e centres urbalns

(Lyon,  Par is ,  L i l le) .

1..,
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F1al"gré La voLonté bien arrêtée d,e faire du neuf ,

un  cer ta in  r :onbre  de  p laces  ava i t ,  à  jus te  t i t re r  conser -

vé  leur  v ie iL le  ence in te  à  t i t re  d ,e  nnoyau eent ra l r t  d . lun

ensegrb le  raod,erne  (Touf  ,  Verd .un ,  Be l fo r t ,  L i l ie ,  e tc . . . )

d rau t ree  ava ien t  vu  leurs  renpa. r ' r , s  ûodern isés  e t  in tégrése

conae " Io r ts  d rar : :ê t t '  d .ans  le  d . i spos i t i f  d . reneemble

(Langwy,  l " {on t rnédyn 0} ra r l .enont ,  e tc . . .  ) .

11  en  ava i t  ccû té  à  Ia  Srance s ix  cent  mi l l ions

de f rancs  (3 )  -o r -  sans  par le r  de  la  réo : rgan isa t ion  géné-

ra le  de  I  tArmée e t  ia  re fon ie  conp lè te  de  no t re  matér ie l

d . ' a r t i l l e r i e  ( 4 )  n e n é e s  p a r a 1 l è I e n e n t .  E t  L ' o n  é t a i t  e n

dro i t  d . respérer  p ro f i te r  pour  un  temps da  la  séuu i té

payée drun  te l  e f fo r t .

1 . 2 , -  1 8 8 5  -  L a  c r i s e  d e  ' t l r o b u s  t o r n i l l e r l

I {a is ,  en  ce  dern ie r  quar t  ôu  XIXo e j -èc ie ,  1ee ehoses  vont

v i te  e t  les  p rogrès  techn iques  senb lea t  évo luer  se lon  une courbs

exponent ie l le  :  d .ès  1880r  les  be I l lgéra^n ts  po ien t ie -Ls  adoptè : 'en t

des  obus  à  n i t : ra i i le ,  mun is  d rune fusée à  d .oub le  e f ' fe t  perue t ' c " . :n i

d .e  fa j . re  éc la te r  en  3 .  la i r ,  à  une bauteur  rég lab le  à  l ' avanca,

1es  pr :o jec t i les ,  e+*  rend.ar t t  inpcss ib le  -Le  eer ' . r i ce  d .es  p ièces  de

rempar t  d ra i r  l i b re

En 1884,  l radopt ion des poud.res sans fumée rend.a i t  beaucoui :

p lue d i f f ic i le  le  repérage d.es cépar ts  des p lèees.

3)  Chi f f re  c i té  par  le  Généra l  Seziat  d .ans soa d iscours Lors d.es
obsèqr1ss de Séré t le  Riv ières (nevue d.u Génie 1895 p.  191)

(4)  .Aaopt ion progreseive d.es p iàees syetène de Sange en ac ier  e t
à  cu lasse  :  ca ,nons  t i e  801  p0  ' nm,  155  L  1877 ,  120  t  18781  155
cour t  1881  r  mor t i e r  d .e  ? -2O.  i l l e  18801  240  de  cô te  MIe  1884 t
mor t i e r  de  270  d ,e  s iège  MIe  lBB l  e t c . . .

. . . f . r .



-  6.-

'  
,o 1885, lhrrpin, en Francer nettait au point un explosif

à grantte puissance : la nélinite qul alrait en 1gg6 remplacer
Ia poutlre noire elans le chargenent cles obus et d.onner à ceux-ci
' .rne puisaance t le destrrrct ion beaucoup plue consid.érabIe.

Â ces lnvent ions majeures s fen a joutent  c l raut res moins
spectacula i res,  tant  en Fra.nce qurà 1rét ranger  :  réa l isat ion

d.robus al longés en acier, à plus grand.e capacité, perfectionne-

ment d,u pointage ind.irect, d.u t ir  plongeant ou vert ical à part ir

c l e  pos i t i oag  masquées  e tc . . .

0r, J.e progrès technique profi te touJours init ialenent à
Itassail lant face à uae fort i f ication établie t le façoa forcénent
inmuable et diff ici le à nod.if ier ensuite.

Lrensenble d.e cee progrès const i tue ce guton a appelé ia
rcr ise d.e l robus torp i l lenr  gu i ,  en 1886,  renc la i t  bruta lenent

cad,ucs les ouvrages que nous venions à peine d.rachever et renet-
tant en cause Lrensemble d.e notre organisation ctéfengive.

Les erpér iences d.e t i r  réeI ,  menées en 1886 sur  Ie  for t

cte Ia Marnaison avec les nouveaux nobus torpi l lesrt d.onnèrent

cleg résultats accabrants ; la situation aurait pt être consi-

d.érée conme clra.natique si eLle ntavaii  pas affecté einultanénent

toutes les puissances occideutales et 1tÀllenagne autant gue nous.

1 .2 .1  -  La  pé r i ode  1885  -  1914  -  Le  bé ton  e t  l es

cuirasgements

. Partout, lee ingénieurs ni l i tairea se renirent à

lrouvra.ge et recherchèrent d,e aouveaux procéôés cle protec-

t ion. Conme quatre siècles plus tôt, lors cle la crise i lu

boulet nétal l ique, au mil ieu d.u XVo slècle, on assiste de

1855 à 1914 à un bouil lonnement t lr ictéee1 aussl bien tech-

niques que tactiqueer drautant plus intenee que Ie problèrne.

posé pouvait recevoir une inf inité de solutiong.

. . . /  . . .
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O!,  n l  
' ia  

s l tuat ion pol t t ique (af fa l re  Schnebele 188J) ,  n l

les poss ib i l i tés f inancières,  ne permet ta ient  d . renv isager

un seul instantl en Frantce tout au noinsr tte faire table

rase et de recornmencer. De tel le sorte que, rernaniégr par-

t le l lement  renforcés,  ou nonr  ce sont  pour  l fessent ieL t les

ouvrages proJetés ou constnritg avant 1881 qui sublront Le

choc des a:mées al lemand.es en 1914.

I tandis  que 1es systèmes défensi fs  réa l isés en

E\uope occidentale jusquf en 1885r étaient toue à base d.e

forts ttétachés assez senbS.ablesr cionc en fort i f ication

concentrée,  les so lut ions adoptées t le  1885 à 1!1{  var ient

eenslblement d.run pays à lrautre tout conme si Ia crise

de 1896, avait agi sur les lnaglnati.ons courme un puissant

stimulant.

En tr 'rance, dès 188? (Instnrction l l inistériel le d.u

22 Ju i l le t  188?) ,  1e cheninement  ln te l lectuel  fu t  Le eui -

vant quant à Itorganisation i le la posit ion d.e résietance !

( vo i r  pL .  5 ) .

Puisque le  gerv ice à l ra i r  l ibre t les p ièces concentrées

ilans les forts était devenu inpossibler on sortait

lrart i l lerie des forts pour la r1ép1o3'er d.ans les inter-

va l Ies,  en bat ter ies déf i Iées et  d isperséee i

Par voie de conséquence, i ' ,  ,"rrait protéger cette

art i l lerie, d.onc organiser lee intervalles en poeit ion

d.e conbat clt infanteriel doter cette infanterie d.rabris

(abris. d.e combat, et plus en anière, abrie cavernea

pour les réserves de secteur) et ôe parapetsl protéger

Ies dlfférents échelons cle ravltal l lenent en munit ions

(agpôtE inte::mécliaires, rnagasins de oecteur, nragasins

centraux bétonnés ou sous toc) et t tévelopper 1e réseau

tles communications (routes, voies ferrées étroites),

corol laire logique d.u passage à une fort i f ication d,ls-

persée t
. . . / . . .
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-  te  for t  t le .1874,  perdai t  aussL l ressent le l  t le  gon rô le

tn l t ia l  d .e grosse bat ter ie  dract ion lo in ta iner  rna is  d.e-

venait J.pso facto ]rotgane cle f lanquement d,es interval-

les a lne i  nact ivés l r r  po int  c l rappui  c le  1a l igne t l r ln fan-

terle, et du fait t le son lnpla.otation générale sur un

sommet, un observatoire inportant.

11 y a l ieu d.e noter r iue 1r lntervalle aclopté entre

forts en 1B?4 (a" lrord.re i le 6 krn, pour un bon f lanquernent

au canon) étaft trop graJlt l  pour la mission d.e point d.tappui

t lr infanterie, on fut donc a:nené à construire, à part ir d.e

188?,  chaque fo is  que la  nécesei té  sren f i t  eent i r ,  d .es

ouvrages internéd.iaires d.r infanterie, munis drabris en

béton et entourés, d.run fossé, 1e plus souvent non f lanqué

(par nesure clréconomie) et à profi l  t l i t  tr tr iangulairetr

(Haubeuge, I, i1le, Lamgres, Verd.un, etc. .  .  ) .

Paradoxalement, et pour reprendre Ia comparaison

avec Ia  for t i f icat ion bast ionnée,  Ia  n0our t lner '  ( l t in ter -

val le entre les forts) retrouvait ainsi lractivité perr-:.ue

dans Ie systèrne de 18J{ tar:d.is que 1e "3astion" ( lu fort)

voyait son inportance sensiblement réd.uite.

l lel les sont les graacles l ignes t lu schéna d'organi-

sation r le la l igne de conbal qo" vont stefforcer d.e réaIi-

ser les off iciers d.u Génie, d.ans Ia l inite d.es rales

crét t i ts  c l isponib] .es de 1887 à 1914.

Le problène spécifiqueraent techalque à résoud're

-et Ie tenps passait- consistaj.ent surtout en ]a réalisa-

t ion drabris à 1répreuve d.e uouveaJxr projectl les et de

cul raseements t lest inés à abr i ter  les p ièces drar t i l ler ie

à conserver  à tout  pr ix  (p ièces dr in terc l lc t ion et  leurs

observato i res) .

La nlse au point des solutLons prit  un ternps très

va r lab le  ae lon  l es  cag .  .  . . / . . .
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Pour. les abr is ,  le  probLème fut  assez rapid.enent

résoiu par  l rac lopt ion t tu  béton de c inent ,  dé jà connu et

employé antér ieurement l  d .ans les co l leret tes d.es prenières

tou reL leg  cu i rassées .

Des expér iences fa i tes à Sourges en 1887 et

Châlons 1B8B permirent de f ixer Ia composit lon id.éale t lu

faneux nbéton c le  for t i f icat ionn non armé et  en 18BB les

procéd.és t le fabricatlon et d.e rnlse en oeuvre étaient suf-

f isa:nment au point pour que red.émarrent les chantiers d.e

construct ion drabr is  neufs,  e t  sur tout  le  renforcenent

d.es casemates en t raçonner ie  ( l ) ,  car  11 s taglssai t  beau-

coup plus de renanier d.es ouvrages existants que d.ren

faire d.e nouveaux.

Or,  ce t ravai l  est  beaucoup p lus t lé l icat  (6)

Le béton non armé avait le d.éeavantage d.rexiger

d.es locaux vottés en berceau d.onnant un rel ief important

r?ux ouvrages.  En 1895,  96,  97 des expér iences conclu i tee

à Yerd.un perrnirent cl 'ad.opter Ie béton arné qui d.onnait

à épaisseur moindre une proteetion iclentiguer tout en

pernet tant  Ia  coulée en dal ies ou en vot tes t rès surbais-

sées,  à  re l ie f  mln imun.  Tous les ouvrages réal isés après

1897 en France ne reçureat p]us systérnatiquernent que d.es

tlal les en béton armé.

( l )  A Douaunont ,  a lors  en cours de congtruet ion,  on réaI ise,  à
part ir de 1888, une carapace d.e béton nono}ither au-t leseue
des casenates c lé jà  fa i tee,  de 150 n d.e long,  25 m d,e largeur
noyennel  d tépaisseur  var iant  d .e 1r l0  rn à 2r5 n et  re tonba^nt
t le chague côté. Dans le cas de renforcement on interpose entre
1es casemates à protéger et Ia carapace de bétonr une couche
t le  sable d.e répar t i t ion dt1 n d 'épaisseur .

(6) levant lr inportance d.es travaux rend.us nécesgaires, on créa une
nEaute Conmiss ion des Places For test r  ( tggg)  pour  revoi r  le  pro-
blène dans son ensenble et déternLner Les priori tés.

. .  n / . . .
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Les cuirassenents d.e 1875 à 1q![

f ,a genèse d.es cuirassements constitue, à eLle

eeule, une histolre à lr intérieur t le Ia grantle histoire

de la fort i f ication.

Sans remonter a'Jx axnures et cottes d.e nai11el

après les bat ter ies f lo t tantes essayées en 1855t  crest  en

1858 que Dupuy tle I.ône nit en chantier nne frégate
rlcuirasséetf à coque cle bois d.oublée d.rune cuirasse cle fer

d-e 12 cm d.tépaisseur, mais dont lrart iLLerie se trouve

enco=e t l . isposée en batteries clans les ponts.

Â peu près simuLtanémentl les Anglais ernployèrent

ctes plaques d.e bLlnd.age coulme bouclier de protection des

casenates d.tart iLlerie côtière ; en 1865 le capitaine

allenancl. Schunan installaitr à son tourr une casemate

bLind.ée au fort Singen à Mayence.

El ce qui concerne les tourelles touznantesr Ie

pronoteur en ftt le capitaine ang'Iais Co1es qui conçut

vers 1859t les prerniers engins cylind.riques tournants d.es-

tinés à abriter une pièce d.e gros calibre et qui furent

ensuite réalisés sur des navires d.e l igne puis transposés

à terre pou:r Ia cléfense d.es côtes et enfin utilisés clans

Les ouvrages terrestres.

Dès lorsr saJls entrer dans Ie d.étai l '  orl  âssiete

à une éclosion clt icLées et d.e proJets clans toute lrEurope

occldentale, en Allernagne avec Le Capitaine Schurnan et en

Selgique avec Srialmont.

En France, Ie prenier enpLoi en s érie des cuiras-

sements apparait clans 1e systàure Séré cl.e Rivièresr poul

Ia nise à lrabri t les pièces d'e gtos calibre cornroe lravait

d.éfinie l t lnstnrction& 1874.

. . . / . . .
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Crest  au 

" "pf t . i .e  
t lu  Génie Mougin ( t ) ,  rappor teur

de la  Commiss ion de t lé fense dont  Séré d.e Riv ières éta i t  le

secréta i re ,  quron doi t  Ia  concept ion 3

-  drune casemate en fer laminé contre Ie canon d.e canpagne

(4  exenp la l res)  t

- d.rune tourel le ?ren fonte d.urer (g) pour 2 canons d,e

155 L de Sange munis de nonbreux cl isposit i fs très

lngénleux entre autres une mise d.e feu électr ique cles

p lèces  (9 ) .

Cet engin fut construit en 25 exernplaires instal.-

Iés dans les for ts ,  à  par t i r  c le  1878t

d,fune casemate en fonte d.ure pour I canon de 155 L, à

boucl ier  d . rembrasure éc l ipsabler  remarquable par  ses

formes prof i lées,  dest inées à provoquer  Ies r ieochetst

e t  réa l i sée  à  10  exempLa i res .

11 y a l leu de noter que 1e prix d.e revient

(ZOI.OOO P pour  Ia  toure l le  -  8O.OOO t r '  pour  Ia  casemate,

cec i  pour  Ie  seul  cu i rassenent)  l i rn i ta i t  forcénent  1 'em-

plo i  c le  ces engins.  En fou i l lant  les arch ives ( for t  de

Sourlenont) ou en visitant en clétai l  les ouvrages (fort du

camp d.es Romains)on trouve t lace ôe proJets t le casemates

non exécutées.  Le cu i rassenent  éta i t  d .onc né b ien avant

1885,  parad.e of fer te  par  les progrès c le  I ' ind.ust r ie  à la

nouvel le  ar t i l ler ie  rayée.  La cr ise c le  l robus- torp i l1e

allait  provoquer un ctéveloppement consid.érab1e t le cette

no'uvelIe technique, df autant que les progrès de la nétal-

lurgie (fer la"niné aeier forgé, puis acler au nickel-chrone)

(?)  genr i  Mougin ( te+t  -1916)  qui t te  I 'arurée en 1884 pour  ent rer
aux Âciéries de Ia Marine (St Cha.mond.)

(A) fonte dure procétlé alIenand. (Crt ison) pour obtenir un d.urcj.sse-
ment superf iciel de 1a fonte, lui perrmettant de briser 1es pro-
Ject i les venant  Ia  f rapper

(9)  po ias de la  seule par t ie  nobi le  :  160 tonnesl  épaisseur  du b l in-
dage à Ia  base :  60 cm. A t i t re  in t l icat i f r  on at te ign i t  en 1881
une épaic seur de cuirasse de Or55 m sur Ie cuirassé "Arniral
Duperrén o f
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venaient progressivenent offr ir  cles sofutions de bl ind.age

beaucoup pl-us robustes que Ia fonte d.ure.

Les étut tes se nul t ip l ièreni  d .ans 1es pr lnc ipa les

pulssa.nces industriel]es, tant au profi t  d.es marin.es d.e

guerre que c les for t i f icat ions,  cec i  drautant  p lus que

les grand.s travaux en cours ouvraient un marché commer-

c ia l  t rès i rnpor tant ,  e t  par  vo ie d.e conséquencer  s t imu-

la ient  émulat ion et  coneurrence entre f i :mes.  Â noter

cepend.ant que les progrès t le La aétal lurgie profi tent

draborc l  aux pro ject i les -  donc à l ra t taque -  avant  d .e

o f appliquer aux bl inda6es.

Dès 1885r  ie  gouvernement lg ïna! .n f i t  fa i re  des

expériences à Sucarest pour d.éterniner le type d.e tou-

re l le  à actopter  pour  les for t i f icat ions qut i l  a l la i t

const ru i re .  Les essais  por tètent  sur  une toureLle cy l in-

ttr ique française, en fer laniné; construite par St Chanoncl

sur les plans d.u CcLt l iougin, et une coupole sphérique ai-

lenand.e protluite par 1es usines Grtison : cf est un succès

complet  pour  }a toure l le  f rançaise,  succès consacrant  une

avance technique que nous d.evions conserver dans ce domai-

nêr  Jusqu!en 1940 sans in terrupt ion.

Dtautres expér iences,  menées en l rance cet te  fo is-

cj.  au ca.mp t le Châlons, en 1BB7 et 1BBB opposèrent une cou-

pole Mougin améI iorée,  e t  unè t r to t reL le à éc l ipse"  ( tO)

construite par Fives-Li l le sur Ies pland <Lu l ieutenant-

colonel Sussière, alors chef d.u service cles cuirassements

( tO)  crest  à  t l i re  une toure l le  t to tée c l 'un inouvement
1ui pernettaat d.rémerger cle s'on pults et t le ne
embrasures que pour Ie t ir ,  et cle disparaltre
auseitôt après

tle soulèvement
d,émasquer les

à  l r ab r l

. . . /  . . .
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c réé au se in t tu  Génie.  Aucun d.es deux nod.è les nf  est

ac lopté par  1e gouvernement  ( t t )  na is  Ia  second.e,  dont

le nécanisrne hyckaullque i le soulèvernent nrest pas très

fiable, marque un jalon irnportant r ians Ia voie des per-

fect ionnements,  en montrant  que 1téc l ipse de ces engins

éta i t  réa l isabIe.

Plus ieurs toure l les à éc l ipse furent  é tut l iées

après IBBB et essayant t le satisfaire aux exigences d.ra-

conniennes posées par  la  Conniss ion d.e Châ- t .onsr  mais

c fes t  f l na lenen t  en  1890 ,  1a  tou re l l e  à  éc l i pse  pou r  2

pièces de 155 L étucl iée par Ie cornmanclant clu Génie

Galopin qui y parvint et, à ce t i tre, fut acloptée par

l rarnée pour  la  rnod.err r lsat ion de nos for ts  ( tZ) .

0n ac lopta ensui te  en 1t01,  une toure l le  à éc1ip-

se pour  2 canons de 75 raccourc is  (57 exempla i res ins-

tal lés) après un prenier esgal d.e tourel le pour 2 canons

d.e 57 nrn ( réa l isée en 4 exenpla i res) ,  une toure lLe pour

deux n l t ra i l leuses c lest inée à la  c lé fense rapprochée (gt

exempla i res) ,  un nod.è le d.e toure l le  pour  proJecieur ,  e t

enf in  un observato i re  cu i rassé f ixe ( t75 exernpla i res en

se rv i ce  en  111 { ) .

Pour résumer cette périot le, leo ingénieurs fran-

gal.s nravaient nis que cinq ans pour mettre au point Ia

prenière tourelLe à écl ipse absolunent stre, ejt ctans Ia

( t  t  )  Toutefo is  Ies deux toure l les seront  réparées après les t i rs
d. f  épreuve et  insta l lées d.ans r les for ts  d.e 1rEst .  La toure l le
Sussièrer eui existe encore aujourd.f hui, à Yert lun (fort t le
Souvi lLe)  a Joué un cer ta in  rôIe dans Ia  bata i l le  en 1)16.

( lZ)  Cinq exenpla i res furent  constru i ts  c lu  prenier  type,  à  2 p iè-
ces c le  155 L.  A par t l . r  d .e 1907 on ad.opta un nodèIe pLus pet i t ,

donc molns vulnérable, a:mé t l fun seul tube de 155 à t ir rapi-
d,e.  Ce t leux ième nodèIe a été réa l isé en 12 exempla i res (dont
1 à Douaurnont). Le mécanisne ùes d.eux types est le même.

. . . /  . . .
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d.écennle sulvante toute une gartme crengins d.ér i . résr

a d a p t é s  à  t o u t e s  J e s  m i s s i o n s  p r é v i s i b l e s  e t  c a p a b l e s

de dé f ie r  non seu lement  d .es  pro jec t i l .es  ex is ian ts  na is

ceux  suscept ib les  d . rê t re  p rod"u i to  u l té r ieuremeRt .

I 'Ta lheure i i senent ,  la  qua l i té  ava i t  é té  ob tenue

au pr i : r  d . rune dépense é levée l in i tan t  fo rcément  l tenp lo i

d . e  c e s  e n g i n s .  A  p a r t i r  d e  1 9 1 2 ,  l r e f f o r t  b u d g é t a i r e

tard. i f  perrni t  d.e lancer d.ee p-rograinrûes d.e conetract ion,

p lus  vas tes  n ,a is  la  d .ée la ra t ion  de  guer re  de  1p1{  d .eva i i

t rouver  }a  p lup : r r t  d .es  tour :e i les  non lns ta11ées.

En ce  qu i  concerne Ia  d .oc t r j -ne  d . renp lo i ,  à  l to r r -

g ine ,  on  imp lan ta i t  les  toure l l -es  d .ans  les  fo r ts  :  toure i -

les  de  gros  ca l ib re  pour  l - t in te rd . i c t ion  ou  la  cont re -

ba t ie r ie ,  toure l les  d .e  J l  por r r  Ia  d .é fense rapprochée ou  ie

f lanquenent  des  in te rva l les ,  toure lLes  d .e  mi t ra i l ieuse por i r

b r iser  les  assauts .  Cet te  t i . i spos i t ion  penaet ta i t  aux  eng ins

d e  r e s t e r  à  I ' i n t é r i e u r  d u  p é r i n è t r e  d é f e n s i f  p r o t é g é  p a r

l e  f o s s é  d . e  l t o u v r a g e .  A  p a r t i r  d . e  1 9 1 0 ,  1 ' é v o l u t i o n  c . e s

idées  vers  la  no t ion  d ,e  i t cen t re  de  rés is ta^ncet t  tend.a i t  à
j . n s t a l l e r  l e s  i o u r e l l e s  e n  b a t t e r i e s  c u i r a s s é e s  ( t  I  )  e , : i é -

r ieures  (à  1  ou  2  toure l les ) ,  re l iéee  au  fo r t  par  ga) -e r ie

eouter ra ine  e t  p ro tégées par  j .a  l igne  c te  d .é fense ex tér ieure

(epinal :  fo:r t  d.e Longchanps - Toul :  fort  Ce T.u-cey).

( t1) las 1887, 1e cornmand.ant l r lougi.n avait  pro-cosé un i l fort  d.e
I t a v e n i r n ,  b l o c  d e  b é t o n  n o n o l i t h e  à  f o r t e  p r o t e c t i o n  2
t o u r e l l e s  d e  1 5 5  C ,  1  d e  1 5 ,  L ,  4  d e  c r i t r a i l l e u s e s  e t  4  o b s e r -
v a t o i r e s  c u i r a s s é s .  L f o u v r a g e  n e  c o m p c r t a i t  p a s  d . e  f o s s é ,
f o n c t i o n n a i t  e n t i è r e n e n t  à  1 t é n e r g i e  é L e c t r o - n é c a n i q u e  e . ,
avait  comme seul accès une galer ie sorrterraine d.ébouchant
l o i n  à  l r a r r i è r e . 3 i e n  q u ' u n  p r o j e t  a i t  é t é  é t a b l i  p o u r  1 a
côte t le T'roideterre, à Verd,un, aucun d.e ces ol lvrages ne fut
cons t ru i t .  11  y  a  cepenc lan t  1à  une v . j . s ion  prophét ique sa ls is -
sante  c le  b ien  des  aspec ts  de  la  fo r t - t f i ca t ion  C0PJ.c f  I  Cd. t
Moug in  r r l ,es  nouveaux exp los i fs  e t  la  For t i f i ca t ionr r  Par is  $ .
M a e e o n  1 8 8 7 .

. . . f  ,  " .
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1 .2 .5  -  Les  cu l rassenen ts  à  1 ré t ranger

A 1f étranger, 1es cuirassernents ont connu, penrlant

La nêne périod.e un essor encore plus grand.. En 3e)-gique,

Ie  généraL Br iaLmont  se f i t  I 'apôtre drun enplo i  nass i f

d .es toure l les tournantes à ut l l iser ,  se lon Iu i ,  en groupe-

ments concentrés tLans des forts polygonaux dont i l  f i t

I 'appL5.cation à part ir d.e 1BB8 autour cle Liège et t le Nannur.

En Allenagne, sous ir impulsion d.u najor Schuman,

les ingénieurs ut i l isèrent  à .  par t i r  d .e 18!0 t les eoupoles

tournantes d.run nod.èIe très sirnple, moins cotteux, abritant

so j . t  un rnor t ier  d .e.1 l  cn,  so i t  un canon de 10 crn cour t  ou

Long,  so i t  ercept ionnel lement  un nor t ier  d .e 21 cr l .  I ,es

toure l les éta ient  groupées en bat ter ies cu i rassées c le  2,  ,

ou 4 toure l les constru i tee d.aus }es in terva l les d.es for ts .

A par t i r  c le  1B9B;  a lors  que jusque 1à 1es posi t ions

de rés is tance de leurs p laces éta ient  organisées ôe façon

senblable aux nôtres, lee al:.ema.nd.s cirangent radicalement

Ce schéna et entreprennent autour de l ietz et d.e ThionvilLe

1a construct ion d.e ce intures for t i f iées const i tuées ôe
nfesten ' ,  vastes ensenbles ( tOO à 200 ha)  enfennant  c lans

un obstacle périphérique un certain nornbre d.télérnents

d ispersés sur  Ie  ter ra in ,  e t  en par t icu l ier  4  bat ter ies cu i -

rassées t te  5 toure l les chacune ( f+) .  Les in terva l les ent re

Ies nfesten"  éta ient  v i t les et  ne devaient  ê t re organisés

qufà 1a rnobi l isat ion.

Ajoutons lf  enploir d.ans les parapets des ouvragea

alLernantls d.e tourelles transportables pour canon Krupp tle

51 nn,  mlses en p lace à Ia  nobl l isat ion.

( t+)  I  t i t re  in t l icat i f  à  Metz,  pour  un
ceinture extérieure de 75 knr 1es
1914,  95 toure l les d. rar t l l ler ie  et
eés (soit pour cee clerniers auta.nt
cat lon f rançaioe) .

périrnètre t léfensif t le 1a
allenancls allgnaient en

15J observato i res cu i ras-
que pour toute la fort i f i-

. . . / . r .

-. 'È'!d 
ç
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It lêne évolution générale vere un enploi intensif -

du noins t lans Ia l inite t les crétl l ts - cles cuirassements

(sur tout  d .es coupoles tournantes)  en Suisse,  en Âutr iche,

au Danemarkr  en I ta1 le,  en Eol land.e ;  Ia  Russie,  seuler

fa i t  except ion en re je tant  l feurp lo i  des cu i rassementsr  soua

I  t  in f luence du l ieutenant-co lonel  Uel i tschko :  e1 le y  re-

v iendra après Ie  s iège de Por t  Ar thur  ( t9O:) r  dont  1es en-

seig lements iechniques et  tact iques furent  explo i tés par

toutes les puissances occ identa les.

1.2 .4  -  Evo lu t ion  techn ique du  f lanouenent  d .es  in te rva l les

1 B g 5  -  1 0 1 4  ( p l a n c h e s  2 - J )

Lrobl igat ion t le  pasaer ,  à  par t i r  i le  1886,  d.e la

for t i f icat ion concentrée à La for t l f icat ion d isperséet

6ta-it  d.e beaucoup d.e ses nissi.ons prenières au fort, maisl

lnversement faisait passer en prernier cel le d.e f lanquer

1es in terva l les.

Comme i1 était désorrnais inposeible d.e confier

cet te  miss ion à d.es p ièces de rempart ,  on se 1alça drem-

blée dans la recherche d.fun orgarle spécial isé d.oté de

pièces appropr iées.

La prenière solution fut conçue en 1887 par 1e

lieutenant-colonel holland.ais Yoofd,uin (t5) sous 1a forrne

tlrune batterie cuirassée faisant sai l l ie en capitale d.u

front d.e gorge des ouvragesr ctonc cléfilée aux vues et aux

coups par le roassif d.e ceux-ci, et assura"nt Ie f lanquenent

d.e l r in terva l le ,  à  c l ro i te  et  à  gauchel  âvec J  p ièces c lane

chaque direction. Ce type drorgane inspirera les nbatteries

t rac l i tore i l ,  t les for ts  drAnvere ( t906- t4) .

( t5)  nevue clu Génie 188? p.  281 à 298.

. . . /  . . .
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En 1BBB' 1e cornmanttant Laurent, du Génie frangaist

propose (16) à son tour une grosse caponnière double d'e

6orge pour Ie f lanquement d.es intervallesl bétonnée, avec

embraeures cu i ragséee.

Ces organes,  t rès proches l tun c le  J- raut re,  présen-

taient le clésavantage de concentrel les pièces de f lanque-

nent de deux intervalles dans un orgalle haut et volunineux

re lat ivenent  fac i le  à local iser ,  mêne déf i l -é .  Toutefo is

I l id .ée éta i t  séôuisante et  c téta i t  un pas t le  p lus vers la

notion t le ctéfense réciproque entre é}émenis constitut i fs

d. rune posl t ion t le  rés is tance.

En 1B9O-91,  le  capi ta ine d.u Génie hol lant la is

CJ SniJders ( tZ)  (co l laborateur  du Cct t  I roorduin)  repr i t

l t ictée et proposa non plus une gEosse caponnière d.e gorge

nais 2 casemates cuirassées int lépendantesl arrnées chacune

tte 5 canons de 10 cn, et t l isposées d.ars les f lancs des

ouvragee ! on progressait i lonc, dans le sens de Ia disper-

gLon .

Enf in ,  en 1Bt ! ,  le  co lonel  l i iaskovsk i ,  du Génie

russe,  publ ia l t  t lans t ' l r lngern i i  Journal t '  ( iA)  une étud 'e

sur le f lanquenent d.es intervalles',  coûme tians Ie systène

SniJc lers ,  mais  avec d.es bat tpr ieq 'casenates en bétcnr  à

] pièces d.lsposées en éche-lprr- lefusé pour un neil leur t lé-

f l lernent. Arnement proposé : le eanon tte 95 l i le 1888 fran-

ça l s .

( t6)  Utuc le sur  les t ransformat ions de la  for t i f icat ion actuel le  -

Revue ctu Génie l BBB p . 590 à 40? et 415 à 447 .
( t 7 )  l e  Ve r te rk ing  en  Verc le i l i g i ng  Ya t . . .  e t c . . .  Revue  4u  Géu ie .

1892  p .  84  à  96 .
( fe)  " I ian iuement  des In terva l les c les F.or tsn.  Revue t tu  Génie 18!6 p.

2O9 à 21! .  S ien que const i tuant  c leg approches d i rectes des
casemates de Sourges françaises, tres id'ées du capitaine
SniJcters et clu colonel Dliaekovski paraissalent avoir éié

Jusque 1à passées soue ei lence par Ies historiens fra.nçais
de  ce t t e  ques t i on '  

. . . / - - -
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'  Prudence ou inpossibt l i té  natér le l le  d. ra l ler  p lus

v l t e ,  ce  n res t  qu ren  1899  que  i a  Sec t i on  Techn ique  du  Gén ie

frangaia atlopta un nod.èIe réglenentaire (tg) cle casemate

de f lanquenent  en bétonr  eu i  après expér iences,  d .evai t  ê t re

consttuite à tte nombreux exeraplaires dans les forts d.e nos

places mod.ernisées (45 erenplaires ô,ont 2J à Verd.un) : la

casemate t l i te d.e Sourges (pt. t) .

La casemate de Bourges conportait J cha^uibtes en

échelon refusé : les 2 prernières pour les 2 canons d.e f lan-

queroent  (eO),  1a d.ern ière pour  Lrobservato i re .  E l le  est  en-

castrée d.ans Le f lanc de lrouvrage et son chanp de i; ir  dé-

gagé par délardement approprié d.u talus du parapet.

Aruenent 3 pour 1es 2

fort t lrEaudainvi l le à Verdun.

de  95  mm de  cô te  nodè Ie  1888 .

du 75 d,e canpagne nodèle 18pf

d ! être ad.opté.

prerniè:res réaIisées au

on avait choisi Ie canon

Les suivantes furent armées

sur afft t  spécial qui venait

Certaines cagemates coroportent un observatoire

cul rassé au l ieu d.e i tobservato i re  gous béton d.u type

réglenenta i re.

Une casemate pour 4 canons de 95 mn à plan de faga-

t le unique avait <irai l leurs été construite vers 1t00 au

fort t le Janus, à Briangon.

11 y a l ieu c le  préc iser  que lorsque les condi t ions

i te  c l ,é f i lement  ne pouvaient  ê t re sat is fa i tes,  crest -à-d i re

lorsque 1es enbrasures risquaient t lrêtre vues d.e posit ions

tlangereusesr on reroplagait l-a cagernate par une toureLle à .

( t9)  four  l rorganisat ion de t té ta i l ,  vo i r  l r lnst ruct ion c lu  17 aot t
1e99 (Ctes d,e Bourgee arnées de !! mn) puisr pour les casema-
tes arnées d.e 75 nn les Instructione d.u 18 octobre 1902, 14
novembre 1905 et I  novenbre 1906, renplacées par Ia note du
22  ma ts  1911 .

(eO) le prernlère enbragure est elIe nêne ttéfilée pa:r un mur ea
al Ie .
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éclipse i le 75 !ÎIe 1905, solution évideranent plus cotteuse
(2OO.OOO I  au l ieu t le  9O.OOO, pr ix  1g1r-1914) .

En 1t1{, 1a pos'. ' ' . t ion t le réslstance de nos grandes

places mod.erniséee, comportait un barrage continu de feux

tle f lanquement, à peu près infranchissable réalisé à par-

t ir de casemates d.e Sourges ou d.e tourel les d.e Jl croisant

leurg t irs et per:mettant à cbaque ouvrage de battre les

intervalles avec seg voisins et nêne cle couvrir ceux-ci.

1 .2 .5  -  Evo lu t l on  d .es  ab r i e  ( 184q -1q14 )

En France :

On a vu que Ie prenier eouci cles off iciers du

Génie,  après 1885,  avai t  é té d.e constru i re  des abr is

neufg en béton ou de renforcer ceux existants pour Ia

fraction des garnisons à rnalntenir clans les ouvrages,

fraction consialérablenent réduite par rapport aux

e f fec t i f s  c le  1874 .

Par  contre,  l r t ract ivat ionrr  des in terva l ]es néces-

s i tera une organlsat ion complèter  e t 'en par t icu l ier  }a

création cle toutes pièceo dee abris pour Ie personnel d.es

bat ter ies drar t i l ler ie ,  les n 'un l t iôns,  e t  l r in fa.nter ie  t te

eout ien.  11 éta i t  ac ln ig ,  en grosr  guê l r ln fanter ie ,  ho: rn ls

les guet teurs et  les é lénents de s t reté,  resta i t  à  l rabr i

e t  n ten gor ta i t  pour  garn i r  les parapets et  Ies t ra"nchées

qurau noment  d.e l ra t taque ennemie.

La nise à l tabri fut réalisée, pour 1a l igne t le

feu par cles abris légers sous patapetol plus en arrière

æt- if:

. . . / . . .
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et t léf l lés, par des abrLs de eonbat en béton pour cornpagnie

ou 1/Z cornpagnieravec c i terne,  la t r ines et  fourneau de

campagne (et ) .  PLus en arr ière,  Les réserves furent  logées

d.ans cles abris-cavernes, creusés dans les contrepentes d.u

terrain, dont on stt t irer, en ! 'ra:rce, un nell leur part i .

fnv is ib les (ZZ) ,  protégés par  I  à  10 n t ie  ter ra in  v ierge,

ces organes éta ient  à  peu près indestr lc t ib les.

Certains abris-cavernes (Yert lun : fort cte Souvil}e -

Sel for t  :  ouvrage du Haut  Sois  -  Toul  :  for t  St  Miche1 etc . )

furent rel iés t È4t galerie soutenaine au fort le plus pro-

che,  const i tuant  pour  ce lu i -c i  à .  1a fo ia  un caeerreenent  Bou-

terra in  et  une entrée arr ière éIo ignée.  Ce sont  1à des eas

d. I  espèce,  mais  I  I  ic lée t ievai t  rebondi r  après 1918.  D I  aut res

forts ou ouvrages ont leurs ab=is creusés sous roc, au l ieu

d rab r i s  bé tonnés  :  (3e l fo r t  :  O .  de  l a  cô te  d rEseer t  -

Sesançon :  for t  t le  Pugey -  Nice :  for t  d .u Mont  Agel  e tc . . . ) .

A 1r  é t ranger  :

Rien cle senblable en 3eL6ique où les places sont

en fait un cordon d.e forts d.rarrêt avec d.es intervalles

v id.es.  En Al lemagne ( l te tz ,  St rasbourg,  e tc . . . )  les ln ter -

va l les sont ,comne en France,  organisés d.e façon in tense

après 1886 : nonbreux abris à pergonnel et à rnunit ions,

t ranchées,  re t ranchements.

(et ) Un premier type fut rendu réglernentaire par note d.u 20 septem-
bre 1896. IIn peu trop sinpliste et i lépourvlr t le d.éfense rappro-' 
chée autonorne, il fut renplacé par un autre plan type d.u ! nai
1!11 plus habitable et ôoté t l{une caponnière. Ivlalheureusenent,
Ia guerre de 191{ survint avant quron ait pu en construire.

(eZ) I,es cri tères d.e protection furent en. France cléterninés en fonc-
t ion clu projecti le t lu mortier d.e 27C nm l l le 1BBJ et pour lee
batteries d.e côte, en fonction du canon de 505 rnm d.e bord. -
hors cies t irs d.ressail  orl  â uti l ieé égaleraent t les charges d.e
nél . in i te  posées.

. .  . /  . . .
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t{ais i l  sragit exclusivement cle construction, en élÉg!!g,

e t  Jana is ,  l es  a l l enand .s l  j usqu ren  1 !1 { r  ne  t i r e ron t  Le

noind.re part i  d.es magaif iques possibi l i tés clrabris-cavernes

of fer tesr  pêr  exemple à,  ! {e tzr  par  les côtes d.e Mosel le .

Autres anachronismeel  ce r r rest  qurà par t i r  t le  1905 envi ron

que 1e Génie al lernantl comrnence à envisager lrernploi - et

encore très part iel - du béton arrné ; par ai l leurs, i ls ne

connencèrent à construire d.ee casemates t le f lanquement cles

lnterva l les qurà par t i r  d .e 1908r  encore sragi t - i l  de cons-

tnrctions assez mal conçues; clont Ia façatle était constituée

par une grand.e plaque cte bl indaee (4180 x 1r2O n) d.e 10 cn

d.répaisseur, tenue d.ans }e massif de béton par d.e gpancls

boulons.  S ien quraucune d.e ces casemates nra i t  eu à subi r

t le bonbardementsr i1 y a Lieu t le faire les plus extrêmes

réserves sur  leur  so l i tL i té .

1 .2 . -  t r rép reuve  du  feu

La _fort i f lcation pendant 1a grancle mrerre

Sans qufi l  se ft t  produit depuis î886 d.e crise najeure ' lans

1révol-ution paral lèle d.u canon et cle la cuirasse, 1es prenières

sexoaines t lropération d.e la grand.e guerre provoquèrent sur Ie plan

technique, une véritable stupeur. Lf entrrée en service, Ie 10 aott

1 t1{  c tes nor t iers  d"  42 cn a l lemant ls  derant  t lèger  c les }0r5

austro-hoagrois, Ia présence d.es rnàtériétr.s mod.ernes tte 1l cm et

t le nort iers de 21 cn dans ltart i l lerie Lourd.e t le campag:ee cona-

t i tuaient cles faits nouveauxl dont seuls quelquea spécial istes

se d.outaient ou connalssaient Irexistenoe. Du côté frangaie;

toute l .rart i l lerie lourcle était lrart i l lerie cle siège et placet

essentiel lenent constituée par les pièees d.e Bange d.e 22 et 27 cm,

et Itart i l lerie t le borcl ou de côte qui atteignait pourtant des

callbres inposante (21) (pièces d,e 12 or inle 70--84), mais t lont

le déptacement était abeolunent exclu.

(Zr) t e cuirassé-garde-côte I'Ind.ornptable;

de 2 pièces de 42 cln sous tourel lest
ment  par  des 2 l  r !  cm.

lancé en 188], fut armé
remplacées uItérieure-

. .  t /  . . .
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, Leg observstions faites au siège cle Port Arthur et en

par t icu l ier  l tact ion des nor t iers  de 26 cn Schneld.er  u t i l i -

sés par  les Japonais ,  les carapaces i te  bétonr  réa l isées par

les al lemand.s à Metz et Thionvil-Le, avaient concluit noa ser-

v ices techniques à étuct ier  des rnatér ieLs de s iège p lus puis-

sants que notre raort ier de Sange cle 27 cm mle 1887 : Ie

ôapltaine Fil loux a'ral-t conçu un mortier t l .e 57 cn clès 19O9t

mals l -e  rnatér . ' ie l  ne aera réal isé quten 1p1!  (24) .

1. j .1  -  Les f i laces belges :  L iège.  Namur.  Anvers

Les p laces belges éta ient  essent ie l ienen' t  1  roeuvre

du grancl technicien be1ge, le gÉrréral Sria1mont et consti-

tuées par  une ce inture d.e for ts  bétonnés,  réa l isés < ie lBBB

à 1892, séparés par cles intervalles clépourvus clrorgauisa-

t ions permanentes.

Types nênes d.e l rouvrage concentré,  les for ts

belges renferment en noyenne huit tourel lesr soit tour-

nantes pour  p ièces <te 21 et  1 l  cn,  so i t  à  éc l ipse pour

canons d.e pet i ts  ca l ibres.

Le bétorr r  non armés est  épais  (4 m) mais,  réa1i -

sé ea p lus ieurs couches,  d .ont  cer ta ines en béton naigre ;

i I  rnanque clrhomogénéité.

Attaqués clès Ie 5 aott, bombarclés à part ir-d.u 10

par Les gros mortiers, les forts d.e Liège eouffrent d.e

gros ctégâts, Le clernier(5ollogne) tombe le 16 août'  aprèe

avoLr bloqué pendant 9 Jours la ruarche d.es armées

allemand.es.

(2ù 11 faudrar  pend.ant  la  guege,  créer 'd 'e  toutes p ièces une
lerie lourd.e à grand.e puissance, tractée sur voie ferrée
même sur chenil les ( lettre ctu généraL Joffre au Ministre
date d.u 10.05.191i ) .  Le )1 Ju i l ie t  1 t18 nouts avona aux
A:mées,  511 p ièces c i rALGPr c lont  12 p ièces t te  400 et  1  è

ar t i l -
e t
en

J20 nro.

. . . /  . . .



-  21 - . .

Â Sa:nur,  l t intervent ion d"*s {2 cm est également

déter"ninante et la résistance craqse le 25 aottr  après

une d.éfense de 5 Jours.

A Anvers, 1es forts d.e 1a ceinture extérieure ne

sont  pas terminés.  I ls  eont  un pea d. i f férents  de ceux de

triÈge et conportentr à Ia gorg'er eûe batterie cloubLe d.e

fl .a.nquenent d.i te "tra.d.i toren inspirée d.es conceptions d.u

colonel Voorcluin. Attaqués Ie 27 eeptembrE les forts d.u

secteur  d. rat taque sont  assez rapièement  n ic  hore d,e serv i -

c€o la  p lace to iabe Le B octcbra,  tand. is  que l rarc lée belge

qui  l tu t i l isa i t  comme rédui t r  se repl ie  eur  les l lgnes

f rançaises.

1 .U .? -  les  p laces  f ranÇaises  .Jusquten  . {916

On a vtr qutaprès 1885r ru! qr,1s31 environ clee cuvra-

ges construits rlans Ie cad.re d.u .s5'stène Séré d.e Rivières

avaient  pu êt re renforcés et  ê t re largenent  à 1répreuve

t les pro ject iLes de 2/0 rnn.  Le reste éta i t  resté à } réta ' t

et ne Connaii pratiqueinent plus i l 'æ g:arantle Ce proteetion

à part ir r lu cal ibre d.e 210 nrn.

Si  La présence d.u systèrae dÉfenai f  f rançaisr  pr is

d.a^ns son enseroblel a pesé cltun p<;iide énorrne sur le plan d.e

ca,npagne enneni (on ne sf en rend.re conpte que plus tard.),

lroffensive al lenand.e a porté surdes ouvrages de valeurs

très tLiverses d.ont chaoue cas est à exa.niner en part icu-

l i e r .

E l iminong drenblée :  les p laces t te  L i l le  e t  Reins,

Ia région Laon-ta Fère, 1es forts t i .rarrêts d,e Montinéd.yt

les Ayve11es, l lauld.e et Fl lnes érræsués sans conbat. longvy

investie ctès le 9 aott, est une vf,e. i l le place à la Yaubanl

modern isée d.e 1880 à 85.

. . . f  . .  n
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Elrergiquenent cléfend.ue, e1Ie ne Bucconbe que te 26 aott,

tous ses abris écrasés et ees moyena épuisés. Charlemont,

qui a des caractérist iques analogues, nais d.ispose d.rabris

sous roc, est attaqué le 29 aott et succombe très prématu-

rénent le 1er septembre. Maronvil lersl était égalenent un

fort d.rarrêt isolé mais, contrairement au:c cas précédentst

avait bénéfleié t le tous iee perfectionnements I bétonnagel

cuirassements, usine électr ique. Attaqué Ie 24 aottr iL

succornbe Ie 27 après avoir xegu près d.e 1J0 coups t le 420 nn.

Maubeuge est, par contrer une place à forts d.étachés occupée

par une garnlson cle près d.run corps d.tarnée. Ses forts nf ont

pas été mod.ernisés et sont en briques et en terree sauf unt

le  3ourd iau.  0n a a jouté,  ôa^ns les in terva l les en 1890-92,

t le petits ouvrages drinfanterie bétoanés.

Dès la nobiLisatlon, le gouverneur- ; entame une

série de travaux gigantesques d.torga,aisation cie canpagne

qu5. surprencl.ra lrennerni. Isolée puis attaquée le 28 aottt

1a plaee se d.éfencl tout draborcl avec acharnement jusqutau

2 septenbre,  pu is  Ia  t lé fense fa ib l i t  e t  f ina lement  sref -

foncire Ie 7r alors que les moyens i le combat ne sont pas

épulsés et  que 1e seul  for t  bétonné nra pas été at taqué.

A ces rédcfit ions prénaturées on peut opposer 1e

cas du fort tle llroyon, naillon du -ricleau cléfensif des

Eauts t le Meuse et qul nra regu, en faLt d.e renforcenents

après 1885r que deux abris sous-roc. Occupé par une garni-

son soll i le et énergiquement cotnmantlée, le fort est attaqué

1e I septenbrer sans avoir été investi.  Malgré un fort

bonbarclemènt et clt lnportants dégâtsr i1 repouese toutes lee

tentati .ves avant dtêtre ô.éeagé Le 1Jr ayant évité à la 1"

Ârnée, eagagée clans la bataille cle la l{ame une attaque à

revers aux conséquences incalculables.

Qgelques Jours plus tarct, à quelques kiloroètres cl'e'

fà, suecoxnbê le fort tlu Canp des Ronains (non renfcrcé)

après bombarclementE, assauts et combats acbarrrés d.a.ns les

rocaux mênes '  
-  - . /  -  - .
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'  1; J.5 - @DÛN (férrr ier - octobre tq16)

Avec 45 kilornètres de périnètrer une vingtaine cle

forts et drourrrages morternisés, tles inte::rralles organisés d'e

longué ôate et, près d.e huit cents canonsr Verdun était une

de nos quatre grand.e places mocle:mes d'e 1914.

EIle avaj.t joué, en septembre 1914t le rôIe inpor-

tant il.e pivot cle tlroite dee arrsées d.e la I'Iiarne.

llalherrreusenentl Ie Eaut Cornmand.ernent avait vu clans

}a chute rapicle iltun certain nombre d.rouvrages et d.e placest

La justification cLrune d.ésaffection pour Ia fortification

pelrnanente perceptible d.ans Ia cloctrine cl"ès avant-guerre.

Le recul manquait pour apprécier à leur juste valeur les

pertes d.e teraps causées à lrenneni.

Orr ctès la stabilisation du frontl fin septernbre

1914t stouvrai.t lne crise gtave flans lrapprovisior:nement

en nunitions, auquel stajoutait la pénurie en canons Lourtls

et nêne en tubes de 75.

Tout ceci aboutissait aux ctécrets clu 5 aof'rt 1915

nettant les ressources en personnel et matérieL à la

disposition clu conmandant en chef, on allait nêne jusqutà

préparer la clestnrction ôes 'fo=tsi

Ctest donc une place vitle et aband'or:née qurabor-

dèrent Les allena^nd.s Le 21 févæier 1916 i une fois le

front crevé et le JOo corps anéa.nti, le 25 février urre

sectioa aLlernancle enJ.evaitl sans coup férj.rr 1e fort d.e

Doua:nont, éIéroent essentiel ôe 1a position c!.e résistance

ôe La place.

Dès ea prise cle conmanclementl Ie jour nênee le

généra1 Pétain srefforçait d.e rétablir Ies stnrctures

. . . / . . .
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de 1â fortere'sse, mals clans une part ie d.es ouvrages, Ia

situation renclait 1a chose lnpossib}e (25) 3 noua avons

d.onc été contralnts de livrer, avec un lourd hantlicap

initial, une bataille en rase carnpagne en essayant tle

t lrer le roeil leur part i  t les orgaroisations exletantes.

Pourtant Ia fortificatlon a joué un =ôle cléter-

rninant : du 1er au f jutn 1916, bien que privé de tout

moyen d.raction extérieur, le fort de Vaux cottait à

l tenneni  d .es sacr i f ices et  des ef for ts  consi i lérables.

Le 21 juin; lrouvrage de Froid,eterre, conplète-

nent isolé1 stoppait avec le feu d.e ses tourel les une

attaque al lenantle de grand style. Le 12 Juil let, une

dernlère tentative échouait au fort de Souvj. l le, arrêtée

par une section sort ie intacte des abrls encore debout.

Pentlant toute Ia batai l ler le fort d.e Moulainvi l iet

réoccupé par miracle et resté en anière de la l igne cle

contact, intervenait avec aes tourel les (6OOO coups t irés

par  la  toure l le  d.e 155,  12.000 par  Ia  75)  inpossib les à

rétlulre au siLence malgré lracharoernent nis par lrart i l-

lerle à les ttétnrire s ,r9 coups de 420 et plus d.e 8000

de calibre inférieur (a" 77 au 505) en f irent 1e fort

le plus bonbardé d.u moncl.e. ..

l,ltême résistance à Vacherauville (8OOO coups reçus

tlont 110 de 420), à lrouvrage cle Ia Laufée qui reçut 40.000

obus, soit rlix fois son prlx de revient, à thiar:nont pris

et repris lors d.e corobats acharnés etc...

(25) 11 a été en part icul ier lnpossible de réarner en cancns de 75
les caseruates de Bourges d.e llhiaunont et Vaux qul f}anquaient
I)ouaurnont.
Pire encore, les mesurea prélininaires rle deetnrction avalent
a.uené Ia mise horE service ôe Ia tourelLe de 75 d,e Vaux.
Ces faits auront une incidence ilésastreuse Eut Ia défense.

\
I
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1.1.L - Réorealisation aus fortg i le Yert lun

lIêne ai, à Vert lun, l f  esseetiel t les carapacee cle

béton (sauf lee gale:r ies d.e commrs,ication) tenaient eous

Ies plus gros proJecti les, les effets second.aires : ébra"n-

lernent sisrniquel commotions nerveusesr d.épressions, fol ies

contagieuses, a.rnenèrent le chef ùrescadron Earlspe coItunan-

rla.nt lloulalnviIle, à concevoir fi:s. avril 1J16 le creuse-

ment, à une illzaine d.e rnètres cla.æ le roc sous l"e fortt

drun réseau de galeries d.e mineg à usage drabri.  et t le

com-unication à L répreuve.

Co-rnencé en nai, ce systèæ souterrain fut pro-

gressivement ctéveloppé1 rel ié parBnlts aux orga"rres d'e

conbat d.e surface et muni clrun tuael clf  accès par Itarr lè-

re de 590 to de long.

Ces travaux furent rend.ue dglenentaircs par note

n" 3291 ttu 6 aott 1t16 de Ia II" s" 'rée et éiendus à lren-

senble des forts de Vert iun st t les:&lrts cle Meuse. EA 1ul

peu plus d.run a.n, on exécuta ainsi près t le JlrJ kn cte

galeries et t te puits (26), on eréa desnantennes de ûitrai l-

leusegn extérieu.res pour battre 1es angleg morisl èont

certaines sous cuirassenents coulés epécialenent (caseraates'

nPanart"), on instal la t les csrtraLeséiectl iques, âes venti.-

lateurs avec flltres anti-gaz, des ascenseur'e (Douaunont)

e t c . . .

Sane vouloir anticiper sur tra suLte on ne peut

qurêtre frappé par 1.a slni l i tude esistant entre 1e plan

ôe nasse et l f  organisation dtun fcst cle Verdun nréorgaal 'sén

type 1)11 et celui t lrun ouvlage C€ff i  cte 19i1.

\ (26) Réf. nnote au

". colonel Dit l . io
\ 1e SuLletin t le---' 

cle nl,es Forts

suJet t le Ia Fort i f icaûioa Permanenten par le
(rernre clu Génie 1914 p. 5 à 42). Voir ausej.
renseignemente d.u Géoie uo X mars 1!1t Art i-
tle la Bégion d.e Verifum pend.a.nt la guerren.

. . . /  . . .
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1.r.5 - La fort i f ication al le=rnande pend.ant 1a mrerre.

Aucun ouvrage pertra.nent allenanc. d I avant Ia

guerre nra subi lrépreuve clu feu, pul"sque la gueme

sféteit d.érou1ée entièrenent en terri toire français

ou belge et que, cltautre part, lramistice survint

avant que nous nrayons aborclé Metz, lthionville ou

Strasbourg.

Cepenclant ctès ''914, confo:mément alrx pla.ns

arrêtés ctès le tenps d.e paix 1es al lemancls construi-

s i rent  t lans les in terva l les,  jusque 1à l ibres,  des for ts

cie leurs places, une quantités d.f abris en béton pour

lf  infanterj.e et les munit ions;cles casemates pour mitraiL-

leuses I  d .es observato i res,  e tc .  .  .

Ces travaux fureut poursuivis Jusgur en 1J16,

puis suspend,us et les moyens correspond.ants (27) repor-

tés eur Ia constructj .on cle 1a posit ion Eindenburg ei;
geg annexeg.

ReLevantr par 1a sinplicité des plane types

et  leur  fa ib le  masse (dal le  d. '1  n à 1,50) ,  p lus d.e la

fortification d.e carnpagne que per"ma.nente, cee organes

étaient relativement faci les à réaliser et répart is

sur Ie terrain, se prêtaieni bierà La constitut ion rapi.-

r l .e clrune posit lon cléfeasive soll i le, surtout lorsquton

connalt Ie sens de ltorganieatiou d.es grand.s chantlers

nontré par les Allemands.

(e?)  Voi r  à  ce propos les bul le t ins
(2o part ie n" II I  avri l  1917 -
février 191e - VI avri l  191e -

cle renseignements d.u Géaie
no fY janvier 1919 - no V
XI I  ju i l le t  1  919) .

f'.--.
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Ce tyire tte

nouvelle cel le cle

oéen ou nen d.urn,
nAtlantikewalln du

milaires pratiqués

fortification orvral.t une technlque
la trFortifieation de canpag:re renfor-
ancêtre d.lrect des nWestwalln et

confl i t  suivant, et cles systèace sl_
en France à part ir i le 19jj .

sans faire intervenir certatns facteurs ctétemi-
na.nts dans chaque cas, ters que Ia valeur et lrexpérien-
ce des garnisor:r, le rôle du com.nand.enent, 1a conbinaison,
réalisée ou non, de 1a rDanoeuvre et de. la fort i f ication.
lors d'es opérations, qui eortent du cadre technique de
cette étucter on a retiré d.e lranaLyse ôu comportemeut
t les placea en 1914-1!18 un gra.nct nombre cle conclusioas
qui ont cl lrecternent inf luencé 1a coaception i les systènee
ul térLeurg.  Ce sont ,  en par t icu lLer  3

-  ssndannat lon d.es p laces fe tnéee et  for ts  iso lés,  dont
la réslstance avait craqTré sttôt qurencerclés ;

1.r .6 -

néceesi té  i [  rune

Ltlentique, les

noins eoufferts

cl isperelon d.es orgales

orgaqes cle Froicleterre

que ceux tle Thiaumont,

(à protect ion

avaient beaucoup

plus rapprochés)

-  ne l l leure rés is tancel  à  protect ion éga1e,  drun rnasei f
d.e plus grosse masse que drun d,e de faible maase (inrlu-
ence  d .e  l r i ne r t i e ) .

Cette propriété senble a1ler à
en fait cee d.eux observations

de 1réquil ibre à trouver eutre

l tencoatre de la  préeédente ;
posent 1e problène i l .éI icat

concentration et t l ispersion.

Excerlente tenue d.e nos tourerres dont aucua exem-
plaire ntavait pu être neutralr.sé par lren',emi. 11 nry avalt
à revolr que les tourelres de nitral l leuses constrrr i tes en
fonction d.rhypothèses clteroploi trop restr ict lves et 1es
avant-culrasses cles autres nodèlee qui e.rétalent parfots
révé1ées fragiles.
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"- Excellent conportenent r lee bétons françaia, grâoe

à son dosage et :arriË pæécautions d.raconniennes d.e confec-

t ion et cle mlse en oeuvre.

Le béton a=né apparalssalt,  en f in de compte,

préférable, sous réserve d.e revolr les épai.sseurs et

1 t orga"nisatlon d.es ar:!ûatures.

&r tout état t le cause, Ie nonoli thisrne des

constructions se révéIait ctésonnais inpératl f .

- nécessité de locaux souterrains profond.s non seulement

pour abriter magaeins et garnlsoas, mais pour soustrai-

re le personnel aux effets trennatisants d.es gros

proJect i les i

-  nécessi té  dtaccès par  l rar r ière protégés et  inv is lb les,

i le fagon à éviter le nassacre i lee corvées t le ravitai l le-

rnent à lreatrée i les forts ;

nécessité t lrune venti lat ion trèe élaborée, t lestinée

à eropposer aux attaques :-at gaz asphyxiants nais enco-

re pour évacuer Itair vicié des loeaux et l f  oxycle cle

carbone tlégagé par le tir cles arnes de La tléfense et

l rerp los ion c les gros pro ject i les ;

nécessité t lrune protectlon puissante contre les effets

tle souffLe i

lnportance à clonaer au cloisonneneat intérieur d.es

ensemblea, de façon à pouvoir continuer le conbat à

lr iatérieur en cae de pénétration enaemle i

nécessité t lrun eystène str de transmissions intérieur

et extérleur t

en natière drobstacle, le vieur foeeé i le Séré ôe

Blvières stétalt révéIé à peu près lndestructiblet

. . . /  . . .
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et lnfranchissabl.e tant que subsistalent des orga:oes de

flanquernent pour le battre. Malheureusement, i l  cottait

trèe cher.

Le réseau barbeLé plus facl le à construire et à

réparerl très aHff icl le à clétruire, conoervait toute aa

valeur.

De toutes l -es observat ions fa i tesr  ressor ta i t

drune nanière généra le la  nécessi té  dtune mei l leure

habltablLité des ouvrages pe::rnettant au personnel d.e

vivre ctans des concli t ions acceptablesr.nalgré ua ttéluge

ôe feu.

Faute cle créd.itso cet aspect avait été nettement

sacrif ié clans lee ouvrages frangals et belgesr nais bj.en

rnr d.ans les ouvrages al lemands, dont 1a visiter après

l faro ls t ice de lg l f . ravai t  é té une révéLat ion pour  nos

of f ie iers .

11 irnporte tle soullgner que tous lee ouvra€es

at taqués en 1t1{-18 avaient  é té n inut ieusement  v is i tés,

Leur ttéfense soig:reusenent analysée (eg) r les coups

ennemis d.énornbrés et leurs effets mesurés par nos

off iclers du Génie.

Les natériaux 
"""o"trrig 

fureat largernent tLiffu-

eés, non seulement clans les Ecoles I ' I i l i taires Spécia11-

sées, naLs encore ilans le gra^ud. publlc ; ils servirent

(Ze) Voir en part icul ier, à ce suJet, les travaux du colonel puls
général Senoit nMonog:eaphies cles Forts de Verd.unn et leur '

rapport transnlssif clu 25 novembre 1917 ffEtude comparative
tlel-Fort i f icatlons de Verclun et t le Metzr (Rerrue du Génie T.
48 Janvier  1)21) .

. . . /  . . .
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directernent d.e base êtétuci 'e pour l"télaboration d.es

eolutions à ad.opter dans 1a génération ul 'cérieure,

d.f autant que tous les off iciers o-ul ont eu à concevoirt

pu is  à constnr i re ,  jusqutà ] réchelon i le  chef  c lu  Génie '

la fort i f i .cation COR.?r avaient part icipé activenent à la

Grande Gueffe 3 une fois ùe plus devait être ainsi dé-

rnontré quron ne construit pas un systène fort i f ié sur

Ie vit te et que 1a primauté des ingénieurs ni l i taires

fra3çais tenaj.t  pour beaucoup à leur réflexion perlaasen-

'te et à 1a transrnission d.f une génération â l lautret

drune lrrernplaçable trad' i t ion technique.
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CEAPITRE TI

- DES CO}OIISSTO}IS AUX CEANTÏERS -

- IES IDEES ET LES EOIO'ÎES -

2 .1 . -  L ra .p rès -zue r re  ( t g tg - t qzç )  ,

Déc r i éeen t re1 !1Oe t1914 ,conda rnnéehâ t i ve rnen ten1915 ,

la fort i f ication perf,Ianente sortait réhabil i tée d.e Ia Grande .

Guene ( t ) .  Personne ne refusai t  p lus c le  lu i  rendre Ia  p lace I

qufe l le  avai t  tou jours occupée t rad i t ionnel leme: : t  dans Ia  gan-  l

me des hoyens n is  ent re les mains du Généra l  en Chef ,  sans

toutefois préjuger d.e Ia forne à lui clonner. i

Cet te  v is ion p lus object ive des choses survenai t  rna lheu-  ,
reusement trop tard. pour rendre la vie aux d.izaines de rni l l iers I
de so ld.ats  et  réparer  1es n i l l ions c ie  d.égâts,  dont  la  per te I

é ta i t  d .ue aux abandons vo lonta i res d. raot t  1914 et  au décret

d . fao t t  1915 .

TouJours est - i I  que dès 1919,  le  Eaut  Connandement  se

préoccupe d.e 1a nouvel le  organisat ion c téfens ive des f ront ières

etr  d .ans une note du 1 l  avr i l ,  1e G.Q.G.  posai t  un cer ta in

nonbre de principes :

( t )  nAins i ,  1a for t i f icat ion perna.nente à renpl i  son rôIe,  e1Ie
est  restée c lebout ,  en état  t le  fa i re  sent i r  une act ion ef f i -  I
cace r quancl tout autour d.I el le était ernporté. .  .  quoiqu I i1
soi t ,  1a par t  de }a for t l f icat ion d.ans Ie  euccès reste
t rès  g rand .e . . . r ! .
Maréchal Pétain I 'Verrlunn Payot 1919 p. 151-112

. . . / . . .
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t rL f  in tégr i té  t tu  ter r i to l re  nat ional  est  à  Ia  base < le

1 | organisation cléf ensive d.u terri toire . .  .  en s r appuyant d. tune

par t  su i  1es zones de parcours d. i f f lc i le ,  e t  t l raut re par t ,  en

zone ouver te,  sur  les rég ions for t i f iées auorcées en tenps d.e

pa l x  ( 2 ) .

Le mêne texte aJoutalt cette phrase lapid.aire, d.ont on

ne peut  que regret ter  qure l le  a i t  é té oubl iée par  Ia  su i te
r t le  p lan d.e guerre consis te à por ter  la  guene en ter r i to i re

enng rn i . . . l .

Le ! nars 1920, 1e urinistre Anilré lefèvre signe une
ninstruction générale relative aux étuties préparatoires à

l rorganisat ion défensive d.es f ronts  d. rAlsace et  t ie  lor ra inerr .

Le conseil  supérieur d.e la gueme tlécid.e, 1e 1J nars, d.e

conf ier  les étud.es concrètes à ses membres.  Mais  les opin ions

t rès d. ivergentes qui  en résul tent  ( l ) ,  cond.u isent  1e 22 maL

1922 à confier ceg études à une conmission : la "-Q_onnsr_lÊgiqll
de Défense du ter r i to i re t t  prés i l ; lée par  Ie  rnaréchal  Jof f re .

Mais tout  de su i te  l ropposi t ion entre tenants d, rune

for t i f icat ion permanente c l iscont inue et  les par t isans d. rune

fort i f ication de carnpagne rfen d.urrt mals continue- tend.ances

qui sf affronteront jusquren '194O - provoque la d.énission d.u

narécha}, renplacé le I aott par le généra1 Guil laumat.

t;jArchives Génie Vincennes.  Car ton T.GfAO.
Dans le cadre de ces travaux, le naréchal Joffre réd.igea un
[Mémoire sur  I torganisat ion généra1e d.u ter r i to i re  nat ional t r ,
c la te d.u 20 octobre 192O. Chose cur ieuse,  ce némoire reprenai t
beaucoup d.es concept ions c lu  systène Séré d.e Riv ières,  a lors
que le roarécha1 portait une bonne part ie cie Ia responsabil i té
de Lrabandon d.e ce systèrne en aot t  1914.
(voir revue <lu Génie 1952 p. 5r9 à ,7O).

. . . / r . .
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Â l r i ssue  de  ce t te  t ro le iène  phase  d ré tude l  un  ce r ta in

nombre dr indéterrn inat ions éta ient  donc 1evées,  rna is  sept  ans

déJà  s réba ien t  écou lés ,  a lo rs  qu tapp rocha ien t  l ee  échéances

inéluctables cle 1tévacuation cle la r ive gauche d.u Rhin et du

tLébut  des r tc lasses creusesn.

2 .2 . -  La  Comrn iss ion  de  Dé fense  d .es  F ron t i è res

11 fa l l -a i t  fa i re  v i te ,  auuel - ,  c lès Ie  51 d.écenbre 1925,  à

peine quinze Jours après Ie dépôt t lu rapport cle tra rrCommission

de  né fense  du  Te r r i t o i re r t ,  é ta i t  c réée r  pa r  déc re t ,  une
frCommiss ion d.e Défense d.es Front ièresu (CDF).

La présid.ence en est confiée, à nouveau, au généra1

Gull launat et, parni les six membres, on trouve les génére.ux

Debeney,  Degout te (Comrnandant  de 1tÂrmée ctes Alpes) ,  Maur in

( fnspec teu r  généra l  de  1 tÀ r t i l l e r i e ) ,  Be r the lo t ,  dé jà  nenbre

de Ia semmiss ion précéd.ente,  S ineau,  sous-chef  d .e l f  E. I '1 .G.4.

et  F i l loneau,  fnsepcteur  généraI  du Génle.

Le rappor teur  est  le  généra1 Si rch lerr  ad jo in t  du

généraL Fi1 loneau.

Un secrétariat permanent, confié au généra1 Fil loneau

et  tLes d.é légat ions locales à l le tz  et  St rasbourg sont  créées

respect ivement  le  24 févr ier  e t  11 mars 1926.

La iomniss ion est  essent ie l lement  une énanat ion d.u Consei l

Supérieur de Ia Guerre, un groupe de travail  spécial isé d.e haut

niveau, chargé clrune double mlssj.on : d.éterniner, soue formes

d.e proposi t lons déta i l Iées à fa i re  au l i in is t re ,  d . rune par t  le

t racé t les pos i i ions défensives à établ i r  aux f ront ières l  d 'aut re

part" les formes techniques générales cles composants de la futu-

re for t i f icat ion.

. . . / . . .
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Du 24 février 1926 au 10 janvier 1911, el1e a tenu vingt

réunionsl  dont  aucune en 1929.  A Ia  12o réunion,  Ie  21 aot t  1927,

e l le  demancle Ia  créat ion d. run organe chargé de co i f fer  l rexécu-

t ion d.u nouveau systèrne for t i f lé ,  Ie  nComité t les For t i f icat ions i l

ravivant ainsL le souvenir cle cette vénérable insti tut ion qui

avalt,  tout au long du XfXo siècle vei l lé d.run soin jaLoux sur

tous les travaux exécutés aux frontières.

Cet te requête ne ressusci tera pas Le COMITE,  rna is  about i t

le  50 septernbre 1927,  à Ia  créat ion de Ia  "Cowoiss ion d. rOrgani . -

sa t l on  des  Rég ions  Fo r t i f i ées "  (C "O .R .F . ) .

La Comrnission d.e Défense, qui continua de fonctionner

pent tant  près d.e {  ans,  para l lè lement  à Ia  C.O.R.F. ,  mais  au

niveau supér ieur ,  ne fu t  pas d issoute :  s inp lement ,  en 195j ,

Ie Ministre ne procéd.a pas au renouvellenent annuel des mem-

bres,  se réservant  t le  Ie  fa i re  éventuel lenent  s i  besoin en

était de réunit à nouveau la Connlssion.

2.5. -  Le rappor t  d .u 6 novernbre 1926

Le tenps pressai t  d .onc,  e t  Ia  Cornniss ion c le  Défense nf  en

perct i t  pas.  Dès Ie  5 novembre 1926,  e l1e adressai t  au l { in is t re

son nrappor t  sur  l f  organisat ion c téfens ive des f ront ièresr '  (+) .

Ce volumineux travail  d.e 10J pages, f lus cartes et annexes,

par  1a c lar té  de son exposé et  d .e ses opt ions,  la  hauteur  d.e ses

tnrear se eitue cirenblée au prenier rang d.es docunents qui, tout

au long d.e notre histoirel ont exprS.mé une vision prospective

de lrorganLsation cléfensive du pays, au côté d.ee plus grancls

nénoires tle Vauban ou d.e Séré tte Rivl.ères.

(4) n' 171/f .  Archlves clu Génie Vincenneg.

. . . / . . .
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Analysant  n inut ieusement  les enseignements d.u passé,  Ies

données d.e Ia géographie physique et écononique, sfappuyant

sur de nombreuses reconnaissances et Ie travail- des déIégations

,  locales,  Ia  com'n iss ion fa isaÂt  au T, I in is t re  Les proposi t ions

suivantes quron peut  résumer a ins i  3

Lr id .ée nal t resse,  qu i  ressor t  f réquemment  d.es documents
pr inc ipaux,  é ta i t  de const i tuer  aux f ront ières un système for-
t i f ié  d . iscont inu,  suscept ib le  d.e rés is ter ,  avec ses .seurs

noyens, pendant une huitaine cle , ' iours, à une offensive puissan-

te,  e t  c le  bauer  les grand.es vo ies d. t invas ion menant  au coeur
c lu pe,ys,  en la lssant  1e tenps à la  nobi r isat ion et  à  ra concen-
t rat ion d.es Ârnées de se d.érouIer .  Ce résul ta t  obtenu,  le  systène,

consi i léré cotme a.nor t i ,  devenai t  L tossature drun f ront  d .éfens i f  ,
l raux i l iaLre ind. ispensable c ie  la  manoeuvre,  e t  le  t rempl in  c le  la
marche en avantr  en pays ennemi,  seule capable d. rat r tener  ia  déc i -
s ion d.u conf l i t .

Pour y parvenir l f  organisation sulvante apparaissa.i. t

néceesai re :

10 )  Dans le  l lo rd -Es t  :

Constrtrct ion en nFort i f ication perraanente aux formes

nouvellestr d.e J régions fort i f iées couvrant le sai l lant f .ormé
par  la  Lorra ine et  l . fÂrsace entre Longuyon er  Bâle.  a  savoi r ,
par ord.re d.rurgence 3

- Région fort i f iée l , Ietz-Thionvil le-Longvy,
-  Bégion for t i f iée Lauter-Yosges,
-  Réglon for t i f iée Sel for t -Eaute Alsace,

séparées par  des obstac les nature le (zone des Etangs)  ou par  d.es
zones de parcours d i f f ic l le ,  va lor isées par  c lest ruct ions maesives
(Basees-Vosges)  .

. . . / . . .
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2o) Frontière clu l{orcl :

Entre tongwy et Eirson face aux d.ébouchés cles Ârd.entres,

une zone de d.est ruct ions massi .ves.

Entre Hlrson et la Mer d.u Nord., une position d.e ca.rnpagne

d. lscont inue à établ i r  à  Ia  rnobi l isat ion et  srappuyant  sur  d.es

obstacLes nature ls  ( l ignes d. reau,  inondat ior rs ,  rnass i fs  bo isés,

e t c . . . ) .

] " )  Pou r  l e  Sud-Es t  !

Cinq i lzones for t i f iéest r  d is t inctes (3ourg-St-1{aur ice,

Î{otl .ane, Briançon, lournoux, l{ ice) barrant les clébouchés des

cols et srappuyant Latéralement aux massifs nontagneux in-

f ranchissables.

Lrest i rnat ion,  fa ta lement  applox imat ive,  c le  Ia  c lépense

à consent i r  ar r iva i t ,  pour  1e l [ord. -Est  seu1,  à un to ta l  de

J n l l l iards d.e Francs.  Pour  le  Sud.-Est r  Ia  co 'nmiss ion se

réserval t  d . té tud. ier  le  problème p lus à fond. ,  dans un docu-

ment  à t ransnet t re  u1tér ieurernent .  En annexe,  Ia  conmiss lon,

comne cela se fa isa i t  pér iod iqueroent  depuis  le  XYI I .s ièc le ( l )  t

examinai t  po int  par  po int  tous les ouvrages ex is tants  et  fa i -

sa i t ,  en fonct ion d.e leurs poss ib i l i tés t le  rentabi l isat ion

future,  1es proposi t ions d.e c lassement  correspondantes.

En nat iè re  d rorgan isa t ion  proprenent  d . i te  des  pos i t ions t

rrne prenière note avait ,  le 4 naj-  1926 (6) sommairement d.éf ini

(5) Voir en part icul ier Ie nénoire de Vauban sur les t 'places dont
l e  Ro i  pou r ra i t  se  dé fa i ! ê . . . r r .  JanvLer  1694 .  C i té  dans  Rochas
<l rÂlg lun f rVauban,  sa fa .mi l le ,  ees écr i ts  "Tf  p .  192 Serger  -
Lev rau l t  1 t10

(6)  o"  l6 / t  -  Arch ives Génie/Vincennes 2!  pages

. . . /  . . .
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les  s tnrc tures c les f ronts ,  les caractér is t iques de I rarmement

epéci f ique à y  insta l ler .

Le rapport ôu 6 novernbre 1926, reprenait cee t léf init ions

au chapi t re  V en les t té ta i l lant ,  e t  donnai t  les schénas d,es

plans-types des cleux élérnents constit t l . t i fs principaux : Le nFortn

et L r f f  ouvrage internédiaiten.

Constituant acldit i f  à ce rnêne chapitre V, une nouvelle

note du 16 g,aL 1927 (Z) ,  dest inée au Consel l  Supér ieur  d.e 1a

Guerrel approfond.issait encore cette question et, aux d.eux

plans- types déJà é laborés,  a jouta i t  hu i t  aut res schérnas d. ror-

ga. r1es suscept ib les drentrer  d .ans la  conposl t ion des f ronts  des

réglons for t i f iées,  avec les est i rnat ions co l respondantes.

ces proposit ions furent Iégèreroent retouchées à 1a suite

des reconnaissa:rces effectuées sur le terrain par Ie maréchal

Pétair^, et après exanen par le Conseil  Supérieur cle la Guerret

approuvées successivement par le l{ inistre le J1 aott et Ie

29 d.éce 'nbre 192i .

2.r.1 - Prograruoe d.e d.éfense d.es ALpes

0n a vtr que 1e rapport du 6.11.1i26 avaj.t  consa-

cré son cha.pitre IX à un exposé gér.éral sur lrorganisa-

t ion future t le la frontière clu Sutl-Est. Le travail  fut

ensul . te  poussé p lus avant ,  sous l rLmpuls ioD personnel le

ttu général Degoutte commanùant clésigné d.e lrArnée clee

Alpes, et aboutit  au rapport t lu 12 février 1929 (a) qui

t lonnait carte à lrappui, le d.étai l  <[es proposit ions dle I 'a

C. I ) .P.  pour  ce secteur ,  proposl t ions est imées à 68,

ni l l ions (arrontl ie à ?00) pour lrexécution du Progralnme

drensemble, cl.ont 208 ni l l ions poul 1e progranne lestreint.

(7) n" ,IO/E - Archives Génie/Tincennes 46 pages
(e)  t r '  25/FA -  Archives Génie/v incennes.  Car ton 41/15 110 pages

+ annexes + 6 cartes au 1/ao.OoOo

. . . / . . .
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Lrétucle de Ia frontièr" U"u Fyrénées et d.e

c léfense d.es côtes éta ient  La issées en instance et ,

fait ,  d. i .sparurent d.es préoccupations

cons t 1 tu:ï" " :";Ï:,::,':iï::,':"*":";ï:-;ï . 
"1""" 

*,"
justice clravoir vr grand et fait  honnêtenent son travail

dans un mininum d.e terops, si lron songe oue d.ès Ie 21

ao0t 1927 (g) 1e généraL Guil laumat envisageait 1'exécu-

t ion Cu 1er cycle t les travaux de lJl l  à 1910. Si d.e nou-

veaux dél -a j .s  se sont  écoulés jusqurau d.énanage ef fect i f

d .es t ravaux,  crest  a i l leurs qur i l  faut  en chercher  la

cause

Maisl avant clf  aborcler la phase cle lrétucle et d.e

l rexécut ion d.es f ronts ,  i1  faut  rappeler  cet te  phrase ( tO)

déJà désabusée,  rna is  cornbien prophét ique,  écr i te  à propos

des garant ies rn i l i ta i res du t ra i té  d.e Versai l les 3
n.  .  .  S i  nous at rons 1rénerg ie d.e les fa i re  respecter '  .  .  r .

2 . 4 .1  La  tC .0 .R .F . t r

Cfest t lonc à Ia suj.te cle la denancle exprimée Ie 25 aoû.t

1)21 pat  fa  Commiss ion de Défense des Front ières que fu i  créée,

par d.écret du )0 septernbre, r '1a Commission d.rorganieation d.es

Régions ! 'or t i f iéesn,  p lus couramment  déeignée sous Ie  s ig le
ncoRFil.

11 s fagissai t  1à t l fun pas t le  p1us1 et  mêrae le  pas t léc is i f t

fait  clans la voie des réalisations puisque Ia CORF recevait com-

ne mission lteiécution effectj .ve clu système fort i f ié tracé par

l a  C .D .F .

1a

en

(9) note n '  441/F
Rapporteur du

( to )  nappor t  des  6
page 6.

aclressée à l f  Etat- l t lajor cle lrArrnée et
budget tle Ia guerre à 1a Chanbre

- 11 - 26 C}'apltre I.  Consii l .érations

dest inée au

généraIes,

. . . /  . . .
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Organisat ions -  Moyens :

La CORF est un organisne d.fexécution et se situe à un

niveau en d.essous de la  C.D.F.  f ,a  cornposi t lon qui  lu i  est

d,oanée traduit d.eux soucis : la recherche cle Lreff icacité

drune équlpe rest re in te,  év i tant  Ie  byzant in isrne des groupes

trop nombreux, tout en respectant }a représentation d.es t l i f-

férentes par t ies prenantes in téreseées.  Le nombre d.es par t i -

cipants aux réuni.ons a varié, de 1927 à 1954 entre quatre et

sept ,  sans compter  les menbres extér ieurs convoqués comme

experts r

La présidence était confiée à Lf inspecteur généraI clu

Génie (roenbre d.u Conseil  Supérieur t le Ia Guerre), disposlt ion

nor :male puisque crest  au Génie quf  incombai t  l ressent ie l  d .es

problènes à résoudre (acquis i t ions d.e ter ra ins,  pro jets ,

architecture, narehée1 surveil l .ance dee travaux, zones d.e

se rv i t ud .e ,  e t c . . .  )  e t  I e  p i l o tage  de  l  t en t rep r i se .

Er vertu ô.run vieux principe dréqull ibre appliqué t iepuls

for t  longtenps à la  Di rect ion des Ecoles d. tAppl icat lon et  au

Comrnanclenent des Granites Places d.ravant 1914, la Directi .on t lu

secrétar ia t  é ta i t  conf iée à un of f ic ier  généra1 de l rAr t iL le-

r!.e, le général Culnann, puis 1e général Eube.rt.

0n trouvait ensuite, en quali té cie membres, un t les

généraux sous-chef dtEtat-Major r le lrArnée1 représentant le

Commanclement, un général représentant lr lnfanterie et un

colonel rLe la Dlrection Centrale clu Génie.

Dès les premières réunions,  Ia  nécessi té  se f i t  jour ,

drintégrer à cette équipe le généraI Inspecteur ttes étud.es et

expér iences techn{res de } rÂr t i I ler ie ,  p l lo te en nat ière d.e

conception ctes rnatérie1s dtarmement constituant Ia raison

d. têt re du systèue.
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Ea huit a.ns, selon les procès-verbarrx, cl ix neuf t i tulai-

res se sont succéd.és à ces postesr d.u fait d.u jeu no::naL des

carrières, sans parLer cle ceux nf apparaiseant pas en séa.nce.

Le généra1 FiL loneau qui  aesura la  prés id.ence des 1J pre-

roières réunions était égalenent chef i lu eecrétariat t le 1a CDFt

ce qui  assura i t  Ia  cont inu i té  d. rune conmiss ion à.  l raut re.  Le

généra1 Belha,guer eui Lul succéda jusqutà Ia t l isparit ion ue Ia

CORF, parait avoir joué son rôIe avec une autorité plus haute

et  p lus ferme.

. Âu secrétariat, 1e général Culnann égalenent roernbre d.u

secrétariat d.e la CDF' f i t  pxeuve et t i tu: le personnalité accu-

sée,  e t  d tune in tense act iv i té  jusqurà son t lépar t  après la

Jlo réunion. Après un intérim assuré par le colonel du Génie

Gr iveaud,  le  secrétar ia t  fu t  repr is  par  Ie  co lonel  t l rÂr t i l ler ie

puis général Eubert qui clevait uItérieurement commander l-e

20"  Corps dfarroée à Ia  bata i l le  de 1a t rouée de la  Sarre en

ju in  1940.

Autre f igure marquante cle cette équiper ]r laspecteur d'es

étuctes et  expér iences techniques de I 'Ar t i l ler ie ,  1e généraI

Challeat qui appa:ealt t lrabord corune expert l ibre, puis clès Ia ôo

réunion comme membre de plein drolt.  Sombard.ant La comrni.ssion t le.

notes tect rn iques,  défendant  p ie t t  à  p ied ses ic lées,  pass ionr .é

pour son travail ,  cet honme a joué un rôle ddte:minant jusqurà

La 29" réunion (l l  jui l let 1929) et peut être considéré sans

conteste conme le  père de 1tAr t l l ler ie  de Région t r 'or t i f iée.  L tap-

partenance à 1a même arme et la conmunauté drorigine ntévitèrent

en rl-en cle rnult iples coafl i ts avec le général Culnann.

Ses euccesseuts,  Ie  généra l  3a1Li ,  pu is  1e généra l  c le

Sab1et clf  Estr ières, eurent un rôIe ptus eCfacé puisque lf  essetl-

t le] t les roatérie1s était défini à son départ.
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Pa:mi lee autres membres, une att i tude étonne quelque peu !

Ce1le du général Guitryr eui eut à La CORF une présence des plus

longues (3usqurà la  JJ"  réunion)  et  pr i t ,  t tès la  ]5o réunion,

l rhabitui le cle se f aire excuser ou remplacer aux séances : f  aut -

i I  y  vo i r  opposi t ion ou désintérêt  ?

La CORF,par  b ien t les côtée,  srapparente à un t r ibunal  3

ElIe se réunit,  sur ordre aù jour d.tment préparé, pour trancher

sur  1es quest ions inpor tantes,  ÉYrt re les aLi f férentes eolut ions

envisagées,  e l le  vote,  e t  t ransmet  1es proposi t j .ons a ins i  ar rê-

tées au l l in is t re  pour  t iéc is ion.

L ressen t i e l  du  t rava i l  es t  assu ré  pa r  I e  sec ré ta r l a t  ( f f )

qul non seulement préoare lf ord.re d.u jour d.es réunions mais

éLabore d.es solutions, avec une J.arge marge clr init lat ive, regrou-

pe  e t  su i t  t ou tes  l es  ques t i ons .

Pour  év i ter  l r iso lenent  d. t  à  sa posi t ion centraLe,  la

CORF dispose des c Ié1égat ions locales créées antér ieurenent  et

qui se i ' ransformeront en Direction d.es Travaux d.e Fort i f ications,

et  en p lus,nrhési te  pas à se t ranspor ter  sur  les l ieux pour  Juger
ncle visun (les prob3-ènes posés par le terraln à Rochonvil lers, ou

au Simserhof.

I,e contrôle technique dee travaux est asguré par 1e généra1

fnspecteur Technique d.es Travaux ttè Fort l f ication (12) poste créé

le 1er rnai 1927. lne t lélégation cles sections techniquea assure

La coordination cles travaux (pIans-type et étuctes part icul ières

cae par  cas)  des bureaux d. fé tucte d.e l fÂr t i l ler ie  et  du Génie,

du Serv ice t le  $anté etc . . .

(11)  Secrétar ia t  ar t icu lé d. ra i l leurs en c leux sect ions,  Nord-Est  e t
Sud-Est ,  cet te  c lern ière conf iée au co lonel  Oemichen.

( tZ)  généraI  S i rch ler  jusquren 19J2 puis  généra1 Srossarc l ,  l r lnspec-
t ion cles travaux d.e fort i f ication devient f ' Inspection Technique
des Travaux du Génierr  le  1J septenbre 1915.
Le général 3irch1er, avait i l rai l leurs été rapporteur d.e 1a Con-
miesion d.e Défense cles Fronti.ères.

' . . /  
. . .
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Enfin, et crest un point frpo"trrrt ,  1a CORF, avait toute

lat i tud.e -  e t  e l le  en usa largenent  -  pour  convoquer  et  enten-

f l re  qui  bon lu i  sembla i t ,  en par t icu l ier  des spécia l is tes,  d .es

d. l recteurs d.e t ravaux vena^nt  exposer  leurs pro jets  etc . . .

Par  contre,  pour  év i ter  tout  f re inage ou toute in t rus ion

lnoppor tune dts  à Ia  sacro-  sa inte vo ie h iérarch ique,  les ré-
g icns n i l i ta i res éta ient  prat iquenrent  cour t -c i rcu i tées ( t l ) ,

d . isposi t ion toute dref f icac i té ,  na is  qui  t leva i t  fa i re  surg i r

bien d.es rancunes

2.5. -  Le t ravai l  de la  CORF -  Analyse d. tensemble

Du 27 novenbre 1927 au 1d nai 1915, la CORtr'  t lnt 55
réun ions  d .on t  l r essen t i e l  en  1 l 2B  ( t r ) ,  1929  ( tA )  e t  l g r }  ( tZ ) ,

crest-à-d.j .re avant le clérnarrage proprement d.i t  d.es travaux

ef fect ivement  réaI isés de 1930 à 1934 pour  les ' tAnciens Fronts, l

et d.e 1914 à l lJB pour les I 'Nouveaux Fronr,str.

Lrétucle d.es procès-verbao* a"" 
"érrrr iorr" 

est chose assez

art lue, conpte tenu du nombre et d.e 1a grancle variété d.es ques-

t lons t ra i tées,  conséquences d. i rectes d.e l text rêrne co:npler i té

d.e cette rrfort i f ication permanente aux for.nnes nouvellesrt quti l

faL la i t  inventer .

Dans ses grantles l ignes, Ie travail  d.e Ia CORF se d.ivise

en deux périocies : d.u début à novembre 1929, phase cle conception

cles posit ions, d.es plans d.e nasse d,es ouvrages les plus impor-

tants ,  d .éf in i t ion d.es matér ie ls  d. tar t i l ler ie ,  Ie  tout  or ienté

vers 1a d.éterrnination d.u nonta^nt financier d.e la loi ptog=anne

votée le '1{  ja .nv ier  1950.  Cet te phase inc lut  J1 réunions.

(t1) four d.(éviclentes raisons cle continuité Ie généraL Belhague
examinait certains points cle d.étaiL échappant norroalernent
à la conpétence d.u présid.ent d.e la C0RF en s I appuyant sur sa
quali té t le Présit lent d.u Conité d.u Génie.

. . . f . . .
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Ensulte, potlrauite t le 1rétutles cles plans d.e masse, puie

en entra.nt plus ava.nt d.ans le d.étai l ,  d.es plans d.t implantation,

avec contrôle périod.ique d.e Ltavancement d.es étutles en courst

des  c tépenses  engagées  e tc . . .  ce  j usqu ren  j u in  1 t J1  (51 " réun ion ) .

Â ce s taate,  Ies réa l isat ions et  les fabr icat ions bat tent

Leur$-eln sur Ia Lancée d.e lr impulsion d.onnéer aucune réunion

n fa  l i eu  en  1952  e t  1 )JJ .  La  54o  réun ion  (5  j u i f f e t  1914)  po r te

sur les projets d.es nNouveaux tr 'rontstt (Rohrbach exclus) dont 1es

créal. i ts sont en discussion au noment rnême d.evant le Parlenent

( to i  au  6 .0? .  1914  J  .o  ,  c tu  7  .  o7  .1934  p .  6819)  ,

Enfin, la 55o et <lernière réunion (fe t4 nare 1915) est la

réunion de c Iûture,  essent ie l lenent  consacrée à 1a régular isa-

t ion t l .es dépassenents cle créd.its et à Ia l iquit lat ion du 'rCompte

Spéc ia I t t .

Quelques nois plus tarcl, 1a CORT cl isparaissaitr laissant

aux organismes d.rexécution Ie soin d.e terniner ce qul était entre-

prie d.rune oeuvre inconplète.

Ce qui est pJ.us grave, Ia cl isparit ion d.e son autorité par-

fois onbrag:euse laissait 1e champ l ibre aux part isans cle la
nfort l f ication de canpagne- en d.urn et ouvralt 1f ère des i.rapro-

v lsat ions et  du gaspi l lage.

A lt intérieur des granctes l ignes d.u cad-re tracé par la C.D.F.

1a CORtr'  eut à ctéterniner 1es caractérist iques t les natériels d.t ar-/

menent, Ia situationr Ie plan cle masse puls t lr inplantation d.es

ouvrages, et blocs (ces derniers hors réunlon) La nature d.es obs-

tac les;  les c lo tat ions d.e muni t ions (payées sur  les créd. i ts  spéciaux) ,

1réquipenent  in tér j .eur  et  extér ieur  d.es ensenbLes et  i les pos i t ions.

Or toutes ces quest ions sr imbr iquent  ét ro i tenent  et  sren-

cbalnent lrune à lrautre : force est bien cle les séparer pour les

nécessi tés t le  l tanalyse.

. . . /  . . .
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Dtaut re  par t ,  on  vo l t  Ia  r rCORFn se  pencher  sur  c ies  p robLè-

mes qu l ,  comparés  à  c t rau t res ,  appara issent  eonme tou t  à  fa i t  n i -

neurs :  par exemple le cas des abris ex-al lenant lg de la place cle

Metz  (1"  réun ion)  ou  te l  c lé ta i l  c [ f  un  d ispos i t i f  à  1 ré tuc le .

TL nfy  a pas l ieu d. 'en êt re surpr is  :  dé jà Vauban,  qu i

pour ta"nt  n  t  é ta i t  pas-ass is té c i  rune Comni .ss ion,  n  rhés i ta i t  pas

à Lntervenir clans d.es questions second.aires (posit ion d.es au-

te le  a le  } tég l ise de Mont  Dauphin)  sans porr r  ce la perdre de vue

I  I  essen t i e l .

Drautre par t ,  cer ta ines quest ions mineures,  t ranchées

clès les débuts constitueront en quelque sorte jurisprrr i lence pour

Ia su i te .  S i  e l }e  ta tonne à ses d.ébuts et r  on ne saura i t  l t r i  en

faire grief ,  }a !TCORI' i ! .  et ses organisrnes subordonnés, se fa"ni-

l iar isent  progress ivement  avec Les problèmes à t ra i ter  :  i l  n fest

que t le comparer 1es laborleuses d.iscussions d.es plans d.u i{étr- ich

lo rs  d .es  J1 " ,  54o  e t  rTo  réun ions  (oc tob re  1929  à  na i  1 t )0 )  e t

l ta isance avec 1aqueLle sont  approuvés 1es p lans d.e Fernont  et  d .e

Latirenont (49" réunion - 19 janvier 1911) un an plus tard.

Autre inpress ion qul  se dégage d.e 1tétuc le drensemble d.es

procès-verbaux : cel le t lu t lécalage qui va grand.iseant au f l l  d.es

réunions, entre Ie rêve t lu système fort i f ié ictéaI, gigantesqrre'

hér i té  c le  Ia  CDF, et  1e caractère de p lus en p lus rédui t  t les réa l i -

sat ions inposé par  Ies rest r ic t ions t le  crét l i te  et  l r in f la t ion.  Ce

cléséquil ibre croissant entre les différentes I ' tranchestr apparait

clès août 1930 (40' réunion) pour d.evenlr rapidenent une véritable

angolsse.  Par t ie  sur  d.es bases in i t ia les presgue sonptueusesl la
rconFn en vient à él lmlner en 2o et nêne ]? cyclet notl seulement

les  é lénen ts  conp lénen ta i res ,ma is , t rès  v i t e ,  l r i nc l i spensab le  ossa -

ture no:male cles feux cltart i l lerle dle fronts entiers.

. . . / . . .
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Pire 3 ên cours nême de réal isat ion des f t l  o  cyc len de

secteurs d.ont  l rorganisat ion a été arrêtée,  on en v ient  à  re-

Je te r  en  2o  cyc le  d .es  é lénen ts  cons t i t u t i f s  su r  l e  po in t  d tê t re

mis en chant ier  e t  d .ont  1es p lans t té ta i l lés sont  prêts  3 case-

nates c le  la  Chaud.ronner ie  N et  S,  abr i  t l rAunetz,  observato i re  de

Doncour t ,  du Pui ts  Armand. ,  d .e la  Cla i r ière etc . . .  ( t ranche

Eochonvi l lers  -  Longwy).

Cet te d. ispar i té  d.es réal isat ions successiveg est  un aspect

caractér is t ique i te  cet te  rarmure inconplètef ' ,  se lon le  ter roe du
généraI  3ou1ey,  e t  qu i  d . i f férencie Lroeuvre c te 1a I 'c0RFrt  des sys-
tèmes antér ieurs réa l isés en France,  sous d i rect ion co1légia3-e,
quf l l  s ragisse d.u systène Séré d.e Riv ières ou d.e la  Conniss ion de

Dé fense  c tes  Cô tes  ( t  e46 -?O)  .

0n verra que 1a responsabil . i té ne t loit  pas en être inputée

à la trcoRFtr, subord.onnée au Cour:nandement, et vict ime d.rune conjonc-
ture économlque d.ont Ia mouvance était t t i f f ici le à prévoir.

2 .6 . -  l e  Gén ie  e t  1a  fo r t i f i ea t i on  nouve lLe  : l tAnne e t  Le  Serv ice

Si  Ie  problène de }a for t i f icat ion fu ture reste cantonné

entre 1)1)  e1; ,  1J2J ô,ans le  donaine de Ia  réf lex ion et  nr in téresse
qutun nonbre restreint de penseurs d.e haut niveau, une bonne Bar-
t ie  de r rarmée va peu à peu se t rouver  engagée t la^ns re systèner  êt r
en premier chef, Ie corps ctu Génle à qui inconbe Ia plus grand.e
par t ie  c le  la  concept ion et  d .e la  réa l isat ion.

Les rrEtats clu Corps clu Génien d.onnent, imp:rrd.ence assez
étonnante,  l ra f fectat ion d.e tous 1es personnels  mi l i ta l res d.u
corps jusquten 1)J6 inc lus,  e t  par  vo ie d.e conséquence,  pernet tent

d.e suivre avec précislon, l f  engagement t les sapeurs d.ans cette
vér i tab le épopéer  gr t l l  s ragisse d.e l rArne ou d.u Serv ice.

. . . /  . . .
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Et 1927, o;r trouve une Direction des Travaux cle tr 'ort i f lca-

t l -on c le  Ia  2Oo Réglon l l i l i ta i re ,  à  Straebourg,  e t  à  1a 6"  Région

de lr letz, chacune avec un colonel ou lt-colonel et un off icier

t l fAdmin is t rat ion :  ce sont  1es ex-cté légat ions locales,  ar r tennes

dela CDF puis  t ie  Ia  nC0nFx.  Au n iveau de I tad.n in is t ra t ion centra le

on t rouve 2 of f ie iers  à " l f lnspect ion iechnique d.es Travaux ôe

For t i f icat ionf '  ( i tont  Ie  Généra1 Inspecteur)  e t  11 à Ia  nsect lon

l lechniquer t .

En 1928 :  la  DTG de Strasbourg est  passée à 6 of f ic iers

et à cr6é une 'r0hefferie cles Travaux cle Fort l f icationn, à 4

of f ic lers .  Mêrne phénornène à Metz :  6  of f ic iers  à Ia  Di rect ion,

5 à ta  Chef fer ie  d,e nou. ' " l Iu  créat ion.

naque

r ie l s

En

es t

de

nême tenps ,  I i ITTF  es t  res tée  à  Z ,ma is  Ia  Sec t i on  Tech -

passée à 1J of f ic iers ,  ta t r r l is  que Ie  nServ ice c tes Maté-

la  For t i f icat iont  (S lg ' )  compte J  of f ic lers .

L rannée  1 )2 )  vo i t  s t i n tens i f i e r  l es  é tudes  c les  p ro je t s  e t

i lénarrer les travaux prél ininaires : la DTtr '  t le Strasbourg conpte

f  o f f i c i e rs ,  e t  I a  Che f fe r i e  6 ,  p lus  des  sous -o f f i c i e rs  du

Serv i ce .

A  Me tz ,  l a  DTF  es t  po r tée  à  J  o f f i c i e rs ,  l a  che f fe r i e  à  t .

Les travaux, commeneée f ln 1929, se d.éveloppent sur Ie

terra in  en 1950 :  La DTF de Strasbourg reste à J  of f ic iers  mais

la  chef fer ie  est  passée à 17.  À Metz,  1a DI IP a éc laté en deux 2

DTF Metz-ouest  ( tO of t ic iers)  qu i  co i f fe  la  che. f fer ie  de For t i f i -

cat lon c le  Thionv i l le  ( tZ ofCic iers  -  J  sous-of f ic iers)  pu is  ce l le

d.e Longuyon créée ensui te ,  DTF c ie Metz-est  ( t1  of f ic iers)  qu i

co i f fe  les chef fer ies d.e for t i f icat ion t le  l le tz  (eO of f ic iers  -

{  sous-of f ic lers)  e t  St  Avo1t l  ( tZ ot f ic j .ers  -  !  sous-of f ic iers) .

Lf a.nnéq 1)J2 quJ. coxresponct à Ia pleine activité des chan-

t lers sur les trois régions fort i f iées R['M, RFL' et Alpesr on

trouve 1J off iciers d.e 1a i l i rection de Metz-Ouest, 17 à la Chefferie
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c le l lh ionv l l le  (p ius !  sous-of f le iers) ,  1 ]  à  la  chef fer ie  d,e

Longr ry  (e t  5  sous -o f f i c i e rs ) ,  1 ]  à  La  D i rec t i on  de  Me tz -es t ,

20 à La chef fer ie  de l le tz  (p lus {  sous-of f ic iers) ,  12 à St-

Avolc l  (p lus !  sous-of f ic iers) .  À Strasbourgr  1a Di rect ion conpte

14 of f ic iers ,  la  chef fer ie  17 (pIus f  sous-of f lc iers) ,  Ia  chef fe-

r ie  t le  Si tche I  o f f ic iers  (et  6  scus-of f ic iers) .  A Nice l  Ia  DTF

conpte B of f ic iers  et  la  chef fer ie  1!  o f f ic iers  (et  5  sous-

o f f i c i e rs ) .

t

A ces ch i f f res,  i1  convient  c l ra jouter  le  personnel  a f fecté

en renfor t  pour  1es cheî fer ies et  c l i rect ions ter r i tor ia les par tout

où i I .  nra pas été ind. ispensable d.e créer  des organisnes spéciaux

de t ravaux d.e for t i f icat ion ( le l for t ,  Hulhouse,  Gap etc . . . )  e t  1e

chiffre cle 20 off iciers paralt un minimum.

Au  n l veau  d .e  l rAd . rn in i s t ra t i on  cen t ra le ,  1 r ï .T .T .F .  es t

passée t le  4 of f ic iers  en 19J0 à t  en 1912,  Ie  SMF c le 10 à 14,

pour atteind.re 2J en 1914, sans parler t le Ia STG, on en cette

mêne année 1912 Ie Corps ctu Génie conpte 2087 off iciers en ac-

t iv i tér  dont  260 de "1fétat -ura jor  par t icu l ier ' t .  Sur  ces ef fect i fs ,

c test  t lonc un to ta l  i le  220 so i t  p lus drun d ix ième qui  est  empLoyé

d.l-rectement et à plein temps dans la constrcuction ttu systèree for-

t i f l é .

Et  cet te  propor t ion i ra  sraccro issant  Jusqurà La guerre.

Ltannée 1)J)  vo i t  le  début  de la  n lse en p lace t les équipenents

(cu i rassements,  moteurs,  câbles)  aans 1es casemates et  ouvrages,

au fur et à rnesure d.e 1tachèvenent d.u gros oeuvre.

Cette phase rles travaux implique tout un processus de trans-

por t l  c le  survei l lance,  de récept lon,  pu is  d. rent ret ien ;  auss i ,

1 fnétat  d .u Corpsn vo i t - i I  pro l i férer  dans tous 1es hunbles v i l lages

qui Jalonnent les arrières innéctiats t l ,e la posit ion une quantité

de sous-of f ic iers  spécia l is tes é lect ro-nécanic lens ou té Iégraphls-

tes, chefs t l f  équiBe ou rle détachernent : à Veckring, Da1steln,

Ângevi l lers ,  T i l lers- Ia- l {ontagne,  La Turb ie etc . . .  Dta i l leurs en
t

nêroe tenps que stachèvent les ouvrages, conmencent les travaux de

. . . /  . . .
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conplénent  et  o féquipenent  extér ieurs d.es posi t lons :  réseaux de

barbelée,  réseaux té léphoniques entemés1 câs€rnêments d.e s t retét

t tépôts c le  natér ie l  e t  t le  muni t ions,  e tc . .

Tous ces travaux intéressent non seulement le personnel

cles organismes clu Service (Directione et chefferies d,es travaux

tle fort i f ication) nais également 1es corps d.e troupe qui ont été

atlaptés aux missions t lécoulant t lu nouveau système.

Slnul tanément ,  en ef fe t ,  cet te  nême année 1913 voi t  se

créer au sein des régiments d.u Génie les Blus d.irectenent concer-

nés  pa r  1e  c l i spos i t i f  de  couve r tu re  (1o ,  2o ,4 " , 15 " ,18 " ,  2B ' )

v ingt  e t  une compagnies de spécla l is tes d.e Régions For t i f iées

(sapeurs - mineursl télégraphistes et raeliotélégraphistes, sapeurs

i le  chenin d.e fer ,  é lect rornécanic iens etc . . . )  par  subst i tu t ion à

des cornpagnies t rbanal isées" ,  ou t ransfo:ernat lon d.e ce1les-c1.

'  
Ces cornpagnies sont parfois groupées en batai l lon, te1 le

40 bata i l lon c lu  18"  Réginent  du Génie ( té tégraphis tes et  rad io

t le  for teresse)  qui  qu i t te  1a por t ion centra le  et  s t insta l le  en

19216 à t ietz, (Caserne Seraudy).

0r  i l  ne s tagi t  1à que d. tun i tés t rès spéciaLisées,  noyaur

act i fs  r les fu tures uni tés de ternps d.e guene et  qu i r  jusquten 1 iJ)

vont  t ravai l ler  à  l rachèvement  et  à  I rent ret ien des ouvrages t r00RÏ" f

en rnêrne ternps q.utà l f  instruction.

Maisr  dès 1955,  a lors  que La nC0nFi  va êt re d issouter  Ia

nise en route des progrr.mmes régionaux de nfort i f ication t le ca$pa-

gne en d.ur[ va appeler aux frontièresr de très nombreuses compa-

gnies de sapeurs-nineurs de campagne provenant même tle réginenis

(6 '  a tAngers,  ?o drAvignon)  t rès é lo ignés d.es f ront ières.  Cel les-

ci vont à tour cle rôle, part iciper avec Ia nain clroeuvre fournie

par Ies troupes de toutes armes, à }a construction t les lnonbrables

blockhaus d.es nouveaux secteurs cléfensifs (14) et t le lr infrastnrc-

ture a.rtnexe.

( t4)  r requenment,
construct ion
1ra  réa I i sé .

les blockhaus ainsi construj.ts portent Ia d.ate d.e
et  Ia  c lés ignat ion (ou l r ins igne)  ae f  run i té  qui
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Pie aLle:r regrettable pour la frontière t lu Nord.-Est, l iemp3.oi

d.e cet te  nnain c l roeuvre mi l i ta i ren ou M.0. ï I .  se prat iquai t  dra i l leurs

d.epuis longtemps sur les Alpes nais d.e façon beaucotlp pLus ration-

nelLe et partant, beaucoup plus eff ieacel cornmê on le verra plus

Io in.  S i  Lron a joute à ce la,  les t ravaur  exécutés en Afr ique d.u

Nort l  (ce inture de Bizer te et  l igne Mareth)  i l -  nrest  pas exagéré

tle i l i re gue cfest largenent plus d.e Ia noit ié clu Génie qui se trou-

ve engagé à divers t i tres (Servi.ce d.es l lravaux, travaux par nain

d . foeuv re  m i l i t a i re ,  encadremen t  d .es  t roupes  de  tou tes  a rmes  e tc . . . ) ,

d.ans la grand.e aventure d.e la rrl{uraille de Francen.

Or tous ces chant iers  énorrnes,  s texécutent  non seulenent

clans un tenps record., avec travail  continu de nuit et d.e jourr mais

selon les règIes ta t i lLonnes et  complexes t le  Ia  conptabi l i té  mi l i -

taLre des travaux clu Génie en tenps de paix, altec sa série d.e prixt

ses marchés,  ses at tachenents,  en sus d.es nul t ip les problènes techni -

ques proprenent d.i ts.

f I  en résuLte,  pour  le  personnel ,  e t  par t icu l ièrenent  ce lu i

<les chefferies chargées d.e lrexécution des travaux, une vie exal-

tante ce=tes,  mais  qui  f r ise souvent  le  surmenage ( t : ) r  rna lgré

l fappoin+"  appréc lable des technic lens c iv i ls  engagés en renfor t  :

à  t i t re  i l texemple,  en 1911-52,  1a chef fer ie  de Thionvl l le  conpte

18 dess inateurs c lv i ls  pour  son seul  bureau drétud.esr  une par t ie

d,e ces hommes restera d. ra i l leurs au Serv ice jusque b ien après Ia

second.e guerre nonrl lale, et verra ainsi nourir lroeuvre irnmenge

qut i ls  avaient  contr ibué.  à  fa i re  nal t re .

Bien que drun ordre t t i f férent ,  l ract iv i té  t l .es of f ic iers

r les serv ices de l rAc ln in is t ra t ion centra le  nrest  pas noindre ne

aerait-ce qutà en juger par la quantité et t te la quali té ttes

quelques trois ou quatre cent noticee teehniques et t les xni l l iers

t le plans-types élaborés spécialernent pour guider fes servlces 1o-

caux clans la conception des plans drouvrages.

(t5) On fut contraint, à cette époquel <[e faire faire f ict ivenent aux
off lciers 1e teraps cle Corn-and.ernent :réglenentaire, tant était
grantle la pénurie cle cadres faces à la tâche à accornplir.

. . . / . . .
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Que dire d.es off iciers t lu Servlce cles Matériels cle la Fort i-

f lcation qui partagent l-eur temps entre les étucles en bureau, les

us ines de construct ion et  Ies chant iers  où l ron insta l le  les cu i=as-

eenents à leur enplacernent définif i f  ?

ta cl issolution de Ia rrCORF" entrainera au d.ébut cle 1)J6 un

renaniement  du d isposi t i f  t tu  Serv ice t lu  Génie.  A I texcept ion de

celle d.e Valenciennes, créée en 1914 pour Ia construction d.u
nNouveau Fronttr d.e l laubeuge, les Dlrecti .ons et Chefferies des

Travaux de Fort i f ication t i isparaissent en tant que tel lesr par

fusionnement part iel avec Leurs honologues terri toriales, pour

fa i re  co inc id.er  leurs zones c l ra t t r ibut ioa avec les l in i tes t les

Secteurs Fort i f iés, et s I ad.apter à I t  or6a'nisation tactique, Ie

Chef ctu Génie d.evenant, en temps d.e gue:nre, command.ant d.u Génie

c lu Secteur  For t i f  ié  l {ob i l isé.

.  A t i t re  d. rexemple,  à  l Ie tz ,  sur  les t ro is  d i rect ions qui

avaient cohabiié depuis 1910, deux étaient maintenues : Î{etz-cuest

et } letz-est, coiffant les chefferies d.e [onguyon et Thionvil le

d. rune par t ,  Metz-norc l  e t  Metz-sud.  d !aut te  par t ,  respect ivenent

aclaptées aux quatre Secteurs de La Région Fort i f iée de Metz :

Crusnesl Thionvil le, Soulay et Faulquemoat. I)ans lropérati-on, Ia

chefferie cle thionvil le prenait en charge; err la r ive d.roite d.e

Ia l{oselIe tout 1e front construit antéri-eurement, d.e l f  ouvrage

cle t{étr ich au 3i11ig, par Ia Chefferie cle Fort i f ication d.e ïIetz.

La Région Fort i f iée de Lauter, coostnrite par la Direction

d.es travaux de fort i f ication t le Strasbouqgl était prise en charge

par Ia Direction d.e Saverne confiée au eolonel Cussenot, ancien

chef  t lu  bureau dfétucLes de la  DI IF de Strasbourg c lès l for ig ine (16) ,

et colffant Les chefferies cle Sitche et de Eaguenau. Strasbourg se

partageant Ia ligne cle tléfense d.u Rhin avec la cbefferie cle l{ulhou-

se t lépenda.nt eLle nêne de Se1fort (7' néeÉon Mil i taire).

( 16 )  A  ces
cell .e

fonct lons le  co lonel  -
tle Connand.ant d.u Génie

puts généra1 - Cussenot aJoutait
tle la ffiL.

. . . /  . . .
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Ces remanienents eurent d.es répercussions curieuses : la

tête i le pont de Montnéctye eui avait été étucl iée ea ' lJJâ, par Ia

DTF de l letz-ouest et la chefferie d.e Longuyonlfut construite par

La chefferie d.e Mezières, de nouvelLe création et clépentLant cle la

d i rect ion drAmiens (2 '  Réeion DÎ i l i ta i re) .

Les ôrganisrnes ttéf inis

t ta ient  leur  spécia l isat ion et

f in i tes de leur  ter r i to i re  de

ni l i ta i re  quel le  que so i t  son

dans le nouveau t l isposit i f  per-

prenaient en compter d.ans les

conpétence,  l rensenb le  du  d .omaine

origine ou sa nature.

I Ine bonne part ie des moyens en personnel était,  bien str,

laissée en p1acel compte tenu cles travaur restant à exécuter

(on travail l-era au perfectionnernent d.es ouvrages trCOITttrr jusquf en

1940) et d.es travaux cl.e fort i f ication t le ca'mpagne entrepris,

par tra.nches annuelles, clepuis 1915.

Ces opérat ions corresponclent  dra i l leurs à Ia  pr ise en

charge par 1es affectataires d.es ouvrages des f lA;1ciens Frontsrt

consid.érés comrne terninés (d.épenses l iquid.ées le 11 d'écernbre

19rr )  e t  à  1a mlse en p lace progless ive c lu  c l isposi t i f  tact ique

nlrigad.es d.e tr'orteressen d.u tenps cle pair correspond'ant aux

rsecteurs For t i f iést r  e t ,  au-dessus,  Coromasd.ement  des Régions

Forti f iées (nf '  ae lv1etz, Rtr '  d.e La Lauter, pour Le Nord.-est, 14"

e t  1 !o  Corps  d 'anoée  pou r  l es  Â1pes ) .

Les généraux command.ant le Génie ôes Réglons Fort i f iées

(généra1 Grenet, puis généra1 Seron à l{etz, général Cussenot à

Saverne) étaient en nêne terops ad.Joints aux généraux conmantlant

le Génie ttes RéSions Mll i taires corlespond.a,ntese ceci pour évl-

ter  des c lo lsonnements excessi fs .

. . . / . . .
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Avant d.e clore cette brève g.ro". i fon d'un Corps souvent

accusé par  a i l leurs c le  r igor isne et  t l ré t ro i tesse de vue,  i1

serait juste cle faire sort ir d.e Lronbre les noms d.e quelques ung

de ceux de tous gratles qui d.onnèrent alors 1e meil leur clreux même

et pernirent au Génie d.e renplir en un laps d.e tenps très bref une

écrasante mlssion. Quri l  ef agisse t lu général Selhague, d.es généraux

Flamlon,  Bedon,  Phi t ippe,  3 i rch ler ,  Frossarc l  ( l l )  -  1e pet i t  f i ls

du Frossard. précepteur t lu Prince Inpérial, qui avait déjà Joué un

rôle prépond.érant ttans }e eystème Séré t le Rivières - les colonels

Nicolle, Seaumont, Anclré, Grenet, Ies coramandants Muniers, d.e

f,onguyon, Drecql dfabord à Thionvil le puis d.irectcur à Yalencien-

nes,  avant  i l rê t re  Ie  conseiLter  technique d.es Tchèques d.e 1956 à

1 )JB  e t  b ien  d . rau t res  qu ron  ne  peu t  c i t e r  i c i  en  to ta l i t é rma is

tlont l tacharrrement, la conpétence et l f  autorité vinrent à bout

c les i t i f f icu l tés.

( tZ)  Le co lonel  Frossard,  une des f igures 1es p lus narquantes du
Génie avai t  é té professeur  c le  for t i f icat ion à VersaiL les.
I)taborcl Directeur à Strasbourg, puis à Metz-ouest i l  fut
ensui te  inspecteur  des t ravaux d.e for t i f icat ion.  11 peut
être d.e ce fait,  consicléré cornne le père d.rune bonne part ie
d.es ouvrages nCORFfr clont Ie Eochwald..
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CEAPIENE III

ONGÂNISÂTION DES ItsONBS

,.1.- IdéeE françaises sur l torganlsation des 'posit ions fort l f iées

entre -1o18 et  192o

. Sans parler ctes dlfférentes conceptions foa:ru.lées par 1es

grand.s chefs nilitaires qui srétaient affrontés lors cleE tliscus-

Eions générales précéctaat la constltutlon tle la Cornnission de

Défense cles Frontières, un certain nombre drOfficiers clu Géuie

avaient réfléchi à cette question et erprimé Leurs théories dans

la rrBerru.e du Génietr. 11 ntest pae inutile cle les évoquer icL.

,.1"1 - Proposit ions clu colonel Levêque

Dès clécenbre 1g2O, Ie colonel levêque propose (t)

un front continu constitué par èeux li€rres d'e points

ôrappuis conEtitués cle nitrailleuses sous clocbes cuiras-

gées et.clrabrie de combat pour grouPe.

DerrLère, on trouve 2 f.ignes ùe nrétlultsn princi-

paux et seconôairesr a.rmés ôe tourelles et de casemates

tle ?5. Le tout stéchelonne sur une profond'eur de 2500 à

5000 n.

(t) nernre clu Génie I 51.1922/2 - Aott-Septembre-gctobre 1922
oeggai snr la fortification pernaaenle mod'eraen
Lrauteur a proposé, ensuitel ltapplication au cas coneret tle
la région flu plateau de Bohrbach, entre Sa.se et Sitcher cla-ns
Le nSuppléroenl Confidentiel à Ia Eevue clu Génle n" 1 -

septenbre 1)22n.

...1...
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PIue en arrlèret on trouve des [citade].l.esn sortes

tle places fernées de 6 h de rtianètre maximun tLlEtants ite

10 à 20 kmt permettaat rtee oloisonnements tles systèrnes.

Ctest en sonme la transposition en fortification

permanente clu front èe 1917 et un exenple cle Eolution cle

fortifieation clispersée.

1.1.2 - Proposit ioas du lt-coLoneL l lr lcaucl
rEssai sur 1a fortlfication pennânentE actuellerf

(Bevue ctu Génie tr 55 - Déc. 192r).

La posltion cte résietarce est constituée 3

par ôes forts à éIénents ctispersés, conposés cle casenates

ile Bourgest tle tourelleer de cagemates d.e nitrailleuses

reLiées par un réseau cle galeries souterraines avec gale-

rie draccèg par lranière et caser:ne, etr protégée pat un

obstacLe (réeeau tte barbelés renfotcé, tronçons ôe fossés)

Ie tout s I inecrivaat gtosso-moclo tlaas u.n carré cle 400 n

ôe côtér

entre les forts, des ou\trages interuétliaires iclentiques

aux fortsr mals plus petitst

eafln, rure organisation deg intervalLeE : abris dle groupes

et abris pour chars dont le colonel préconise lremploi pour

contre-attaquer les infiltrations cle lrenDemit

- à 4 ou 5 ku eu a^æière une posLtion ùrartillerie avec

batteries, piècea aous ntourelles légèresrr ou ncasemates

ile gæos oalibrel à tir vertical. Cette artl]-lerie assure

,lrintertliction, 1a contre-batterie et couy:re Les forts en

tLr firsantt

...1...
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- t l  sraglssait 1à drune soLution réalLste srinspLrant à la

fol.s cl.e lrorganisatioa dE nos places en 1914, en particu-

ll.er au Centre cle Bésistarce Ae 1909, et d.rune bcnne

conpréhension des enseignenents de Ia g'uerre. Des clivers

schénas proposés' celui clu coloneL llricaud. est celui qui

préfigurait Le mieux Irorganieêtion réalisée effective-

ment après 19tO.

h outrel Ie coloneL sfy nontrait un précurseni en

proposant cinq ans avart le général Estie.qe maier iL faut

Ie reconnaitre, cle façou plus rédnite, .lrenploi cles chare

pou:r Ia cl.éfense d,es intervalles.

,.1., - Proposit lons ctu eénéraI So:ma:ed. (2,)

La position proposée par 1e généra1 était conposée
- en avant 3 u,ne double ligne cle bLockhaus en béton, à

lfépreuve du 220r à 2 étages, &lsposés en quinconce et

flanqua^nt à tlroite et à gauche

- à lrétage supérieurr Fe!
(nitrailleuses et canoæs

- à Lrétage inférieurr perr

a"rmes à tirs tenclus

tte petit calibre)

eng;ins à tlr courbe
(nort ier drinfanterie)

- Lnte:rvalle entre blockhaus : 500 n environ

- à IOOO m en a^rrière rles précéôeate et à coatre-pente

une Ilgne rle nfortiastt d.e J0 u z 2J m, à f,orte protecti.onl

ôlstant clrà peu près , h 1es @e tles autres et assuta"t

le rlouble flaaguement dtartille:lie : à lf étage supérieur

gæ 75 sous casemater à lrétage inférienrr êrr tir courbet

par oïrusiere rle 105. Liaison avec lrarrière pat 2 galeries.

(a) Oa"ns lra.rticle intitnlé ilEseal. sur la Défense de la Ftancen
(Bevue rtu Génle mars 1924 + supplénent conflctentiel Jnl1let
2ù '  " l " '
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Le tout est conpLété, à

des abrls, d.eE antennea

1a nobiLisatLon, par r les tranchéesr

c le mi t ra i l leuses2 etc . . .

Belativement économigue, ee systène était, lui

aussil uDê transposition en Hduttr ([u schéna dlr front ile

1918 : Le prenler défaut qut Eaute au:E yerr:r est La concen-

tration d,es moyens drartillerie clans d.eg ouvrages nonoli-

thes eéparés psr drassez grancls iatewalLes.

5.1.4 - Proposit ions clu coloneI Chauvineau

(coure d.e fortifieatlon de l rEcole d,e Gue=re 1924)

Le système préconisé par Le généra1 est, en fait,

lr inverse ôu précéclent.

les nfortinsn bétonnés sont

Soma^ncl, mals comportent une

tou^relle cle mitrailleuse et

cl.isposés en ligne r clistants

nent rel lés à l tanière par

senblables à ceux clu général

tourelle de 75 en plus cle fa

cles o'Dservatoirres: iLs sont

de 10OO à 1500 n, et égaIe-

galerie souf errai^ae t

- à 4 ou 500 m en arrière tle La ligne des lrfortinsrr une

poeltion cle campagne profonôe rle 1500 à 2500nr conportantt

en particulier iles abris à 1r épreuve pour n:oe èeni-

compagnie,

- en anière encore, une position rle barrage constitué

par des tourelles rle nltrailleuses.

,.2.- les prévisions ôe La Cornnission cle Défense cles trbo!'Ltères

,.2.1 - Organisation clee Fronts Perrnanents

Déjà d,égrossies d.ars Ie rapport cle 1926, les fomes

teohulques cle la fortiflcation annuelIe, tliscutées au cours

ile Lta.nnée 1927t aboutissent finalement au syetème exposé

rlaaE les 62 pages et 12 plans

OBF ôu 12 nars 1928

hore terte; du rappott 12O/
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Ce cl.ocruoeat rappelle que les ] régions fortifiées

précitées' seront const:rritese cffme d.éià prévur dans

LlorcLre d.rurgence sulvant 3

1 c Metz

2" Lauter

50 Belfort

Chaque région fortifiée sonprendra 2 positions I

u.ne position |tfroatièrerr; en fait. Ia seu,Le constnrite, et

une d.euxiène position dite tte trb@agett oonstituée par 3-e

front nord. ôe Lrancienae place ôe trletz renlnS.é, rlne llgae

à créer tle toutes pièces de Saveæe à Hntzig pour Ia lautert

les aaciens forts èe Selfort-Lomæ,t pour Ia Baute ALsace.

Fait nouveaur dt aux iatæventions et recon'aissa''-

ces du maréchal- Pétain et 1927, le 2o position devrait être

constituée en rrfomeg puissa.ntesr eonne la position

trfrontièren.

Le cl.isposltif Linéaire ttæ positions proprenent

diteE était constitué par u.n systhe cle feqx, un systèn;

de conmanclement et un équipenent oæganique.

Da.ne Le

au flaaqueneatt

pose un barrage

l ror ig ine,  à  Ia

1" / T,e prix cle

2"/ Posalbilité

. adÙnisslbleg

volunLneux.

systèroe d.e feux, Xnréponciérance est ôonnée

par canons Bou.s casematel auquel se suPer-

cte mitrailleuses. &a priortté donnéer à

cagemate stexpllgæ en plusieurs raisons !

revient noinctre qu* 1a tourelle (l)

cl.ry J.oger plus tle tubes que 1es 2 canons

pour la tourel,le, et cleE rnatériels plus

$) cette sorte tlraxiome est réaffirnée ayec inslstance par Les
généraur Filloneau et challeat à La {o réunLon d.e Ia coRl',
(50.1.28)  pages 4 et  I  c lu  PT.
iétte idiie- a été ôérnentie dans La :Eêllté : La caseuate tripLe
de 75 et Ie bloc toqrelle cotterouitr ltua ou lrautre, environ
1O nilltonE. Or la toureLLe à l.rarræËage Lncontestable ôrêtre
beaucoup moins visible et cle pouvoir tirer eur J60o.

t t t / t t '
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,"/ \e souci de ne pas srexposer ær accusations toujours

possibles clans le contexte illgitionatique tlu nonent i

drétablir un arnem':at offensi-jf. Les ilfortstt ou "ægg€

nuisqgqlgrf constituent lrossaTalrer 1es rrpilierstr du

systène cle feurl prénus à une dl,istance moyenne de 6 t*r

les uns cles autres et clispoaanù cle pièces portant à

12 hr ils constituent un ttisgnsltif pertettant théorl-

quement à cbague ouvrage d.e tlisposer ôe lrappui cle 4 cl'e

ses voislns et égalenent, d.e pllier la ehute d'run our:ra-

gie en obligeaat lrenneni à en attaquer plusieursr donc à

nonter une attaque de grancle GÊvêrg['reo

Ces rrouvrages puissantsn oout envisagés conceutrés

lntels peuvent être narticulésn, ttFalméstt (4) et dLsposer

d. I lta.nuexegn.

LeE tourelles apparaisseûit daJxs les oiurra4es pou:r

la cléfeuse rapprochée (la^nce-bonb, rnitrailleuses) et

g,roupées en ensembles epéciaux (nmrtn"ges à touxellestt)

pour canons de Tj puissants, 145 stc...) annexes cles ourrra-

ges puissaJo,ts.

Lrinte:raIle entre les owrages puissants ost tenu

pErr des oJrvrages inter"néiliaires dtinfanterie aseurant Ia

oontinuité ôes fenr : 1a eontinalté absolue ne poavant être

raisonnablement réalisée tlès Ie tæmpe cle paix, il est acbois

qurune partie des nltralLleuses trpuga nrêtre installée

qutà Ia nobil isation.

(+) Le fort rrpahûén en fait celui propoeé par le coLonel Tricaucl en
1927 atest adnls qutavec les plus-erbrêrnes résernesn en égartl
à son cléveJ.oppement et tl,e son prix é1evé.

. . . /  . .  .
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La EurveilLance tlu cbamp ile bataiLle est assurée

par Les obsenratoires d,rouvrages et J.es postee d.robserva-

tlons (5) tgtonnés isoiée, organisés pou:r serrir égalernent

d,e Bostes d.e command.eneat.

Enfin courne auties organes eont prévrrs d.es abr5.s t

en princi.pe pour compagnie, destinés aux réserees locales

chargées clee contre-attaquesr au personnel cles batteries

d.tartllLerie ertérieures d.e renfotcement" Ces abris d.isper-

sés - en arrière de Ia ligae des ouvragesr en d.ehore des

agglonérationsr Jalonneat une ligne ôrarrêt à laqueIle la
ttCORFn a préféré, d.ans son rapport, (p.40) substituer Ie

teme rr l igae des Abristr"

On volt rnrnécliatement que tlans ses €lrancles lignes

et eans entrer dans 1e clétail cles plane d.e rnasser 1a

posit ion de résistance telLe gue ltavait d.éfiaie Ia CDF

nternpnrnte pas g:tanat chose aux tbéories exprinées d.ans

l,,rs qnnées 20. ElIe srapparentel par contre, et cle très

près, à 1a position cle réeistance clu Front Nortl Eet cle

Yerôua i le 1914r avec ses forts et aes f lCentree ale

Bésistancen inplantés à intervalles régullere et croisant

le feu cle leurs casematee de Sourgea, $eÈ oïtl,':cages inter-

nédiairesl ses abris d,e combat; batteriee de posit iont

son réseau d.e routes et d.e voies d,e O160 iléfllées. Itne

Duance cl,tlnportance eEt à souligner : la tlisparition d'eg

retraachements Iinéaires et tles crêtes ôe feu à ciel

ouvert que devaient garnir nos trpantalons rou,gieen à Ia

première.alerte. Leg troupes de fortereEse oombattront

rlésoa'Eais sous béton et soue cuirassel et ne eortlront

que pou:r contre-attaquer ou patroulller ! sous cet aspect

la CDF restait ôa''s une ligne. traôitionnelle et évitait

Iraventure tactique aussi sécluisante f,tt-elLe.

(5) ronstemps
sul.te aux

d.éslgaés par lrobeerration nP.O.
petits ouvrrages.La confirsLon est

t appliquée par la
Eouvent n"""tl l:;...
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, .2,2 - Prévislons cles plans de masse

Les plane Jointe au rapport clonnent pour Les

éIérnents congtitutifs décrits ci-d.essus Ia garule

Eul.vante t

1 - Fort type n' 1 c

Oreet lbuvrage puissa:ot ôéjà d.essiné par Ia CDF

en Novembre 1926 et qul clolt clans la plupart des cas

être arlopté. Cregt un Losange aplati  de 175 n t le front x

60 n d.e profondeur. Les 2 faces avant sont constituées

par le fossé couvrant lrouvrage, et les deux faces aniè-

re par des court lnes ea béton rel iant 1es J blocs béton-

uées abritant lramementl ctont 1a grosse ntracl i toren de

gorge à 2 étages, flanquaat à ctroite et à gauche. Des

ttal.les émergent 2 tourellee ile laace-bombesl 2 tourelles

tl .e nitrai lLeuses et les cloches. Eu dessousr une infras-

t:cucture souterraine (abris, rna6asins, centrale électri*

que etc..,) eet rel iée aux orgaYres <le eurface par puits

et par une galerie à une entrée arrière.

Aussi étrange que cel'a puisse paraitre, ce schéma

de principe monol.ithe apparalt conme passablement rétro-

graôe et rappeLle singslièrenent le p1a-n de lrouvrage d,e

Deyrillers (np:naf) (6) archét3rpe ôes réalisatlons fran-

gal 'ses entre 1910 et 1914. 0n egt aussi nettenent en re-

tralt rles solutions ttes forts de Yerdua transfornéE en

1916-17.

2 - Fort articulé -type 2- t

Variaate du précédent, plus a1,1ong6 afin cle statlap-

ter -en principe tlu molns- à ttes fo:cues de terraLn ne conve-

nant pas au type 1.

(6) ou mêne
ait été

de Vauxr plus
par tra:rches

connu du pubIlo1
succeEgiveE.

et  b ien gur1Lle fort
réalisé

. .  r f  . . .
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5 - OuvraFe à toureLLes pou:r eanons cle 75 et obuslers léÉçers

tà attssi, on notera Le saraotère arcbalsa^nt du plan

qui nrest en fait qutune répligue tltune batterle cnlrassée

rlu t5rpe 1910-1 4 à 2 tourelles eouverte tltun fossé à 2 faces

et coffre cloubIe de tête.

Ce type cttounrage, funplaaté en arrière, prérru en

coroplérnent éventuel du t'fort" t5rpe 1 à qui iL itoit fou:rnLr

Un appoint cle feux frontaux. Son infrastnctu.re souterraine

egt en priucipe rellée à celle ilu fort prin-oipal par gale-

rle. De cette d'isposition résulte une arobiggrté entre cleux

ouv:ragee, en prineipe clistinctsrtout en étant en fait gref-

féE sux une mêne galerie et d.esse1r7is pal npe rnême entrée.

Cette anbigulté sera heureusenent levée par Ia ItCORIrrt lors

ile la d,lscusslon d.es plans d.texécution.

{ - Ouvrage internnétliaire à arnemerit concentré et obetacle

non flanqué (aein retenu par J.a CDF en 1926)

Monolithe d.e béton d.e 8O n tle front et 20 n de pro-

foncleur conportant à ]a gorge les 2 g3osses protubérances

cylinclriqueB cles blocs tourolles tle lance-bombes abritant

égalenent les casemates de nitrai]leuses cle flanqnementt

cettE étraage constnrction DB 1'rBC€Y3â; en faitl aucune ap-

pl ication telIe quelle.

5-

Lee deux blocs-casemates -très proches de Ia future

oasenate isolée cLflnfaaterie SCORFn- sont reLiés par nne

côntrescarlre cteuE€ en bétoa fomaat mrr tle soutènement tlu

glacis et conportent chacun une toureLle de lance-bombes.

CeLle-ci exclue, on a alors Ia préfiguration ttu petit ouv:ra-

ge drinfa^nterie de 1951 ou ôu couple d.e casematesr tels

quri ls ont été effectivement réa1isés.

e:méd:laire

. . . / . . .
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6 - ggggeee-ipter:nédlaire à 4 t
contresoa::oe et fossé flanqué

Crestr en faitr la transposit ion en ou!Êrage èrlnfan-

terie (et lance-bonbes) ctu fort articulé ttr4pe no 2 ôécrit

ol-dessus avec les mêmes d.inensions et les mênes dispoai-

tions, mais l ra^rtillerie en noins.

InutlLe cte préciser quruno telle masae cle béton

BoïEr clraussi faibles moyens rlraction relève cle lrutopie

et nraura pas d.rapplication.

f - Ouvraee inteméttiaj.re à 2 tourelles et obstacle fl=g-n$li

Yariante ttu précérlent avec Les 2 tonrelles de lance-

bombes en moins : Ies mêmes obsewations sry appliquent.

I - Ouvrage à tourelles oour nitralfLeuses et lance-bomLe-g

(obstacle non fLanqué)

ilonolithe rectangulaire rle béton tle 45 x 15 m cons-

tLtuant nne eorte tle batterie cuirassée pour une tourelle

dlo nJ.trai.lLeuse et une cle l^ance-bonbesl conplétées As

cloches,  i l  est ,  en fa i . t l  resté à Ltétat  de pro jet .

t@n

t - Ouvrage d.tinfanteri.e pour nitraiileuses et l onbes

ltonolithe tte JO x 15 n flanquant cla:os une tllrection

ayeo 2 groupee ale !ûltrallleuses sous casemates en échelon et

abritant une tourelle ôe lance-bonbes et 5 olochee (Z

plstolets-nl.tral1leurs) et 1 lance-igrenatles.

. . . /  . . .
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Crest, au renp1"""t"r,* près tle La tourelle tle

la^uce-bonbes par une tourelle tle nitrailleusesr Ie

prototlpe de certains petite ouvrages cle 5" catégoriel

en particulier 1 rEinseliag.

10 - Casenate pour 2 Foupes de nitrailleuses

ilonolitbE cte béton d,e 22 x 12 m à 2 étagee fla:r-

guant ctals une seule cl,ireotion (2 gtoupes cle nitrailleuses

en écbelon refusé) et dont énerge une oLoche observatoire.

Tersion réctuite clu type ! ei-dlessus, ctegt Ia préfi-

gUration presque littérale d.e Ia trcasemate de nitraiLleusesrl

à flanquement sinple d,ont une prepière notice cLétatIlée fixe-

ra Ie Dlan- tyTe en Juillet 1929 avant cltêtre arrêtée le 25

Juillet 1910 et, réaLisée en plus c[e 200 exemplai'resr Ea:18

parler ôes blocs dtinfanterle dee ouYrages proprenent d'ltt

gui en d.écoulent directement auggi.

11 - Poste rle conmandement Douvâ.n

Ce bloc t le béton d.e 15 r 17 dtoù énerge une trcloche

toumanten pour lrobservation, ânnollce r arec des nuancest

les observatoires isolés et blocs obse:rvatoireg dtouvrages

rrltérlerrrenent réalisés1 après que la misslon de poste cle

cornmandenent en ait été diesociée.

12 - Àbri cle conpagle

ParalléLépipètte d.e bétoa ite 5O n x 12 n dont La

notice itu 27 tlécenbre 1929 svr les ltablis pour résenes

localesn (typu rle eurface) reprenô littéraleroent les dis-

posLtione, sauf La caponnière ctouble cle gorger quron trouve

cepenclant dans un abri de la Région Fortifiée cle Ia tauter

I tabrl ile Eeltl,enbuckel (Norô Aleace) probablenent constnit

ava"nt dllffusiou cle La notioe précitée.

. . . /  . . .
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l lous les documente successifs, d.e 1926 à 1928,

inslstent bien sur Ie fait que ces schémas, forcénent

tbéoriquesl tlevtont staclapter a.uE fo:mes clu terrain. Ia

CDF acLnet que dans le cas d.e tttertains compartimentést

acciclentés ou à fo:mes tournantesn, oa sela concluit à une

fort i f ication à élénents cl ispersés, le ttcentre d.e résis-

tence t (Z) -terroe qui rappelLe la nnébuleusen françaiee

de 190?- constitué par 1es d,ivers types cltorganes épaqpi3'-

Lés sur le terraln au nieur tles néeessités ctu système d.e

feux , mais raccrochés à la nêne Lnfrastrrr,ctnre souter=aine.

Crest, en fait,  Ie fort | tpalnén (e) clu coLonel i lr icaudtr

mais clont on cti t  bien (rapport CDF tlu 6.11.26 p. B?) que

gri l  eSt beauconp plus cotteux en raison cle ees d.i loensioDs...

11. est pnrctent d,e compter allr 200 nillions (g) alors que

le nforttt  t ]rpe 1prénr en ernp]oi général, est estirné à 55

milLions tle 1926.

11 nrest dl.onc à enployer que tle façon tout à fait

exceptionnellee mais, et ctest 1à, 1e prenier hand.icap 1ui

va gréver lf oeurrte de la nCOEFrtl nalgré toutes Les tecon-

nalsEancesr on sera a.mené par Ia force nêne cles réali téet

à généraliser les ouvrages npalmésn.

,.2.5 - Eouipement t les fronts

Le caractère cle haute technicité des tlispositlons

lntérieures d.es orgensg d.e feux se retrouve tÙans J- | équipe-

nent extérieur ôes réglons fortifiées. Cet équipernent se

oompose eesentiellement t

(7) n"pport cle ta CDF du 6.11.26 p. 6,

(e) fe terre est reprls ôa^ûs 1e rapport ôe La nCoBF' (tZO/Onf) clu
12.5.28 qul y consacre un paragraphe

(g) en réa1ité, les plus gros ensembLes constrults par la rrcoB3n

le EochsaLtl et le Eackenberg ntatteinclront au total que 180
nLlLions environ, naie cette estination était prnclente et 11
est regfettable qutel le nrait pas été faite avec la mêmo oir-
conspeotion pour les autres easenbleE.

. . . / . . .
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a) rirun systène d.e transnissions téIéphonloues, ractiotélé-

graphiques et optiques. Il est prérru de conet:nrire clès le

temps de palx en partlculier u.n réseau tl.e câbles téIépho-

nlques enterrés constitué rle tra^nsversaLes et ôe racliales

Largenent caLculéee et nailléeer perroettant cle pallier 1es

dlétériorations par coup au but. De nonbreuses cha^nbres de

coupu:re pe:crnettront aux éIémentg de renforcement cle greffer

leurs propres appareils sur les résearxE pentranents. Ces

prévisions seront effectLvenent réal.iséesr dle mêne que 1es

ré seauir rad,iotél égraphiques.

Quaat à lroptiquer prérnre surtout coulme noyen de

EecoutrB, el1e De sera réellernent incorporée anx plans dfou-

çrages que elans le sual-est où Lee conditions atmosphériques

et lriropla.ntation cloninaate d.es organisations perrnettent

d,ren envisager l tenploi rat ionnel, avec des chances sérieuses

de bon fonctionnement.

b) un syetène d.talinentation en Énorgie éLec'!ËLquq

pe:mettant aux ouvrages; où J.e plus J.arge enpLoi est préva

tl,e lrénergie électronécaniquee cle bénéflcier le pLus lorg-

tenps possible cle lral inentaËion venant cle l tarr ière. Des

câbLes et postes seront à constrrrlre spécialenente consti-

tuant en quelque sorte Les racines que Ia régiou fortifiée

slargenent ouverte à lrarrièren plongera d.ans ltintérieur

du Pays. On constate (rapport CDF 6.11.26 9. 72) que la

CDF itonnalt la préponôérance clo ltalj.mentation par lrarriè-

re sur' Ia création tle centrales autonones df oun:ragese ôout

toug ne devaient pas être pournrs.

o). u.n systène cle ravltaiLlenent corsprenant itea ôépôts

a^sièrese et un résean ite traasport par voie ferrée tle On6O

(tO) et par routes, quri l  stagisse cle routes à constrnire

spécialement ou de rontes exista^ntes à anéliorer.

(tO) nos places mod.emes cle 1914 possétlaient déJà clepuls 1888 un
systèrne d.e voie cle o16o créé et erploité par Ie -Servloe d.e
ltgrt i t terie. La voie t le O160 était passée au Génie en 1927
(aréatlou du 15" ngt du Génle) qui avait èéià en chargela coas-
tnrction et lrentretien cles voieg uomales.

. . " / . . .
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On prévoyait même, en 1)26, cle const::uire en

priorité Les voies cle 0r60r uti l isables pour lrappro-

visionnement cles cbantiers cles futurs ouvrages'

a) en équipenent topo$aphi l à 3.a charge clu

serrice géographique cle 1ra:eoée, et nécesgalre non seule-

meat à 1a contluite de Ia bataillel mais au préalable à

1tétablissement i les projets, coupes d.e ierrains, études

clr inplantation cteE obse:ratoires, etc...  Tels sont cléf inis

Les élénents constitut i fs des régions fort i f iées cléflnies

par J.a CDFr remaaiés par 1e cornmanclement puis repris par

la nCOR.Fn arr noment où, quittant les consicLérations théo-

riques, e1le srattaque a.ux étucles conerètes devant d.ébou-

cher Eur l texécution.

Le rapport ttu 12.1.28 (no 120 ORI') suggère i

urgences t

- 1o urgence : - position frontière d.e 1a REM

- nord.-est cle Ia position de barrage

- position frontière ôe La RIL

- Défense du Bhin

- 2o urgence I - Belfort-Eaute Alsace

- Position d.e barrage de Saverne

- Position d.e couverture cie 3énestroff

- 1o urgence : - équipenent cle 1a frontière ilu nortl

- posltion de barrage Bethel-Château Porcien

La 1ère u:rgence d.oit elLe-nêne être scindée en

2 cycl.es rLont en 10 cycle (lgZA-ll) : BI'rr[ (te Bochonvi].lers

à la Nleô - Rrt - Sitcbe - slersthal - zone d.e cl,estlu,ction

rles Basses vosges et position Lenbach - llrinbach (Nortt

Aleace)

ces propositlons sont le fnrtt cles travaux auxquels

Ia nCOBFn à consacré ses I preuières rétrnlons entre le 29.11.

27 et le 3 février 1928.
. . . / . - e
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Dèe le 28 févriet 'l)281 donc queLques Joure ava.nt Le rapport

analysé ci-deseus, Ia nCORFrt a 1:orté srur cartes a.u 1/5O.OOO"

I rlnplantation générale des orgarisatlons (ouvrages princi-

pau:(, inter"nétt iaires, abrLe, P.$. et P.C.) du 10 cycle

(n" 6e/Onf), qui viennont tl'êtrs étud.iées par les Directions

ôe Metz et d.e Strasbourg.

f,es 60 (z7.z.ze) et ?" {t. t .ae) rérrnionE sont consa-

créee à 1tétutle d,es projets d.rensembLe cles équipenents cor-

respondantsr cepend.ant plusieuls ?emaniennents surrinrent en

1928 et 1929, avant l tactoption elu tracé définlt i f  prls en

conpte pour 1e projet cl.e Ioi, et aræêté en Novembre 1929.

lfraoé rl,éfini.tlf tte 1a Résion fortifiée ôe Metz

Pour La RtrÎ{1 lrayaat-projet ctu tronçon llloselle-Niect fir.t

approuvé Ie I Juin 1929 (u,t 0t154-5/11), le tronçon Moselle-

BochonvilLers le 10 juillet (DI,Î 19r7-r/11) en mêrne tenps

que 1e tronçon Bochonvillers-Longuyon (Ot'l l94O-r/11) .

Sracé déflnitif de la Bésion fqrtfiée de la lauthel

Pour la RHL, Ie tracé cle Ia partie Est (Yosges-nhin) fut

approuvé Ie 2 Âott 1928 (tt) en nême terops que la partle

Oraest (Aohrbach-llittring avee prolongenent clu flanc jusqutà

Sarraibe). La partie oentrale avait été anêtéer oonforté-

nent au= prévieions de la CDF entre Bohrbach et lfrl.mbacht

par  DM 21O5-r /11 du 29.12.27.

Cet écbelonnernent tlans Ie tenps srexpLique par cles

ùJ.scussious, quril seralt superfla dtaaalyser en détail, tltee

à La iliversité tles avis, mais aussi drévénenents extérieurs

aux eeuLes consiclérations pot itiqu,es ou nilLtairos : prévi-

eLonE drévacuation cle 1a Bhénanier coDo€Êsions minièresr Per-

fomances offertes pat les natériels étudtéE pour la fortifl-

oa t i on  (12 )  e t c  o . .

tll]x[,r 1481 -r/11
en part icul ier lradoption t leg 81
trait d,e battre les pentes

et nortierg ôe flr pemet-

. . . / . . .
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1.1.- Constitut lon effective des Aronts f lCO8FE

,.r.1. - Régions fort i f iées et froats clu Nord-Est

llout en respectant ltesprit clu schéna cle prlncipe

étab1l par la CDF, La composltLon cles fronts effectivenent

réalieés par la n0OnFn en t l l f fère assez sensibLement dras-

pect pour plusieurs ralsons t

a) Itobligation dtaclapter les tlifférents schénas tbéoriqu.es

eux néceesltés tiu terraln, etr trèe souvent cle trcasserrt les

nonoLithes d,e béton et ttren éparpiLler les fragneats.

b) tes aécessités financièreg qui font que lee éIénents ef-

fectivenent réalieés ne représentaat qutune partie, eonvent

falble clu total des organlsations prénres. Or, La prcportion

varie sensiblement ôrul secteer à Itautre.

|felle qure1J.e existe eur le terrainr J'a position

dte réslstance se présente selon Ie schérna suivant !

- Err obgtacle continu (résean tle barbelé c!.oubIé uLtérietise-

uent  c le  ra i ls  A.C.) t

- une llgae tle feu, Jalonnée par les g"los ouvrages ("ensem-

blesrt rtouvrages puissants") à B kn environ en moyenne les

u.ug deg artres.

Bntre ces gros oulrzagesl des ouvrages moyens tlotés

dtartll]eriel alternent avec tles petitE onvlages monollthes

ou à 5 ou 4 b.ocs alotés d.ra"mement tltinfanterj'e (2 casena-

tes et une tourelle tte nltraiLleuses). EnfLnr Ia continuité

ôes feur cltlnfaaterie entre ceg ôifférenta organesr est as-

eurée par dee casemates tle mitralLLeuses I'goLées (tr). fe

tout eEt conçtl potrl que les feux itrartilLerie se recouvrent

largemeut et que chaque ouvrage pnisse être insta^atanénent

arrosé par }e tir tle ses quatre voislnsl de ûroite et tle

pauche- - -
(tf) inproprenent appeléee ncasemates drLntervallen tlans le langege

cdurànt '  " ' / " '
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- En arrière, entre Or5 et 1r5 kn tle la llgae ile feuxr et

à peu près à hauteur tlee entrées d.rouvragest une I'igae

rôrabris pou:r réserves-1oca1eg", de surface ou soutertaiuel

pour 1 ou 2 sectious drinfanterie ctestinées à conbattre à

1 rextériour d.a.ns leE intervalles.

Cette llgne -discontinue- cloit pouvoir servir

d,ranorce à une ligne d,tarrêt.

Sur lee points hauts dn tenainr à hauteur ou en

arrière des blocs d,rouvrage, ùes obselsatoires isolés, c[o-

tés de 11oJrens optiqlres puissa.nts, asgltrent la contlnuité

d.eE y1reg et La rlirection d.es tirc cle Lrartillerie tlrouYrage'

- Eafin, en anlère, toute lrinfr:Estnr'cture logistique sou-

tient le diopositif de combat * dépôts d'e mmitionsr cie

natériel. du Géniel câsêJ(trementa de etreté.

Ce ea.nEvas eet celui ap$tiqué aux régions rnoynntre-

ment accldentéesn du nord, ei itu norel-est. On 1e trouve appli-

qué ttans son lntéæa1ité d.a^us la tcancbe ceutraLe de la Rtrl1t

entre Rochonvillers et anzeLing où sur 44 k'n s|échelonnent 3

- 5 ensernbles pulssants (t+) complomis entre le fort nô 1 et

ltouvrage à tourelles tle Ia GDF traités en nforte palnéan

ilu colonel llricaucl

6 ouvrages lntel'Inéd.iaires ôrartillerie (t5) version un peu

rétluite ôes précétlente et prévos tttoriglne Ea:1E fossés.

tu]BochonviJ.lers, Molvanger DÎétricht
Soetrioh, Kobenbuschr Galgenbergt
Mont des lfelscbes

Eackenberg et ÂnzeLing
B1111gr Michelsberg et

. . . /  . . .
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- T ouvrages d.t infanteriel clont 4 rtart iculésrt ou rrpslpésrt(16)

et 5 d.e ty;re rnonolithiqu" (tZ)

- 26 casemates cle mitrailleuses et 1 blockhaus rrcogtrtrl

- 5 obserrratoires isolés

- 28 abris clont 12 en caverne et 16 d'e surface'

- Extrénement puissant, et conforrne aux d.ésirs des concepteurs

ce f ront  est ,  hé las,  l texcept i -on.  0n nren ret rouve drexemple

gue sous fo:me d.e trongons, d.e part et clrautre d.es vosgest

clans La IUT.I (fronts Sinserhof - Grancl Eohekirkel à ]-rouestt

lembach-Schoenenbourg à l test - et encore). Iviais d'ès quron

sren éloigne, on tonbe clans des zones d.e d'ensité beaucoup

pLus fa ib les.

- De Rochonvillers (exclus) à Longuyon (fZ Uo) on ne trouve

que , ensembles (te) alter:rant avec 4 petits ouvrages d'r in-

fanterie d.ont trois sont des ouvrages aoyens anputés de leur

art j- l lerie (19) et tronqués. Si Ia continuité d.es feux d'e

nitrai lLeuses est sc::trpuleusernent respectée, Ia moit ié d.es

observatoires isolés et 1a total i té d.es abris, sauf t 'nr a

été aiour1l:'ée, d.e nênre que 1réquipement logisti'que'

-  DrÂnzel ing (exc lus)  à  Tét ing (sect ion t test - l { iedt ' )  crest

blen pire. La continuité cles ferrx d.r infanterier priori tairet

est convenablement assurée par 15 petits ouvrages et 1es ca-

senatesl mais sur ces treize petits ouvragesr 4 ne sont que

les blocs d.e tête d.e gros ouvrages ajournés (ZO)r 1;l ta.morce

(16) Trnmg3[efr. Coucoul ,3ousse, Eobling, 1es J êerniers privés d'e Ia

tourelle tle 81 Pré\rue

(tZ) Sois Karté, Oberheit ler Sentzich

(lA) fe:mont-tatiremont-3rehain. Srehain est à portée Linite (tO m;

d.e Rochonvillers

(19) Aois clu tr'our, Ilauvais Sois et Àuroetz - La
était prénr en petit ouvrage cLr j-nfanterie

(eO) Aovenberg, Corlae, Kerfent et Laud.refang
. . . / . . .

Fe::roe ChaPPY seuIl
cl.ès 1 I origine.
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rlrr:n ou.lrr.age noyen (et ) et le reste a été privé des tourel-

leg t l .e 81 prérnres, voire rnêrne d.es galeries et locaux souter-

rains (ZZ). Aucun abri ni obserrratoire (sauf celui du Kerfent)

entre les deux l{ ied., où, en fait drart i l leriee on ne trouve

que  6  mor t i e rs  de  81  (21 ) .0 r  l r a r t i l l e r i e  d rAnze l i ng  ne  po r -

tait que jusqutà lrannexe Sud. cle Cou.ue... et les Allenand's Ie

savaj.entr gui vinrent défoncer au BB les créneaux de Reibel- l

e t  de fus i ls  n i t ra i l leuts  d.es 146oet  1550 RI f ' ,  en ju in  1940.

lÏênes lacunes pour les mênes raisons sul3 Ia RtrL et; à fort io-

r ir les nouveau-x fronts.

, . r .2  -  Cas par t icu l ier  d .es Sasses Vosfres

Compte tenu du caractère très particulj-er d'e cette

zone coElprise entre 1e Siesenberg et Lenbach, où la ?erspec-

t ive d.rune offensive pui.ssan+,e était excluer on ntavait pré."

rnr à lrorigine de nty exécuter gue d.es d'estructions massives

surveil lées par J petits ouvrages t l .otés de lance-bombest et

couvertes par t l .es batteries d.e posit ion établies en art ière.

Finalenent on en vint à réaliser un systène continu de feu-x

d.rinfanterie constitué de casemates 1égères et de blockhaus

de f lanquenent poujr fusi l  rcitrai l leur. Ces organes, traités

en protect ion no 1,  correspond.ent  à  des p lans types spéci f i -

ques, définis dans une notice part icul ière (24). 0n nt;r

trouve qurun équipernent récluit (généraleroent sans électr icité)

tant extérieur qurintérieur.

liottenberg
Serenbach, Cor.me, Einseling ntont que d.es puitsr ses galeries

n ton t  pas  é té  fa i t es
Ânnexe S. d.e Coulae (zp) Laud.refang (4p)
D. I ' i .  no 951-2/45 du 15.1.1911

. . . f . . .

T,,L\
tii\
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5.1.5 -  La Défense du nhin

Envisagée; à L torigine, en fortificatlon passagÈre (gl)

d,eetinée à tirer parti de lrobstacLe irnportant ttu fLeuver Ia

èéfense ôu Ehin fut reprlse en 192T paz Le général Soichutl

giouverneul cle Strasbonrg. Ua p=ojet comportant trols lignes

ttrorgaaisations bétonnées fut ôlscuté le I Juln 1p28 par

la CDF, e t après approbation, mls en chantier sa^ns que la

TfCORF'| ett été consultéê. Ar nillen de 1)JQ, Ie généra1

Belhague proscrivit, drautorité, qtrron Ee confornerait pour

. ce front, à la loêne procédure que pour leE autres secteurs.

Mais cette tléeision survint trop tarct pour reôresser en tota-

Lité, Ies errenrs qui avaient pu être connises. Flnalementt

oe front fut prolongé au Norcl tle Fort-loulEl point ôe jonc-

tion aveo Iralle droite cle la RIL et, dn Pon'c de Seltz à

Eonbourg (firqfte cle 1a zone ffneutæatiséetr autour tte 3â1e par

Les traités cl,e 1815, soit sur 150 kn, 148 unités al.e combats

(casenates et abrls) se tléveloppent sul 5 lignes I urxe ligne

eu.r la cl.igue de berge, battant le fleuver une seconde 1lgne

dlscontinue au niveau tles points Ëe passager une troisièxoe

ctite " l igne clesvl l lagesrt entre la forêt du Rieô et I f  I11.

lilais, ces trois lignesr ne constiùtent pas un ctispositLf

bonogène e+, cohérent, et ceci clane lee cleux E€DSr Que co

soit slr la berge ou Êur Ia 1" ligner Les lnte117alles entre

oasemates eont eouvent trop longs (26) en raison cltéconomles

et d'rajou:mements. Dtautre partl La 1" Ll'g:re ne voit pas les

1c etr 2ol en raison cle lrobstacle boisé du Bleclr et ne pourra

pas lrappuyer en Juin 1940. Les orgaaeg co3stituant ce front

sont ercluslvement tltiafa.nterie (27) : casemates de berge et

:':': :'ï-'T:'::":':":T::':'-"ï-': l"-": :'-'ii": - - -
(25)rapport cle la CDF du 6.11.1926 a" 171/î page 22
(26) surtour au Nortl de Strasbourg où Ie d'ispositif

discontinu
(Zl) d.es casemates rle canon ùe 75 ont finaLernent été
(ee) Uotl.ce du 15 mats 1951 - Dil[ nc 9254/45

est nettement

supprimées.

.  r . /  . . .
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casenates nstand,artln tSpe Nortl-Est ou t;rpe rl{ord.rr sur La

5e Ligrre, traitéeg en protectLoa ao 1 et ttépourTrueE tle

sous-sol (à cause tle la nappe pbréatique). Les abris quron

trouve surtout en 2o ligae sont frss petits blocs avec c]o-

che pour 1, 2 ou J gpoupes combattant à proxinlté lnmécliate.

I1s ntont nL le nêne rôIe, ni la nÊne organisation quo les

grOE ltabris pou,:r réselves Localeeil deg fronts couxantE et 11

ne faut pas confondre ces d.eq-E ttrçn's dtolga"nes. Autre partJ--

cula"rltée les casemates ale berge ænt convertes par des

rpanaeaux de cruet' nobiLes (Zg) aestiaés à éviter 1r inond'a-

tion en cag cle nontée du fleuve.

5.5.4 -  La f ront ière des ÀlPes

Cette partie S.mportaate tte notre eystène ôéfensif t

p-. i isqutel le représente la noit ié É*s pièces t lrart i l lerie

d.e LtensembLe, est beaucoup moins sonnue du grancl public.

E]l,e présente d.es caractéristiques spécifiques clues essen-

tleLlenent au terrain nontagneux. l,e petit nombre et 1IexL-'

grrité tles poJ.nts cle passage à per.nis une lnplantation

échelonnée d.es ouvrages, pe::oettast tle passer progfessivenent

dtune sécurité nlninale obtenue p?Ër Ie barrage cles ares prin-

cipaux, à une plus grande herrnéticlté acquiee par le verroull-

lage uLtérleur cles cols Eecond'aires.

Alors que tlans le norcl-eEt, ctépou'rvu ilrobstaclee

naturels, le terralnl peméable pa:rtout, nécessitait La

construction {,renblée d.tp.n bamagO continu; les organlsa-

tions tlu sud-est ntont ceesé tle sç renforcer entre la nise

en chaatier des preniers ouv:ragies du programrne récluit (tgzg)

Jusqurà lrarnistice tl.e 194O qui sæprit de nonbreux ouvrages

(Bestefondl Pla.o Caval) lnachevés. Itlalgré cela et contraire-

ment à ce qul srest passé tlans Ie aorcl-estl or coDstate une

einilltude absolue des fomes tec,ùniques et cles cuirasae-

ments quclle que soit 1répoque cocsiôérée.

(e9) aisposltlf luposé Par Le Se::vice iÙe Ia NavLgation.

. . . /  . . .
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Chose aseea surpren4r'te, si Les affalres touchant à

ce secteur ont été traitées par une section partleulière clu

Secrétariat rle la n$Of,frrr confiées au colonel Oenicfren (rO)

Janals elles ne furent ctiscutéeE lors clee réu3xl,ong p1éniè-

tes Ae la sopmigslon autremeat que par a]Iusions (cas clu

mortier rfe 75 en particulier). Séanmoins, les fomes parti'-

cu-lLèros imposées à certains couetiiuants ont fait ltobJet

de Ia part cle la Seotlon ltechniqus ciu Génie de directis'ee

spéclales, sous for'tees dle uotlees tecb.ltiques portant sul les

case!ûates d.tarttllerie, les abrio, les magaslns à nunitionst

ê to . . .

Enfin, lrenplol de La na$a droeunte rnilitaire avait

été envisagé clès le cl.épa=t' par *oaci d.téconomle, et de faitt

les troupes alplnes d.e toutee a:gIucs firrent enployées utile-

nentl non seulemeDt anx petits m;nrages de 1a positlon

dravant pogtel mâig à ceux de Ia n'osition cLe résistance

(ptate Lonbarctel Pic rle Ganrche, G,harnp cle tir cle lrAgaisen

etc...).  Dtai l leurs, en plus ôe æs part icularitéE qui la

{istingueut de la fortification & norô-est, La fortifica-

tion d.es atpes nrest pas idlentiqæ sr1r tout son èéve3.oppe-

ment. Dans Ie norô (3onrg-St-I{atru$ee, Briançone Moclane; Ilbaye)

e}le est constituée tte positionsûe barrage lnêépend.antest

cornposées d,tun ou plusieurs oûltlttûgps cltartillerie, conplétés

pal deE obsenratoires et quelque* petits ouvlages ôtinfaute-

rle barra"nt une vaIlée inporta"nte et stapprrtrrant, à chaque

ertrénité, sur des roaesifs sestagnenx infranchiEsables'

Dans 1e sudl entle le MalÉt Mounier et 1a Méôiter-

tannée, en laison d.e J.a plus grmùb pea:néabitité du terraint

et d.e Ia poss!.bilité cle fra.:cobir I,ce cole prinoipaux en

toute sa5.eon, on en est atrivé à Îm système continu reliant

entre eqx les barrages ôe Ia lD-in6e, ete Ia Yesubier de Ia

Loya et ùe La routE littorale.

(50) fes piècee portent sur numélo ôt@eglstte!ûent spéc!.ai.fî.L.
. . . /  . . .
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Le oaractère très conpartinenté ôu terraln renilait

euperûres daas 1a pJ"upart cles oas, Les toqrellesl dont on

ne trouve qu.e 6 exenpla:'.res (5 toæeUes de 75/ll - I de 155

une torirelle tle B1 était en courE de montage à Plan Cavaf)(51)

aussi Ie syetème d.e feux d.rartillerie est-iI essentiellenent

constitué ôe casernates à canone et rnortlers d.e Bl r ces aleul

ttrrpes d.rengins cornplémentairee étant Eouvent superposés t

on se trouve clonc tout à fait en conforuité avec les sou-

halts de la CDF touchant à la prinauté ôe Ia casenoate et à

ltassociatioa systénatique du tl.r tenclu et tlu tir conrbe.

f,es positions uo comportent pratiquement pas cle

cagemates isolées tlrinfaaterle elont on ne trouve que 2

eremplaires r oasemate cle St Ântotue à MocLa^ue (tfæ" nord.-

ent) et ourrrage bas tte St gnrrg (casernate rtà cl.ochesn) en

Ubaye. Ces organes présentaient Là une néceseité noinilre

gue cta^ns Ie nord.-est, et Le compLéuent clee feur clrinfaate-

rLe fut réa^Lieé en 1959 à lraicl,e de casemates plus trégères

pc.ur arnes de ca,npagae (rZ).

- On ne trouve pas non pluenilrabris poul réserrres

localesrr type nnord-estt par contre ôes ltabris actifsn pos-

séttant une ou deux émergences d.e rnitrai}Leuses jouenit stxr

la poeit j .on de résistancel à la f,ois le rôle cLrabrls et

celui d'e caeemates drinfa'uteri'e (croupe clu Bésenoir' la

8éréna1 otg...).  h aLtltucte, on trouve d.es nabris alpinerrt

ôrUne orgalrlgation pLus somrnaire et ôépoutlW.s d'torganeo

actifs (La Moutière). Lréqulpement d.es posit ions est éga1e-

nent particulier : oa =etrouve Le réseau téléphoniqne enter-

ré, nais doté ôe centraux téIéphonlques isolés parfois

constlT,its on abris caver:nes (ll). Le réseau routier bénéfl-

ciant au d.épart cte 1ti.nportant acqu.is clrinfraetnrctnre nili-

taire d.ravant 1914, a été consiôérabLesent cl'éveLoppé pour

(rr )

t13\
il nrexiste, en lla^ltlculierr aucune tourelLe ôe mitrailleuse
sut Les Alpee
clans les Alpes liiarltlnes
p.eremple Central tlu ]*renay, à Mottane "'/"'
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oréer rles routes de rocatle et d.es accèe aux ouvragel, lnvee-

tisEement d.rautant plus intlispensable qne ces réglons

étaient particulLèrernent cl.épouwnee d,e cornmunications.

IJ. nry a pas d,e réseau d,e voLe ôe 0160, mais on

tronve par contre ôes téIéphériques perrnanents (lù (8inpl'ast

Boche 1a Croixr Pas du 8oa1 lltont AgeI) clestinée à ravitailler

ôirecteroent les onr-ra€es et évacuer les blessés en doubla^nt

.des routes souvent très longues, et qui peuvent être ooupées

par lrenneigement ou Le tir ennemi.

- 11 ntexiste pas tt.ralimentation électrique protégée

pa^r l tarr ière.

I

A titre d,rexemple, Le barrage cte lIl-bayetter face

au coL cte Larche est constltué cl.e 2 our:eages clrart5.Lleriel

<tont 1 avec tourelle de 75 (Roche La Croix) (lS) irnplantée

en baLcon sur chaque versa'rt et croLsant leur tj.r à vrre

directe. h fontt de vaIIée, un petit ou\Êage à cloches d.e

J.li[. (ouvrage bas de St O'urs) intertlit Ia route à bout Bor-

tant. Lrensemble est conplété par cles abrls (Fonivive SÈ

Outs, i tÂncien Canp) et lrobgenatoire isolé d'e Serre-La-

PLate. Disposit ion cLassique ôrune posit ion de barragel traL-

tée ea^ns excès, mais avec tout le nécegsaLre.

Autre eremple, entre Ie Monte-Grosso-digitation sud'

dlu rnassLf de l rAuthi.on- et la Mer, le Secteur fortifié ctee

Alpes roarLtinee allgne se;. 22 kn 10 onyragee clf artillerie Ge)

(54) 1.es tétéphériques étaLent d.éià utilLsés avant 1914. 1 Binplas
au Dlont ^0,àeL àt au Pas clu Rocl tl.s pénétrent à Ltintérieur
même tle 1 t oulrragp qui possèd.e une eutrée spéciaIe

3ù Conme crest trèE souvent Le caa EILp les Alpes où le traeé de
la frontière ntavait pas varié ctepuis 1860, lrourrrage cle la
Boche 1a Croix est constnrit Bnr une ancieirne batterie Séré

rte Bivièree d.ont 11 a garclé lt'obEtacle ainsi qutuae partie tles
locaux conme casemement de tenps ôe paix

G6) totallsant t4 tubes ôe 81 souE casematel 28 tle
et 1es 4 bons vieux 155 ate Bangedlestourelles
ôenstté de feux pLus que confortable.

75,  4  ùe 1JJ,
tlu Sarbonnet :

. . . / . . .
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4 pettts ouvrageE ou abris actifs, 2 obserrratoLres lsolés,
Bans parler d,es casemateg M.O.M. rle 10 et 2. positlon, ni

des ouYtages dravant-poste.

La préseace, à peu près partout, ôe contrepentes

tocheuges a permLs d,e récluire la longueur d.es galerLes; au

ni.nimumr tout en obtenaat à bon conpte une excellente pro-

tection r[eE locau=. De plua, IeE bolrnee positions pour

lrartil.lerie à €tand.e puiseance sont rares en nontagae,

et on a pur d.e lrr sorte, réiluire la protection ôes blocs

au degré 2 ou J (sauf pour lee tourelles). Ainsi a-t-on

d,es ouv?ages puisgants pour une riépense variant de 15 à

58 rni l l i lons ( l l)  s on est loin d.ee 1OO à 120 ni lLions

de RochonviLlers, clrÂnzeling et rtu Sinserhof ayeo lenrs

kil.onètres de galeries. Si certaines ont pu prétenrlre

gue It orrrrage nMaginottt était unettuioatagoe de béton ac-

oouchant d,tune sarbacanenr ce Dtost certes pas anr sud.-

eet que ce qualiftcatif peut srappliqner,

5.4.- Lee_p].ans drour, 'rages : de Ia théorie à la réaltté

Donce on a vu, que la conposition <les fronts réaLisés par la
nCORFn étalt reEtée daas 1a ligrre des prévl.slons cle Ia CDF, elles-

mêmes tlécouLant d,irectement d,e l torganisatioa d.e la positi.oa d.e

résistance d.es places moôerniséee t lravant 1914. Par contree J.1 en

va tout autrement d.es plans des ouvxages proprement tlits et il nry

a finalement pas gtand chose d.e conmun entre lraspect du terrain

teL qurll apparaieeait en 1954 et celul qurll aurait eu sl ou

avalt appliqué tels quele Ies schénas de 1926-1927. Sien entendu,

oette évolution stest falte progtessiveneut entre 1p28 et 19J1t a.u

contaot des réalitée, etr le plus souvent à La suite cle nultiplee

reoonnaissances sur plaoe.

(52) C"p Martln - St AgnèE, Castil lon : 1? ntl l ions pièce
Blnplas t ,2 - Monte Grosso r 58
Pettts ourrages cle Fressinéa et VaLcteblone: 1r8! plèce
Avant poste clu Pont St louls I Ot)4 mJ'lllon
- EstLmatilon 1955 . ../...
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Au t lébute rte l t28r lorequtiL srétait agir snr carte au

1/50.0000 d,e transfo:rmer le gros trait théorique tle la

posltion cle résistenca ea un ensembLe stnrcturé, Ia I'COBFr

nravait eu d.rautres ressources qTre de pulser cl,ans Ie rrcata-

logperr des fortneg techniquesr et tle ôlsposer des rrpionsr

stéréotypés (fort t54pe nc 1 r ouvtage à tourelles, our?age

Lnte:médiaire avec lance-bombes, abris etc...) en les

adaptant au site et à Ia mission. A ce nivearÂlle Eackenbergl

et 1e Bochwaltl apparaissent sous fojme de rrcleni-fortstrt

Anzeling et Ie intur Michelsberg nforts avec amnexesrt,

liétrich ttouvrage paLnérr, Lembach ttouvrage en ligae cle

tourel leert, Si l l ig ttouræage interrnédiairen etc...

Or, Le 26 octobre 1928, le ÈIinistre preecri.vait

clrenta^mer les travaux par Les trols ltpilieren dn systènet

EochwaLd, Bochonvillers et Eackenbetg.

,.4.1 - Le Eochwalcl

Le site ùu Eochwaltl est ca"raciérisé par le faLt

quren ce poiut Ie tracé cle ]a posit ion d'e réeistance coupe

une srête élevée, ôenrier mouvement des Voegesr avant d"e

retomber snr 1a p1a5.ne cl.tÂIsace. Un premier projetr exa"nlné

Ie 21 .12.1928, pe:met cle trancher, après Yoyage sur placel

entre Les aleux eolutiong envisagées (onvrage pulssant au

sonnet ou 2 d.eal.s-ouvrages ar1 bas tl.es pentes) en faveur d.e

la seconde. Ltavant-projet ilu 12 févtLer 1929 (exantné à

Ia 1?" réunion de la nCOBIn Ie 22.2.29) comporte alors t

a) - Un ouv:rage bas à gauche (ouest) avec casemate à canon
3 75 el 1 1a^nce-bonbes), 1 caeemate d.e nltrai l leuset
1 tourel le L.8., 1 tourelLe de. nitrai l leuse

b) - Un ouvrage bas à tlroite (est) sensiblement iclentique

o) - une ligne de casenates ôfLnfanterie reliant Les 2 ôenLs

ouv:rages en esoalatlaat lee pentes de la crête
. . . f . . .
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è) à Ia crête; 2 observatoires et un nréduitn

LrouvragE à tourell.es, prévt' 9n aæièrer au plecl tlu

versant est, tlevait comprenclre une tourelLe tie 155 court et

uae tourelle cle 75. 11 est éIininé par la con'nission qui

supprime les tourelLes ale 155 et propose le transfert tte la

tourelle ?5 vers ltouvrage de d:roiter nais polf,l raison ôe

disperoion, à 50 m au molns d,errière le monolitbe regroupaat

Ies organes acti fe. Ctétalt 1ra^norce de Ia snppression d'es

souvragee à tourellestr et lrintégration des tourelles au.x

onv:rages. Lrengenble ttoit être couvert'par u'n fosEé ilont

les caractérlst iqnes seront préclsées en 1929.

Le tout est estiné à peu près à 120 ni l l ioasr sur

Iesquels on escompte gagner ?O à 25 % (re). 0n temarquera

ôonc que 1a slLhouette èéfinitlve cle ce nonstre a été alrê-

tée très tôt (lg) et gue lrexécutioa eulvra, avec corure

Eeul.es ctifférences, le fractionqenent ôee 2 ttenls ourrrages

nonoLlthiques en bloce éIéneutaires, clont l t idée était

aoorcée avec Ia créatlon drun bloc distinct pour tourelles

de 75, et LtaJouraenent ôu Récl.uitrdécitlé en novembte 1929

et mars 195Ot faute ôe crédits.

1.4.2 - Bochonvil lers

Lfourrrage de Bochonvillers était1 à lrorlginet

lrextrénité gauche ilu secteur central de la région fortifiée

de Metzl situé sur Ie pl.ateau Lorrainl au paysage clécouvert

et peu nouvementé, 11 senblait être à priori lroccasion cltap-

pllquer Le sohéna tlu "fott puissantn dle 1a CDF; et à 1a

sul.te d.es reconnaissances effectuéee pa! le $aréchal Pétain

en Ju,ln 1927 avait été proJeté à proxJ.nité tunnétliate dn v11-

lage dlu nêne nom.

(re)

Gg)

Le Eochwaltl attelntlra près èe 200 nilllong après ajournenent
ôu Réduit et tlrune partie clu fossé
Lrouvrage alnsi défini ne revientlra pLus en réuniou p}énière
rlevant la t'CORFrt. Le plan de masse a été approuvé par Décision
Dl ln ls tér ieL le f  0464.r /11 t lu  6 mars 1950.  . " . / . . .
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Mals Ia présence d.e concessLons minières en tréfontls a

obllgé la nC0Btr'n, après reconnalssance, à reporter lrou-

y:rage 1500 n an sucl (Eypothèse nSorae-Doigtrt). Itavant-

proJet établi par Le cc'loneL llbiriot (tA/S ttu 25 Jaavi.er

1929) est exaeiné par La "C0Btr 'r ' le B fév-rier (16o réunlon),

remanié, (n" 51/S du 5 nars) réexa^niné à la 1!o réunlon

(14 nars 1929) puis approuvé par la l{lnistre le 6 av'ril. Le

rellef, ponrtant peu accusé, a ob1lgé à fraguenter lrouvrage

en J nblocsr pour avoir 1es vues requises. Ce sont 3

Eloc 1 : 1 casemate de rnitrailleuses - 1 + 2.3. - 1 tourelLe

flanquenent ôeôe nltrailleuses - 2 casemates de

réseau - 1 tourelLe de 75

ELoc 2 t 1 caEernate rle nitrailleuses - 1 tourelle cle nitraiL-

lenses - 2 casenates ile flanquement du réeeau

SIoc 5 : 1 casemate d.e C.0. 75 - I casemate de f,.B'

1 toureLle tle 75 14 - 1 tourelLe L.3. - 2 caaeroates

ôe flanquement clu réseau

au.xquels srajoutent !

- I tourelle de nitrailleuses isolée (cote 400) r 1 nonvrage

à tourellegtr (t tourelle pour 2 145 - 1 tourelle pour

2 155), alnsi que les 2 entrées conmunes à lrensemble.

Uals Lee nSlocsrt ainel déftnls soat encore de

véritables nonuments, regroupallt iles organes assurant èes

niseLons.d.ifférentes et offraat at 42O nm ôes cibLeE Slpor-

tantes, Entre 3.rapprobation ile cet avant-proJet (avril 1929)

et celLe t lu proJet t létai l lé i téf lnit l f  (6 octobre 1950) i l

grécoule an an et t lemi. Pentlant cette périoder la néceesité

dle la t l ispersion et ses l inites se sont inposées; les pla-ns

types ôee blocs ont été niE à l.tétudel Ie prinoipe du fls^û-

quement èeE réeeaur pa:r cloches GFI![ au lleu de casenatee

spéciales a été généraIisér tanctie que Les toureLLes de 145

. . . / . . .
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et ùe 155 sont passées en 20 utgenoe.

A1nsi, 1es J 3l"ocs initiaur d,ravril 1929 ort été

fragnentés en B blocs indépentl,ants, plus l-a tourelle isoJ.éet

d.evenue bloc 9 t le lrouvrage et les 2 eatréee. Eol:nis lrou-

vrage à tourelles, non construitr on retrouve clans 1ee I

bLocs a.eti fs 1a totaltté t le l tarnenent envisag'é à lrorigi 'ne'

3 .4.5 -  Le Si rnserhof

Le cas clu Slmserhof est encore pJ.us typique cles tâ-

tonnements de La nCORFn en matière de plan de masse. le

terzain, à lrextrénité du plateau lorrain, bien tlécouvert

et aux vaea lointaines, nroffre à priori ilraltres tlifflcul-

tés que le relief en creux burinaat 1e gLaci8. Aû moment

où on aborcte lt étutte d.u plan de masEe d'e L t ouYrage (nai-

juin 1929)e la nCORFn vient tlterarniner à Ia 22" réuaion

(29 avztt) Itorganisation générale cLe la région fortifiée

ôe la Lauter, clont t I aile gauche cloit provisoirement

sraxsêter à Irouvrage puissaat d.e Rohrbach, colLatélal d'e

gauche -à B kn- clu futur Simserhof.

Lravant-projet (zlz/s du I juin) rédteé par le

oolonel Froseard est examiné Le 1o jui l let à la 27e

réuaion. Crest l te,pplication presque l l t térale d.u nfort

arttculétt type no 2 tle Mars 1928, Ie massif nonolithique

d.e béton regroupant 1 casenate clouble ttrartillerie à 6

canons obusiere de 75, l  toureLle ctrobusiers ôe 1451 2 tou-

reLLes de 81, 1 tourelle tle lance-bonbes, 1 tou1elle cle ni-

trai3-Ieuses, 7 cloches FJrl.  l ,rensenbLe ôeseLne Le classique

losange apl.ati aveo fossé flanqné par 2 coffres d,oublee.

La ctépense est estinée à 60 ntlLlorise 3r conpris galerie et

1 entrée arzlère. Lors tle lrexaa1ea en Conmission; tles crL-

tiques Eont émiees Elr Ltinporta.nce clu déboisenent à opérer

et sur la f.initatioa clu cha.np ôe tir de la casemate cle droi-

te. IIne reconnaissanoe Sur place srirnpoee ete en attenala^Dtt

. . . /  . . .
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oa adnet le prlnclpe de fractloaner I I our:rage en d.eux rnoitiés

et cle remplacer La tourelle d.e 145 par une tourelle ,tu ?5.

A La suite cle Ia reconnaissarlce ttu B jull1et, Le col.o-

neL Frossard élabore un Ëeconrl avant-projet, clate tln 12 Juil-
let, qui tenant conpte des obse::vaiions précéclentes, prévolt

2 d.eni-forts, d.istants d.e 400 n environ, se flanquant récipro-

quernent et reliés par galerie en T à lrer.trée a:rière.

Ces d.enx cleni-forts regroupent les mêmes organes qne

Ie fort conceatré inittal mais, ayant chacun leur fossé, Le

nombre das coffres est ctoublé et le prix de revient naJoré

d.rune d.izalne de nillions.

Ce proJet est eraniné le 11 Juil let à Ia 2$o ré';nion

et lrapprouve sous réseri\re dtadjonction dtune casemate d.e

nitrailleuses clans Le 31oc tle d.roite. llransmis le 20 aott

au Minlstre, se schéma est approuvé par Xltrt 2O4e du 2{ septero-

b re ) .

A la rleroancle clu naréchal Pétaln, le galerie souter-

raine en T est remplacée par une galerie particulière à cha-

que cteni-fort, avec rocacle d.e jonction (+01, mais finaleneat

cette nod.if ication ne sera pas maintenue. Par conire les fos-

sés sont ajournésr par ralson d.téconomie, Ie 6 rtécenbre

(n" 5et/Onf) lors cl.e Ia nise au point clu projet rle buclget de

la f,oi Maginot. A la mêne époquel lrensemble de Bohrbach egt

ajourné. Ces élénents acquis, la -Direction cles travaux d.e

Fortificatlon cle Strasbourg stattaque à 1rétud.e tiu plan ôrin-

plantatlon. IIne prenJ.ère mouture est élaborée le 5 nars 1970

(n" 1O7/S). Sur ce document les ncourtinesn en béton forrnant

lrescarpe tle gorge des deni-forts a dispa:m, et ceux-ci

(40) pra.u f 5or/S èn 8.10.1929
. . . /  .  r .
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apparalsseat fragnentés en B bLocs ectlfs ôistincts, d,éployés
selon Les 2 t re"chss dtun V t rès ouver t  (4 t ) .

A lrarr ière, deux entrées dist inctee, honnes et muni-

t ions, sont conplétées par une eatrée d.e secours (42). Une
première approbatlon clu 2l mai 1950 n'empêche pas cles rema-
niements assez sensi.bles, bien que les travaux de percement

d,es ga3.eries solent effectivement co.mencés d,epuis I thiver

1929-5A, lrentrée de secours est supprinéer les 2 tourel les
sont reportées en arrière d,es antres blocs sur 1'axe d.e sy-
rnétrie cle Ltouv:age (U) et Ies 6 autres blocs répart is en
qu inconce ,  3  pæ 1 (p lan  no  21  j o in t  à . l t é tude  j 5Z /S  c lu  16 . ! .

1930. Ces d.isposit ions sont exaninées en comnisslon te 9
octobre 19rO (4lo rérrnion) et ltauguentation etu prix total
(près ôe lOO nilLlons, clont 62 de construction au l ieu cles

7O dont JB d.e congtnrctiou cle lrestination précéclente) sor-

1ève 1rérnotioa. 11 est cepend.:nt facile au coloner Goura"ndy,

qul a suecéclé au colonel tr*rcssard, et qui erpose le projet,

d.e Justifier 1e ctépaseement r 12 nlLlions conresponclent anx

nodifications rlu plan de masse cle septerobre 2! (++), 8 autres

nilLions clts aux auguentations d.e salalres, et 4 à J-ti-nportan-

ce d.es nouvenents de terre et d.ivers. 0n clécicte alors clrajour-

aer provi.soirement les 2 tourelles, qui seront rétablies en

1c urgence en 1932t et effectivenent réaliséee, mais au

détrirnent d,tautres ouvrages. Dès lors llourrrage a acquis sa

sJ.lhouette actuelle, et l ton passe à 1tétude chaqne éIénent

constitut i f  :  blocs, locaux soute:rains, al imentatlon en eau,

él.ectr icité, etc...  tand.is que progressent 1es chntrt iers.

(+t;

t,t]
(++)

ce.plan est rnanifestement clangereuxrlral ignenent cles blocE of-
fre trop cle facilités au tir cl.renfilacl.e
on a, en outre, ajouté 2 lance-bombes sous casernate
crest d.onc, en quelque sorte, une résurgence d,e la notion
d.rourrrage à tourelles
aclJonction d.e I cloches
de caseroate etc.. .

obserratoires \[DP, dle 2 ].ance-bombes
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Drû 24 septenbre 1929 au 19 noyenbre 1955 (ôécislon cle sup-

priner I taérorefroict isseurs) 45 décisions ministériel les

ou notes d,e Ia nCOA3r se sont ajoutées au dossier cle 1r ou-

vrage. Celrrl-ci, un d.es pJ.us réussis cle la nC0B3t11 tienclra

tête en juin 1940, rle tous ses tubes, aux troupes alleman-

d.esr -Bauvant en particrd.j.er son mocleste voisin, Ie Rohlbach

et avec 1ui '  un peu de lrhonneur d.e lramée. De mai 1929 à

octobre 195Ot 1e chenin a été long, qul part clu bloc cle bé-

ton clrune seule pièce arrec son fossé en V aplati pou:r arri-

ver à ces J €proupes cle blocs t 5 à gauche, 2 en arrière, J

à d,roite, inplantés selon un hasard. apparent, nais en réa-

lité une géonétrie rigoureuse à 1a Lisière nord. d.e la forêt

d.e Lenberg. Une d.istance minirnale cle 60 n, corresponclant à

lrécart probable du {20 nrn, sépare chaque bloc, selon une

règIe patiernrnent imposée en particulier par Ie généra1

Culmann. Contrairenent à Rochonvillersr où lrouvrage à tou-

reLles nta pas été réallsé clu fait cl.e lrabo'rd.on d.es euiras-

sements qui clevaient 1e conposer, àu Eochrval-tl. où iI tliepa-

rait pour les mênes raieonsruais resurgit sous fome drune

tonrelle tle 75 lntégrée à lrouvrage -est, au Si-mserhofl où

aucun our:rage de ce type ntétait prérnr-, on constate Ia

fornation d.run groupement cle tourelles au centre et en

retralt rles blocs d.e combat. E:c passant du nfort articulétt

tlæe 1926 à lttbunrage palnén tlu colonel Trieaucl son prir

de revient est passé d.e 60 à 120 niI l ions. 11 ett t tépassé

1es 150 st i l  avai t  reçu ses fossés,  ses cof f res et  la  to ta-

lité de ses locanx souterrains, ce qui conflrne bien 1eE

appréhensions de la CDF vls-à-vls clu prix d.e ce type ôtou-

rrage, mals anssi Ie caractère utopique cles pla.ns tbéorl-

guee lnitiaux.

5,4.4 - Antres ouvxages drart iLlerie et dt infanterie

Drune manière ou drune autrel cêE tâtonnenents se

letrouvent ul peu d.ans tous 1es preniers orilrragesr maie on

. r . / . . ,
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oonstate qutassez vite 1es Dlrectlons de l lravanx, où sréLa-

borent 1es pLans, se faroi l iariseni avec les problènesr êtr

Itexpérience aiclaat, les ouvrages sortant plus facilement

en version cléfinlt lve des planches à d.essin. Ainsir Les

ouvrag:es tles d.eux alles de 1a région fortifiée ôe l'letz1

Longu.yon-Roehonvillers eà Est-Niecl ne soulèvent pratlque-

nent d,e cliscussionl sinon en ce qui conceme leur pr5-x cle

revient, et 1es organes à reporter en 20 eycle. Les diffé-

rences entre ensembles puissants, oulrrages inter:nécliaires

cttart i l lerie ou d.r infanterie stestompent, et on en arrive

rapiceroent à d.es ouvrages pafuoés ne d,lfféraat pas Ie nombre

de bLocs, lenr amenent et leur répartition suæ le terrain

Qs).

Sinalenent, cles conceptions ilroriglner Eeul" survitn

d.ans sa version première rtllouvrage ilrinfalterie pour

nitrailleuses et lance-bombesn (p1a3 a" 9 clu catalogue êe

1g2B), au remplacement près tle la tourelle cle lance-bonbes

pâr, u3e tourelle cte roitrailleuses. Ce sera ltonvrage cle

n5" clageen, d.u type monobloc (46) réa1lsé en 6 exemplaires,

en version sinple ou clouble, isolé ou prérm poul être rac-

Corclé à un ensemble ultérieur, d,er.nler rnalLlon tl.e Ia ga'nrne

avant 1a casemate ôrinfanterie.

(+l) iL ne peut en être autrenent, à partlr du moment où beaucoup
de petits ouyrages ne eont en réa1ité que le 10 etaôe clrexé-
cution dtensenbles Puissants

(ae) fe p.O. de Sentzich en est un excellent exernple (f la.nquenent'  
f louble). eitons aussi 1e Sols Karre, l tOberheicle, le 31oc
actif elu Sois clu Four (avec Casemate de 81) r I t a^nnexe nord'
de Corrne, Ie bloc unigue d'e lrEinseling.
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CEAPIIAS TV

W

{ . 1 . -  A r t l LLe r le

St précisesr gtrraient étér au niveau cles prlncipesr leg

opttôns prises par la corqmission de ttéfense des frontières,

orest en fait un véritable systène ôrart i l lerle spécial dont

La cléfinit ion et Ia réalisation incombaient à la nCORFrt. 0n

eait en effet que pour d.es raisons de protection (tourelles

et embrasu:res de casenates) les afftts d.tartillerie ile ca.mpa-

gne sont tout à fait inactaptég à lrenploi clans la fortification

et gue, bien entendu eans lrécrj.re, J.l inportait cle créer d'es

plèces lnemployables en tlehore d.es suvragese ponr éviter au Eant-

Connandement la tentation des tlésamemente catastrophiquee ôes

casemates cle 3ourges ile 1915.

Ea falt, uae fortlficatlon pedranente ne se conçolt o3!âlrec

soa matériel spécifique, matériel et enveloBpa étant indissolu-

b1eneat l iés. Cette question était êonc primordiale; cê:r des carac-

téristiques des natériels clécoulent ce11ee d.es frontsr distances

entre ouvrages en particulier, d,onc nombre et plan ile masse d'es

oulrrages, et cel les d.es massifs bétonnés. Qre on sait qurentre

la définltion cles caractérlstiques d run matériei et Ia sortie

ôu prototJrpe, il peut srécouler un ctéIai cte d,eux ou tlols ens.

Lee clonnées d.e base priÊes en conpte par }a nCOEtr'n au ttébut

ôe Ees travaux étaient ceIles cl.éfinies d.a^aE la Note 120/0RF ôu 12

nars 1928 sur 1es fomee techniques d.e Ia fortiflcatione forne

ul.tirne et rlétaiLLée des conceptions ile la CDF.

. . . /  . . .
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Crétaieut essentieLlersent :

d.es ouvrages rtrartillerie (nfort" ou nfort articulé")' dtstaats

d.renviron 6 1o et assuraat 1e fLanquenent cLe lrintervalle avec

rte grosses caaemates genre ntrad.itoretr an^mées, par flanc, tle

2 canone ôe tir tenda extra rap5.tte à Ltétage supér5.eur, et à

1tétage inférieurl dfun obusler assortl. rte mltrailleuses, rle

Laace-grenades et clrun lance-bombes portant à 4 ku,

èes orrvragies à tourelles d.rartlllerie, annexe d.es précéùents

et raecord.és aux mêrnes galeries eou.teæainee, d,eetinég à lrac-

tion f,rontale et amés ôe canons à grantle portée, de laqce-

bombee, d.e canons courts cle gros ealibre etc... On retrouvait

rlrailleurs le lance-boubes sous tourelle à éclipse cla:ls les
nfortErf et rlanE les ouvzages inte:médiaires, pour Ia d.éfense

ôes approches contre les travaux d.e lrennemL et le personnel.

abrJ.tét

rfortsr et nouvTagesn pouvaient être entonrés de foseés fla!-

qués par coffres d.e contrescaa?e araés rle mltrailLeusesl mals

aurqueJ.s on préférera ajouter un canon et un nengin à tir

courbert. Crétait d.onc bl.en un eystèce qul avait à élaborer

la oCOBFrr englobant une variété ôe tubes destinés à =époarlre

à ilee miseions trèe variéest

pour tous les problènes touchant aux uatérLels drattilleriet

on temargue ItiaflLuence ôéterninante du généra1 Challeat,

fnspecteur cles Etudes et EkpérLences d,rÂrtillerie, qui siège

à Ia nCOBFtt par a"nticipatlon à partir tl.e Ia 8o téunion.

4.1.1 - DÎatériel cte flanquenent tle casemate : c-Agon-gL

otrusier ou caonon-obuEier

Le flaaquenent cle Itintenrallee ossature ôu nsys-

tène dles feuxn ayaat été conflé ea priorité à la casematet

. . . 1 t .  '
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crest, atr' c€ulon rle 75 ûà tir e=tra-raplclen et à lrobusler

assoclé souhaités par Ia CDF glre srattaque la n0OBl'rr clèe

sa 20 réunionr  Ie  9.12.1927.

Or, à ce problèrne déJà ardu, vient sraJouter la

question d.e la ctéfense anticbaas que soulève La nCORFn

et qui nta Bas été évoquée jusque 1à. Pour des raisone de

clarté ctrexposé, cet aspect sera traité à partr bien que

Iié étroitenent au précéclent. h ce quL conce:rae le canont

on sou.b,aitait un matériel, gelrre 75 nonr tlrant à 12 ou 't4 hl

et 40 coups/minute 3 ces tlésldérata apparalssent tout cle

suite corD!ûe utopiqnes et iI faut se rabattre sur cles tubes

à ltétude (3ourges, Puteaux) et ilébita.nt tle 25 à J0 coups/

minu,te. On envisage aussi u.n 75 nle 1922 de La Marine auquel

oi prête <[es vertuE antichals quron vouclrait vérifier.

Pour lfotnrsl.er, on envisage un 1OO réaliaé par

Sourges : trop lourct; un 90 à lrétucle coYnme obusier clivi-

eJ.onnalrer un 105 Schneitlerl u.u obusier d.o 75 proposé par

Ie général Challeat, mais auxquels on objecte soit dlee

rtélais cle fabrication trop longs, soit une masse exceseivet

solt Ia pulssance ôrécraeement ineuffisante clu proJeetL].e.

Ce bouillonnement atteint son paloxysner et non

6ans passion, à la 8o réulion où invités à ôonne= leur

avLe sut Ia cornposition idéale tle Ia casemate de flanque-

nent, les rnernbree d.e la conmLssion arrivent atrr proPosi-

tLons suiva.ntes t

- général. Fil loneau s 2.75 - 2.155
- généra:] ChaLleat . ,.75 - 1.155
- généra1 Eeusch | 2.75 - 2.155

- général $qfpann 2 2.75 - 2.1A5

- général Guttry z 2.75 - 2.155t

tion à chaque cas partioulier. Olr È

qu!. ont rLraiLlerrrs variées en cours

aouE résertre ôraôapta-

cea opinions èlvergeates

de ôiscussiouar il
. . . / . . .
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oonvlent draJouter Le tube antichar restant encore à tléfinir

oa en est à oinq tubes par casenate : un véritable monstre I

La question revient à L rarrlre clu jour de ].a 9o réu-

nLon (te avril 1928) lors d,e l.rerarnen cie lrernploi éventael

rtu rnatérieI tle 100 nn de Ia Mariae : 3.e généraL Guitr"5t en

arrLve nême à envisager une 6o plèce par flanc dtouvrage

puiseant. Finalement Lraceord, se fait su:r une dlotationr par

fla.nc, rle 5 canons de ?5 (typ. restant à ctéternlner) et de

2 eanons tle 10O/roarine (a fa fols anticbar lourcL et obusier),

ceo d.eux natériels pouvant tirer à charge récluite pour obte-

nir des traJectoires courbes.

Mais 1e géaéral Chal1éatp à la fois juge et partieg

claas ces discussionsr al1ie ltobsùination aï sens de la

persuasion et, à ce titrer nérite æplenent le tltre de père

d,e lfArtilLerie cte Ia ItCOFTrrt. Dès !a. 12" réwrlon (25 aott

1928) 11 fait atlopter, contre le T! llarine llLe 22 rejeté,

Eon canon ôe ?5r ttérivé au l{od.èle fB97 et qui constLtuera

l.tamement cles casemates de flanqwnent d.es ouvrages puis-

sants, en ponvant Jouer à la foig le rôIe d.e calon et celui

ùtobusier léger. A ce stacle, Ia csmj.sslon naintient Lrasso-

ciation d.e ce natérieL avec 2 ea.n@s de 100 tSrpe lllarine aur-

guels on pounait, Ie cas échéantr Eubstituel un obusier ôe

155 porrr nrlonner ôes gros noirsn (f ).

Déso::nais, la silhouette dn canon-obusler tle région

fort i f iée est f ixée : crest 1a pièce de 75 l{oôèIe 189? t lont

on a conseryé la cuLasse, nais aplrofoncti et éIargl les

ralrtregr 
'la 

longu,eur de 1a plèce lestant La nêne.

(t) fes ittées rlu 100 nm tte Mariner puie {hr 155, seront peu-à-peu
élintnées et Les casemates d.e Ilanquæent ra.meaées en général
à I plèces, du noins clans le nord,-esÈ.

. . . /  . . .
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Ce natériel, dont le progarnrne a été approuvé ôès

le 27 Jul11et 1927 pa= le Dlinlstre, est, entre temps, sorti

dlu stade d.es étudee. On apprena (t4" réunion - 5.2.1929)

qntnn prototype réalisé par l rEtablissement cle Puteaux sera

présenté à Ia corurnissionrtà Ia f in elu noisrt, mais, après

Les essais conparatifs d.rusage, ctest f inalenent, 1e proto-

type présenté par 1es Cha"rotiers ile 1a troire qui sera acl.opté

(Z) cornme canon-obusier, sous La désigoatlon cLe rrMatérj.e1

de 75 ôe casemate Mod.èle 1929n (l).

4.1.1.1 - Ca:ron-obusier ôe 75 tÎ le 2q de Caeenate

Crest une pièce à culasse i l i te nà bloc osci l la^ntn

aystène Norclenfeld,, (conne son a''cêtre le 75 Ae ca.npagae)

à court recul (4), nontée à touril!.ons su:r un afftt très

eùnpLe à pivot rée1. Elle conporte une gtosse rotule hérais-

phérique blinrlée, enveLoppant les tourillons et tonr:ra:rt

ôans la plaque drenchassure fixe. }u' fait tle La conception

d,e lrafftt, 1a volée dépasse à lrertérienr rle lrembrasrrre

de près dr1r5O n:  malgré le  renforcement  de cet te  vo1ée,

L1 sragit 1à t lrua point faibler gd nravait pas écbppé à

la nCOBSn. Pour ne pas retarder let fabricationsr la com-

nlssion stétalt résigaée à passer outre (15" réunion -

6,2.1929). IIne fols reconnu le caractère utopique cl.es d.ési-

dérata initiaux (portée 14 kn - cadence 40. ooups,/ninuie),

Ies caractéristiques clu natériel r€a1lsé appanrrent satis-

faisarts : portée théoriqu" (f) 12"000 ro, cad.ence de tir

narlma théorique : JO coups/niuute (régLenentaire 1J coups/

n!.nute).

t;]
(+)
( : )

28o rénnion -2t.7.29
Sotices ctu 11 juillet 1952 et du 6 Soverabre 1916 - llables cle
tLr ctu I septenbre 1915 et rlu 17 jri$ 1915
recrrL naxi-mrun théorique : 45 cn alore que Ie 75 tle cânpa€rret
à long recul, attelgoait 1105 n
avec otnrs explosif lttrE 1929 (V' 59O s/s) avec lr.obnls erplosif
lfte 1900 ou 1915t en charge moyenne (T.0. 400 n/s) cette portée
tonbe  à  6 .800  n .  

. . . / . . .
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Ltafftt per:net Le tir sots un angle va:rla^nt rle
-9o à + 4Oo ,Ot (6), et une lunette pe:met 1e t ir directl

en partLculLer pour la lutte antlehar. te matériel d.e ra-

vitaillement tire l-a cartouche du ?5 ôe canpagurel poor

ôr évi.clentes raisons c[ru:oifo:mité.

A Ia 40o réunion (?.8.r0) nous savoug que 15 exen-

plaires, du 75/2! sont en cotrma^nile et, à la loo rérrrrlon

(1e.ZJ1) ,  27.  Crest ,  au to ta l ,  ]O natér ieLs d,e ce tJæe

qui étaient en service en 1940 (Aont 14 ctalos le NorcL Est,

12 sur les Alpes et 4 en Corse) arec au mor.ns autant êe

tubes d.e rechanger et ttevaient largement justifier al'

conbat leur réputation cle natérieX. réussi.

VarLantes d.u canon-obusier cle casemate 3 75.t2 et  7r"5t

4.1.1.2 -  C.O.  c te ?5 ln l te  12 (canon-obusier  à  p ivot
f ict i f)

On a vu que La saillie ôu tube ctu futur 75/29 hors

ele son embrasure avait été critiqnée (15" réunion - 6.2.29).

Par un sonci tle perfectionisne gulon aura lroccasion de re-

marquer en d.tautres points, un noîryeau matérieJ. répond.ant

aux mêmes missions, mais évitant ce d.éfaut, fut nis à

lrétucle d.ès 1929. 0u connença par raecorlrcir le larbe rle JO cnr

pour ttéterniner Itencombrement du naximun conpatible avec Ia

conserration cles perform4rnces balistiqueo, et on iléplaça

lraxe de touri l lonnement vers l tayant, jusqutà Or50 n de La

bouche et ltaxe de pivotement à Or5O m en avant clu parement

Latérieur d.e 1a casemate, en remplaçant la cbeviLle ouv:rlère

pat un axe fictif coræespond.a.nt a,u centre géornétrique cles

a:rcE rnétalliques tle gs.id.age ilu poJ.atage en tlirectioD. Lâ

réductioa ôe la saiLlie d.e vo1ée à tr45 m peraettait alorg

te ga^rtle:r la partie extérieure clu hrbe à lrintérieur clrun

caleeon d,rernbrasure et de la protéger avec cles volete blin-

déE tracés en forne cle porie d.récluse.

(6) ttangle naxùtrum est ôéteruiné, en fait, dans chaque cas parti-
' 

culier d,tembrasure et Itafftt muni, éventuellenentilebutéee.
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Cet avantage avait en contrepartie lrinconvénient

ôtaugnenter consiclérablenent l respace baJ-ayé par la culas-

se penclant }e pointage en hauteur, obligeant à renonter la

pièce rle 65 cm par rapport au plancher, à La cloter d.rune

platefor"ne mobilel et pe:mettant aluE sertrants cle rester

à hauteur constante cle Ia culasse. Pour les mêmes raioons,

Ie tLéplacement d.e lraxe cle tourillonnenent, entrainait,

une prépond.érance cl.e poicls à la culasse et obligeait à d.o-

ter I'a pièce d.tun systène rtréquilibrager ta:rclls que Ia

platefo:me était eIIe-nêne équi3.ibrée par 4eux contrepoid,s 3

on arrivait cle la sorte à urr afftt monrr:nentaI. Cette pièce

firt acloptée sous Ia cLésigaatlon cl.e lMatérie1 tle 75 ModèIe

1952 de casemate" (?) et fabriquée après arrêt cLe la produc-

tlon do. 75/29. 2J exemplaires étaient en place en 1940, pJ.ns

les cleux pièces dlestlnées au bloc 5 de ].touvrage cle Reste-

fond. (non constnrit faute cle i;enps) et les tubes cle recbaa-

ge correspondants.

4 ,1 .1 . ,  -  C .O .  d .e  75  Modè1e  laJ r  c le  easena te

tes deux ngénérationstt de canons-obusiers évoqués

ci-clessus étaient destinés à lramement d.es casemates cle

flanquenent, pierre angulaire clu eystèroe conçu par Ia CDF.

Lraction frontale était exclusivsment résernée aux pièces

BonE torrreLleE à éclipse.

Cepenclantr clans les À1pesr on ett à envisager

dtj-nterdire en action frontaler certains points cl,e passage

obligés de faibLe rLéveLoppementr nisslons polxr lesquelles

ile.E tourelles, conpte tenu ôe leur prir très éJ.evér nteus-

sent pas été rentables. 0n recourut aIors, pa"r clérogation

à Ia règJ.e absoluer à la sol.ution de casenates draction

(7) notfce du 14 juin 1grr. Mênes tables rle tlr gue 1e 75/29.

...1...
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frontale, soit bétorurées et a:mées d.e 75/29 (St nocU, Cap

&lartin et d.ans une cortaine nesure Sapey, 31oc {) soit cui-

rasséeg (Rinplas,  F laut ,  Sapeyi  31ocs 1 et  2) .

Dane ce dernier case pour obtenir u-ne enbtasutrê

rigoureusenent minlmaler iI fallait falre tourilJsn"'Ènga sf,

pivoter la pièce à 1a bouche mêne, or aucun d.es rieux naté-

riels t le casenato réalisés ne convenait.

Ea partant tle La bouche à feu raccourcie cle ]0 cn

déjà, ad.optée pour te 75/rZ et le canon-obusier r le tour*l-

Les, on conçnt un troislène t34pe de pièce -d,onnant toujours

les nêmes trajectoiree que les précédentes- nunie d.run

afftt absolurnent différent adapté spéeialement à La casemate

cuirassée dtaction frontale. Ce natérieI f ir i ;  baptisé
fi tatériel cle ?5 ModèIe 1951 de caseraaten (e) et eonst:rr ib en

8 exenplaires seulenent : ils ont tous été d.enontés par

l"ra:ernée itallenne après 1tâml"stLce cle 1940 et ne pr:rent'

être rotrouvés ensuite (g).

11 y a lieu d.e noter qne

nrapparalt pas dans Ies réunions

logigue, puisqufi l  ne sragit que

natériel ad.opté antérleuremeut.

Ie  cas de cet te  p ièce

de la ttCOBF'f ce qui est

d,trane ad.aptation ilfun

4.1.1,4 -  Conclus lon sur  les canons-obusiers  de

easemate

0n volt cornblen fut conpLexe 1t élaboration cle ce

rnatérieI.'

(e) notice clu 29 juin 1916. Mêrnes tables cle
préeéd.ents.

(g) ô" pense quri ls furent écrasés par les
à 1rÂrsenal i le la Spezia.

tlr que Ies deux

bornbard.ements aériens

. . . /  , . .
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Partant d.e clerrx l,léeg ôistinctes, le canon et

Lrobusierron ea atr ive, après maintes .d*gressions, à

ule triièce u-nique réussissanè, grâce à un jeu d.e cartouehes

d.ifférentes, à jouer les d.errr rôIes, et encore lr parï.ient*

on eD ad.opta^nt un natériel déJà en Çou-:îË êtétude et d.érivant

d.e très. prês, d.trur ensemble très largenent répandu êans

1 I artil lerLe d.e canpagrle o

Par contre, u,ne fois Le natérlel actopté, peut-être

êe façon un peu 1réclpttde, on Etenpresse i l .e le urod.j. f ier

pou:r aboutir,  en f in d.e conpte, à r in total de 61 pièces

fabriquées en deux longueuis cle tube ettroie types ùtaffût

d.i f fénents : i1 est prcbable que 1taËLoptionl dremblée du

75/fi cle easemate, aussi. biea pour 3.e flanquement que 3-tac*

t ion frontale, ett bien simplif ié les choses.

ri .1.1.1 - Autqeq rnatériels êe 7l_ rXe eas.qneLg

- Canon ?5 d,e dÉfense d.e fassé. ( l :  n 52 &e caseroa,te)

f,a CDF avait prévu dans un certain nonbre de schénas*

tSrpes cltournages (lO) (fort art icr: lé, ouyrages internéû.iaieee,

à 4 et 2 tourel les, ouvrage à touretles), d.es fossés fLanrrués

par nitral l leuses et Lance-grenades, La aécessité d,e Ia défeç-

ee anticharl ilont Ia ttC0pErrr soulève 1e problène d.às sa 2o

réunlon, eonclui.sit à envj.sager rlrajorrter un ca.rron d.e r'lanqne-

nent aux englns déjà envisagés (l t).

vo i r  note 120/0RF t lu  12.1.1928 p lans no 2,  t ,  6 ,  e t  7 .
Les organes de d.éfense d"e foseé clu sysiènoe Séré i le Rivlères,
(caponnières et coffres d.e contrescarcpe) avaient reçu, cotilDe
a:cnement déflnitlf (vers 1SB0) un canôn-révoiver de 40 rur
contre J.e personnel et un canon t le 12O dit rf12-culassen pour d.é-
nolir Les engins de franchissenent. Sage précaution à nne époque
où pourtaat Le problène des charê ne se poeait pas"
A Ia 20 rér:lion d.e la tC0ilFrf , Ie lt-eolonel 31och, signaie une
étucle en cours de 7': d,e d.éfense d.e fossé exécutée suite à un or-
clro d.onné en lll8 par le maréchal Pétain. ri,rÂrne doit être
erpérinentée au fort d.e lloaLaiavlLle en 1p28" (p*g" 12 clu PV).

, / . . .
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te secrétarlat cle 1a n0OaF" proposa pour cet nsage

le réenploi t lu tube t le 75 n MIe 1905, ctest-à-cl ire lranciea

?5 ile tourelle d.ravant 1914t dér!.vé, iui anssi du 75 Yfte 97
raocourc l  d . t11166 n,  e t  ayant  Ie  nér i te  d. rex igter  sous réser-

ve t lrêtre doté dtun afft t  d.e casenate. A la 1J" rén.nion

(19. f1 .28)1 Ia  quest ion est  é"roquéer  et  i l  est  nent ionné

que Le 75 n 05 est retenn ctepuls 1e f septenbre, mais el le

rebond.it en Juill et 1929r à Ia 28o réunion, lorsque le

généra1 Cballéat proposer par un souei druniforulté assez

louable, de rejeter Le prototype de ?5 R 05 qul vient clrêtre

réaIisé à Bourges (tZ), et d.raclopter, à sa pIace, 1e canon-

obusl.er (futur 75/2ù t Finalenent, à La 52" réunion (28.1.

19t0), crest Ie général Selhague qui, en Ee fondant sur nn

encombrenent plus rédult, en1ève lracloption à 1tr:naninité

itu 75 R 05 conrne natériel cle cléfense d,e fossé. Lrenploi en

eet mêne envisagé (50" réuaion - 18.2.11), en tourel le, et

(lans certaines casellates de flanguernent du nord.-est, en

remplacenent clu mortier de Jl. Finalement cette extension

est  d ,éc idée à ] . ,a55"  réunion (e;urn 1911)  ( t5) .  A cet te

tlater une note €urnexe eLgaale I natériels en coromaad.e, !

exempl.aires, étaient en place en 1919 dont I en.coffres d.e

iléfense de fossé (Eochwalctr Eackenberg), et { en casemates

de flanquement (siffig).

Le natériel reçutla rlésignatlon de n?5 B Mle 1912 de

oasemate et tl.e coffre ôe contrescarpe 1t+).

(re)
(1 r)
(r+)

or à cette tlate iI est stipulé que Ie protot34pe a Aéjà été
essayé à Bourges et à Verclun.
après quron ett prls Ia précautlon t le vérif ier lr incl.clence
d,e ce choix sur les plaus cle .feux.
voir noti.ce du 2J juiffet f9t6 (Utttterie) fautes d.e tir etu
18 clécenbre 1954. Les plans-t5ryes de. coffre de contrescarpe
ont été ctéfinis par notice du 25 avril 1912. Ceux cle Ia case-
nate de flanquenent, par rectificatlf da 25 avril 1972 à La
trotice sur les casemates cle flaaquenent elu aorô-est.

. . . /  . . .
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Lrertension au semice aoua casemate ile flanquement auralt

porté snr un plus gra:etl nombre de pièces mai.sr les blocs

corresponcla:rts (Kerfent, Otterblel.. .) furent rejetés en

2o cycle, d.e même qne T.a plupart des fossés ôrouvrages

prérrus ce qu,i explique le petit nombre clrenglrrs constnrits.

La plèce est à culasee Norclenfeld et tourillonne

à la boucher grâce à une rotuLe dtenbrasure, 1a volée

nrayant aucune eaillie conme les canons-obnsletsr eIle est

nunie ôrune ln.nette de t ir directr les ra3rures de 1râne

sont approfonclies et éilargies. Portée maxina perrnise par

Lraf f t t ,  avec l robus erp los i f  1917 (V"  4e7 n/s)  9 .200 rn

-âyGC ltobus erplosif 1915 (V" 355 n/s) t 6.100 n- Pour

d.onner une garme étenclue ite trajectoiresr lrobus 1915 est

adapté à une clouille à charge d.ivisible (5 cUarges) tlans

une partle d.es approvisionnements.

4.1.1.6 -  Mor t ier  t le  75 d.e casenate

Pour battre en tir vertlcal ou plongeant certains

conpartiments ile terrain que ne pourraient atteintlre les

trajectoires trop tentlues clu ca'on-obusier, la conmission

envisage un nort ler de 75 ùe casenater susceptible drêtre

mie sous tourelle touneante pour les missions ôraction

frontale où la casemate eet à ptoscrire.

I1 eragit tlrun natérie1 bien ôistlnct clu nlarrce-

bombesn tle la CDF et cle nltengin à tir courben tlont la

définitton sera ei laborieuse, en fait un canon court cle

casemate, aestiné à renplacer le caaon-obusier clans tous

les cas où 1es fo:emes ttu terrain créent nn excès des zoneg

non battues (15) (contrepentes). .

(15) en part lcul ier t laas ce quron appelle encore à lrépoque les
trpetits ou'vragesn, cteEt-à-clire tlee ouvrages cltartillerie plus
petits que lee rtensemblestr :  Bl l l tgt Otterbiel.

. . . / . . .
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A Ia 24o réunion (10.5. 29) ),ancon!'n, en aborctant

Ia définition d.e ce matérielr falt référence à Fun obusier

extra-léger dont une batterie tle canpagïre est en const::trc-

t ionn. Lrétud.e revient sur Ie tapis à la 2Bo réunion (29.J.

29) cta-ns 1e sens dfune évolution favorabLe. A La 41" réunlon

(9.10.50), 11 est ad-niE que ce aouveau tube, ayant Ia uême

mlssion que 1e canon-obusier, clenra comporter Ie même clispo-

eit i f  cle t ir  direct.

Iitals, au fil tiu tenps, se faLt iour une interférence

avec Ie natérieL de 75.O5 (futur 75 n 52), à peind. pLus

long (1 r55 m contre 1 r17 n) donc capable cte trajectoires

courbesl tout en portant plus loinr maie donnantr i1 est

vrail des angles d.e chutes pLus faibles. Cette a.nbigulté

ne fut tranchée qutà Ia 55" réunion clans Le eens suivant :

Le mortier de 75 étaLte aclopté1 en caseulate seule-

ment, pour les ouvrages d.es Alpes.

Dans le norcl-est, et après étucle des zones draction

d,es ouvrages, Ie 75.05 ft l  n n) était aclopté (Oépêcue

ll t inistériel le no 1561 . , /11.1 ctu 24.6.r1), en remplacement

du mortier, pou:r 1es tourel les, et les caseuates prérnres

lnit ialement à cet effet.

Le natériel regut la ttésigaation tle nortier de 75

ùe casemate nodèLe 1951 (tg) êtr contrairenent au= autres

natérlels de 75, 11 t irait  les proJecti les stantlarcls naist

aemi-encartouchés, avec d.ouil.Ie plus courte et charges tli-

visibles'(4 cnarges principales plus un jeu drappolnts).

( t6)  not ice du I  Jutn 1914. l [ables t te t i r  i lu 5.12. '1914
La notice sur Ia casenate correepond.ante, y conpr!.s le détaiL
tlu cuirassement de ltenbrasure. est ùu 51 aott 19t1.

. . . /  . . .
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Conme le 155 ef, le 75 R 52, 1L était munl. clrune rotule à La

bouche, sans volée saiLlante, perraettaat lrobturation de

lrernbrasure par volet à guil1otj.ne.

)0 exenpLaires rle ce rnatériel. étaient en semice err

1959 sur 1es Àlpes clont 22 en casenates rle flanquenent et

I en ea.eemates cuirassées cl!aetion frontaLe (2 aesociés à

dee fJ/1r). A ce chiffre i1 convient <lraJouter 1 natérlel

rlestiné au bloc 5 rle J.touvrage rle Restefoncls non mls en

place, 2 au bIor, 2 (flanquenent sutl) du Monte-Grosso (ajour-

né) ainsL que 1es tubes êe rechange.

Le matérieI tourilLonnaat à la bouche, lremeur

cornmLee à propos du canon-obusier put être évitée, et l-es

afftts sont Les roêmes quril sragisse de pièce ile flanquement

ou draction frontale.

Portée maxima avec ltobus 1915 - charge 1 + S - Y0

555 n/s - 6000 n.

4.1.2 -  Matér ie ls  iLe 7ç ( Ie  toure l le

Les dorurées de base prévoyaient en 1928r poûr lrac-

tlon frontale, et éventuell.enent à reverse des 75 l-ongs et

obusiers 1égers junelés sous tourel les à écl lpser eLles-

nênes groupées en ouvrages spéciarrx dits nouvrages à tourel-

l esn  ( t? ) .  Lo re  de  sa  12 "  réun ion  (25 .8 .1928) ,  1a  rCORI 'n

ailnit roême tle renplacer par cles 75 les tourelles cle la-ace-

bonbes et de nitraiLleuses d.es ttouvrages puissantsr!1 lors-

qne ceuiE-cl ne posséd.ent pas'd.riouvrages à tourelLesn

associés.  .

(17) vofr  note 120/0Rr du 12.5.28 -  p lan no 5

...1 ...
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La question étalt en lol plus sinple que le pro-

blène dee canons cle flaaquenent, ca,r on posséd.ait une soli-

cte e4péri.ence en Ia matièrer clepuis 1es travaux du comman-

dant l{ougin (1880) et surtout lratloption des cuirassements

Galopin ( te9o) .

Le 51 janvier 1929t 1e généra1 Cha1léat présente u"ne

note résumant Ies tLifférentes contlitions à rernplir à La

fois par la (ou les) pièce (u) et par la tcurel le dans les

d.lfférentes htrpothèses envisageables (tourelle tour:aante

ou  à  éc l i pse ) .  .

A Ia 24" réunion (10.5.29), i1 est t léciôé que le

tube de 75 nlong" tle tourelle sera Ie même que celui clu

75 de casemate, sulte à une j.ate:rrention du généra1 Culniar:n.

4.1.2.1 -  Canon-obusler  de toure l le

Finalenent, crest la 20 version cle ce tube (cte;t-à-

cl lre cel le raccourcie d.e Q,iO n) (ta) qui sera adopf,ée sous

Ia clénonination de MatérieL tle ?5 Ufe 1.915 de +,orlreIle (19)

à raison cle 2 tubes junelés par tourel le, . [2 d'e ces pièces

étaient en piace en 1919 (ra Aans le nori l-est, 1O dans les

Alpes)r al lec les mênes munit lons, Ia nêne portée et la même

vitesse cle tir que 1e cânon tle casemate (ZO)

(tg) ce qui pe:cmettait dtinclure les cleux tubee d.ans rxre tourolle
de climensions encore acceptables (4 n ae diarnètre naxiroun)

(19) voir notice d.escript ive clu ? iuin 1915 (ÂPX)gt alnexes du 4
octobre 1958. ![êmes tables cte tir que le matérieI cle casemate.

(eO) sur certains clocunents 1e natériel est parfois ctésignér par
erreurr |t0anon de 75 lll.e 29 ôe tourellerr.

. . . /  . . .



(gt) en part icul ier une portée plus grancle et également La possibi-
lfté de tirer les obus d.e nrpture, et cle participeq à Ia lutte
anticharr ce gue ne pouvait falre Ie roort ier de 75/11.
A cette époqué (lgl ' t)  te" étuctes cles plans d.toun-ages étaient
pratiquenên{ te:minéàs et les caractéristiques cles temains à

(zz)
(zt)
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4.1  .2 .2  -

On a rru que la ÎrCORtr'rt avait été anenée à élaborer

un natériel de 75 très court, Ie nort ier cle Jtr pcur agir

sur leg uones de terrains nal battues par le canon obusier.

te placement cle cette pièce sous tourelle tournante

eD cas ôraitoption d.u t ir  vert ical, avait aêne été envisagé

d.èe La 24" réunion.

Finalement, 1es performances meil leures (Zt) présen-

tées par ]e 75.05 (futur 75 n 52) adopté pour Ia cl'éfense êe

fossé conduisirent à préférer cette tle::nière pièce coruûe

obusler ôe tourelle à éclipse, colIuûe iL le fut pour certaines

casemates cle flanquement du Norcl-Est. I,e choix entre les d.eur

natériels fut rég1é à Ia 55" t&:aÉon (e.6.11) aonc tart l ive-

ment, après ntre réflexion sul l-es avantages et l-es inconvé-

nientE cle lrnn et cle lrautre. Le natériel fut réa1isé sous

la désignation tle natériel cle ?5 B t'tte 1912 de llourelle (ZZ)

et constmit ea 24 exenplaises pour les 12 tourel- les nisee

en place exclusivement d.ans 1e Nord.-Est. La bouche à feu

est la même que 1e 75 R 52 de casemate et cle coffre -donc

une réért i t ion nocLif lée (2t) du 75.05 d'1r555 n cle long- et

en a les nênes perfo:mâDcêso

battre largement connueg
tee tables d.e tir sont les nêmes que pou:r Ie natérieL cle
cagemate
les étuôee d.e ce natériel et cle la tourelle corresponclante
drai l leurs porté longterops ltappelation de 75.01r même srrr
dlocnnents officiels d.éfinitifs.

ont
cLe s

. . . /  . . .
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11 ne faut voir aucune évolution chronologique

entre Ie 75 R 52 rl .e tourel ie, pièce courte, et le 75.53
plèce longue. 11 stagit bien de deux natériels d.ist incts

réponclant à tl.es mi.sslons et des problènes ctifférents.

4.1.5 -  Lenlance-bonbes ' r  c le  toure lLe et  cLe easenate (1JJ

noclèIe 1912)

La conception clu la-nce-bonbes est bien antérieure

à la ttCORltil aussi sa mlse au point fut elle beauccup plus

sinple, bien quri l  stagit drun natériel absolunent nouveau

et qui nta aucu.n ancêtre da:as le catalogue d.u natériel

d far t i l ler ie  f raaçaise (Zù.

I,a Conmission de Défense des I*rontières avait posé

le principe dtun nlance-bonbes" sous tourel le à écl ipse

clestiné à cLéfenclre jusqurà 5 oa 4000 n 1es approches d.es

onrrrages puissants et internédiaires, et à écraser les

travaux de lrennemi et Ie personnel abrité. Le caLibre est

ftré z 155 mm, Ie poicls r le l tobus : 1! kg et l-a caclence

rte tir : B coups/rninute.

A ce point qutà la 2" réunion de 1a n0ORt'n (9.12.

192'() lorsque la commisslon passe en rerme Les al i f férents

types drarmement, le général Culmann stétonne que ce naté-

riel que la conmissj.orl rrsur la fol d.es renseignements reçrrsrr

croyait constnrit ,  ne Lrétait pas et qurl l  fai l le reprend.re

cette question. Le coloneL Sloch (représentant les fabrica-

t lons drArt l l lerie) parle drrrn r lélai clrun a^n (d.onc f in 1!28).

Lrictée r"Ît="""e de 1a conception d.e cet engin reseott par-

faitenent lorsque le général Culroann parle cle lranalogie

(24) p"r contre, on ne
allenancl cle 15 cm
72OO n et tirant

saurait nier les analog5.es avec le mortier
I! t1e iE95 ou 95 de Br2 calibres portant à

cle + 5" à 42" sous tourelle tourng.n,te.

. . . /  . . .
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avec 1e ni.nonwerfer tle 170 tl.ont sont dotées les clivisions

rle campagne al lemandes, et dont la fort i f ication française

cl.oit avoir au moins 1r équivalent.

11 est d.rai l leurs fait un para1lèIe avecrrlrengin

puissant dtaccompagnement t l t infanterie à 1tétutle aux chan-

tiers de la Loirerr (ZZ) (ca:ron autonoteur bLincté sur che-

nilIes qui ne dépassera pas Le stage tlu prototyper coûutre

bien dtautres rnatériels qui feront d.éfaut à notre arnée

1940).

Le 25 août 1)28, à Ia 12" rénnion, Le secrétariat

présente ule note recLéfinissant 1e natériel : aucune objec-

t ion ntest soulevée. te iO rnai 1929, à la 2d" Régnionr nous

apprenons que ttle lance-bombss de 115 nm est actopté pour la

prenière tranche de travaux. Des tourelles à éclipse sont

conmancl .ées,  pour  1e t i r  jusqurà 45" . . . r .  Lremplo i  sous tou-

rel1e tourtranrte, en t ir vert ical, est envisagér en part icu-

l ier t lans les Vosges t mais .:ette suggestion nraboutira

pas  (26 ) .

Enfin, i I  apparait et crest irnportant, que la portée

cle I.a plèce peut être augnentée jusqutà 6.000 rn : ce fait

nouveau semble avoir été capital clans 1tévolution t l .run maté-

rleI conçur à l torigine, comme un slnple ncrapouil lotn et

ùevenu, au fll clu tenps, un obnsier classique. te 15 ma| 1929,

une note du général Challéat sigaale que J rnasses oscillantes

sont cornnand,ées.

(25) Vofr ce matérieI dans nI.es Engins Slirltlés Françaisrr no hors
série J t le 1a "Gazette deg A:mest'  1976 - page 11J.

Qe) en particulier clu fait d.e la suppredsion ul-térieure d.es ouvra-
ges-prérnrs entre Le Siesenberg et La Trouée cle la Sauer.

...1...
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Enf in ,  à  Ia  !0"  réunfon (18.2.51)  le  natér ie l  est

sJ.gnalé en essais à Bourges.

11 sragi.ssait,  à lrorlginel d.run matériel d.estiné

à être ernployé surtout en iourel le, mais, r ien, en prineipe,

ne sropposait à son emploi en caseroater êrautant que 1a

vlei l le lctée d.e la CDF df associer canon et obusier srest

aasez vlte estoropée. I.e 1J nai 1929t lrenploi e:r casemate

est clté e4rl lci tement. Dès Le 22 nat 1951 la notice (Zl)

f ixant le tSrpe réglenentaire êes casemates rl tart i l lerie,

prévolt les spécifications corresponclant à 1 rj.nsta].1ation

ttu lance-bombes de 155 rnm et donne le ttétail de lrembrasure

(ze).

Le matériel est devenu réglernentaire sons Ltappela-

tl.on rle nnatériel de 155 nin - nocl.èIe 1912 d.e casesate" (29)

(ou tte tourel le).

11 sragi t  dru.ne p ièce t rès cour te ( t r t45 ro)  à  cu las-

se à coin et rotule de bouche. EI1e t ire, cle 0 à 4r" (fO)

une mr:nition senl-encartouchée à charge tlivisible d.onnant

rtes vitesses init iaLes alLant de 100 à J22 m/s, et compor-

tant deux tlpes d.tobus en acier, à grand.e capacité dtexplo-

sif (5 kg environ), de 1! et 1? kg (ce clerzrier è. fausse

ogive) ,

(Z?) n" 175p-2/4 S - cette notlce sera roocli f iée ensulte et aclaptée
au 75/52 à p ivot  f ic t i f .

(Zg) lrangle de t ir maximum en casemate a été 1éSèrement réi luit  par
rapport à celui d.e tourelle afin tte réduire d.e 17 crn la hauteur
tle 1 | embrasure

(a9) voi! notiee ctu 9 octobre 191r. Tables t le t ir
(fO) et non pas, cornlne le t l i t  le l t-co1one1 Rocolle n à angle

constant n et à pression de gaz vatiable("le béton a-t- i l
trahirt Editloas Mirambeau - page 2J).

...1 ..,



- 106 j

Le 175/12 sera construi+ à 4i exempJ.aires (non com-

pris les tubes de rechange) 54 pour les 1? tourel les (d.ont

16 tourelles dlans le nord.-est, I clans ies Alpesr au Monte

Grosso) et !  en casemate (7 aans le nort l-est, 2 clans les

A1pes) .  Sa por tée re la t ivenent  nod.este (#6.000 n)  ne J .u i

pemettait pas tte remplaeerr certesl J-es 155 envisagés un

moment, reais es 1940 les 155 d.r.Ânzelingr tlu Sinserhofr clu

Schiesseck et clu Hochwald se révélèreut cles engins red.ou-

tables aussi bien en tirant à retartl contre Ie personneL

abrité, qurau c:ntraire à fusée instantanée et lrobus écla-

tant à Ia cime cles arbres.

Ia pièce ne comporte pas cle lunettes à t ir  cl irectt

la vo1ée ne clépassant pas d.e Lrenbrasurer ceLle-ci a pu

être munie dtun volet bl indé à guil lot ine.

4.1.4 - i ,es engins à t ir  courbe (nort ier cle 81 lnln - Ml-e 32 -

Mortier de 5O rm - llle 1915)

La questlon d.es rtengins à tir courbert futr de toutes

celles traitées par 1a nCORFn rrne t les plus laborieuses à fai-

re déboucher sur 1a réalisation, réalisation drai l leurs fort

é lo ignée de l t ic tée quron sren fa isa i t  à  l ror ig ine.

La CDF avait,  da^ns ses plans t31pes, prérnr lrassocia-

tLon systéroatique, pour les feux cle fla^nquement d.rinranteriet

dle La nitraj.lleuse et clu lance-glenades, lors cle la réorga-

nisation d.e certains forts d.e Yerdtrn, en 1916-1917, otr

avait créé ctes créneaux polrr lance-grenades \[B et pou:r mor-

t iers ,  en pLus des rn i t ra i l léuses.(51)

(l t) f" tr i logie rnitrai l leuses-en€ins à t ir  courbe-canon avait été
posée coulme axiome, pou.3 Ia d.éfense d.es fossésr PaI une note
rninistériel le du 15 mar. 1)21 .

. . . f . . .
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En faLsant 1e poi.nt généra1 d.es problèraes dra::r*-

ment }o=s de sa deuxième réunion, le 9 décenbre i927, 7a

comnrission constate l lexistence d.e tLeux enginsr rm 45 n:u

d.e Tarbes et un engin d"e 50 mn de Satig:rol lesr d.ont l tétud.ç;

est 1;ernrinée et Ies essais pré'r",:s rrprochaineraentrl  au fort

d.e I oulai-nvi l le. 0r, conpte tenu de leur cal- ibrel cB€ eï:-

gins t irent d.es projecti les d.e pr: iseance tout à fait insuf-

f isan'r,e" te colonel 3loch (ae f tE.H. d.e 1'Arrrée) eigt:a1'-e

I I  existence du nort- ier rég3-ernentaire Stockes-3=and.t qni '

lui tire un projectj.ie d.e 5 kiiograxnnes et con.riend,zait

peut être. 3ref, Ia question est à reprenCre d.ans son

ensenble,

A Ia  110 réunion,  le  généraL Chal léat r  chargé es-

c-tuali té d.e suivre la question, proposel pour la rnission

cle d.éfense d.es approches, 1e rnoli ier Srandt } i1e 1927,

carpable de t irer à tO ou 40 ecups/minute, maj.s d'ont Ltadap-

tation présente des d.i f f j .cul iés tel les quoà Ia 126 réur:. i .on

(.25 aat+ 192s) i I  nrexclut 1:as Ia nécessité t le réaliser ul l

rnaterieL nouveau. Mais les idées se clarif ierrt peu à p'. ,u

et r  à  la  15"  réuni .on ( i ,  févr ier  1929)r  on adr le t  ia  néc*ss i -

té pour la d.éfense raFîrcchée et r i .es fossés, d'ru-rr eng-in

ncouvrant" Ia zone non battue (poriée æ.ininun) par Ies €tr..

gins plus puissants (canon ou mortier de 75).

4 .1 .4 .1  -  Le  rnc r t i e r  Ce  81  n1e  19 ' ' 2

La d.ist inction s t est faite entre Ie lanee-grenad.es

dle pet i t .  ca l ibre,  d .est iné au f lanquenent  ôes fossés et  l ren-

gin pLus pui.ssant r i .estiné à batire cles pentes raid'es à proxi-

nité cles ouvrages et polrr 1eque1 -1e 
géné:ra] ChaL]éat présente

Ie 1er nars 1929 wte note sui d.eux étucles en cours d.e rnaté-

rieLs cle 81 nxx dont l  run (d.isposit i f  cle Ea.rbes rL" 2) eonpor-

te un jeu d.tévents perrnettant Ie t ir  sous ang3.e constant i

i I  y a Là une iclée nouveLle et intéressante.

. . " / . n .
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Dl nêne coup, on en arrive à la 2do réunion, (tO raai

19Zg) à se deruander si le lance-grenades 1éger se justi f ie

eacore : Ie général Culmaûli en est partisan, à la fo5.s pour

La cléfense des fossés et comme engin cLe conplénent cle la

nitraiLLeuse, èa3s les petits ou', 'r :eages et les casemates

isolées dépourrues d.e 81 nn ; Lf ic!.ée tlu placeaent sous

cloche cuirassée est nêne lancée (e9 iuif f  ef i !29) (ea'

réunion) ; on signale que l-es Etud.es du mortier d.e 8.{ sont

bien avancées (lZ), surtout à Tarbesl oD espère .clcter 1a

pièce ôtua système cle chargemeat par la culasse. te proto-

type cle Sourges est plus en retard et présente en outre de

nombreux désavantages : il" est préférable tle lraband'onner'

Par contre 1e généraL Culna.nn s t insurge contre 1 t ittée cle

la mise du 81 sous toureLle à écl ipse : i l  juge 1a dépense

(estinée à 2r5 millions) trors rle proportion avec la puis-

gance d.e lrengin.

Pourtantr à La réunion suivante , (rl juillet 1929),

1a oornnlssj.on entérine la présence d'e 2 tourelles (tou:enan-

tes), de nort ier cle 81 dans Ie projet d.e plan de masse d'e

lf ouvrage clu Simserhof. Puis Ie 16,9.29y UIIê autre tourel--

le pour lrouvrage ôe Srernnelbach. Ea ce qui concerne La

mise gous casemate, on admet Le 28 janvier 1950 1e principe

(lrnne casemate,rnais à 2 pièces (pour raiEon d'e sécurité en

cas êtûncident sl l :r une pièce), 1e plan type cle Ia casematet

établi par la section teehnique du Génie est approuvé le

12 férrr ier 1950 (lr).  Les choees sont èésosnais f ixées 3

le mortier d.e 81 mmr cle sirnple rnaté:liel d'rinfanteriet

ilevient, conme 1e cléclare Ie général Challéat trune vérita-

b].e bouche à feurf et sroriente conme lrengin tt tart i l l -erie

ilu petit ouvrage.

GZ1 iI s t agit ilu futur nortier norl'èle 1927 -r1

Ie natérieL Stockes t{Le 1!18 quali f ié t le
plus hautes insta-nces milltaires

(lr) 
-o.r'r. 

t" ,55-2/+s

cl.estiné à remPlacer
nrossigaoln Par Les



(54) notice ite 81 cle toureLle ctu 24 septembre 1iJ6 pour le 81 cle

casemate, notice du B novembre 1915 - Tables cle tir du 20
rnai 1JJ6 pour 1e projecti le - F.A. motlèle 19121 et clu J
novembre i95e pour lrobus F.4. rooôèLe 1956 P&.
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La p ièce,  après essaie et  n ise au point  est

adoptée sous Ia cl.ésigaation cle natérie1 tle 81 nm motlèLe

19tz (lù d.e casemate (et de tourelle)'j tirant à angle

constant (+1"), ce qui pe:mettait de récluire au minimum

Les tllnensions d.e la muralLle c!.e la tourelle et tle lrem-

brasure cle casemate, lrengin présente une silhouette j-nu-

sltée avec ses deux cylinclres tte tlétente sumontant Ie tube

proprenent clit.

Grâce à un jeu cte charges et dtappoints, on clépas-

sai t  1es 5.5OO m d.e por tée avec 1e pro ject i le  F.A.  mod.èIe

1916 de Région fortifiée à enpeunage spécial, tout en admet-

tant des cadences de t ir réglenentaires de lrord.re de 15

coups/ninute susceptibles, en cas t le crise, cLrêtre cloublées.

llrès rapictenent La ttO0ntr.r" eomprenant l r intérêt ùe

oet engin doté drun proJectl le cle bon:re puissance et meur-

trLer contre 3.e personnel abrité, en vient à faire systé-

natiquenent ctu 81 sous toulel1e, lrame lourd'e I'tous

azimuthstt des petits ou,vrages d.épourvgs, par constn:.ctiont

d raut re rnatér ie l  ôrar t i l ler ie .

Malheureusemeutr sous lremprise d.es nécessités

bud.gétaires Ia Conrni.ssion fut amenée à proposer, à la 40"

rénnion (? aott 1%O) une d.écision f irneste, cel le cle reje-

ter en 20 cycle les blocs-tourel les cles petits ouvragest

priorité étant tlonnée au barrage o,e feux cle nitrailLeuses

soua casernate, avec toutes les répe=cussions que ce choix

errt sur les combats tle Juin 194CI.

. . . /  . . .
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Le 81 nrc rnoclèIe 1932 était en se::rrice en 1939 en

lff  exenplaires ( l f) se répart issant ainsi :

42 matériels, en 21 tourel les, toutes en place dans Ie
norC.-est, plus une en couxs d.f instal lat ion à, lrouvrage

ôe Plan Cava1 (nfpes) nais non nontée.

- 85 natériels de casemate de f lanqueroent ou cl.taction

frontale d.ont 18 clans Ie norcl.-est et 68 d.ans le sud.-est,

où les fortes pentes justi f iaient un très large enploi

du mort ier ,  sc l t  en b locs iso lés,  so i t  associés à dtaut res

natér ie ls  (75.2.Q o,  75.31) .

Dans ces chiffres ne sont pas conptés : les pièces

corresponclant aux blocs 1 cl.e ltouvrage d.es Granges Conraunes

et 2 ci.e lrourrrage d.e Restefond., à tleqx pièces chacun, pré-

rnts en 1o cycle, mais non constnrits faute d.e temos.

-  l es  p ièces

des casenates clrinstrtrction (ttont Agel et Canp d.e Ditche)

- les rechanges.

11 convient d.e signaler, en 1919-4Ot plusleurs

éclaternents tle tubes, d.e Bl cle tourelle (ttétricfr, Immerhof,

etc...) clts vraisernblablement à d.es ratés d.e départ de pro-

Jectile suivis d.e clouble alinentation. 11 seroble que les

accicl.ents soj.ent iraputables à un excès d.e précipitations et

à r les caéences t le t ir  trop élevées.

(51) par analogie avec Ie nortier d.e 81 de canpag:ie, on avait,
à l torigine, envisagé de confier le service d.e ce rnaté-
riel à lr infanterie d.touvrage. l . Iais, en ralson d.e la plus
grancl.e conplexité ctu roatériel et tle 1a siroilitude des
néthod.es d.e t ir ,  ce fut en f in cle conpte l tart i l lerie
d.rouvrage qui eut 1a charge d.es 81 ôe région fortifiée.

. . . / . . .
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4.1.4.2 - Achèvenent Éu 1a:rce-grenad.e Léger :

r""-*" * !O nm.

Bnfin dégag'é de La confusion quL Ltavait }ongtenps

nêlé au mortier d.e 81 nmr le lance-grenad.es ]éger rrrogresse

lentement. Le 18 férrr ier 19j11 à la l0o réunion, on consta-

te peu cle résultats intéressants avec lrengin cl.es Satignol-

Ies.  L tengin de l [arbes sera i t  à  préférêrr r r

Crest Le B juin 1951 (55" réunion) que la 'rCOIlT,t '

examine poTrx 1a cler:rière fois en réunion cette question.

Entre temps, le l t-coIonel l lorin, d.e lrfnspection du Génie,

avait lancé lr id.ée cltune nouveLle variante d.e lance-grenad.es

_pour la rléfense à courte nortée cles srrperst:ctrctures d.es

ouvrages s i l  stagissait dtun engin à t ir  vert ical (a" i i .  à

90') installé sous enbraslrre percée au zénitb. d.rr:ne cloche

spéciale.

Le colonel Bubert, chef clu secrétariat, opine

pLutôt en faveur ôrun lance-gæenad.es tirant des crénear.x

des cLoches cle guetteurl pour battre les entonnoirs créés

par Ie bombarilement enneni. A ce stacle on srest fixé d.ans

une gamme d.e calibres de 50 à 60 nm. Les deux ictées sont

jugées intéressantes et les étutles à poursuivre L tuae et

lrautre, en plus de ceIle, init iale, clu lance-grenacles de

défense d.e fossé.

Cette cl iversif icati .on clestSrpes cLrengin et cette

re lancer 's texpl ique a isément  par  Ie  fa i t  qutà 1répoque

consitlérée la plupart cles plans cltouvrages sont désornais

arzêtés et que, faute cle crécl i ts, des secteurs entiers se

trouvent cLépourrnrs ctrartiLlerie ; Le lance-gtenaci.es cle

cloche, t irant un projecti le ertrr losif,  apparaît alors le

palliatif, u:r peu comme nlrartiLLerie du paut7rerrren atten-

rl,ant un 20 cycle auquel on croit tle moins en moins.

. .  r / . . .
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Finalenent, oo .Uon*a l-e mortler d.e 50 rom notlèle

191\ engin à tir courbe, chargenent par la culasse, angle

aonstant et régJ.age cle 1a portée par évent (coune Ie 81 rnrn)

en plusierlrs versioas quron évoquera plus loin avec ltarne-

neat dtinfanterj.e d.ont i l  fait  part ie.

Quant au rnort ier sous cloche spécialer les clocbes

furent adoptées, const:euites en JJ exenplaires et mises en

place. IIne prenière arme conçue en 60 nn, fut abantlonnée,

en raison tlu trop faible clianètre arlopté pour ].rercbraeure

i le cLoche 3 erreur de conception diff ici le à éviter, avec

l tob l igat ion t l 'é tuc l ier  para l lè lenent  l rengin et  sa coqui l -

l e .

IIne nouvelle étud.e fut relancée sur le calibre tle

5O nrnr mais il était êéjà très tarct : clivers retarcls vin-

rent encore à contrarier 1tévolution et en 1940r aucun

mortier sous cloche Lance-grenad.es nrétait en pLace, lacune

particulièrenent grave pon:r les petits ouvrages où cet

engin invlslble aurait pur er juin 194A, apporter un appui

appréc5.able.

4.1.5 -  Matér ie1s c l ivers en serv ice

4 .1 .5 .1  -  Canons  de  76 .05  sous  tou re l l e  nd . rÂvan t -

9geræ."

Les l initat ions <le crécl i ts cond.uislrent es 1914 à

dloter lrouvrage du Chenois (tate cle pont d.e ivlontnédy) drune

toureLle à éclipse de ?5.05 clu rnotièle tltorigine (prérnre ponr

un fort dfavant 1914 et clont 1a guerre avait enpêché Ia nise

en place) aisponible en parc et miqe en place après un ce!-

tain nombre tle nod.ifications clestinées à la mod.ernisation.

(renplacement d.e Ia nurallLer augmentation cle 1rangle cle

t i r ) .  Les J I .OJ r le  cet te  toure l le  éta ient  1es seuls  de ce

type en service dans la fortification mod.e::ne tle 1940.

. .  . /  . . .
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4.1.J .2 -  Canons de 10 cn ex-aLlenands d le s  de

llhionville

Dans Ia région de llhionviller iI se trouvait que Le

tracé rlu front mod,erne avait été étab1i à assez faible clis-

tance en avant d.es forts ex-allemand.s d.ravant 1914. Pour

pemettre au)r tourelles ôe ces ouvrages, arrnées à l rorigine

cle pièces courtes de 1O cn portant à t.J00 nr de porrvoir

appuyer les fronts ItCORI'nr on envisagea en 1928 cle rernplacer

les pièces drori.gine par cles c€Lnons t le 105 français M1e 191,

Gû, ce qui résolvait du même coup 1a quest5.on d.es muni-

t ions. Finalenent, en constatant que 1es obus français

sf aclaptaient aux canons a11enand.s, on se résolut ed 1995 à

remplacer les pièces courtes allernancles cle 1O cm par des

pièces longues t lu même moclèLe prélevées dans dtautres curra-

ges (Uetz) noyennant quei-ques travaux tltaménagement d.ans Les

tourel lee, et nêne 1es maçonneries d,es batteries.

Cette opération affeetar en part icul ierr Ies g:ioupes

fortifiés cle Guentrange (e pièces) et de Koenigsnacker ({

p tèces) .  I .es p ièces en quest ion éta ient  serv ies,  à  t i t re

ôrart i l lerie t le posit ion, par du personnel cl.e 1rart i l leri .e

ôe forteresse du 151o R.{P.

4.1.6 -  Matér ieLs envisagés et  non const t :u i ts

Pièces noyennes courte et longue portée

Lremploi cte pièces lourdes ou à longue portée avait

été envisagé dès lrorigine, rnais à l textérieurr selon le

rapport de la CDF ctu 6.11.1926 (lù. Entre 1926 et 1927 t

(56) volr PV cle la 10o réunion (19.5.1928). l ,a place tte Metz était
égalenent visée par cette étucle. Ies mortiers de 15 cm avaient
été rernplacés par ctes 155 courts Schneid.er 1917.0n avait à un
noment, euvisagé, tlropérer Ie remplacement avec du 120 long de
Sange 1B7B ce qul était absurcl.e.

(5?)  
" "ppor t  

171/ î  d .u 6.11.261 p.  69

. . . /  r . .
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on en vint à envisager 1e placenent die telIee pièces -assez

rares i l  est vrai- clans les ouvragies à tourel les, poux lrac-

t lon frontale" Dès sa 20 réunion (9 aéce*bre 1927 - PY p.1O

$ l) 1e l t-colonel 31och évoque, Ifétude, en cours à Sourgesl

d. run 145 m à longue por tée (e l  m avec pro ject i le  de 41 kg)
nun epécimen pourra sortir d.ans tleux ansn, 1l- est stipulé que

1a cléclsion a été prise cle retuber en 145 tous les t lpes d.e

canons longs cotutus.

La suggestion est séd,uj.sa.:rtel et r;iponcl bien au

soucL constant cle La comrnission druti l iser d.es munit ions

cornmunes à celles des rnatériels de campagtre.

À la  8"  réunion ( .26 et  27. r .192A),  on aborde l té tud.e

au foncl des qnestions proprenent ditesr et d.es d.iscussionst

se ctégagent peu à peu trois si lhouettes i le pièces :

a) r:n canon long cte tor:reIle (question n" ,). Après avoir

envisagé Ie 105 t clu Creusot, un 105 dérivé d.u 100 Mle 25

d.e La Marine, un 111 actrreLlenent à 1rétuder la co"nmission

sroriente vers Ie 150 !11e 27 cle la Marine rrexistant et

directenent uti l isablert.

b) un canon court de tourel le (question n" 4). 0n hésite

entre 1e 149, 1 Scbneid.er, 1e vieux 155 L '1877/14, le

155 C Schneid.er . . .  Crest  f ina lement  Ie  1491 1 nSchnei t ler -

Danenark"(re) adapté au cal.ibre d.e 155 quir à ce stad'e

recuellle la rnajorité cles suffragesr provisoirenent d'u

moing.

(5e) Uateriel étucl ié par les établissements Sch$eider pour
l rar t i l ler ie  denoise.

. . . /  . . .
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") 
* canon à J.ongue portée-à caractère moins urgent- mais

pour lequel le 145 nà 1r étudet" précécLernment envisagé,

est maintenu. Les alécisions sont cepenclant différées

sous réserve cltétutte complémentaire.

T,es d.iscussions teprennent quinze jours plus tarcl

(9 "  réua ion ' lB  av r i l  1928 )  e t  ce t te  fo i s  e res t  1e  155  û

nod,èle 191? (existant en clotation dans Itart i l lerie lourd.e

de Corps drArrnée), ou du moins une version iaod.if iée, qui

est actoptée comrne canon court tle tourelle (obusier).

Le 25 aott 1928 (12" réunion) inte:evient un fait

nouveau : Ie général Filloneau ayant été amené à réduire

le nombre d.rouvrages à tourelles envisagés à 5 (2 sur 1a

RRË, 5 sur la nfM)1 iI faut envisager, pou:r uaintenir la

clensité des feux frontauxe de remplacer une partie cles

tourelles cle nitrailleuses et cl.e lance-bonbes par cles

torrrel les à eanons longs et courts. te chcix du 155 C 17r

déJà artopté à Ia 9" réu.nion conme canon court est rsaintenu.

Pour le canon long, le secrétariat propose -contre lravis

clu généraL Challéat- un 1JB de Marine. llaisl poùr d'es rai-

sons budgétaires, i3. se peut que cette questiou soit d' i f fé-

rée, et la commission a_tiopte la résolution suivante 3

a) ei les tourelles à canon long sont maintenues et êoivent

être réalisées rapidenent, on acloptera Ie 138 I'larine

b) si Ia question nrest que tt i f féréer on adoptera le 145 qui

sera prêt à ce noment, ce qui à ltavantage tlrunif,o:miser

1es projecti les avec ceu:r du 145 à J.ongue portée (r9).

(59) f,es dlscqssions dureront au moins jusquren avriL 1929 (Zr"- 
ré11nion).1 fes coad.it ions r[tétablissement des spécj.rcens de
torrrelies et les clotations d.e mu.nitions seront même cléfiniee.

. . . / . . .
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}lais, autant Ên emporte Ie vent, aucune cies pièces

envlsagées ci-d.essus ne verra le jour, et Ies seuls maté-

r ie ls  cu i rassés suscept ib les d. rassurer  d.es miss ions d. ract ion
f ronta le seront ,  en 1 l {0 ,  Ies 115 et  1es J l  d .e toure3. Ie ,

renforcés i1 est vral par les pièces t le ca-mpagne cles régi-
rnents êrart i l lerie d.e posit ion affectées aux secteurs

for t i f iés.

Dans une rrnotice sur 1rétat dravanceroent cles princi-

pales étuctes en coursrf fascicule { (aO; 3 armement des

régions fort i f iées, iL est noté à Ia <late t lu 1er janvier 1954

pou:r la masse osci l lante de 145 nn (natérie1 à portée cle

l0 kn porlr tourelle tournante) que lrétud.e est à entrepren-

dre (4 ' t1 . . .  0r ,  en 1934;  Ies réa l isat ions c tu 1er  cyo1e,  qu l  se

tennlne, aocusent. déjà n:a déficit  cle 860 ni l l lons de francs.

Les plans schéraatiques d.es ou\Eages contenus d,ans les ncar-

nets de secteurtr (réalisés vers 1)JB probablenent) indiquent

encore, ett 2o cyclel d.es tourel les cle 145 mn à longue portée

au Mont Agel, à Rohrbachlau Sapey. Ea 194O les missions ttévo-

Lues à ce raatériel furent parfois confiées à des canons d.e

220 nod.èIe 1917 (I, Iont Âee1) à l f  air I ibre.

Conséouences C.e l tabsence ôes ptèees d.e moyen calibqe

Lrabsence de ces p ièces const i tua i t -eL le t  en 19j9,

une lacune fonclamentale d.ans 1e systène d,e feux ? Des obser-
yateurs non spécial istes nront pas manqué d,e stétonner t le la

disproportlon apparente entre 1r éno:cne infrast::trcture d.es

ouvrages et le petit nonbre et 1e calibre modeste rles tubes

qui  y  éta ient  insta l lés.  Ctéta i t ,en fa i t rne pas ten i r  compte

tlu renclement et de lf lnnrlnérabilité de ces tubest

tî?]archlves Génie Vincennes : Fonds trenaitre
Ia toure3-1e reçut un conmencenent d.rétud.e1 confié au capitaine
Jouvet

. . . / . . .
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0r, à Ia lunibre des conbais d.e 1$i|0r i1 a.ppa.raît c-ue

I tabsence d.e p ièces de Eroyen cal ibre ( t lO à 155)  ou d.e

pièces à 1cn6re portée nrest pas relevée pa= les ccrnbat-

tants (.qZ) : 1e rnagnif ique ecmportenent dee 75 et 1]5 ùe

toureJ.le et de casenaie - lorsquri l  y en avait- a per"nis c1e

faj.ro Jiace à 3-a plupart des oituationsr et iL eçt absol-u-

sent c,ertain ctrue le rejet en 20 cycle cles ta'. lrel les ù-e 750

81 et 135 d.aas oe nonbre'ax 5rlans d.e nasse srest révélét

autrement, ea*,astroçhique an Eerfent, à l'laubeu.ge et a'u. Fer:t

Po i r i e r ,  poua 'ne  c i t e r  que  ces  cas .

Dtautre part, les carsons longs et le 14, à. lcngtte

por 'uée devaient ,  en ra ison de 1a longueur  d.es tubes (+ l ) ,

être rnis sous tourel le tournante (44)r donc plus 'ru. lné:a-

b1e que Ia toure l le  à écLipse,  e t  leurs vo1ées exposées.

f1 y aurait eu, rnalgré toutes 1as précautions de d'éfi l-e-

ment, urpento=se au principe d.rhonogénéiié de ia p=otec;ici: t

que Ia nCQnFIt eut Le gæand. mérite Ce faire respec'i;er rlans

tou t  ce  ou re l l e  a  réa l i sé .

(+21 voir en part icul- ier conmandant Rodolphe I 'Conbats d.ans Ia l igte
Haginot" Ed,it ions Ponsot 1949.
Ltabsence d.es i r iàces ra i - lourd.es nraura i t  é té réet leaent  gênar i -
te quren cas d.tattaque b::usquée, a.vant o-ue les ré4çinents d'e
posi t ion nra ient  eu Ie  teaps i le  d,éployer  leurs bat ter ies e:<té-
rieuresr ce ne fut pas 1e cas

(+ l )  p f "s  de B m,  corrne Ie  inor i ier  de 75 et  Le 1]5 n le JZ s i  an
lravait envisagé un nrone;rt

(A+)  r "  cn l  a  env isàgé(rappor t  25 E/s du 12 "2,2)  - . - "  97)  1e réeæp- l -o i ,
en 2o l igne sur 1es A1pes, Ce deu-.: iourel les tournaates;cr: ' .u 1
eanon d.e 155 court drava.nt 1914, cominancî-és vrajsenbl.abl-enoni
pour  la  bat ter ie  eu- i rassée d.e Vi l ley- le-See,  à Tou1.  Les iou-
re l les furent  récept ionnées,  nra is  le  pro jet  nreut  pas d.e eui te .

. . , / . . ^
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- Le nrobl-ème d.e la culasse semL-autonatique

I"a recherche clrun natériel d.rart l l lerie à grantle

cadence d.e t ir  concluisait presqurimplicitement à envisager

cle cloter Ies tubes, cLe cuLasses semi-autonatiques : lr iclée

en est évoquée tl.ans les notes annexées par 1e généra1

Cha11éat â11 P.V. tte la Bo réunion (45) et ressurgit,  cte

terops à autrel dans Les cl j .scussions.

Mals, on sait que le cânon de 75 Mle 1B!l d.e campa-

gne était capable tte tirer à 25 coups/pièce/roinute, nalgré

son frein à long reeul et une clurée d.e retour en batterie

de 2r! secondes. A part lr du moment où les suffrages cle la

coramission se rallient au canon-obusier (futur 75.29) cléri-

vult du 75 cle eampagne mais à court reculr on pouvait en

obtenir une cadence maxiloale de J0 coups/rninute, en conser-

vant la culasse Nord.enfeld. Finalement, la culasse semi-

autonatique M1e SA 51 (45) ne fut ajoutée qurultérieurement.

ùr 19191 tous les canons de 75.13 cle tourel le clu nord--estt

les JJ. j5  de casemates cu i rassées t les Alpese rDê par t ie  c tes

75.r2 de easemate du nord.-est (Sirnserhof) en étaient équi-

pés.  Les.75 R lû-e 52 c le  toure l1e et  casematee 1es 75.51 de

tor:relLe cles Alpes, et une partie tles J! .J2 de caseraate du

nord-est avaient encore La culasse à bloc osci1la.nt.

(+l)
(+e I

25 - 27 mats 1928
culasse à co5.n, Stouvrant autonatiquenent sous Lreffet du tlecult
et se fe:mant dte]le-nême une fois J.e projecti le introcluit.
Les pièces d.e tourelle conportent, en plusr un appareil d'e
chatgement.
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4.1.8 - Conalusign sur Lrar-Ll1}er-Lg cLtouvrase

0n voit conbien f irt  laborieuse l-télaboration du

systène i lrart iLlerie organique drouvrager combieu iong et

-ALnuè1x fut 1e cherain parcouru entre l-es h1ryothèses inj.tia-

les et  les réa l isat ions.  Les 559 p ièces d. tar t i l ler ie  opéra-

t ionnelles en 1940, affectées sensiblenent à parts égales

d.ans le nord.-est et Le sud.-est (Corse incluse) se t l .éconpo-

sent en J cal ibres (155, 81 et 75) d.iversif iées au total

en 12 nod.èLes de pièces, d.oni 5 d'e tourel les et ? de case-

rnates. l lais si lron excepte les 75,05 d.e récupération clu
'  

Chenois  et  s i  l ton ne consid.ère que les tubesr  dont  Ia

version fftourellen ou |tcasematen De tliffèrent que par

lfafft t ,  on est ramené à 6 types de tubes (aont 4 de 75t

1 c l .e  115t  1  de B1) .  Pour  le  ?51 on â1 en fa i te  J  p ièces

ctifférentes : le canon-obusitcr (en J versions cle casemates

et  1  de.boure l le) ,  l tobusier  ou tube raccourc i  d . f1rn16 (Zf  n

72 ex 75.05) en 2 versions) et Ie mortier.

. I|e tout constituait rn systèrne cohérent à haut rencle-

teent cou-rrant la total-ité du terrain à battre, et d'ont les

traJectoires Se recouvraieni ei se conplétaient convenabl-e-

ment. seule lacune : lrabsence de projecti les rni- lourds

arrivant sous gtand angle entre 6.000 rn, portée maxima du

135, et 12.O00 n, portée l imite clu canon obusier de 75'

llais Ies compressions de crétl.its concluisirent à rayer nonbre

cle blocs c[rartillerie pourtant indispensable, ouvrant d'ans

le système d.e feux tl.es brèches autrement regrettables. Si

La conception ttes pièces conti. i t ionnait en part ie Lrorgani-

sation d'es fronts et des ouvragies, lrétutle d'es plans cl'e

11asse des ouvrages eut, à lr inversel et ctest ).ogic1ue, une

incidence très nette sur 1tétutle du système clrart i l lerie. '

Pour réaliser rapiaernent, d.ans les l irnitesdes éché-

ances imuable s de 1974t alors quf elle avait dû enclosser

Ie hancticap du tenps perclu au clépart (entre 1919 et 1925)

Ia nCORE'tr eut 1a sagesse d.e faire clu nerif sans sféloigAer

. . . f  . . .
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natériels connus, d.e ne

de conserver (sauf pour

1 r id.entité cles nunit lons

pas nult ipl ier 1es

Le 135t  p ièce sans

avec Lrar t iL ler ie
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4.1.9 -  Comparaison avec 1es systènes for t i f iés ét rangers

contemDorains

Les seuls systèrnes d.otés clru.ne artillerie organique
spécia3.e sont ceux réa1isés en Belgique, en l lchécoslovaquie,

et à un rnointl.re titre en Russie. Tous ont été entrepris après

les ouvrages fraaçais, qui ont indiscutablenent joué peu ou
prou un rôIe d.e pi lotes.

En Belgioue : les ouvrages mod.emes se résrrment aux quatre

gros ensenbles cle 1a posit ion fort i f iée cle l iège. les arné-

llorations apportées aux forts de liège et tl.e Namur seyableat

plutôt àverserau compte d.es erpériences malheureuses.

A Eben Emael, on constnrisit quatre casemates de

flanquement, a:mées, au total cle 12 pièces d.e 75 G.P. t i-

rant à 1, coups/ninute pour une portée cte 11 h (ql) , 2

tourel les à écl ipse pour chacrxre 2 pièces de 75 l{ le 54r

d.ont on trouve les mêrnes à Neufchâteau, Sattice et Pepinster

(4e).

0n trouve égalernent à Eben Emael et Sattice, t
tourelles tournantes pour 2 callons cte 120 nn portant à

1415 km et qui peuvent donner une iclée d.es tourelles poul

pièces mj.-lourdes envisagées un moment en Trance : à Eben

haell 1a tourel le fut rapidement mise hors eervice par

charge posée.

Gl) dont Ia volée faisant largement saiL11e hors d.e 1'embrasure
ce gui en facilita granclement la d.estnrction par les troupes
allemand.es

(4e) pour d.es raisons qui, d.épenclent p1us, peut-être, d.es néthodes
cte tir et tle préparation que d.es piècec ou d.es cuirassements
ces tourel les ne paraissent pas avoir joué 1e rôle guron pou-
vait attendre et que jouèrent Ies tourel les françaises.

. . . / . . .
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Les belges avaient ég:alement le 81 mrn lE-e J2 fran-

çaLs, mais lravaient instal lé à Neufchâteau et Pépinster

sous enblrasure à chanp de tir horizontal d.e !0o (au lieu tl'e

45" en tr'rance) ce tlpe cte pièce paralt avoir sérieusenent

gêné 1es assail l-ants.

En TchécosLovaquie : les fronts fort i f iés f i :rent constnrits

avec ltaid.e clrune nission technique françaiser a^nùnée par

le ]t-colonel Drecq : iLs présentent clonc de très $randes

analogies avec les fronts français, à cette différence près

que, mis en chantier en 1915, iLs bénéficièrent t l 'es solu-

t ions techniques l-es plus récentes et f irent 1récononie des

tâtonnements inévitables.

En natière d.rart i lJ-erie, les tchèques optèrent d.ren-

bLée pour Ie 10! mm, tant en casenate (casenates à J plèces

ld.entiques à Leurs homologues françaises) que jumelé, en

tou=elle à écl ipse. IL stagit cltun obusier ô,e 25 caLibres

portant à 1119 lm et t iraat à 12 coups/ninute : aucun naté-

rlel nrétait en place Lors cLe lr invasion al lemaad.e de 1958,

11 existait aussi un nort ier cle !0 rnn, assez sembla-

ble au 81 frangais (angle cle tir constanto réglage cle Ia

portée par évent, cha:op tle tir de 45" en d.irection).

lgssle: Certains ouvlages des fronts en fort i f icatlon russe

sont clotés cle casemates cltart i l lerie à 2 pièces, très pro-

ches rle la casemate cle Sourges d.tavant 1914t a:mées èe ca-

nons de 1612 nn spéciaux d.e forteresse à rotlle et tréroj.e

d,rembrasure. Du fait tlu raccoulcissement ôu tube et cie 1a

limitation de lra:agle ôe t ir en hauteur 1a portée est

réctuite à 4.100 m environ.

. . . / r . .
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Partout ailleurs, oo *"ouve surtout la mise sous

casemate de pièces d.e ca.mpagne. A signaler (Attantitwatt

(+g), l lgne t{etaxas) r[tassez heureuses ad.aptations au

se::vice d.e pièce cle positionr d.u nortier d.e B cn cle campa-

gne, cllsposé dans un puits, parfois conrne en Grèoer sur un

afftt  spécial. Ce bref coup droeil  chez nos contenporains

pe::raet de mesurer à sa valeur Le caractère très conplet et

très éLaboré clu systèrae cltartill,erie clrouvrage fra.nçaist

sans équivaLent ailleurs.

Mais cette ganme cle tubes et d.e nuiritions ad-aptés

aux différents types d.e paysages ntétait qurun des éIéments

d,tune véritable supériorité : le reste en est constitué par

nombre ôtautres facteurs : ravitaill-ement en nunitionst

observatoiresl tra: lsrnissions néthodes d.e t irr qui seront

successivement évoqués.

4.2 .

tes tt fort i f ications nouvellesrt l  dans la pensée rle ses concep-

teurs, ctevaient consister en deux systèrnes cle feu combinés et su-

perposés, Ies feux êrart i l l -erie croisés d.es caseoates et d.es tou-

relles des ouvrages puissants inpla-ntés sur 1es points forts clu

terrain, et le barrage des nitrai l leuses et des lances-grenad.es

tles ouvrages prlncipaur, des ouvrages inte:métl.iaires et d.es Câse-

mates isolées, tout au long ctu cl isposit i f  l inéaire cles régions

for t i f iées.

(qg) Ie catalogue- des plans types clu mur tl.e l tAltantiqrls (Dossier
ttu J0. t.1r$) donire le déiai l- d'rrn bloc no 66, (a ou !) poo=
canon cle 105-L/tO ou d.e 90 L/26 sous casemate cuirassée. IIn
aritre bloc r- tyle 664, clevait' coraportex un 1O5 L/14 sous clo-
che à embrasure verticale 3 aucun cles deux types ne paraÎt
avoib été réalisé.

. . . /  . . .
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8n ouvrant, à La 2" rérrnion (9.12,27), 1e clossier de ltarme-

ment, -l-a n0ORFtt constate que Ie frpistoLet-nitrailLeurtt préconi.sé

Long:beiaps par la CDF pou:r les cLoches d"e guetteur, afin d.e défen-

tlre ]-es dessus, paralt abald.onné et quron lui préférera 1e frrsil

nitraiLleur (d.e 7r5 nro I{1e 1924, rnod.ifié ensuite en 1929) couune

proposé par 1es sections techn5.ques. Cette prehière option est

clonc rég1ée.

4.2.1 -  ! ' [ i t ra i ] - leuses

Pour Ia mitrai l leuse, Ie 1t-colone1 31och énet

l t idée c te t i rer  par t5. ,  b ien sû. r ,  de la 'mi t ra i l leuse

Eotchkiss d.e B mm (d.tusage général clans les unités) mais

égalenent cte la nitrail-Leuse Reibe1 qui vient clrêtre

essayée sur les chars 1égers Benault.

ta question ntest pas siraple : en effet, toute

lrarnée, à cetie époque est équipée clta:mesr cle cal ibre

rle I nro ttont La cartouche se prête mal, d.e par sa fo::ne,

à ltenploi en a::ne autonatique légère. la cartouche cylin-

rLnique de 7rl commence à se :répand.re avec le fusil-

nit :eai l leur t{ le 1924 et les preniers essais d.e roitrai i leuses

Reibel. On a d.onc à l-a fois un probS-ène d.rarmer mais aussi

cte nnnitions. Et à la 12o réunion (25 ao&t' 1929) iL est

fait état cles réticences de lr i .nfanterie vi.s-à-vis du nou-

veau natérieI et surtout tle 1a cartouche à balle Lourtle

envisagée. 0n sroriente donc vers la nitrai lLeuse Reibelt

quitte à laisser provisoi ienent en veil leuse la ba1le lourd.e

naLgré ltalLongenent cte portée qurel le peut proculero

11 faut noter que Ia roitraiLl-euse Hotchkiss, malgré

Ea solidité et sa streté cte fonctioruaement quasi ]égend.ai-

res, se prêtait très na], à cause êe Lrencombrement d'e sa

banrte rigiôe de 25 cartouehes, au Spouperaent en jurnelage et

à 1tenploi un espace récluit.

. . . / . . .
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Ltaffaire, en bonne vole, est à nou\reau évoquée à

la 2)o réunion t on est sur Ie point cltétutl ier le carter

des rnitrai l leuses de casemate et iL sragit d.e savoir sj-

l ron p lacera,  par  cL i rect ion,  quatre tubes,  crest -à- t l i re

ndeux nitrai l leuses à cleux tubesrt (crest-à-cl ire en fait

cleux jumelages), l tune t irant pentlant que ltautre refroi-

dit.  Cette fo::nuIe est ad.optée par La commission, étant

entend.u qut i l  s ragi ra i t  de Reibel - .  A Ia  !0o réunion ( te

février 1911) nons apprenons clue 1es erpériences de t ir

en vase clos vont reprendre à Versail les dlàe l- irrraison

des arnes par 14 nanufacture d.e ChatellerauLt.

. En f in tte compte, la nitrai l leuse Reibel de 7r5 inn

acloptée sous le nom de 'mod'èie 1951 Ft' ,  gSoupée en junela-

Besr sera lranoe autonatique principale clr infanterie d.es

ouvrages et casenates, cl.ans i.es versions suivantes :

a) enntourel le à écl ipse de initrai lLeusesrr à laquelIe on

ajoutera plus tard. un canon de 25 raccourci antichar

(nitrai l leuse trTn)

en casemate cle fLanquenent, à raison d.e d'eux jurnelages

par cl irectiorr à battre, doat Lrun sera enauite organisé

pour se pernuter avec wr ,7 ou un 4? antichar (rnitrail-

! .euse nFn)

sous cloche cuirassée cl i te cloche JM, acloptée en 195O

(type "F")

b )

c )

d) rlans toutes les

rle nitrailLeuse

avec un tube tle

arÉes mixtee (6 nodèles clont la tourelle

transfo::rnée en a:me mixte), associée

25 nn plus ou moing 1ong.

Les al:loes tgles F et T sont identiques d'ans tous les

et ne ctiffèrent que irar Ie chargement, à ctroite ou à

. . . / . . .
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ganche suivant leur place clans Le ju.nelager et par Ie

systène <Ie d.étente : polgnée-pistolet pour 1es a:mes cle

casenate et cle cloche, détente par câble d.e Sowden pour

les a:mes d.e tourel le et ôra:me nixte. l loutes étaient

tlotées de canons perrnettant le tir cle la cartouche 1929 D

à balle lourcie (lO1r ctonnant sous un angle tte 45o I âv€c

une Yo de 694 a/s - une portée tte 5.OOO m. Elles t iraient

égalercent toutes les autree munit ions t le Jr! (Ufe t929 C

P, Tr T.P.) le tout en chargeur circulaire de 15C cartou-

ches. IIne lunette et wt niveau gradué pernettaient 1e t ir

d. irect et Le t ir ind.i :rect avec beaucoup d.e précision. Le

refroicl issement était assuré soit par inJection cl.reau

(Ter"norel), soit par immersion rlans r:n récipient spécial.

En attencl.ant 1a l ivraison d.es mitrai l leuses coasti-

tuant Lrar^nement ctéfinit i f  des casematesl orl  êvâii  décir ié

dremployer provisoirement la nitral l leuse Eotchkiss de ca.n-

pagnel puis, après La mise en pLace d.es trénies clrembrasure

cles tr jumelages de fusi ls-mitrai l leursn sous masque bl ind.é

(5r) .

Â La c la te d.u 1.1.1916,  1t ' fé tat  c l f  avancement  des

principales études en cours-i'ascicul-e 4 $Z) incliqu.e comrne

livrés-650 JT,I de casemate- 228 JÎ'f de cloche - ,95 jr:me1ages

tte Fl{ (a:mernent provisoire). Cee d.erniers avaient tous c[is-

pa:lu' avant 1es hosti l i tés.

(lO) alors que les armes d.e campagne ne 1e pouvaient pas sous
peine t le clétérioration. La mitrai l leuse d.e forteresser faute
ôe bipied ou cle trépiecl était inenployabLe au d.eb'ors

(5t) voir trf  .P. sur Lrarnement en service d.ans 1es casemates
drinfanteri-err ctu 12.a.195'1.. l i tre II I  page BJ (inprinerie
nationale)

(5a) .4..C. Vincennes - Foncl.s lernpitre

. . . / . . .
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En lrabsence t le renseignements ultérieurs, 1tétucle

ctes plans d.rouvrage d.onne, pour les arnes en servlce en

1940, (y conpris 1es armes mixtes mais sans compter les

rechanges,  les aarûes d. t inst : r rc t ion et  e t ressaig etc . . . )

Ie d.éccnpte suiva-nt 3

-  J . I { .  c le  casemate 1.179 so i t  2 .156 arneÊt  rFr t

n de cloche nÀrr 174 " ,44 n frFrl

fr de cloche ?fal{_3il 72 n 144 '' rrTrl

tt de toureLle 1 AM 61 n 122 rr trÎrrl

tt d.e tourelle Z AI'l 24 u 48 n nTrr

rf rf  ÀlI et M.50 7 tt  14 n nÎrt

so i t  un to ta l -  &e 3,Oj4 (55)  n i t ra i l leuses groupées en 1517

Ju.nelages associés ou non avec un canon cle 2l AC. Les com-

bats t le 1940 ont confir:né 1es excellentes quali tés cl.e cette

arme. SeuLes, quelques :nrptures à gâchette ont été signa-

lées pour  les a:mes mixtes (Sù.

4,2.2 -  I \ rs i l  rn i t ra i l leur

Ctest d.onc à 1a f in i le 1927 que lron constate

lrabantlon du pistolet rnitra.illeurr clont la CDF nous clit

être nctu notlèIe expérimenté clans certains réginents tl.e

Ltintérieur en 1921-24n et clont eIle avalt préconisé lrem-

plo i  c tans les c locbes (55) .

Crest donc direetenent sur 1riôée clu fusiL nitrai l-

leur I'ILe 1924 d,e 7r5 nrn que 1a nCORFt' foncle La plus grancle

part ie de La c!.éfense rapprochée et imétt iate des blocs.

( l l)  f" colonel Goutari l  nl,a guerre cles occasions perclues" p. 49t
ini l ique 57.000 rnitrai l leuses existant en 1940 : on voit quet
1a nôn p1us, 1a proport ion dta:mement spécial cle région for-
t i f iée est très faible.

$+) à Maubeuge
(55) voir rapport 171/T du 6 novembre 1926 paee 72.

t  t  t /  t  t  '
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Cette arlrre, aclopté par Ltensemble ôe l-f  arrnée sous

la d.ésignation de fusi l-nitrai l leur Mle 1924-1929 et (encore

en t lotation aujourctthui) sera intégpée à Ia fort i f ication

Bous les versions suivantes :

a) sons cloche, de ttguetteur-fusil-rnitrailleurtr t;pe At

puis type 3 (tglq)

b) sous rtcréneau béton't extérieur (avec à l torigine, 1!équi-

pernent de crôneau hB étanche puis, en cours de remplace-

ment en 19401 1e créneau:r_ccès true 3) pou:r le f laaq.uement

rles façades latérales ou arrières d.es casemates et blocs

dtouvrage,  1es caporur ières c le  c lé fense d. tent rée etc . . .  e t

nêmes les créneaux principaux cle blockhaus d'es Sasses-

Yosges

c) sous créneau cte défense intérieure (b3.ockhaus cte d.éfense

cl.e galerie) avec éguipenent 53 non éta-nche.

d) sous créneau tle porte blinilée extérieure ou intérieure

uonté sur équipement S.P.

e) en Jurnelage de casemate (provisoire) d-éià évoqué.

Lrengin est identique à celui cle canpagne, débaras-

eé tlu bipietl et du gard.e main, et nuni cltune rallonge de

levier d.ta:mement tlans le cas tle jtuoelage.

f) sous casenate PÂI,IABT 1916-17 de réenploi.

Suivant Ltaffectation cle l tarmer le col lecteur

itrétuis est soit raceord.é par tuyau souple à un caisson

à ttouilles étanches ou à qn orifice cle chute ertérieuret

solt (portesl blockhaus intérieurs) mrrni cLtua sac col1ec-

teur en toi le.

La réputation cle cette ame est clevenue Iégenclaire

et cette appréciation stapplique naturelleroent à ceux en

se lce en for t i f icat ion.  .  . . / . .  "
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On peut cependant regretter lrabandon init ial du

pistolet rnitrai l leur, tant pour La fort i f ication que pour

1ta:mée t le canpagne (1es prerniers pistolets rnitrai l leurs

I ' IAS ,B de 716l  nn ne sor t i ront  quten 1940,  encore s tagi t - i I

dfune arne blen 1égère et peu puissante). TJne économie

sérieuse aurait pu être réalisée en réservant 1e fr lsi l-

nitrailleur alrxeéneaux ayant réeLlement une action exté-

rieure clrune certaine profondeur et en se contentant d.e

pis to le ts-n i t ra l l lenrs de !  ou 11r4 rnn pour  Ies miss ions

êe ctéfense inrnédiate,  por tes,  ga ler ies,  e tc . . .

4 .2.5 -  Le nor t ier  de 50 rnro nodèlg- !9 Ï

0n a rnr cornbien La genèse, d.e cet engin avait été

Laborieuse et 1es diff icultés rencontrées po'.rr le i l ist in-

guer au problène générai cle nlf engin à tir courbe".

Conçu à lroriglne cornne lance-grenacl.es êe cléfense

d.e fossé, i1 a été progpessivement étenclu à la cléfense d'es

dessus, pour foui l ler Ies enionnoLrsr à part ir cle cloches

spécJ.a1es à erabrasure zénithale (cloches lance-grenaôes) et

d.es cLoches d.e guetteur : respect ôu vieux principe d.rasso-

ciation d.u tir courbe et rlu tir tentlu, posé par Ia CDF.

ta not ice no 1782 2/4 S du 27.7.19rO re lat ive à la

casenate de rnitrai l leuses, prévoi.tr s€tns plusr 1e stockage

dtune lance-grenacles (ae canpagne) ttpour être enployé à

1 | extérieurn, avec 1000 grenad.es.

Quant à l.a misslon cte cl.éfense du fossé, la notice

no 1682.2/+ s du 25 a.vril 19J2 prévoit à ltétage lnférier:r

d.es coffres d.e contrescar?er un rfengin à tir courben sous

créneau à 45" r avec 1000 coups, sans autre ind'ication et

pOUf Câl lSêr o o

. . . / . . .
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Cette même année 1952, Ie cours d'e fort i f ication de

l- tEcole du Génie , 2o part ie - l" section rf fomes techniques

de La fort i f ication actue1Ie" par le l t-coloneI Lazara (56)

cite l-e laace-grenades Iten cours cltétud.ert. Par contrer i l

décrit avec assez cle précis-ion le lance-g3enad.es d.e 6O rnrn

eous cloche spéciale, dont 1es nécanismes étaient arrêtés

clans leurs gtrancles lignes nais qlri, on 1e sait; ntaboutira

pas (voir planche no 22 d.e Lratlas êu cours).

Er f in cle compte, crest 1e prototlçe réalisé par

La nanufacture d.ta:mes tle Chatellerault qui sera adopté

sous Ia d.ésignation d.e trmortier de 50 nrrn noêè1e 19i5", engin

tirant à angle constant (>l) (cornme Le 81 nrn) d.ifférent sui-

vant les nontages.

En 1940, ctest un total i te 1600 engins qui avait

été l ivré aux a:mées, au t i tre des commandes successives

passées clepuis le 5 .4.1915 (5e), mais une part ie inportante

nrétait pas instal lée, en attenclant 1a fabrioation cl 'es ap-

pareils supports (nortiers pour cLoche GIM ilBn, sorts cré-

neaux béton,  sous por te etc . . . )

ta portée se règIe pax ouverture d'rt'lrr évent dréchap-

pement rle gaz command.é par 1rn volant. Le chargement se fait

pa^r Ia culasse..lI tire rure petite bonbe à ailetter âont

Lrobus FA llle 1955 de 950 grannee d'ont 95 d'explosif -

caclence I 1O à 15 coups/roinute ayec un se::vant , 25 à JO avec

2 serrrants. portée de 65 (ninirauo) à 14OO n (maxinun à 45").

$Q ce d.ocr:rneirt était secret, et les exemplaires nomérotés
nrétaient que prêtés aux off iciers-élèves et repTis ensuite

$ù sauf le maiériêt pour cloche lance_Srenades qui éi;ait prérnr

à angle variable
(fe) cbifires forrrnis par les Archives tLe l rA1tnement à Chatelle-

rarrlt.

o  t  c /  c  c  t



'  1r2. -

un rapport nc 768/s du 14 J:uin 1938 (lg) fait le

point ctes tlifférents montages euri-sagésr 9llron examinera

c i -après.

1/- sous-cloche cle guetteur fusel!'er-laitrailleur (angle 20")

CLoche t:rpe Â (lgzg)

I|e nortier prend place dans le créneau à l-a place du F.Fl.

ou rle ltépiscope, grâce à 11n montage iclentique. Àngle d.e tir

20", cLonnant unc portée maxina dte 700 m. Les 1009 cloches

. GtrI,I nÂn étaient pounrues cle Leur' rtier en 1pd0r 102 ctans

les Alpes et 907 dans l-e norcl-est d.ont 540 prérnres poul

être transfo:mées en cloches n3n ær 1" ulgencer ce qui au-

ralt irnpLiqué de changer le srrppoet clu mortier : en fait

quelques unes senlement cl.e ces iN étaient transfornées ou

en cours (Sf faufquemont - Quvra6æs cle Teting et Laud'refang).

Cloche t-rrpe 3 (cuirassement lltlle 14 des nouveaux fronts)

10J c loches.

Cette cloche nécessitait,  ctu fait dtqn systène de créneau

nouveau qn montage cte nortier de 59- tlifférent clu 'bytrre À.

Le 14.6.J8 r r le  prototype est  s  cou:st t  e t ,  en 1940t

aucun rnortier pour cloche 3 ntéta.it en place, nalgré quel-

ques essais locaux réalisés avec ][es moyens clu borô.

2/ Créneau sous casemate (angle 45")

Point au 1.6. 1g5B : nles creéneaux sont en place et

les supports achevésft . Crest en ffait la version origine

tle cléfense ôe fossé, pour 1aquelLe avait été conçu le :nor-

tler. Du fait d.e ltajourrrement ds lta grand.e maJorité cl'es

fossésrpeu d.rexemplaires, furent i : lstaI lés : !  en coffres

de contrescaa?e de ttéfense tle f@é ou ôtescarlpement

(59) æchives Génie-Vincennes - Fonds llemaltre.

. . . /  . . .
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(Eackenberg, Eochwald, Roche-1a-eroix) et { en casenate d.e
flanquenent (Eaut et 3as d.e St-ûrs, et foncldEavange) soit

1J exernplaires (60) au totaL.

lrai"me est instal lée géné=alernent en étage inférieur

de b1oc, protégée par la contrescarpe du fossé.cLiamant, et

tire à angle constant de 45" par créneau habiIlé d run trémie

néta11ique, semblable, en plus petit ,  à cel le d.u 81 mnr.

]/- Créne?u sous béton : (angle 20o ou 14")

Ctest ,  en fa i t ,  l radaptat icn c lu  nor t ier  d .e 50 à

certains eréneaux d.e flanquement pour F.M. d.e caponnière.

De cha.np d.e tir en hauteur d.es créneaux ntétant pas sembla-

ble clans tous Les cas, d.eux montages cl.e nortier avaient été

retenus, Lrun à angle d.e 20" poux 6J créneaulr, lrautre à 14"

polrx 429 créneaux. Lee prototypes cle supports étalent à 3it-

che, pour expérience en janvier 1959.

11 semble quraucrr:o des dld créaeau-x retenus porrr

recevoir 1e mortier nren étaj.t  cloté en 1940.

{/- Créneau de norte (angLe 2O')

Atlaptation du mortier aux créneaux tle II"l percés d.ans

1es por tes b l ind.ées:  au 1.6.J8 nétuc les en cours -  1e problè-

me de l robservat ion nrest  pas résolu i l .  Le 1er  janv ier  1959,

1es expériences étaient prérnres à Mour"rnelon et en 1940 aucu-

ne cl,es 45 portes prénres pou:r reeevoir lrengin nren était

pouryue.

(60) ctraprès les relevés cle Itauteur.

. . . / . . .
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! /- Cloche spéciaIe

varlabLe de 55q

L t étutle portaitt

eIIe ne put aboutirt

cle l0 rnm.

(ait" cLoche lance-grenades) angle

à  900

à Ltorigine, siur un nortier d.e 6O nro :

et fut reLancée sur la base du roatériel

A Ia date du 1er juin 1918t 11 est si.5naIé trourun tLélai

drnn an est nécessaire poux 1a l ivraison d.es rnatérielstt ett

en 1940, les Jl cloches Lance-grenad.es nises en place à la

constluction cles blocs attend.aient toujours les arnes.

6/- EgfË.-toureile._Èf a:me nixte et èe noj.lisg jej0

Ângle 45"

f,es J tourelLes const::uites (dont uneen cours de monta-

Ber en 1940, au bloc p dtÂnzeitng) avaient reç)u leur arËe-

ment.

Le mortier traverse obliquenent (ql") Ie cuirassement

et d.ébouche dans la toiture, cle te1le sorte que lron po'.r-

va i t  l ru t i l iser ,  la  toure l le  étant  éc l ipsée.

J/- llontages srécijrux hors série

Mortier sous casemate Parnart

rL existe d.ans 1e sud.-est clerrx petits ouvrages clrinfari-

terie t l .otés de casemates cuirassées nPamartn, sortes d'e

cloches cLe mitrailleuse const:rrites pour constituer d.es

antennes extérieures tles forts de Yerôrrn transfo:més en

1916-17 et cl.ont quelques exemplaires furent rernployés entre

191O et 1940. 11 sragit d.e lroîrvrage ncoB.tr'fr cte Plate-tombarcle

(Utaye) à 2 casemates et de lrouvrage dravant poste (t'tOU) de

Yalabres principal (atpes lIaritines) avec 1 casemate.

. . . / . . .
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0n avait d.écidé ci.e noèifier les 2 embrasures de

chacune rl .es J casenates t lestinées à lrorigine à recevoir

1a rnitrai l leuse rfSt-Etiennerr, pour les transfo::rqer en

créneaux tle cLoche Gru A, susceptibl,es de recevolr les

équipenents correspond.ants,

Créneaux observatoires s,ou's béton

Autre singularité : J ourrages d,es Alpes (Uonte

Grosso, Agaisen, Roquebrune) posséclaient chacun un créneau

observatoire sous casemate, orga:r'isé cotme un créneau d.e

cloche GFll nÂtt (af in de pouvoir æcevoir le bLoc-jr inelJ-e).

Leur rlotation en mortier ôe 50 de cloche avait été

envisagée mais, la vlsière l iroitant lrang:le cle t ir  à moins

cle 1{o1 Ie tir fut recormu iroposEi.ble et l-riclée abandonnée.

Pour en conclure avec Ie nortier d.e 50 runr il

convient d.e dire que J.rinstalLatlon en cloche d.e guetteurt

ei e1Ie réponclait au souci louable d.tétoffer les feux cLrin-

fanterie d.raction frontaler était concl.amnée drava.nce du

fait cle La vislbi l i té cl.es cloches et de 1rémergence des tubes

des mortiers (lO cn) hors des créneaux. la fragilité clu

tube srajoutait,  en guelque sorte, à ceI1e t le l téquipement

d.e créneau, et d.e nombreuses armes furent ôétnrites en 1940

par le tir ttirect sur les créneau:r (0berroed.ern) et nêne

par le souffle d.es obus explosant à proxinité : certaines

sont encore bl-oquées aujonrcl.thui, épaves nalheureusesl ôans

leurs embrasures (Kerfent, Marckolshein).

Par contre, lrengin sous caseroate était lui à peu

près inrnrlnérable du fait cle 'son impla:rtationl mais drun

enploi p1us réduit.  0n peut srétûffner quriL ntalt pas été

installé systénatiquement au-clessoas d.e toutes 1es chambres

de tir cLe mltrallleuses cte flanq.uenent : 1a mise au poiat

tarctive de lrengin nf erplique quien partie sa rareté.
f . . .
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Quant au lance-gEenades vertical sous cLoche spécia-

le ,  on a déjà eu l roccasion t le  regret ter  -e t  Les équipages

avant nous- son absence en 1940. f l  y a 1à une série clrer-

reurs et de retards clrétud.e et tle fabricati.on clrautant

moins justifialr.le que l rAlLenagne a réaLisé poux letr'Iestr'rall

un natérieI, tout - à fait analogue (5 
"t 

Maschinengrasatr+erfer

u 1g) .

4.2.4 - Coufottes a grenaaes (ou "lance-gsenacles de fossétt)

Ce sont d.es tubes nétal l iques noyéo obliquement (6t)

cta4s les rnurs cle fagade arrière des blocs et pernettant Ie

lancenent de grenad.es d.éfensives (me t5 ou D 17) t!'ans 1es

angles morts et les fossés i l iamant.

A lr intérieur clu b1oc, 1e tube est su:snonté tLrune

trtête cte goulottetf en btonze, basculant pour pe:mettre ie

chargernent, et clotée clr l l  poussoir à ressort pe:mettant

cte projeter à lrextérieur, quancl on veut, Ia gtenad.e dé-

goupiLlée: du fait t tu cl iaraètre cl.u tube, la cui l lère de

lreagin, retenue jusque 1à par 1a tête cle goulotter srou-

vre, 1ral l-uraeur srenfla-ruoe et Ltengin erplose 4 seconcles

plus tard., cribLa:rt 1es aborês clrécIats d'e fonte. EngLn

nrstiquer pelr cotteux et eff icace, uti l isé avec profi t  en

1940 (0berroed.ern) ta goulotte ne pouvait être mise hors

tle service que par colnatage cle la sortie provoquant ].tex-

pLosion de la grenacle clans le tube.

Cet eng'in nrapparalt pas tout êe suite tlans 1es

prenières réallsations : ainsi, clans plusieurs ouvlages d'e

1à Forêt {.e Cattenon (P.0. cle Sentzj.fn, Abri clu Sarnurgshoft

etc...) 1" foncl. du fossé rtia.roant est battu par cles créneaux

cle trTI à axe incLiné situés en-dessous cles crénearrx cLe flan-

quenent de faça<[e.

(6t) en règIe générale, à 45"

. . . / . .
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4.2.5 -  Les lance- f larnmes

. 
Ce natérieI, lntroduit par l-rÀl lenagne et drun enploi

rnrlgarisé penclarit ]-a 1ère Guerre tIond.iale, avait été envisagé

dès 1926, par la CDF pour le nettoyage d.es cl.essus d.es ouvra-

ges. !a nCORI'rt reprit  l taffaire à son compte et f i t  procécler

à cles étud.es en vue de lrernploi cle cet engin pou:r 1a cl.éfense

des entrées et d.es superstnrctures ôe blocs à part ir t les

cLoches (62). t lais i l  sernble quron nrait pu arriver à défi-

nir avec précislon le type d.rengin à aclopter et l-a mission

à Lui confier '  a ceci srajoute 1a répugaance tracl ' i t ionneLre

roanifestée par les Français à 1tégarcl ât,rn engin considéré

conme barbare Gl) etr toujours est- i I  quten 1919, aucun

La.nce-flanmes nrétait instaLLé d.ans 1es ouvrages et aucune

disposlt ion ntavait été réservée à la constnrction pour en

lnstal ler ultérieurement. 0r1 les n3. ÏIerken const:nrits par

Les al l .euand.s sur 1e Westwall (tgfe) étaient équipés orga-

nlqnement cte lance-flammes fixess ce qui prouve que 1e

problèrne nrétait pas insoluble : à la Ferté, en part icul lert

lrassaut cles superst:ctrctures du bloc 2 puis tlu bloc 1 aurait

pu mal toUrner_-sti l  y avait eu des lance-f lâmmes instal lés

à demeure : lacune regrettable, i1 faut bien lradmettre.

4.2.6 -  I , ta :mement  d. f  in fanter ie  dans la  for t i f i .cat ion

étrangère (sauf les a:mes antichars)

- Eb Selgique : on trouve essentiellenent d'es iune-

lages cle rnitrai l leuses sous casemate et parfois sous cloche

à 1 créneau, cles fusiLs xûitrailleurs Srowning tle défense

rapprochée. -l

(62) en part icul ier  lors c les 260 (ro.5.29) -  t2" (ze. t .Jo) et
5oo ( ' tg.z.5l)  réunions

(65) fes clivisions allenancles tl isposaieet et 1944-45 d'une vingtai-
ne de L.F. au bataillon cl'ivisionnaire clu Génie

. . . /  . . .
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Du fait cl.e la conception tle la tléfense, leur

répartition est cl.ifférente : Ie bamage tl.e feu entre les

gtos ensenbles nrétait assuré que par d.es petits blocs,

avec arnes tle canpag]rel seurs conparaison possible avec Ia
ncasemate d.e nitrai l leusesrr françaises. Aussi 1es ju:nelages

cle forteresse sont-i ls surtout répart is à la périphérie

des ourrrages (caponnières, coffres).

Dr nêrne coup, ltennem{ étant supposé être ariêté

par l fobstacle périphérique escarpement ou fossé' orl  ne

trouve pas de prolifération cle cLoches GFI"I chargées

tle battre 1es réseaux et 1a superst:rrcturer comme crest

le cas chez nous. Aucnne tourelle tle mitrailleuse ou

dra::rne mixte.

Le Junelage belge est à tleux armes superposées et

embrasure à rotule ! une au repos pend.ant que ltautre ti.re.

En Tchécoslovaquie : solution très proche de Ia

France. : casemate clrinfanterie à tleux arlres par clirectlon

(t ju.nelage tle nitrailleuse et 1 a:me mixte comprenant 3

I  n l t ra i l leuse) .

Lrinfluence française se traduit également par d.e

nomtreuses cloctles cle fusil rnitralLleu:r pou:r 1a sunreillan-

ce et la défense d.es clessus, des cloches d.e jumelage cle

nltrailleuses à 1 ou 2 créneanur pon:r Ie flanquement ou

l tact ion f ronta le.

Les a:mes utiLisées sont 1a nitrai lLeuse MIe l7

(calibre 7 19 - 5 à ?OO coups/rnlnute) et le fusil nitrail-

leur MIe 26 (7 rg - 550 coups/ninute) toutes tleux à refroi-

ilissement par air. Ce sont iles a:mes cle campagne montées

sur d.es afftts spéciaux.

. . . / . . .
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Certains bl-ocs recevaient 1 rancienne nltrai l leuse
Schwartzlose à refroidissemeat à eau, en attendant son
remplacement par la YI.r|.

Certains plans cle blocs d.r infanterie d.touvrages et
r le casemates isolées indiquent ]r instal lat ion prérnre cte
tourel les à écl ipse analogtres à notre tourel le draroe mixte
et t le mortier d.e 50. 11 ne senble pas qutel les étaient prê-

t es  en  1918 .

Les tchèques avaient

cloches un nortier d.e 5O rnn,

JOo et régIage d.e portée par

t l f  français.

égaleroent ad.opté pou:r leurs

tiraat à angle constant cle

évent, id.entique au <lisposi-

Allenasne : Conpte tenu de 1té<tif ication très rapide
d,u trlfestwallrt menée en même temps que ]a reconstj.tution d.e
lra:mée de canpagne, i1 ne pounait être question clruti l iser

tlans la fortification, que 1-rarnenent organique des ttivi-
eions statiques chargées t le tenir Ies posLtions.

f l  nrexiste oas, en Al1ernagne, cte dl ist inetion entre

nitrai l leuse et fusi l-nitrai lLeur, la nitrai l leuse pouvant,

à l ta id ,e dtaecessoi res ( t ip ieA,  t rép ied. ,  lunet te  c le  t i r ,

e tc . . . )  assurer  Ies d.eux usages.  Mais ,  1es nod.è les sont

nonbreux :anoienrænitrailleuse l{axin MG OS à eau, mitrail-

leuse Iégère IIIG 15, puis engi.ns plus récents MG J4, et u1té-

rieurement MG 42. Ces a:mes sont à lrorigine instalLées en

casemate, sous créneau nénagé d.ans une plaque cle blinclage

rappelant, avec les mênes erreurs, 1es blintlages d.es casema-

tes de 77 nm d.rava^nt 1914. Des supports spéciaux pernettent

lradaptation d.es cl i f férentes armes (tGewehrtrâgern) à lrafft t
pou:r nitrailleuse 08.

.  . . /  . . .
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Les allemands ad.optent une cl-oche cle nitrailleuse

à ] ou 6 créneaux suivant Le type, recevant, sous créneau

à rotule et afft t  assez élaboré, respectivenent 1 ou 2

nitrai l l-euses f ' l9 14.

Ltafft t  cle cloche a été transposé aux casenates.

A noter qutà part Les jrruoelages pris aux tcnègues, les

allemancls ont toujours uti l isé t les nitra. i l leuses nonotubes,

clotées d.e norobreux canons d.e rechange. Si les d.inensions

d.u créneau sren trouvent sensiblenent réd.uites, et du mêrne

coup sa rmlnérabil i té, on a l f  inconvénient ctrêtre obligé

cle suspend.re le feu le tenps tl.e changer d.e canon.

Par ai l leurs, ces cl i f férents ttrpes clra:mes ont

concluit à nocli f ier 1es plaques d.rembrasure dont i l  existe

ainsi plusieurs variantes.

Aux nitrailleuses allemand.es réglenentaires, il

convient d.raJouter les nitrai l leuses tctrèques, simples

ou jnmelées, sous cloche ou trénie d.e casemate, trouvée

par Les alLenantLs prêtes à être instal lées en 1938, récu-

pérées par eux et incorporées clans 1es plans types du

llestwal1 et surtout du mur d.e lrÂltantique. 11 en est

cle nêne pour Lta:cne roixte tchécoslovague installée en

grand nombre sur Ie mur de ltÂt1antLque, où e1les cons-

t i tuent ,  en fa i t ,  à  peu près,  les seuls  natér ie Is  rée1le-

nent d.e forteresse. Par contre, 1es allenancls atl.optèrent

un nortier de 50 nrn sous cloche cuirassée à embrasure

vert ical Gù (5 
"r 

Maschinengranatverfer M 19 I). Ce naté-

riel,  existait en 2 versione ; Lrune à alùnentation électr i-

que ou manuelle (caclence maxima z 12O coups/rninute) ltautre

manuelle seulement (+O a 60 coups/roinute) portée êe 50 à 600 m.

On trouve, d,ans le catalogue du Westwall plusieurs ty;res d.e

blocs destinés à recevoir, cet engin, et nn type (6l l) d.ans

le mur dl.ê L rÂtlantique.

(64) voir 1e règlenent alLemand, clu 2O.8.1938
. . . /  . . .
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le mortier de 50 nn sous cloche remplissait Ie mêne

rôIe que celui iLévolu à son honologue frangai.s, sri l  était

sorti. 0n Le trouve surtout d.ans Les points d.rappui cle

tléfense terrestre d.es rrForteressesrr du mur cle ]. tAtlantique

(Royan,  Pointe des Espagnols ,  St  Malo etc . . . ) .  I lous nravons

pas cle renseigtreraents sur les services effectivement rend.us

par ce natériel,  mals on voit que ce matériel était d.onc

réalioabler et on soulignera à nouveau la regrettable cléfall-

lance d.es serrices;,techniques frangaLs concernant Ie lance-

gEenad.es de clouhes.

A noter, l tenploi systérnatique, pour Ia i léfense

tlrentrée cles blocs, cl.u pistolet-roitrai l leur ou du fusi l t

à Lfexclusion du fusi]-nitrai l leur : solution plus économi-

que. Brf in, i l  nrexiste pasr clans les ouvrages al lemand.st

de goulottes lance-grenades, du molns analogues à lrengin

frangais d.e ce ttr4pe.

Russie : Lrinstal lat ion d.e la rqitrai l l-euse Maxira

l f le  1910 d.e 7162 mm a été réa l isée en casemate l  soos cré-

neau à rotule et trénie acier. t ta::me est la mitrai l leuse

normaLe d.e lr infanterie, et son systène d.e refroid.issement

à eau ne simplifie pas le montage sur afftt spécial tle

cagenate.

fta1ie : Dans les ouvrages italiens on trouve les

différents nodèles de nitrai l leuses cle campagne t le 615 et g

tttm montées sous casemate ou cloches cuirassées à 1 ou 4 cré-

neauxt par lrinte:mérliaire de tliverses ad.aptations toutes

assez sfunplistes.

Mêrnes solutions en Eo11and.e et en Grèce, crest

eÛnpJ.ernent lra::oement no:mal cltinfanterie mis souE casemate

ea^ns équipement de créaeau spéciaIr il- nry a pas dramement

ùrLnfantel le sous clocbe cnirassée.

. . . / . . .
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4., - les matérieLs i le d.éfense antiehar

(art i l lerie et infanterle)

4. r .1  -  Genèse du oroblène

) f,a Cornmission cle Défense tl.es tr'rontières ntavait pas

évoqué sérieusement la l-utte contre les chars et crest tout

à lrhonneur d.e la ?'CORl.n dravoir soulevé drenblée ce problè-

ne d.ès la  2"  réunion (51) .  Or ,  se lon la  conmiss ion,  ce ne

sont pas les chars actuels quri l  faut red.outer nais les

chars futurs, blind.és peut être à 100 nm tl.racier au nolyb-

cÈène . I ,e l t-coLonel 31oeh, représentant 1f état-najor i le

.  l rarmée Lance aIors,  en 1fa i r ,  1 t id .ée c le  t t l - r insta l la t ion

tle bouches à f eu spéciaIes, quf i l  consiclère d.tai l leurs

pouvoir être pLacées hors d.es ouvrages (66).

Ce problème nouveau d.u char complique passablement

les i l iscussions concernant lrannernent des casemates d.e f lan-

quenent et amène à envisager, par f lanc jusqurà 6 pièces

(g' et 9o réunion) clont 1 ou 2 pièces spéciaIes, pouvant

être des 100 nn cle marine MIe 1925 susceptibl-es, avec des

rauÉit ions appropriées, cle part iciper à la lutte anti-

personnel. 0n est, en fait,  un bon moment, engagé dans une

inDasse.

t i lais, à la 15" réunion (6 février 1929), une propo-

sition d.u général Challéat vient clébloquer la situati.on :

tzz)9.12.1927 -  a l inéa b c tu PV
ea part icul ier des 75 antichars nobiles (26" réunion - J0 nai
1929) - I t id.ée aboutira ultérieurenent ( lgl>-la) sous fo:me
d.e canons cle 2J d.e ca:ngagne abrités clerrière cles boucli.ers
en béton, et de vieux 65' ae marine installés en cuve.

. . . / . . .
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le général, clans une note particulière tlont i1 est coutu-

n ier r (6?)  reprenant  Lt id .ée in i t ia le  d.u Lt -co lonel  B1och,

suggère LrenpLoi clrun cânon antichar nobile cle 82 nrn (à V"

8JO rn/secontle) autonoteu? ou tracté, se d.éployant à ]-texté-

rieur et prenant à partie Ies chars cherchant à forcer 1es

intervalles ou à srattaouer aux embrasu?es des casemates

cl I  art i l lerie.

Véritable trd.eus ex nachinarr, le projet d.e natérieL

est ad.opté et 1a demande correspondante proposée pour être

sourûlse au ministre, Dr rnêroe coup, r ien ne stoppose plus à

clore Ie d.ébat resté penrlant sur l ta::aement d.es casemates

d.e flanquenent, ramenées à 5 canons-obusj.ersr et tlont le

plar ttr4pe sera arrêté clans la notice du 22 mai 19f i (Ut n"

1750-2/4 s) .

0r, Ie canon-obusier, aussi bien en casemate quten

tourel le' sera doté intr insèquement cle possibi l i tés cl.e t ir

antichar i if sera nurri clrune luaette cle tir tlirect et pour-

ra t i rer ,  à  T '  57O n/s '  l robrs de: ru.pture (6e)r  sans par ler

cles effets obtenus par 1es obus explosifs ord.inaires ., ;  teL-

1e la d.ésorga:risa'i;ion cles chenil-Ies. te tout confère aux

ouvrages munis d.tart i l lerie une bonne possibi. l i té cLe lutte

a.nt ichar  jusqutà IOOO m envi ron (59) .  Les ôéta i Is .ôe 1 'au-

tonoteur cl.e 82 mm sont à nouveau évoquée à Ia 1Bo réturion

(1er nars 1929), srr ivie cltune nouvelle note (ga-f/rS clu 12

nars) ctu généraL Cha11éat examinée à la 20" réunion (21 mars

1g2g).

(6?)
(6e)

(6e)

n" 44.5/KS du 30 .1 .29
498 n/s pou:r le 75 R l{Le J2, raccourci t le plus dr1r16 n par
rapport av 75 cle caropagne
on sait que Ia question tLe La ôéfense antichar des fcsség
avait été résolue par l  rad.option du 75 n 12 â'e Coffre.

, . . /  . . .
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Le 5O mat 1929t (26" réunion) 1e général. ChalLéat

att ire Lrattention sur le fait  que 1es petits ouvrages qui

vont être constmits ne disposent pas organiquement d.e ca-

nons obusiers pouvant lutter contre les chars. 0r 1es canons

mobiles de 82 seront forcément peu nombreux : il envisage

soit d.e doter I-es petits ouvrages d.e canons-obusi.ers, soit

d.e leur ad.joindre d.es 75 nobiles.

Considérant la question cle 82 mm en bonne voie cle

réalisation la co"omission nry revient qutà la J09 réunion

( te tévr ier  1 !11)  :  1e généra l  Selhague ntenvisage 1a

sortie que fftard.ivementl vêrs 1934". Itlais à ce moment, on

souLève 1rid.ée drun renforcement d.es feux anti-chars cle flan-

guement, clans 1es caseroates clr infanterie, par lrad.jonction

d.run frenginrr susceptible d.e contrebattre les chars Iégers

on 1es moyens d.e franehissement d.es cours clf  eau. Lrengin

pourrait se substiliser à l tr:n des jurnelages tl.e nitrail-

leuses. 0n envisagel à cet effet :

a) pour la cléfense tLu Rhin : une nitrailleuse d.e 1312 rn

b) pour les casemates tl.rinfanterie s un canon cle 47 on

alors à 1rétude à lrAtel ier d.e Puteauz.

A 1a réunion suivante (e et 9 nai 1951), vierurent

srajouter d.es renseignements complémentaires : i l  faut

srattend.re à t le grosses cl i f f icultés concernant 1r j .nstal la-

tion du 4? mm, îrn 17 w (Harine llle 1923 ou Eotchkiss) se-

ralt prfférable. Ces cti f f lcultés sterpl iquent aisément !

en mai 1971, non seulement 1es plans-ttr4pes d.e la casemate

rlf infanterie sont ad.optés d.epuis près d.e 2 ans (l9Zg-191O),

nais les plans ôes casemates elLes-mêmes, et ôes tréuries

ôrembrasure d.es nitrai l leusds anêtés, et les casemates et

blocs dtrinfaaterie drouvrage iiéjà en cours ôrexécution :

. . . / . . ,
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les nod.ifications tarclives clevienaent de plus en plus

r t i f f ic i les (70) .

A ce moment, ia nCORFn est arrlvée à peu près au

bout d.e ses réwrions, et 1es affaires passent ou sont

déjà passées aux d.i f férents services d.texécution.

Lta:mement antichar évoLuera d.éso::raais ai.nsi 3

- Ie canon automot*" d.e 82 Errn nraboutira pas(7t), rejoi-

gnant ains'i nombre d.e projets qui nous apparaissent au-

jcurd.rhui à postériori ,  coqtne révolutionnaires.

IIa tracteur et une renorque-afftt const:rrits par

1t trOrnnir:n nétallurgique et industriel?r ont été essayés en

1911 à Vincennes. IIne étude paraIlèle dtautomoteur a été

entrepr ise chez Renaul t  ( lZ) ,  e t  pu is . . .  p lus r ien.

4.5.2 - Adoption d.es 47 msr et z? mn d.e casernate (t ' ioaète 19j4)

I,es étud.es clrengins pour easemate cLrinfanterie se-

rontr pax contre, poursuivies et aboutiront à 1raêoption

d.es canons d.e 47 m et 17 rur l{otl.è3e 1934 Ol) réalisés pour

pouvoir se pemnter, à la d.emand.e, avec rrn des ju.raelages d.e

roitrai l- leuses de 1a casemate. tes d.i f f icultés dtinstal l ,at iont

dues à l tenconbrenent et de Ia longueur du 47 w, qui néces-

site Ia réalisation clrun trémie drembrasure spéciale

(trénie 4) seront résolues de 1a nanière suivante :

(zo)

(zt 1
0z'1
0t)

La notice clu 25 JuiLlet 1910 (SfC) ne fait pas 1a noinclre al-
lusion aux caJrons antichars. fdeo Dorrr Ies notices concernant
les casemates clu Rhin (1, nars 1g1ie) et les casema.te du type
Nord. (5 nars 1911)o '
pas plus cltailleurs que Les /J m mobiles cle cléfense cles inter-
vaLles
clf après ftles engins b].lnclés frangais 1920-45 Eors série no ,
cf.e la gazette des A::nestt 1jl6 page 112
voi:r notice provisoi?e sur Les raatériels <le 4? et ,7 cle casena-
te noctèIe 1914 clu 4 nars 1959 (Direction d.e f infanterie).
Précéttente notice du 16 juin f95? (ari i l lerie).

/ . . .
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0n a instaLlé Ie 47 um chaque fol.s o-ue 1a chanbre d.e

tir avaii 1a profondeur suffisante ()a 5.00) pour pe::urettre

1?effacement du natériel en posit ion d.e repos clans tous les

autres cas, on a aclopté 1e 57 nn, plus petitn et qui stad.ap-

tait, moirennant quelques retouches, au créneau d.e roitrailleu-

se ( t rén ies 2 et  1)  0q) .

les nièces étaient -très puissantesJe4T t irait  à

890 n/s un projecti le ÂPX (?5) (f ivre tarctiveneni) capable

tle pereer, sous incid.ence noltlale B cm dtacier oénenté à

800 m. Le 17 m"l l  à cette cl istaacer ne pergait guère plus de

5 cm.

Les pièces sont instal lées d.e façon id.enticlue,

crest-à-clire suspendues par un chariot d.e roulement à un

bi-rai l  porteur scellé clrun côté au-dessus cLe lrembrasure,

et cle l rautre tlans le mur cle fond ou soud.é à un poteau vet-

t ica1.

ElLes ne furent pas livrées avant avril 1916 ('t6) et

étaient, cltautre pætr t lépourrmes d.e projecti les esplosifs

Ol) qui eussent été uti les en juin 1940.

l{als, i l  stagissait cte matériels d.e f lanquement ei

r ien nrétait réso1u pour lraction fronta.le, sauf pour 1es

tourelles clrartiLlerie cles ouvragÊs.

(74) res plans des casernates
canons antichars prérnrs
7 ja"nvier 1gr5)

à constnei=e furent nod.iflés et les
d.ans les plans-ttrrpes (voir notiee du

0ù en attendant La livraison tles obus APX $ll.e J6 1es pièces fu-
rent approvisionnées avec les anciennes cartouches de llarine
Mod.èIe 1!02 rnoins puissantes (Vo 690 n/s) - Caclence masi-ma :
18 à 1! coups/ninute

Qe\ selon La nnôtice sllr lravancement rles principales étucLes en
coursn fascicule {. fI sernbl-e que les grèves retarclèrent encore
1es p:remières l ivraisons à 1917

(ZZ) *t obus erplosif de 17 m est signalé nà lrétucle'r 1e 1er
Janvier 1917.

. . . /  . . .



-147 -

4.r . ,  -  Le natér ieL d.e 2q lxm :  les a$les mixtes

La question tl.e I tarnement antichar de carnnagne évo-

luait épçal-ernent tl.e son côté : on était en train dtétud.ie= un

47 ant ichar  serv i  par  l tar t iL ler ie  et lpour  l r in fanter ie ,  Les

études conduisirent à Ltad.option ùrun canon d-e 25 rnm seni-

autonatique rnod.èIe 1934, à Vo 920 a/s suivi cle cleux autres

versionsr }Îod.èle 19J7 et 1919.

La fort i f ication était naturelLement intéressée

par ces nouveally natérie1s : à l-a 54o rér:nion (20 aott

19rù à propos de la cl iscussion des plans des nouveaux

fronts, Ie g'énéraI Selhague fait a3.lusionr sans parler du

canon de 2J ruo, à d.es ncloches clrun nouveau tfpett alors à

I I étucle.

Le canon d'e 25 nrn llocl.èle 1954 fut final-ement

aitopté sous fome dtttAxne mixtert ctest-à-ctire d.run ensem-

ble assocj-ant sous uLle seule et rnêne rotuie ; un canon <le

2) p3-usou moins long suivant le rnodèle. les d.eux nitrail-

leuses ôu j'unelage stand.arcl. - une lnnette cLe tir cotirinune

aux ileux engins.

Cette formule pe:mettait d't-sviter L ropération

clasgereuse cLu ôénasquage d.e créneanr pour roettre en batteri e

le natériel antipersonnel à 1a place d.e l tantichar (ou vice

versa) conme ctétait }e cas avec les Jf et 47 nm.

.Différents 
t:noes d.ral:nes mixtes

Finaleroent, lta:me nixte frrt ad'optée en 6 versions

rtifférentes comportant 4 longueurs cle tube tle 25 AC et aclap-

tées à d.es besoins part icul iers. Ees spécif ications en sont

cléfinies tLans une note du 20 iuin 1915 (Ze)

(Ze) a" 4gO1 f/p cle la Direction cles Fabrications dra:mement\ '  '  
( " ré i t i ies 'de l ta :cmenent  -  Chate l lerard- t )  . . . / . . .
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a) natériel pour cloche d.ta:me rnixte type 3 Mle ,4 - tube

ôu canon:  1e1B m -  lwret te  L 679.  La c loche avai t  é té

spécialement conçue pour recevoir cet engin pour 1es

missions èraction frontale ou d.e fl.anquenent à courte

d.istance des ouvrages et casemates d.es nouveaux fronts.

7O engins prévus en 1)Jj, 72 en serxrice en 1t{0.

b) natériel pour cloche cle JI'I transfornée en arme mixte,

tube d.e canon à 1 n - lunette L 679 - La substitution

d.e lrar:ne mixte à l tancj.en junelager prérnre en princi-

pe pour 146. d'es 174 cloches Jlt 1912- ( lg), exj.geait

d.es travaux importa.:rts. En fa,itr unê dizaine d.e cloches

cle lraile droite du SF Faulquenont étaient transfo:mées

et équipées même si ltarrcement cles autres était livré ou

en cours cle livraison. Drautre partl lrexiguité du cui-
' rassenent Ifle 1952 avait inposé un canon très courtr ôonc

eff icace à courte portée seulement.

c) ltatériel pour tourelle ôra:cne mixte et rnortier ôe JOt

(toure1le nouvelle, clestinée à iei;  engin). Tube ctr lr l0 n

Luneite L 644 nod.if iée 6 exenplaires en sertr ice en 1940r

plus nn J" (Anzeling 39) en cours tltachèvenent.

a) Uatériel pour tourelle cl.e nitrailleuse transfo:ernée - 1 AI{ -

tube ttt l  rn - lunette L 644 moôif iée - I ,à aussir lr instal-

lation prérnre pour les 61 tourelles existantes, comportait

des travaux inportants et nrétait réalisée que porxr quel-

ques engins en 1940 (Kerfent).

0g) les cloches
cloche JI'I clu
présente un
êll  COUIST

ttu Sutt-Est en étaient erclues. Toutefois 1a
bloc H'i cle lrouvrage clu tavoir, à lioclanet

certain nombre cltinclices d.rune transfo::roation

...1...
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e) ! ' Iatériel pour tourel le 2 a::nes mixtes. En fait matériel

étud.ié spécialement pour équiper les 12 toureLles de 75

Mle 1905 récupérées en parc et ernployées sur les nouveaux

fronts. lHrbe d.t1r!O ro (eO) - lu-nette L 579 - 2 a:mes

mixtes par tourel le avec incl.épendance part iel le de poin-

tage. Halgré l-e caraetàre très élaboré d.e lrengin, sa

substitut lon au canon de 75 d.rorigine nten est pas moins

une erreux.

f) Arne mixte cl.e casemate. l{atériel étud.ié pou:r J-e flanque-

nent t le bloc à bloc, àcourte portée des ouvrag:es eÈ cou-

ples cle casemates des nou!./eaux frontsr saris pour autant

se substituer au 47 AC ff]e J4 d.tenploi no:mal. Tube 1rB0

m (i<Ientique-au tube t le ca.mpagne). Des trérnies d.run rood.è-

J.e spécial (tZ g) furent construites pour recevoir :e

natérieL : celui-ci préwu en 16 exeæplaires en prenière

urgence (+ 1 suppléroentaires) fut essayé en 1)J6 au P.O.

d.e Sentzieh nais, f inalement, rtn seul exeraplaire était

en place en 1940 à lrouvrage du Welschoff (Sf nonrb.tch).

Sur Ie progranme initaL de 323 engins ile 1955, 111

seulement  avaient  é t6 l iv rés aux arnées Ie  ,1 .12.1919 et

noins encore étaient opérationneLs au Eloment d.e lroffensive

allenanôe. Encore t1e sragissait- i l -  que drun paLliat i f  à du-

rée < l te f f icac i té  l in i tée.

4. r .4  -  l l i t ra i l leuse de 1<.2 Eotcbk iss -  Moclè le 1910

Confo::nénent à lrexposé fait à 1a JO" réunion (18

février 1911) att irant lrattention sur 1a nécessité cl 'run

engin antichar nlégerrr clestiné à lutter contre les moyens

ile fraachissement cle corrrs dteau, une mitrailleuse Eotcltkiss

(eO) une arne nirte
ge cle llhonnelle

nà tube a1longén ôevait être eesayée à lrouvra-
1es  {  e t  I  na i  1919.

. . . / . . .
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d.e 1512 mtr,Dlod.èLe 1930 (agja étucl iée à dtautres f ins) fut

acloptée et raise en place eonro.e antichar, clans l-es trémies

1, 2 ou 5 cles créneaux cLe jrrmelage d.es casemates tle Berge

clu Rhln et d.es basses-vosges. !B engins étaient en service

en  1940 .

f,ta:se tiraitr à 450 coups/ninutet lur.e rnunition à

ba1le not!.èIe 1915 à Y" BO0 n/s. Lrapprovisionnement se

faj.sait par chargieurs de 50 cartouchesr dlsoosit i f  pe:roet-

tant un mécanisne assez simple'

4 .1.5 -  Conclus ion sur  Ia  défense ant ichar

. La cléfense antichar cles fronts ttCORFtt apparalt

ainsi eonme un aspect touffu, réa1isé 1rn peu par tâtonne-

nents voir inprov5.sations successives. Uu prenier point

cepend.ant est certain ! on ne saurait faire grief à Ia

nCOnFn d.e ne pas sren être préoccupée d.ès ses d.ébut, mais

plutôt cle srêtre ral l iée à Ia solution t le matérlels exté-

rieursr constituant une entorse au principe d.thornogénéité

ôu système. Sri ls avaient été réaIisésr les canons autono-

teur d.e 62 nm et les 75 mm lltarr=aient pas eu Le niveau d.e

protection cle leurs honglogues des ouvrages, et auraient

en outre couru le risque tlrêtre enlevés par 1e conmanôenent,

en cas d.e criser conne Ie furent, en 1915 les tubes de 75

les casemates tl.e Sourges et ea nai 194Ot u.ne bonne partie

des approvisionnements en oTnrs ile nrpture des ou\rrages.

.On verra (ch. X) corament on tenta, à partir iLe 1915,

de pall ier lrabsence ôe ces natérj.e1s avec d'es {J et 6J ruTt

cléclassés ôe La Marine : un expédient pa"mi dtautreg.

. . . / . . .
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l louJours est- i l  que ltabsence cle ces rnatérieLs constitua

une lacune dans 1e système d.e feux au niveau d.es casema-

tes c[r infanterie, au-clelà d.u ki]-onètre battu -eff icacement

par Ies canons obusiers des ouvrages- La ttécision tard.ive

clf acl.opter les 57 et 47 AC de casemate restait La seul-e

solut ion poss ib le ,  mais  à La t la te où e1Ie se s i tue -19t1-

l-ravancement d.es travaux posait iles clifficultés consictéra-

b1es, et i1 fal lut attendre 195? por:r que les pièces soient

effectivenent nises en place : preuve supplénentaire d.e

lrextrême cl i f f iculté t[ tajouter wr matériel nouveau dans une

fortification non prérnre à cet effet.

0r, mêne ainsi, bien d.es lacunes subsistaient :

puisque le 17 ou Le 47 ae pouvait être installé d.ans 1es

casemates cl.e nitrai l leuses du type nà clochesn et, clrautre

part, La faiblesse d.es créd.its aceorclés pour 1es nnouveau:l

frontsn avaj.t conduit à allonger clangereusement la d.istan-

ce entre casemates (et ) .  L tad.oot ion d.es a:snes mixtes const i -

tua nn pa1llatif appréciabIe, sans p1us, surtout en d.es

polnts ou rien t l tautre nrétait -éal isab].e (eZ). I , Iais

Itobl igation cte réaliser les 525 a:mes raixi;es prérnres en 6

versions t l i f férentesr t lont 5 destinées à d.es euirassenents

déjà existants, confj.r:ne à nouveau la diff iculté d.e moder-

niser la fort i f ication. Enoore faut-i l  souligner quraucurt

cles quelques 700 engins antichars (ef) clrinfantelie prérnrs

ou installés avant 1919 ne tirait d.robus erplosif ou de

bolte à nitraille antipersonnelr. eontrairement à lrarrne mixte

tchécoslovaque en part icuLier.

(sr ) ex : Montnédy 1800 n entre l-a casemate cte l{argut et le
bloc 1 cle 1a Fertér 5000 entre }a casernate d.e St Ântoine et
cel1e c[rBcouviez
canefour des 4 ventsr sur Ia RS 41O
crest finalenent peu par rapport au, 72BO canons antichars
cListribuées aux a:mées de camtrlàgrre (chiffre cité par }e colo-
nel Goutarcl nla Guerre cles occasfons perôuesn page 49).

tffi]

. . . / . . .
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0ertesl cette gamnê d.e soLutions successives, venant

srlntégrer plus ou moins bien à u.ne architecture antérieure,

sterpl- ique par 1révolution rapid.e du problène des bl- indés à

part lr cle 195O et lrobl igation clf y faire face.

Malgré ce1a, La C.éfense antichar cles ouvrages nra

pratiquernent pas eu à intervenir en 1940. I,rattaque par

chars r les entrées t ie Srehain senble relever d.e 1rhalluci-

nation collective d.e guetteurs su:cn^eaés. 0n peut tout au

plus relever 1a d.estmction dtune autonj.traiLLeuse venue

tâter un bLoc du P,0. t irEth et Ie t ir  nanqué eontre un
nengin chenillér' essayant cle forcer Ia banière cle 1a PùT 4
entre Le Kerfent et le Sambesch. Pa= contre, on cite d.es

cas clressais d.e t ir  contre avions volant bas au 47 de

casemate (s4) (Aschba.ch) oo d.e contrebatterie avec vn Z,

dta:me rnixte cle tourel le (Kerfent), =éastions d.ésespérées

de sold.ats qui savaient que seuls, ceux qui ne tirent oas,

ne tuent  personne. . .

4.r .6 -  la t l .éfenea-nt ichar à L 'étranser ( lg lO- lgqO)

En Selgique : les quatre gros ensembles mcd.ernes d.e

la P.F.I. d. isposaient d.run a:menent antichar assez varié en

plus cles , 75 de casemate (Eben-Snae1), et cle toureL-l-e . on

trouve 3

a) ôes canons de 47m'ltlLe 52 clans les coffres cl.e cléfense de

fosEé cle Neufchâteau et cle Pépinster, et même sous cloche

cuLrassée à Neufchâteau.

b) Aes canons cle 60 rnm, toujours ilans 1es coffres et capon-

nj.ères clfEben-Enael et Satt ice,

(84) cf est également au 47 q.ue l-a casemate cltoberroederrr
nexécutetr 1es troupes ôrassaut al lemand.es lors cle l f  attaque
nanquée tlu 20 Juin 1940.
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f I  s ragS.ssai t  d .e rnatér ie Is  de qual i té ,  b ien adaptés,

à Leur misslon. Par cont=e, les intervalles entre ces
npi l iersn sont  ga=nis  essent ie lLeuent  de pet i ts  b locs

Iégers, a:més de eanons antichars ôe campagne, rnontés s:rr

leurs afftts noïnaux ou des ites afftts d.e circonstance. 0n

est donc loin i lu systène cohérent, à éIénents conplénentai-

resrréa1isé par  La I 'CORl ' î r .

Dans

pernanente,

le  cu i rassée

les ouvrages russes traités en fort i f ication

on remarque une ame mixte associant sous rotu-

d. I enb::asute :

un canon anticl:ar de 45 mn seni-autoinatique (V" ineonnue)

nne nitrai l leuse t le 7. 62 à refroid.issement par air

Ia lunette cle t ir .

Le natériel présente cle grancl.es analog!.es avec celui

adopté par les tchèques : des inf luences réeipxoques ne

sont pas à exclure.

En Tehécoslovag]r: le : on sait que cfest une mission

tttoff iciers d.u Génie frangais, spéciaListes (e5) qui guid.a

1es tchèques t lans ltdlaboration d.e leur systèrae fort i f ié.

Aussi, est-on en clroit d.e se d,eroander si ces honnes ténoins

-et acteurs- cl.es tâtonneraents ayant aboutl aux solutions

techniques frangaises, ne furent pas portés tout naturel le-

ment à suggérer alI-.'c tchèques, non seulenent Ie clerrrier crL-

de nos soLutions -couune cela lear était prescrit- nais plus

(el) fe 1t-coionel Drecqr eui dir igeait le mission avait ee f i29 à
1914 été chef du Génie d.e Thionville/Fortification et à ce
ti tre construit 1e plus puissant secteur de 1a l igne. 11
avait été ensuite Directeur à Talenciennes où iL avait cons-
t:rrit le nouveau front cle Maubeuge.

. . . / . . .
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encore ce qur i ls  aura ient  souhai té  fa i re ,  sr iLs avaient

été l ibres de décid.er, hors d,e Leu:r caclre hiéra=chio_ue.

Eh effet, en natière d.e feux d.e flano_uenent les casemates

tlr infanterie et 1es blocs clrouvlages tchèopes comportent,

par flanc, deux créneau:c à a:<e d.e tir para11è1es comne en

France. Mais, au l ieu d.e cleux junel-ages cle nitrai l ] .euses,

dont l  run peut se perrruter (avec tous 1es =isques présen-

tés par cette opération, même rapid.enent exécutée) avec

1e canon antichar de 47 ott 57 ajouté uLtérieurementl les

casemates tchèques ont un junelage et, d.ans ltau-bre

créneau, une arrre nj.xte. Cette ame rnixte est constituée

par lrassociation sous une même rotule d.rrrn canon d.e 47 nn

semi-autornaticlue y*e 1916 (ee ), d.f une nitrai l leuse de 7 ,92
et c!.e Ia lunette d.e tir.

Or, Ie canon -contrairernent à son honologue

frangais- peut t irer d.es obus explosifs et d.es obus à ba1-

1es, crest clonc égalenent un engin eapable cie lutter eff i-

cacement contre 1e personnel, avec un effet moral assez

impressionnaJrt.

Ainsl, cl ispose-t-on, par d.irection à battre : .

a) contre 1e personnel : drun junelage d.ont u:ae cles arnes

tire pendant que lrautre se refroid.i t  d'où conti.nuité

clu tir

drune secontle nitralLleuse tirant

par rafaLes interrnittentes coupées des ind.ispensables

pérloiles d.e refroiclissenent

dlrun canon à tir rapitle.

(eg)  cLraprès c les
790 n/s un
male,  4125
minute.

sources allenanôes ce
obus d.e nrpture llle J6
cm cle blinclage à B0O n

pouvait tirer, à Vo
sous inciclence nor-
z  15  à ,2O  coups /

rnatériel
perçantt

. Cad.ence

. . . /  . . .
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. \
bJ contre Ies chars : d,tun canon en batterie en perztanence,

évitant Ies d.a.ngers d.e ltouverture d.e créneau.

Cette solut ' ïon, bénéficiant t le l texpérience frangaise,

était certaineroent, à l tépoque, la neil lerrre fo::nule et on

peut regretter qutel le nrait pu, et pour cause, être acLoptée

en France Lors cle la conception initiale d.es casernates et

blocs clrouvrage.

Î,es febrications cles armes nixtes tchécosl-ovao.ues

étalent ssff isarnment avancées en 1938. poun que 1es alLe-

mands nnissent en récupérer Les stocks, y conpris Ies cui-

rassements correspondants, et les intègrent aux pla-ns t;1pes

êes blocs du i. Iest-saLl1 alors en pleine const:euction, puis

d.e l rAtlantikwall où on les trouvera en cle nombreux exenplai-

res .

Par contre, 1 tactlon frontale antlchar se l initait

ea Tchécoslovaquiel aux tonrel les t l . tart i l lerie et d.ratrtes

mixtes (97). Enfin, dans 1es autres systèrnes (A11enagne,

Eollancle (gO), Grèce1 Ital ie) contemporains, la d.éfense

antichar était exclusiveaent réalisée avec d.es natériels

d.e campagne mis sous casematel d.e façon plus ou moins

heureuse.

4.4 -  l latér ie l  t l tot t ique

Par sa quali té et sa variété, Ie natériel cltoptique réaLisé

au t i tre de Ia fort i f ication française moclerne, constitue un aspect

technique intéressa:rt et inclissociable cle cette fortifieation.

(gZ) ces d,ernj.ères ntétalent pas réa1lsées, sernble-t- i l-  ea 1938
et on nanque cl.r incl ication à ]-eur sujet. 1L semble qutel les
auraient été senblables aux torrreLl-es d.tarmes mi:rtes et nor-
t ier de 50 frangais.
1es hollancl.ais evaient mis Leur ca:ron antlchar de ca.lapagne
gous casemate cuirassée.

(ee)
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t,es inst::uroents qui Ie conposent se âivisent en tleux grand.es

catégories : lunettes de t ir,  spécif iques à chaque armeret appa-

reiLs de survell lance et cLrobservation.

Dans Ie systlne ad.opté, et dans le cad-re d'e la recherche

clrun a::nement à haut rend.enent, toutes les a::nes d.e forteresse

faisant ôu t ir direct sont dotées i l fune lunette ad.aptée à leurs

catactéyist ioues et à la fo:rqe ôe lrafft t  et al lant de la sinple

lulette rectiligae du jrxnelage de nitrailleuses au-x l-unettes

coud.ées à tête nobile des canons obusiers de casemates. SeuLs

1es mortiers d.e 155 mm et 81 rnrn sous tourelle e b cesemate quj.

ne font que clu tir intlirect en sont clépourrus (89), na1gré

Lritl.ée envisagée à un monent par Ia ItCORJtn d.e tloter l-es 1J5 dtr:n

proJecti le à. mitrai l le.

Quant à lrautre catégorie d.e matér5.eLs, el le srétencl des

simples apparets à. niroir cle survej.llanee rapprochée (ép:.scopes)

ou verre épais (d.iascopes cles cloches 3) aux gj3os engins d.es

cloches périscopiques, véritables apparei ls topographi ques d.e

haute précision.

On peut stétonner de ne pas trouver de téIéroètre (90),

clans le catalogue tles natériels : ce fait tient à 1a nature

même d.fune fort i . f ication essentiel lernent terrestre d.isposantt

pou:r Ie repérage d.e ses objecti fs, clrq1re inf inité ele points

remarquables d.ans 1e paysage environnantl points par rapport

arrxquels iI suffit d.e rele'rer cles angles en clirection et en site.

Para1lèlement à 1a constnrction d.es ourrragese fut réalisé

un très important travail cl.e couverture topographique cornplétét

après La mise en place clee Eatériels et cles garnisonsr par l-e

travail effectué par Les officiers pour établir les d'ocurnents

d.e tir particuliers à chaque arme, et par arBer à chao;ue

(g9) fes casemates de 1JJ sont cepend.ant d.otées cltune lunetie
fixe d.e su:nreiLlaace cles abortls

(fO1 iI senbLe quron ait un moment envisagé un télémètre sous
tou reL le .  . . . /  . . .
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eatégorie d.e mr:nit ions (9t ).

r,e télénètre nra dtintérêt que pour Le t ir cl irect à La ner,

d.ans un espace total-^ment clépourrru d.e points de repère. 0n ne le

tro'ave donc, en faitr eue t lans les batteries clrart i ]_lerie d.e

côte.  Drautre par t ,  la  préc is ion d. run té ]6rnètre est  propor t ion-

neLle à sa longueur (tase) : pour ies portées envisagées Ç* tOb),

i1 ett fal l"u d.es télénètres assez irnportantsl et leur d.onner rme
protection i t tentique à cel1e des oul=ages, d.roù d.es cuirassenents

très cotteu-x.

11 ccnvient enfin de souligner que 1es appareils d.toptique

une fois nis en place d.ans 1es orif ices qui leur étaient d.estinés,

venaient jouer leur rôLe dans Le d.isposit i f  d.fétanchéité antigaz

cle la fort i f ieation. À signaler, en hiver, t lne gêne résultant d.e

la fon'ration d.e buée sur 1es verres cles instruments, du fait cT.e

la difféxence d.e teropérature entre lr intérieur et l textérieur

d.es ouvrages.

f,es caractérist iques principales des inst:: tr.nen'bs d.roptique

de fort i f ication sont réca.pitulées d.ans le tableau ci-après :

courme pour lta:menent et les cuirassernents, on renarquera. qu-e 1es

de=niers apparel ls signalés en cours dtétud.e en 1919 ntétaieni

pas l iv rés au monent  des host i l i tés :  c test  le  cas d.e la  na jor : ' - té

d.es engins d.e surveillance rapprochée d.es aborcls d.es casenates

cl I infa::ierie.

(gt) Ia plupart des documents d.e t ir  établis pour chaque bloc fu-
rent t létruits par Ies off iciers, f in juin 1940, avant la réd.-
cl i t ion d.es ouvrages. De l-a sorte, rnêne l ivréæ intactes Les
plèces d.ra=ti l lerie perd.aient a-insi I tessentiel t le leur eff i-
cac i té .

. . . /  . . .
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TASLEAIT NXCAPTTUTATIF DES trNSTRIIMEI{TS D'OPTISIIE DE FORÎIFICATION
f -  .  \(Par orôre alphanunérique cles types)

Déeignation Grces i s .
sement

Chanp
(c)

Eauteur
( ' )

Poicls
(re)

(na)
Enploi

Périscope
12

1r25

4 1 2

,5

1r72 ,20 28
(d.ont I
rechan-
se)

Pour clocbes
observatol.-
res pér isco-
piquee

Périscope

25
15

I

215

2r4

514
6

19

1 167 260 24
(dont  4
rechan-
se)

-d.o-

31oc june l le
D I 9 12 12O +

20 Fab
Cloche GFIiI
nÀfr -  Obser-
vatoire

Lunette E 7 7 - non livré - Cloche GFM
n3n - Obser-
va to i re

Pér iscope F1 1 r1 49 o r44 5 rZ 5to Clocbe GFlt[
nAr' - Petit
rooilè1e

Pér iscope F2 i d e m iclen O r54 519 790 +
152

Cloche
rAN GM
GFIiî rrBrf

et G!{

GFM
et
Pu

Lunette G 1 1 2

5 1 5

55

1 '

O r8 15 , , tunette f ixe
cle casemate
à canon
e  =  0 1 8 0

Lunet te Gr itlen lden 1 r140 18 18 iclen
e  =  111 {0  n

Lunette E 1 1 2 5 ' 0 rB 915 15 Lunetie f ire
d.e caseloate
à canon (rnon
e mUr = OrB

Lunet te Et iclen irLen 1 r140 1215 9 iclero
e  =  1 r1 {O  n

Pér iscope J2 7 715 21  +
102

Cloche GFI{
i lar _ Obser-
vatoire

Périscooe K 4 11 Tourelles d.e
ni t ra i l leuee
par éléraents
MIe ,7

Pér iscope L1 1r25 ,5 O r57 5r7 118



Pér iscope L2

L2 b ie

L'

L4

1r25

It

n

n

t ,

'l

n

n

0 165

o 161

or6g

0 1965

6ro

5ro

6r5

1112

4'

10

67

12

(ctoche
(d, t ar"ne
( t" t'an
(  "3"
Cloche
servato
par é1é

nix-
e t

ob-
ire
roeats

C lochee  d ra r
me rcirte ttAr
et  mBn

Tourelle
d I a:me nix-
te et mor-
t ier  de 50

Lunette L 6t4 4 10 Lunette tle
t i r  du 75-
,1

tunette L 617 clentique à  c e l l e c lu  J .M. -t io- c le ju-
ne3-age tle
FM (d" JM)

'r ], 5rB 2 '5 20 r j 5 Lunette èe
tir cle JM tlt
casemate ou
cloche (taf.
le  Légère)

Episcoque L 659 0 105 Episcope cle
cloche GFltl
n A n

Lunette L 644
et 644 rnod.if iée

, 18 7 r15 Lunette rle
t ir de tou-
rel le cle ni
t ra i l leuses
e t  T . I .A . ! 1 .
1 l .A .M .  e t
rnort ier d.e
50

,f. L 647 -tt"- cle f!-
29 de câs@-
mate

r  L650 4 12 -c[o- ( le
tourel le
ae 75/r ,

n  L652 2 1 5 2015 5 -do-  d.e

47 AC de
casemate

"  L6 i , n n n -d."-  de
57 ÀC de
casenate

"  L655 4 1215 -do-  d.e
tourelle
de75B
,2



lunette L'656 Lunette d.e
tir d.e fJ-
12 d.e cês€-
mate

-do- cle nl-
trai i leuse
AC d.e 15 rZ

-clo- cle Jll
d.e casemate
ou cloche
( tat te  lour-
cle

Arne rolxte tl
tourel le 2ADI
et d.e cloche
AII n3il et JM
transfornaée
Afi

Cloche obser i
vatoire YDP

ToureLLe 2
armes Da

A:cne nixte
d.e casemate

Cloche obser,
vato i ree
ÏIDP

Casemates
d I fnfanteri
Observa t ion
nocturne cIo.

Fér iscope
de secours
( c l o c h e s
p é r i s c o p i -

ue
Surveil lance
rapprochée
d.es  fossés

neau
IrIle 40

FtIB
6ton

2 rO4-2 r75
Sr0o

Slockhaus
M.0 .u .

-do -  t  560

-do -  L  676

-do-  L 679

Episcope L 696

Lunette t 7O0

Lunette L 7O7

Pér iscope M

Pér iscope N

Lunette 0 2 rg  à  , r 4 non l ivrée

Fériscope P2

P6r iscope PB

r iecooe 52 1 1 6  à  2 ,

Pér iscope T2

Pér iscope V 1r25



-  158  -

CEÀPTTRE V

Ï,ES CUIIL4,SS$,TEITTS

3.0. iénérat i tés

. f,e te:me rrcuj.rassementtr d.ésigne un ensemble nétaI3-ic1ue .

bl ind.é adapté à une arne, un apllarei l  d.tobserrration etrdtune

nanj.ère généralerà toute espèce d.e disposit i f  clorreant à l texté-

rieur de la fort i . f ication afi .n d.rassurer La l iaison entre ee

disposit i f  et Ie bâtiment qui Lrabrite et d.ren assurer ou d.ren

renforcer la protection d.e la part ie eryosée aux coups. T1 va

de soi o.ue pour ,être efficace, un cnirassenerrt d.oit êi;re exacte-

nent ajusté au d.isposit i f  quti l  protàge, 1a l iaison entre part ies

fixes et nobiles aussj. réctuite et soignée que faire se peut.

Lrétude de ltarme et t l .e son enbrasure d.oivent être nenées conjoin-

temen'b et en coorôination étroite car les ôifférents serrr ices

concer:rés.

En France, l ta:menent relevait d.es fabrications dtart i l le-

r ie et les cuirassenents du Génie (dtabord.ttse::vice d.es cuirasse-

mentsff puis [semice d.es nnatérie1s cle fort i f icationrr enfin

ttserrrice électrornécalique du G.éniett) cttoù J.riroportance capitale

du travail en cornnun d.e la tléIégation d.es sections techniques.

Mais, quelques soient 1es précautions prlsogrlrobligation d.ral ler

vite anena parfois à rLes échecs comme celui dù lance grenailes

. . . / . . .
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Bous cloche spéciale, d.e d.éfense vert icale des i ldessusrt l  conne

poirr  l ta:menerrt  gur i ls abr i tent,  Les cuj .rassenents se d. iv isent

e n 3

cuirassenents de casenate

cloches

tourel les

On sait que 1a } 'rance stétait lancée très tôt (f in xfx')

cLans 1r étude et la fabrication d.es blind.ages et d.es engins

cuirassés et posséd.ait d.onc à la fois une solid.e expérience en

La rcatière et un équipenent industrieJ- capable tle réaliser les

iôées d.es sucesseurs des l iougint Bussière ei surtout Galopint

dont - l .es ouvxages stétaient nagnif iquenent comportés, pendant

la Grand.e Guerre, en résistant à d.es atteintes très supérieures

à ce l les env isagées à l ror ig ine.

Drautre part, colrme lrensemble du systène' les cuirasse*

nents ont  su iv i rau f i1  d.es réal isat ions,  1 févolut ion de l rarme-

nent et des fo:ses techniquesn les nouvea.ux raod.èles créés venant

sta jouter  e t  par fo is  se subst i tuer . '  à  ceux déià en p lacer  pour

aboutir à une ganlme très étendue d.rengins répond.ant à toute Ia

variété cles a::nes et iles situations.

5.1. -  Cui rassens!s d.e caselo4te

5.1. ' . .  -  Àr t i l . lg : : ie

5.1 .1 .1

Le cuirassement d.tembrasu,re est const i tué par un cais-

I
,  a . a l  a r . e

a/

.b l
c/
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Êon métal l ique para11é1épipédiope d.e J tonnes environ,

ouvert à lravant, bl ind.é iaiéralement et fermé à l tarr ière

par une plaque ôe blind.age verticale d.e 10 cn, dans laquel-

1e est d.écoupée ulre ouverture 'uaIayée par la vol.ée éæer-

geante du tube. Derrière cette plaque est fi>:ée Ia plaque

d.rembrasure propreraent cl5.tee d.e 5 cm d.répaisseur, incLinée

cle 17" sur la vert icale et percée de cleux orif ices cj.rcu-

laires superposées, en bas un orif ice d,e 5O cn clans laquel-

Ie srengagerà Soint étanche, 1a rotule d.tembrasure du

canon (1) ,  e t r  au-dessus un or i f ice p lus pet i t ,  recevant

la rotule drobjecti f  de l-a lrrnette de i ir  d. irect"

Ce d isposi i i f  découle d i recteraent  de 1a concept ion

c le la  p ièce et  la isse p lus d. r1r50 m d.e vo1ée c lépasser

tle La rotuler d.ont 55 cm hors d-u caisson, canotl horizon-

tal : on saj.t que Ia rr0Ol?irtt sren était elnue et qutoi:

ad.aptra ensuite d.rautres types de pièces nra-ya:rt pas cet

Lnconvénient.

Cette embrasure, protégée extérieurenent par J.a visière

du bloc, pernet d.e battre le champ de tir maxirrriro offert

par lrafftt (45" en d.irection - 49" JA en hauteur (a" -9'

( t )  1e centre
pareraent
est  p lacé

de pivotenent se trouve placé à
intérieur de 1a façade. te centre

à lrt0 n au-dessus du sol ôe Ia

50 cn en arrière du
tle touril]-onnement

casemate.

. . . / . . .
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à 4Oo J0) nais d.ans de nonbrerur caÊ oTl a é*é amené à

réduire ce cha;np, en particulier en hauteur, pour pallier

certains r isques dtatteinte : d.es butées d.e sécurité mon-

tées sur lra-fft t  l initent alors lramplitude du rnouvenent.

On notera gue 1r embrasu:re pour casemate d.e flanquement est

analogue à celle d.raction frontale. DAns ce d.ernier cas,

drailleurs très rare (ttoc tle bama€ie au Cap i{artin, St

Roch) 1a p=otection est augmentée par 1?archj-tecture du-

bloc : visj.ère horizontale, ori l lons latérauxe épaisseur

d.u nur d.e façad.e, réduction d.e chaiop etc...

5 .1,1.2 -  Canon obusier  d .e 75/J2 d.e casematg_lUl

"à p ivot  f ic t i - f r ' )  (p lanche 17)

Dans ce rnatériel 1l a:r.e d.e pivoternent est placé à 50 e.ia

en avant du parernent intérieur d.e Ia fagaoe (d.ans L t épais-

seur du nu.r) et l taxe èe touri l lonnement porté à 1195 n

au-dessus du soI.

Le déplacenent d.e la rotule rers la bouche réduii

Lrémergence de Ia volée en avant ôe la rotule à ]6 cn,

ce qui a pe:mis !

- d,e réduire 1es dinensions d.u caisson drembrasure

-  d l ry  inc lure Ia  voLée de 1a p ièce à l rabr i  de 2 vo lets

d.e 5 cn d.répaisseur genre tr porte t l .réclusertdont le

nécanisme d.e manoeu\ne est situé rLans le haut du cai.sson.

Ceci étant êit,  l torganisation d.e lrernbrasure est à

peu près id.entique à celLe ôu 75i29. Un dioposit i f  ele

sécurité (sermre et clef) empêche d.e i ; lrer lorsque les

vo]-ets dtenbrasure sont .fermés.
. . . / " . .
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Q,uatre pièces ae 75/iZ seulenent ont été appropriés

au t ir frontaL (blocs 6 et 5 d.e lrouarrage d.e Restefonê

Ie d.ern ier  n ta d!a i l leurs jaroais  été constru i t ) .  L tembra-

sure est 1a nêne que pou:n la pièce de flanqueraentl on â.

él iminé les r isques d.e coup t l irect, déjà dirninués par ie

fait guron est en haute montagnel en 5:oplantant les blocs

légèrenent à contrepente (angIe minimum s + 9")

5.1A.1 - Canon obusierjg_7lrnord.èle 5a d.e--sgËena:Le

dract ion f ronta le (p lanche 1S)

Dernier type d.e canon-obusier de 75 conçu exclusive-

rsent pour l taction frontale en nontagne. Lrafft t  a é*é

spécialenent étutl iée polxr pe:emettre à la pièce de touri l-

lonner et de pivoter autour drune rotule C.e bouche rédu.i-

sant I I erabrasure au ml.nimru.

Ltembrasure rectangulai.re est percée dans trne s;otte

cle gros bouclier, véritabLe casemate cuirassée, consi; i tuée

clr ' .me façade (incl inée êe 10" sur la vert icale) , i .e 20 cm

d.répaisseur se prolongea:rt 1atéralersent par d.eux retours

courbes enveloppant l . tavant d.e Ia pièceo et sumontée

d.tune toiture bl indée rapportée.

Cette casemate est renforcée intérierrrement d.run d.ou-

bla6:e en tôle épaisses et srappuie sur de hauts laninés

de 10CO(provenant d.es usLnes aLLenand.es Thyssen) qui

ccnstituent l .es pa::ois le.téraLes et Le plafond. de la

chan-t:re d.e tir,

. . . f . r .
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Le tout est enrobé par Le nassif bétor:né èu bloct

qui ne laisse à déeouvert qurulre partie du blinda8e fron-

tal, autous èe lreabras:tre.

, Ltembras.*Ee eIIe-inêne est obt'urée par u;re plaque dans

laquelle stengagent Ia rotule ùu canon et cel le de la lunet-

te cLe tir, et d.evant iaquelle se rabattent d-eu:r volets

bl indés. Sien entend.urune sécurité nécanique enpêche 1e

tir du canon volets femés.

Oet ensenble renalequabS'e estr en faitr La soLution

noderre succéd.ant à Ia vieille itcasenate en fonte d,u:rer!

l lougin (f eeO) et à son ancêtre la ' tcasenate Ea:corr (tO+O)

5.1.1./ i  - I ' iort ie= ê.e 75 ngê,-:f-e-ja

0n sait que 1a rrCORFn avait renoncé à ce type d"e

natériel pous le l forê-Est et l tavait réserv-é au:l ÀLpesn

0n Le trouve en deux versions différentes : flanque-

ment et action frontale.

Ilgggggggg! : organisation d'renbrasure analogue au 75/29

sau fque lap ièce , t ou= i j . l onnan tà i abouc } ren |apasde

volée éraergeante et peut être protégée paÏ un volet b-t-in-

d.é à gli[otine coulissant d'evant la plaque drenbrasure'

êg!igg-tlg3!gl9 : casenate cuirassée enveloppante absol"u-

nent iden'bique à celle du 75h5.

î
I
I
t
I{
t
t
f

Éû
Ë
i
t
t
t

, . . f r . .
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5 ,1 .1 ,5  -

t4atérie1

fubrasure ,èe

' voLet blindé

.75 /11 .

ilatérieJ de 75: 3-l!.Èg-gg9ena-te- et de coffre

èe- cql lreqcqrpe. (ex 75.05)

à tourillonnenent (et p5.r'otenent) à

conception id.entique au 75/29 avec

à gui]lotine protégeant la bouchet

la bouche. '

en plust

cotmre pour i.e

5.1 .1 .6 -  i fatér ie l  d9. .  1 55 nle 1952 de o
(planche 16)

I Iênes ôisposit ions que le nort ier de 75/11 et 1e 75 R

,2 (e). Débrayage du systàrne de cIétenter à transnission

par câble, en cas d.e fer:r'leture ciu vofet drenbrasllsêo

5.1.1.J - I ' !o=t!er d.e 81 qq1è1g-1-91? (planche 19)

le principe du t ir à angle consta:rt (q'1") r le ce uaté-

riel a pe:rnis cle réduire le créneau au l:inir:'.ul et à

lthabil ler à rure trénie gradinée en acier nouié.

Lraffaibl issenent correspondant à 1tan61e a.igu en' i ;re la

trénie et le pa:eenent vertj.cal ôe la façade a conduit à

renforcer celui-ci cLtune sorte d'e rnarg:elIe

(a) 1a réduction
avait pe:nis
sans réaluire

du cha.rop d.e
d.e diminuer
sensiblei lent

tir en hauteur d.e la Pièce à 40o
d.e 17 cm Ia hauteur de lrembrasure

1a por tée,

. . . f". .
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5 .1 .2  -  f n fan tg r i e

5.1.2.1 -  Erérn ies 1 à 4 (p i l tanche 20 repères 6 et  B)

La rnajorité d.es arnes d.r infanterie sous casernates t i-

rent par d.es créneaux habil lés d.e trénies nétal- l ic1ues. ces

pièces sont d.es sortes d.renton'roirs en fo:cne d.e tronc d.e

pSrraraide, scellés dans le béto:l d.u mu:r d.e façad.e, aux

parois intdrieures taillées en g:ead.iîls, pour arrêter le

glissenent vers Ie fond. dtun trnojectile touchant une des

parois, d.roù le norc d.e tréraie ( j).

Dans tous Ies cas, Ies afftts d.es arnes conportent

un masque bl indé d.e I cn d.répaisserrr rnobile à It intérleru

d.run cad.re fixe venarrt se verrcuriller suï 1a tranche arriè-

re d.e Ia tréraie.

A lrorigine, les blocs i l .r infa:rterie ne d.evaient rece-

voir que des junelages êe mitrai lLeuses Rej.bell  ou avait

étudié et réa1isé pour cet asrenent trois noêèles o.e

trércies (1, 2 e+, 1) d.ifférant rrniquenent par Ie charrp d.e

tir offert arrx axcres, le t3pe 1 étant réservé aux casema-

tes d.e berge du iltrin qui ntavaient à battre qutun plan

d.teau et ne d.evaient pas ttfichers en rive alLeiaand.e.

(5) fes premières tréraies nétal l iques i:cstal- lées dans la fort i f i-
cation frangaise sont les trénj.es de nitrai l leuses réalisées
par Ie Service des Sorts pou:r Verdr:n (lg16-ll)

. . . / . . .
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Lorsquten 1) 'J1,  Ia  r rCORFrr  en v i i l t  à  env isager  l r in t ro-

cluction de canons antiehars d.arrs les casemates d.tinfanter:ie,

les études f irent apparaftre, pour 1e {J rnn, de grosses

d.if f icultés <l.r instal iat ion, du fait d.es d.furensions d.es

eha-nbres d.e tir réa1j.sées et égalenent C.es créneâuxo Par

contre, Ie canon d.e 57 ran, aCoptd pcur tous l-es cas où

Ie 47 nm ne pouvait être instal lé, sradaptait bien aux

trénieo 1, 2 el: J noyennant quelgues découpes dans 
' Ies

pa:cois.

l,lais, Ie {.J nno beaucoup plus encombrant, nécessi.ta

1té-bude clrune trénie d.i te rf 4" La face intérieure de eet-

te trérnie, a.daptée aux d"lnensions du nasque du ca,non., étan'b

plus grand.e clue le masque du Jr:rnelage d.e nitrailler,r.sesJun

volet inte:mécl.iaj.re pivotant vient se nettre en place

avant ni.se en batterie clu junei.age.

Une roodificat-ri.on surveDue en d.écenbre 195? (+), aior:.-

t iru à un 2o nod.èle de tr6oie rt43tt (f) conportant, d,ans lec

joues, des évit lenents concaves pernettant l  t instal la't ion

uLtérleure d.e volets blind.és à axes inclinées, q.u-i se

seraient fernés sous leur prop're poirls pend"ani L t opération

da"ngereuse, d.rouverture du créneau pour Ie chaa.genent

d.rarnes. I{ais aucurl volet nrétait en place en 1940"

(+)

( l )

réf .  note 119/S
51s4/s\rc
crest  ce moclè le

du 1J janvier 1911 du Sl'F et plan no

au.i a été effectivenent nis en nlace

. " n / . . .
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Dans ie nêne ordre d.1i<1.ée, on é'uudia (5) Ia rnise en

placel dans 1es trduries 1, 2 et j1 d.e taurpons obt-ura.teurs

articulés venan-b obtuler' l- to::ifice pendant lropération

d.e -perru:ri;ation-du jr:nelage ai'ec le carron d"e 57 et vice

vêTsâr Les tanpons obturateurs furent fabriclués et livrés

aux ouvrages, nais ne fixent pas instal.Lés : on en trr:uve

encore en caisse aujourd.thtr i  (1g76).

5.1.2.2 - Créneau d-e-. nort ieg d.e .10-sous caserrate

f,sengin t irant à angle corrstant t1e 45", est d.oté

d.rune tréraie graôinÉe en acier noulé, id.entigue à. celle

du uortôGlr de 81 nais plus petite.

5.1 . 2. 5 - C-qéteetr:r-de -fqs jJ--Sitra.i]1e9,

Les èréneeu-ï cle fusil-nitrailleur d.e flanquenen* ce

façadee c le  d.éfense d rent rée etc .  o .  é ta- iento junqutee i9 '40

constj.tués par ui:e ol1-rerture ear:ée, à Srarois tail"lécs en

guad.ins, nénagée d.ans Ie rnr;r de béton.

I,e d.ernie= ïesseu'Ë était ûoublé druae pLaque nétaILj.*

que percée d.rr:rle otrverture de tir oc'Logonale, tenue' par

quatre g'ros bouLons traversant la i1açorlnerie et prena.:et

à lrintérieu-r, sur J contre plaques superposées for::a'nt

g l iss ières.

(6) réf. i:Tote 110/.5 du 29 ianvier 1936 du SI'IF et pLans
4t585 à 4r5eBlSI.Ë'

n r . / . . .
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Dans cette gl issière couSissent ]e voLet obturateur et

1réquipenent d.e crénealr propreraeni d'it.

Ce1uj.-ci éiait d.e 2 typesl su.ivant guton avaj-t à fa.ire

avec un créneau extérieur (d.ispositif n3) étanchel o1.l rall

créneau intérieur, non étanche (d.isposit i f  SB) :

L Ie d.ispositif R3 conporte une rotule en duralurnin qui

eroprisonne le canon et prolonge 1e support d'e llarnet

sa cou-pel"le d.tappu5., et deu:r béquiil-es d.e tj.r bLoqtré.

I, tétanché-i-té est assurée par Le frottenent d-ouz de la

rotule sur la coupe11e.

- le d.ispositif s3 co;rporte un si-uple étr.l er clans J-ec1ue1

v:ient se fj-cher 1e gard.e-nain d.e lrarneo

5.1.2.{ - Tri:n*le- ! i . ÎB-..nor1è}e.4.9 (pLanche 25)

Ce disposit i f  paraissant en f in d.e conirte, léger et

fragile on ad.opta ell 1940 u;-1 sirstine beaucorri: pLgs robus-

te, transposit: ' -on à Ia caseiratc du crdnea.u de cioci ies GtrÎ i

t trpe B. crest ie créneau renforcé d.e fusi l  nitzai l ieur d.e

casenate d. i t  t tTréaie IEIB noêl : le  1!4gt t ,  à  1tétude c lc- ru isn, ,

1976.

Ce créneau est constitué par une Srosse trénj-e el l

acier noulér,, à parois 6rarJ.inées, et percée dtun orif ice

trongonigue ouvert vers Iravan:'b.

Dans cet orif ice, vient se placer, par lravantr l l l }e

pièce fixe dteiabrasure corùportant un iogenent pour une

rotule en acier spécial de 25 cn de èianltre, tece-rant

" . . f  
, o o
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l -es d i f férents  équipenents,  e t  re tenue,  à l tar r i l re ,Par

rLes coupel-Ies et un gfos écrou visé sur Ia pièce d.renbrasos€.

I,e tracé tronçonique d.e la piùce dtenbrasure 1ui d.onne un

excellent appui sur Ia trénie, 1a rotule étant el le nêne

à Itépreuve du coup de 47 I'-C.

'  
La trénie conporte, en ou'bre des passages obliques

pour lunettes de sunreillance rapprochée, Le créneau re-

çoit les raêrnes équipenents que celui d.e cloche 3 : d. iasco-

pe de guetteur, fusi. l  nitraiLleur. (avec C.isposit i f  d.e i ir

repéré) et nortier ôe 50 a:ra si le support cor:respond.ant

avait été l ivrér ce qui ntétait pas Ie cas.

tr,es d.ifférents conposants d'e ce créneau (sauil la

trénie) sont interchangeab-Les avec celui d.e cloc?:e 3.

En 1940, selon un proBganne préc5's, les créileaux rt'i

sous béton s3 d.es llouveaux Fronts étaien-i; en ctu.rs d.e

renplaceaent par ce nouvealt na'beirie]1 ce gui ni-<cessi'bait

d.es trava!..*c assez consid.érables"

fut 1964t on trouvait encore, au-r entrées d.es casenates

du nouveau front d.e Rhorbach, d.es tréuies et pièces d!en-

brasure ddposées par les Industriels o;ui étaielt en train

de les'monter au moment d'es hosti l i tés.

5.1.2.J - CIéneaux obseTvatgires Sous bétoq (planche 25i

.Cféneau Gfff a sous béton

Lrobse:rration se fait no:r:nalenent par d.es c].oches cui-

rassées spécial isées. Dans certains cas palt icul iers de

n r . f . n .
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TÀ3LEÂII nECAPrrû"rÂTÏF

d.es char^:mps d.e tir d.ee d.j.fférents tSrpes d.e

trémies d.e cagerlate pour jr:melage d.e ni-
trailleusesr canon antichar ou atme-mixte

Epaisseur unifotrne d.u masque blindé, fo:enant boucl-ier d,e irarne
et femant le fond. d.e la trérnie lorsque lra:me est en place da:rs
l ec réneau :8cm.

N.3 .  l e  su f f i xe  3  app l i qué  aux  t rém ies  4 ,  11 ,  1 '2 ,  1 ,  s i gn i f i e  l a
p résenee  d rune  po r tée  ue inée  pou r  recevo i r  I e  b i ra i l  d run
canon a,e 47 ou d.rune erme nlxie.

llype d.e
trénie

Cha^np d.e tir hori-
zanta:--

Cha;op de tir
vertical-

avec Jf'I avec
canon AC

avec fiti avec
ca,non AC

Trémies ULe
1929 paut
J.M.  adap-
tées ê11 cê-
non AC d.e
17um

1
(casenates
de berge)

54" 2 B o 5 0 l 18"
( - r t . .à
+ ? ' )

(-q
+

8 o
à

4',)

2 45" 42o tO t , 4 0
( - t9 'a
+ 15) )

2 !o39 t
( - t  4 ,5a
à . r  10" )

2 45" 420rcr 45"
(-50" a
+ 15" )

25"
(- t5"  a
,,- 't0o 

)

Trérqie pour
Jlï ou ca"lron
ÀC d.e 47un

4 45" 45" 54"
Gtg" e
+ 15" )

25"
( -15"  È
+  10" )

Trénies l'[Le
1914 pour
Arne Mixte
de casemate

11 45"
Gî7: à + 1o')

12 45"
ç1/.: à + 1r")

1 ' 450 45"
(-ro"  à + 1J")
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casetrates d.rart i l- lerie drouvra6ies d"es Âlpes, lorsqte 1e

Becteur clrobservatlon était l inité, on a jugd plus ratlon-

ne1 drécononiser la d"épense d.rune cloche et d.r i .ncorporer

à Ia ca'emate un créneau observatoire sous béton (7) :

crest  le  cas au l , Ionte Grosso (Ufoc A)  d.e l tAgaisen (Ufoc 4)

.de Roqueb:rrne (Ufoc 5). Le cré*eau est conÊtitue (e) par ,ore

trénie en acier raoulé usinée de façon à recevoir le nême

équipenent que le créneau d.e cloche Gtrtl'I itarr et les :nênes

accessoires : épiscope, fusi l-nitrai l leur et s'u.r 'bout bloc

jrrnelle D"

La trércie est renforcde, à ltavant par un caùr'e nétal-

liqtre ôe 40 rnm drépaisseur Fouvast êt::e obturé par 1rI] voieÈ

nobil"e coËBandé cle ltintérieur" Le chanp, en hauteurt

étalt Linité à + 1Oo, lrenpIoi. êu i lort ier d'e 50 r: ir  est

i :apossible.

!a transposit ion du créneau cie cloche it  à lrer:pioi

solls casenate relive du nêne cheninenent techniqte clue

ceLui ayant ultérleurellent conduit à 1a trénie IT'[B 40

(ro i r  c i -c lessus) .

Enfin drautres ourræages (Jarrus, Roche la Croix) conpor-

tent cLes créneaux obserrra.toires sous béton.mais rnoins

élaborés. ce sont 1à d.es sinSularités assez exceptionnel-

les, mais quti l  convient cepend'ant d'e relever'

(z)
(e)

conioe les

voir plan

caseraates ô.e Sorirges d''an'a-nt 1919

no  ]5?5  du  S ] .F  (5 .1O.19 r1 )
. . r / r . .



-  171

5,1.2. '6  -  Cqéneaf lx  Pour-Dro ie '

11 convient d.e Ie citer, au moins pour ménoiret

les ourlertures en ayant été réservées dans ce::tains

blocs (ftcessin éa et Valdeblcre) et obturées après coupt

faute d.e liirraison d.e 1téquipenent eor-responêant, 1rétud'e

4rayant pas abouti.

5 .2, -  Les.  c loches cu igasséeg

ond 'és i g : r epa rc l ochesd .eseng inscu i r assés f i xes ' d .e

forme généralement cylind.rique ou tronçonique, à toiture sphéri-

gue ou borabée' émergeant plus ou moins des clalles d'e béton cles

blocs d.ans lesquelles i ls sont scellés. Transposit ' i 'on nod'er::e d'e

ItéchaugUette raécliéva1e, 1es cloches ont la f ixi té d'e ] 'a casena-

te et la fo:me cle la tor:reILe.

La fort i f ication française en 
-service 

en 1914 conportait

d.es cloches obsenratoires robustes nais naI conmoèes à cause C'e

leur exiguité. a fOrt de varrx, pend.ant la terrible sernaine d'e

Juin 1g1Ç on constate que les clochres sont trop peti ies ?our

pouvoir tirer par 1es crénearr:r ; à Froid'eterre, en Juin' le

capitaine Dartig:ues, comnand.ast 1 I ouTfrage,est raortellenent coÛxro-

tior,lné par un obus qui frappe la cloehe obselvatoirer sans aucun

dégât pollr cette dernière.

Dès 1)26, Ia i lC.D.F.r '  ini;rOcluit-eLle dans ses plane

ttrpes, cl.es cloches obsenratoires et des cloches cle ttpistol ier-

nltrailleurrr chargées rLrassurer Ie guet et La cléferrse rapprochée

dles superst:rrctures.

. . . / ' . . .
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Fin 1927, 1e pistolet-nitrai l leur étant abandonné on

en arrive à Ia cloche d.e gqctteur mitrailleur et à toute

u-ne g?r'r''-ne d.tengins ad.aptés aux d.iverses nissions, émer-

gpnces t-yiliques d.e ltarchitecture rrCORFlt.

Cloches d._e ti{

5 .2 .1  -  C foghes  G .F .U .  nodè le  1  ( i ;æe  A)  (p1 .  24  e t  Z ' t / l )

cet engin est norrnaleinent chargé drabriter Ie guetteur

surveillant 1es abord.s d.es blocs" Drun d.ia.c.ètre intérieur

uni forse d. t1r20 m e l le  a été réaI isée en J  ta i l les !

petit  raodèle, petit  nod'èle al longé et grand nod'èle' ce

d,ernier en deux variarntes, d.ont une en d.eu-x pièces d'esti-

née, pour d.es raisons de facilités d.e transportr au:c

ouvrages des ÀIpes. ces J tai l les correspond.ent au-x d.i f-

férents d.egrés d.e protection des blocs destinés à rece'Ioir

les clocfues. I lrépaisseur d.u bl ind.age varie ùrai l leurs d'e

20 cn pour Ie petit nod.èler à J0 pour le grand'.

Trols tai l les des cuvela6es clrassise (orcl inaire, al longd

renforcé) se conbinent avec les d.i f férentes taiLLes d.e

cloches poul3 stad.apter alrx d.i f fr jrentes épaisseurs de d.aI-

le et aux différentes hauteurs drénergence d.e Ia cloche

par rappori à Ia d.aILe selon 1a pente à battre alentour.

les cloches son+, percées clrun nombre de créneauxt

varLa^nt d.e 5 à 5. Chaque créneau à un charnp cle tir d.e

72" ( i  créneaux - 560") et fait  avec son voisin un

angle ô-e 12".

. . . / . . .
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Conne pour les tr6ni-es, i I  existe six ttrpes d.e cré-

neaux d.ifférant pa:.' leur cha:ap d.e tir en hauteur dont Les

plus u.t i l isés sont le créneau Rornal, ie créneau spéciai l

et Ie créneau e:rceptionnel, d.écalés en niveau pour pernet-

tre le d.ébattenen'u plus ou inoins grand, en site négati-f,

de la  crosse ôu I .H.

Les crénealr-x, venue d.e coulc<e avec l.a cloche -ôtoù

affaibl issenent du nétal dû. aux souff lures et seories-

reçoivent un équipenent rappcrté conprenant un cad.re fixe

boulonné, d.ans Lequel vie- 'b se loger 1e ca,lre nobi. le,

tournant sur tourillons verticau:r et recevant Ies d.iffé-

rents natérj.eIs erclapte<s : épiscope cre guet, f i isj--L-rnitrai l*

leurrrnort ier d.e 10, ou bLoc jureJ.ie d.ans le cas dec o'bser-

vatoj.res auxil iaires ou conjugués. Ce systàaertr ' is procire

en son principe d.u joint à carclai.rsrest révdlé e::trénenent

rnrlnérable en 1940t non seulenent au canon à 5pan'le vites-

se init ialen nais au sj-mple souff, le d.es projecti l"es ord.. lnai-

res, venant faire sauter Les susbandes d.es axes. 0r1 1a

rnrlnérabil i té l1u c:éneau vient srajou'Ler à cel1e d.e Ia

cloche, énergeant d.e près i [r1 n. d"e 1a dalle du b].oc se pro-

f i lant su:e le cie1, cible innobile et vict ine d.ésignée

d.tavanie a'ax t irs ennernis: i l  nrest que d.e vo-r ' .r lrétat

d.es cloches des casenates du Rhin, du Kerfent, du Sa.nbesch

et bien cLrautresrpour conprend.re lrerreur co'nnise dêrrs

lremploi cl.e ces engi.ns.

. . . / r . .
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Certa incs c loches ont  é té sp6cia l isées à des :a iss ions

d.robservatoire en conpléncnt d.es observatoires d.ra,rt j . l le-

r ie : e11es ont regu un bloc jr:neIle D et rur périscope J2

énergeant d.tun orifice percé au sonnet d.e Ia toiture.

A lrorigine 1es cloches G111 rrArr ne comportaient pas

ôe périscope, mais devant 1a fragil i té cl.es épiscopes de

créneauxron vint à les en d.oter (périscopes tr '1 et F2) et

pou:r ce faire, on dut forer, d.ans toutes les cloches d.éià

en p lace,  l tor i f ice correspond.ant .

Les d.angers présentés par cet eng5.n, sinple au,xiLiai-

re à 1f or5.gine, ont 6té à plusieu.rs reprises soulignés

par Ie généra-l 3eJ-hague d.an-s 1es procès-verbau-.< de la.

ItC0ï$rf' (g) à une épcque où pourtant ie B8 nn IJIJJC nte:cis-

tait pas, nais 1a prol i fération d.e ces engins, instal l . js

au totaL à 1009 exeirplaires, est 1a conséquence de la -qup-

pression, faute d"e crérl i ts, drune bcnne part le d.es tcu=eL-

1es .

5.2,2 -  Cloches Gtr I l  t roe 3 (nod.è i -e  1914.)  -  (p i ,  ? i /T.T)

Parfaitereerrt conscienis d.e la fragil i té d.es engins

type 1)2), les services ôu Génie aboutirent en 1914 à rx:

rnoclèle plus robuster la cloche Gtrï ' î  tr3rr.

(g)  en par t icu l ier  à  la  71o réunion (4.1 '0 .29)  où le  généra1 soul i -
gne  l e  fa i t r rqu r tmgue t teu r  qu i  t i r e  ne  ç re t te  pas r te t  I a  {0 "
réunion (7.t.193O) où i l  d. i t  que 1a présence d.e 5 c=éneau: d.i-
minue la sol id-i té d.e Ia cloche tt i f  y a l ieu de revenir au type
à 5 créneaux no:malrr.

. . . f . r ,
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Id.entique à son ainée, mais un peu plus vaste (t rJO n

à lt intérieur), nieux bl indée (petit  noclêLe : 25 cm au

lieu d.e 20) et nunie drun doublage intérieur en tôle d.e

2O min, la cloche nod.èle 1914 est couLée aveugle et ses

créneaux percés ensuite. te systuhe de eréneau est cLraiL-

leurs beaucoup plus robuste et conportel une p!-èce

drembrasure tronçonique rapportée' avec une rotule en

acier d.e 25 cm d.e d-ia-uètre, se3-on Ie systèrne d.éjà d.écrit

plus haut poux la trénie IT,$ l.ile 40 et analogue, en son

principe, à l torganisation du globe oculaire. Ses c:sénea'. lx

3 e S selon 1e cas! comme pour 1" çtrrg ttgtt) peuvent xece-

voir au choix un d.iascope (appareil <le g:uet beaucoup plus

robuste que 1tépiscope) ,  ,un fus i l -n i t ra i l leur ,  e t  un

mortier d.e 5O nn (non instal lé en 1940 faute drappa:rei l

support). Par ccntre, i l"  ne peut y être mis de bLoc ; i ixlcl-

le et les eioches spécial isées en observatoire d.oivent se

contenter du pé=iscope. le créneau type 3 srest parfaite-

rnent conporté eu 194.0 et le seul cr'éneau d.éfoncé par coup

clirect (I ,a Ferté, 3,2) sembLe ]tavoir été à la suite r lrune

négligence d.e serrage de Irécrou de retenue ôe 1a rotule.

Mais,  ces per fect ionnenents ntôta ient  pas à la  c loche son

principal défaut tl.rêtre rendue à peu près intenable au

personnel ctu fait ile la sonorité d.es coups frappant la

patoi.

11 a été instai- lé 1O9 de ces engins dans

fronts nCOiUrt '  (særs parier de ceux instal lés

blockbaus STG).

les noul'earlx

d.ans Ies

. . . f u . .
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5.2.1 - Cloche GIT'I-rrÂrt transformée-rt3tl

Dans Le cacLre d.es travaux cle =enfcrcenent d.tun systèine

en évolution constante, et falte d.e pouvoir reraplaoer les

cloches rnle 1929 en p1ace, on était en trainr en 1959-4O

d.e nod"ifer les créneaux t lpe À par d.es créneaux 3. Ltcpéra-

t ion, 36!g1ée seLon un ordre de pr: iori té bien ctéfini,  néces-

sitait  d.e réa}éser l lancien créneau rectalgulaire pour 1ui

pe:nettre de recevoir la pièce dtenbrasure tronconiqrrer Ie

tout sur une cloche en place et avec toutes les diff icul-

tés quton devine : e] le était en cours sur les blocs du

secteur fortifié de laulrluencnt ainsi que les casenatee

rle la forêt cle Baisnes et de Mo:mal jugés pr:'-orita'ires,

et déjà réalisée eur une trentaine d'e cloehes ent' iron

(tétingr casema-tes N et S du Seis cle Laudrefang, ouvrà.ge

ôe Laud.refang, casenates êes Suatre Vents et de

lrEinseling, Raisnes, l lorrnal) ei;  Ie natériel approvison-

né pour un certain rrombre d'ta-u-tres.

, . 2 .4  -  C loches  , J . i ' i .  nodè lc  l 9J0  (p1 .  2 t )

A 1a réunion de ia I 'CORErtt Ie 6 nai 195Ot à propos

d.es plans de masse de lrouvrage d.e soetrich, le colonel

Âlleau d.emande si une d.es tou:eelles d.e u-i-trailleuses ne

peut être retoplacée pan' rrune casenate cuiiasséefi. Le

généra] SelhagUe annonce afors que la ltcorrstruction d.rune

cloche 6ryancl aodèle arrnée 9!* 
jr.me1a6e cle rnitrailleuses

ou de F.I{" est actuellenent à }rétutLê..o Tl l  te1 orgpne

fomant 1rne sorte d.e tou:celle fixert. Telle est la preniè*

re a}]usion faite à ia ccnception de cet engin qui tl'érive

. . o f . . n
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par ailleurs d.irectenent de la casemate cuj.rassée PAÏ.'ù{ÎT

d.u renforcement d.es forts d.e Veroun en 1916-1? (10). Sien

qureu ayant tout à fait la nêne form,e et un d.ianôtre inté-

r j .eur  légèrenent  supér ieur  (1r19a m au l ieu dr l r2O) l -a

cloche d.e tr jumelage d.e nitraj. l leusestt ad.optée en 1910 di-f--

fère essentiel lement de la GtrT4 par le fait  quter:castrée

clans Ia d.al le du b1oc, e1le rrra qufun seul créneau de 45'

d.e chanp de tir dégagé par d.é1a.rd.ement et ainsi ne se pro-

file absolument pas sur les superstructures. 0n a pu de

la sorte 1ui confier d.es missions d.e f lanquement (scit en

ccnplément d.run J.I4. sous tréton, soj.ù en remplacement pur

et sirnple d.es armes sous casernate) rnais égalenent nonbre

d.e missions d.raction frontale.

Lrengin est  nêne devenu 1ré iérsent  const l tu t l f  de base

au plan type d.e casemate d.r infanterie cl i te trà clochesfl

ad.opté en remplaceroent cles caseraates ord.inaj.res lorsqurorr

ne pouvait en d.éfil-er i.a façad.e au:i direciions d,angereuses.

f,e créneau est ej.r'culaire et reço5.t un jr:i.ileJ.a.ge d.e Reibei

7r5 iclentique, à ia fo:me du masque prèsr à celui d.e l .a

ca.senate. De part et d.rautre du créneau orr trouve d.eux

petites fentes dtobse::rration à volets obturateurs coul"is-

sant. Cet engin a été réalisé en rleux tai l . les, petit  et

gra.ud mod.èle (ce dcrnier avec une variante en 2 pièces

polrr les Alpes) pouvant se ccnbiner avec 4 tai l les d'e

cuvelages pour cotcrespond.r'é aux 4 tytrles d.e protection adop-

tée pour  les nass i fs  bétonnés.  I1  a été insta l lé  1?4 en-

gins d.e ce type.

(lO) la sinuli tud.e est part icul ièrement frappante avec l.a caseu.a,te
Pa .na r t  à  I  c réneau  . . . / . . "
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5.2.5 - Cloch-e dteltre-gr-- lrte nodiie 1914 ("3") (pf .  25)

Ie d.éveloppenent croissant cie Ia d.éfense antichar

cond.uisit  à envisager en 1914 d.es cloches d.e conceptJ.on

ioentique aux cloches d.e J"I ' I .rmais susceptibles de rece-

voir ltanne nixte réaLisée autour du tube du canon d'e 25 .

b f  est  la  t 'c loche d. ta t r ,e  mixtet f  nod.èLe 1954 véal isée en

2 tai11es, petit  et grand. nod.èIe, d.e dirnensionsintérieures

id.entiqueSr ne d.i f férant que par 1r épaisseur de certaines

paro is ,  d .onc par  la  nasse.

Un souci de rentabil i té a ccnd.uit à doter I 'en81n d'e

deux créneaux au lieu dtun, et par voie d.e conséquerrce à

Lui donner un plan approxiraativernent ovale. A 1tj-ntérj-eu=

un doublage cyi indrique enveloppe 1a chanbre de t irt

l respace l ibre ent re le  c ; r ] !sd. re et  l rext réu i té  ôe l tovale

sert à loger 1e tarnpon obturateur du créneau lorsque

l tarse est  en bat ter ie  c lans l ru t l  ou Lrau. i ; re 'd 'e  ceux-c: .

Lrarne nixte est rnontée sur une platefo:me circulaire

à mouvenent d"if férentiel.  pe:cnetiant soit Ia rotation de 1a

platefo:rne pou:r passer l tarrue d.tun crérreau à lrautret

soit à 1r arne d.e baLayer son chanP d'e tir en C.irection à

part ir de la platefome jsi lobi l j .sée.

La rotule d.tenbrasure est sol id'aire Cu. berceau d-e

1r a:me et peut se verrouiller d.ans 1t enbrasure pall un

disposit i f  à segments interronpus anaS-cgue à certains ty-

pes cle culasse, de 3an€ie en part icul ier. Le t ireur est

assis sous Lrar.:te et d. ispose drune lunette périscopique

d .e  t i r '  . . . / . . .
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Les deux créneaux ont chacun un cha'ap d.e t ir  de 45o"

Ltangle entre ies deux créneau:t est Le plus géndra.leinent

de  45 " ,  na i s  peu t ' t ' a r i e r :  a ins i ,  à  La  caseua te  au  G : rand .

Sois (Sl nonrbach) une cloche à un créneau t irant en ac-

t ion frontale, et lrautre t irant à revers en d.irection d.e

1a casemate vo is ine.  Seul ,  l rangle ent re l raxe du créneau

àt f e grand. axe d.e 1r ovale est fixé rrne va.rieturrf à

67" 5O'. Un périscope d.e toiture pennet lrobse::r,at j .on

roêrue crénear:x occultés. Les clocbes dra:me ni.xte sont d.es

engino de grande dircension (ereO hors tout à, 1a base) à

Ia méca-:: ique très éLaborée : i l  en a été instal lé f2

exenplaires.

5.2.5 - Cloches J.I ' I .  trarrfoqrégstta::ne mixtelt (pl-,21)

Lrad.jonction aux caseilates cl.r infanteri.e d.es canons

de 1? et 47 rnrc nit en lunière 1r absence d.e défense anti-

chars d.es intervalles conrnartd.és par 1es caseraates rrà

c ioches[1 conpte tenu d.e ] - t inposs ib i l i té  r :a . tér ie l le

t l . t instaLler  1es p ièces d.ans les c loches J . j ' I .

0r, on ne pouvait laisser subsister e.ette lacune

et Ia solution d.e 1r a:me nj.xte pe:mit d.e trouver une

solution. T,a transfornation d.e 146 cloehes d.e Jli en

ttcloches cltarne ni:<terr (+ 2 engins en réserve = 148)

senble avoi r  é té d.éc id.ée en 1916 ( t t ) r  na is  éta i t  à  pe ine

( t t )  se lon  t x re
nat ion des
nalgré ce
1 t ouvrage

note du 1er janvier 1957. Pa= contre, 1a tra-nsfor-
cl.oches du Sud.-Est senble avoir été abancionnée,

quron perrt constater stur la cloche C.u bloc EI'T d'e
du Lavoir.

. , . / . " .
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comrnencée en 1919. Lropération, teehniquenent très

d.if f iei le, consi"stait à retirer tout 1ré.truipeneirt inté-

rieur d.e la cloche pour Ie renplacer par un nouvel équi-

pement spécial et ad.apté au volrrme intérieur très réouit.

lùrsuite, on obturait les deux fentes de visée, on perçait

un orif ice pour un périscoper puis on réal-èsait le créneau

à Ia nachine pour la 'bransfo:rrer en créneau 3 à rotule

acier. 0n inagine les dif.ficultés d.e ce travail au ras

r lu  so l ,  souvent  en ter ra in  dtaccès t rès C. i f f ic iLe.  De

plus,  pendant  toute Ia  durée de l topérat ionr  Ia  c loc i le

étai,t  neutral isée et sa zone cltaction totale;rent privée

d.e feux : conpte te::u d.es alertes successives entre 1956

et  1940,  on s texpl ique n ieux que quelques B à 10 c loches

seuleiÊent étaient te:minées en i94O et quelques aui;res

en cours sur les 1/45 prérmes.

5"2,7 - Cloches l jr . i :ce*Areng;ie-s (nodèIe 1911)

le probl.ène cIu lance grenarles sous cloche or.rira.ssée

a été évoqué plrrs traut, et bi.en assez pour nrêtre ci-bé icj.

que polrr némoire. I ,a c}oche est noyée cLans lt6paisseur d.e

Ia aa1Ie d.oat la' i ;oitu:re seule éncrgeo Àu somme't se trou-

ve lrembrasure nen d.iaboloft (Aeu.x troncs <le cêne opposés

par  1e sonnet) .  J !  c loches éta ient  en p lace ou l iv rées

(lZ) en 1939? avec leur plateforme et norias clral irnenta-

t ion,  mais  sans l tameinent .

(f Z) Ia cloche lancc-grenad.es êu bloc d?entrée (t:on constnri. t) d.e
lf ouvrage d.e Restefoncl gisait encore t en 197e't à pr:çxjni ié
cle l touvr.age ainsi- diai l leurs qu,e ies cuj-rassenents ces autres
bLocs non constmi tso ,

, o t / . . .
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te cuirassenent a été. réalisé en J tai l lest

B tonnesl 1l tonnes et 21 tcnnes sradaptant aux degz'és

cle protection d.es bLocs.

. " r f . . ,
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TASLEAïI nECAPTTU',LAIIï' pïS CARÀCTERTSTIQUES DES CI,oClrES pE_IIR

0bservat ions
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Pet i t  rnod è1e

Pet i t  mod.è1e a l longé

Grand modè le  ( t  par -
t i e  )

Grand nod.èIe (Z pay
t i e s  )

1  . 700

2.500

2 .7OO

7 1 . t ^

1  . 200

1  . 200

CLOCHES G.F . } , I .@

Pe t i t  r aodè le  I  Z .7CO

Grand  modè le  I  a .550

C!9ÇIE J. l i .  ] '1odèle _1q19

CLOCIIE A.M. Irodè1g_![

Cloches  obæËr .n_@,  v is ion  d i -
r e c t e  e t  p é r i s c o n i e u e ,  l a n e e - g î e n a d e g  :  p o u r
ménro i re ,  ana logues au  c loches  G ' . I . ! i .  de  nême/ -  \
P r o t e c t r o n  \ t  ) .

Pe t i t  modè le  |  1 . 700

t-
Grand  nodè le  17  +  |
( en  2  pa r t i es )  |  1 . 950

Gra.nd. modèLe 1 par- i-
t i e  |  2 . 700

1 . i90 200 1ou2 1 i à
12

1 .190 250 e 17
oul ourrages
u Suri-Est

1.190 lAo 1ou4 2 8  1 5

Pet i t  moC.èle

Grand. nod.è1e

2.490 d.e 1516
à  1900

,00 2 26
Cloche à  p la r
ova , le .  Po i i l s
indiqué 2 r lou-
blage de Z8nn
conpr is

2.5 ( rB 15 ' t6  à
1 900

, 00 5ou4 ?,6
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TABTEAU RECAPITUTATTF pES pTFFERENTS MOIETES !g
CIIVIET,AGES ADAPTASTES ^ê.UX CIOCHES DE TTR

Eauteur lPoid.s C o n d i t i o n s  d . r e n p l o iType de cuvelage ( t * ) (E )

POI IR CIOCHES G.F.M.  l ï le  1929 (A)

CtOCmS G.F.U-.- l4odèIe 1 or l ( r )

CLOCEES J.M-'_Mcd èle . l:19

Cuvelage ordinaire 520 1 1 5 a) Pour cl.oche PIJI e'r,  protectl .on
t l o  t  (P t ' t  n "  1 ) .

b)  Pour  c loche PM al longée et
p ro tec t i on  no  2 ,  s r i l  n r y  a
pas à t i tzeren d.essous d.e -

1O% avec plus d.e d.eux cré-
neaux.

c)  Pour  c loche Gl{  e t  protect ion
no  1 ,  s r i l  n r y  a  pas  p l us
d.run créneau t irant en d.essorr:
de - 50 ,4 ou de deux créneau:":
t irant au d.essous d.e - 10 ?("

t t )  Pour  c loche Gl l  e t  protect ion
n "  4 ,  s r i l  n ' y  a  pas  à  t i r e r
au rlessous d,e - 10 %/

Cuvelage al iongé 1  . 120 2 r5 e)  ?our  c loche Pt t i  e i ;  protect ioa
no  2  ( l u  n "  2 ) ,  s r i l  n r y  a
pas à t i rer  en dessous d.e -

50 96

Cuvelage renforcé 1 .020 f)  Cloche Gl l  e t  protect ion ] ,
sr i l  y  a  p lus d.e 2 crc lneaux
t i rant  à  -  5A% or l  l  c rénea1l :
t i r an t  à  -  1O%.

g)  Cloehe GM et  protect ion 4r
s r i l  y  a  à  t i r e r  au  dessous
de* j 0%.

Cuvelage pour cloche
PM 670 2  1 5 ( P r o t e c t i o n  n o  2

Cuvelage pour cloche
GM

67o 4,0 (  1 Pro tec t i on  no  J  e t  4
( t  )  !  se lon cer ta ins rJocuments

Cuve lage p .  c loche
P M n o  1 920 2 r2 Pour  b loc à protect ion no 1

Cuve lage p .  cLoche
P M n o 2 1.440 2 rO l t 2

Cuve lage p .  cLoche
Gl'i no 1 1.040 2 1 5 n ,

Cuve lage p .  c loche
Gll no 2 2.O4O 2 r8 fl ^



Cuvelage pour
che Pl'I

Cuvelage pour
che GM
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CLOCtrES D'AEIIE -Mixt-e ModèIej4

P r o t e c t i o n  n o  2

Pro tec t i on  no  1  e t  4



CrÉneaux de cl_q_ches

QIOqEES-G.F.1,1.  Hod.è le 1q2e (A)

CLOCEES G.F.!i. l.1oc1à1e-!12<4 (3)

Çenon r 2919 gra-
des
( - t r ,5  sv à +

1 6 1 6  ç )

Hi t ra iL leuses
15,4 er
( - te r8  gr  à  +

1616  g r )
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La cloche co:nporte
? créneaux d.ont
1 |  atrgle r  entre axeE
e s t  h a b i  t u e l . t e n e n t
d . e  4 5 " r  m a i s  p e u t
var ie r  d . rune c loch .e
à  l r a u t r e
P a r  c c n t r e  l r a n g l e
ent re  axes  de  c ré-
neau et obturateur
est i .nvariai t le et
d , e  6 7 o ï o t .  s é c u r i t =
d.e tir d.u caJlon en-
t r e  l B r B  g r  à  1 r r - v
gr

I Ine sdcur i té  empê*
che le  canon d.e t i -
re r  en r re  -  17 "  e t

12 "

Charap d.e tir
v e r t i c a lType cie cloche 0bserva t ions

Créneau norrnal 7 2 0 14. ( - r7"à+17")

Créneau.  spéc ia l _ d o _ 44o( -27"à+1? ' )

Créneau e icept ion-
ne l

_ d o _ 54"  GZT'à+27")

Créneau type A _ d o _ 5Oo (11"e*  17" )

Crénbau type 3 - d . o - 52"(- r5 'a*17")
n r e x i s t e n t  p a s
d a n s  l e s  c l o c h e s

Créneau type C _ d o _ 48" ( -17"à+11 ' )
t tPe t i t  l . i odè1e t '

Créneau normal 72" 17" ( - t7 "à+20 ' )

Créneau spécia1 _ d o  _ 47o  ( . -27 "  à  + -  20 " )

CLOÇEII  J . l i .  Modèie 198

Créneau unique 45" t2 " ( -17"à+15 ' )

ctocEE Dl 4!l'iB_11Ix'tLtELl4

Créneau (un seul  |  +5"

CLOCIIE I.14. TJansfoErcée pour 1 Arrae lil i-xte.

Canon t  27"
G1F à +  1 ! " )
Ui t ra :L l l euses :
12"
( - t?"  à  +  11" )

Créneau unlque
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5.2.8 - Cloches obserget-q.i-E-9-q. (périscopiques et IT)P)

ffi

Le service part icul ier d.e lrobservation néeessitait

cles émergences cuirassées spécial isées. 0n conçut d.eux

types clrengins s a) les cL-qches obselaato.lr-eE périscopi-

[ues, noyées jusqutà la toitu:re èans 1e massif d-e béton

cle la d.al le et percées, âo sonnêtr drune embrasure pollr

le  pér iscopêo cet te  c loche qui  reçoi t  essent ie l lement

les périscopes B et C à grande puJ-ssance, cornpte tenu d'e

1a précision et ôu poids d-e ces apparei ls, est équipéet

à It intérieur, drune table drappui équil ibrée d'run

contrepoi.d"s, ôtun treuil ,  d'rune ranpe et d.rrxr tronçon

de nonorail  aérien pou:r 1ra$enée à pied droeurne du

uatérieI.

b) Ies- cloeÀes à r ' ision d.- ireqte e!

périsgooique, énergeant d'e Ia d'al le, percées à la fois

de 5 créneaux d.tobse:rration inr:nis t i tépiscopes et dtun

orifice d.e toiture pour' 1es périscopes i'i ou I{.

Les d.eux tytrres de clochcs posséd.ent u:r volet obtura-

teur polur occulter lrori f ice ôu périscope lorsque ce

d.ernier est effacé. Par contre aucune d.es d.eux ne possé-

ôant d.ra:menent elles d.oivent être appuyées par une cloche

Gtrl '{  voisine cl i te cloche conjugUée1 équipSe d'r irn pSriscÔpe

J2 et part icipant au service d'e lrobservation'

. r . / . . .



*  lBT

Fn pr inc ipe,  ios c loches pér iscopiques (constru i tes

en 2O exenplaires) étaient réservées aux observatoires

iso lés (11, \ .  S i  on en t rouve dans cer ta ins b locs d. touvra-

ges (Schiesseck 3!, Grand TIohel<irkel 35, Otterbiel 34)

i I  s ragi t  en fa i t  d . robserva. i ;o i les iso l r is  c lont  l r inp lanta-

tion d.arrs Ia zotte clrenprise d.tun ouvrag:ee 5:lposée par ie

terrain, avait conduit à les ratiacher à lr infrast:gcture

d.e Itorlvragca

Les c loc i res à v is ion d. i recte et  pér iscopique,  é tabl ies

en 4 versions (Grand iood.èle en 1 et 2 part ies, Petit

rnodèIe n" 1 et 2) co:rre Les cloches GITÎ, soni réservées

aux observatoires dtouvrages ou exceptionnellenent à" une

caser:ate isoléer conine à 1a caseriate d.e C::trsnes Ouest"

Ces c loches,  a ins i  que les o loches Gr1i  t 'ccn;uguéest t  e i

Observatoires auxi3-iairesl sont sen/' ices par du personnel

spécial isé d.rart i t lerie. i lonbre d.e cloches V1)P réa}:Lsées :

54.

5.2. 9 - C1eghee-pelÉL énenËq

Pour les obse::rratoires èes Alpes, où 1e transport

à pied d.toeu'rre d.e cuirassenents de 20 tonnes et plusr se

heurtait à d.es diff icultés consid.érables, sinon insu:non-

tables, on fut arnené à réaliser des cloches obsexvatoires

(11) voir à ce sujet le PT rle l-a {0o réunion d.e la rrCCïïI" '
(?.e.  t91o)

. . . / . n .
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t tpar  é lénents r?  :  t ype  n"  1  p ,5 r isco- rJ ique,  e t  t ype  no  2 ,

à créneaux type Giï . i  r rÀtt  et  en 1r2 ou { élénents, recevant

Ie  b loc  June l le  I .

Ce sont d.es cuirassernents pius Iégers ( ' tO cn C.e bl i-n-

d.age, renforcé autour rLes créneaux) Cont les éléinents

'srassenblent  en se v issant  les uns sur  les eutTes.

Ies é 'ba 'us récapi tu la . t i fs  font  é tat  de 12 c loches iy i re

2, (0bservatoire d.e Serre-la-Plate - Ouvraêe d.e Plate-

l ,onbarde,  e ic . . . )  e t  1  du type 1 (observato i re  du Pic  rLe

Ga: l tche)  n ises en o1ace.

5.5 . ' Les toure i les

5,5.0 - .8,gStral!!.eE,

tes tourel les sont certainenent Les orgenes les 3i i trs

remê.rquables d.e 1a forbif icet. ion f=ançai.se d.e 1944. Eiles

sorrt peut être La nej- l l .eure i i lustraticn de la ;;oiorrté

init iale, naintes fois e:qprirnée, de t 'é'al iser une fort i f i-

cat ion à t rès haute tec imic i tér  u t i l - isant  toutes l "es

ressources de 1r  ind.ust r ie .  Dr  aut re par t ,  e i les éto lurent

parfois par le contraste apparent entre leur masse d.e

piusieurs d.izaines de tonnes, et lrextrêrne précision d.e

l tus inage c l "e cer ta ines p ièces et  d .e leur  noatage 1 l+) .

(14)  à la  mise en p lace,  la  verb icat i té  èes axes éta i t  vér i f iée
au comparaiieur.

. . . / . . ,
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Parad.oxe apparent égalenent, entre Ia te"ille d.e

certains engins pesant 1 t équivalent d.e trois ou quatre

chars lourds et Lra::nenent inod.este qui y étaj.t  instal lét

mais norabreux sont ceux qui ont étendu ce parad.oxe à

ltensenble d.es oulrrages |t0Omrt eux-mênes.

'  
Tourel les tournantes ou tourel les à écl inse ?

En 1914t les cuirassernents réglenentaires insial lés

d.ans nos ouvraéies étaient soit .cles tourel les d.e 155 R,

75 n et roj.trai l leuses tourr:antes et à écl ipse fai sa"nt

du t ir direct ou indirect, soit des tourel les simplenent

tournantes pour 1 canon de i55 court installées à

contrepente et faisant exclusivenent êu til ino.irect"

Les tourei- les tou.rnantes, é6alenent appelées

trcoupolesfl ,  sont pLus vulnérables puisque ltembrasure

nénagée d.ans Ia toii;ure reste conste'.glrtent exposée, nais

lrengin est par contre beaucoup plus sinple et ao-i-ns

cotteux que sotr honolcgue à écl iuse. 0n 1es résenrait

d.onc aux nissions d.e tir ind.irect, en d.éfiiant les eng-ins

aux rntes d.e lrei:neroi d.erriàre une crête ou un Eiasque au

terrain et en doma.lrt à 1a collerette la forne drune

cuvette. Les solutions technj.ques ad.optées pour ces en-

gins, Jointes à une construct:.on très soignéer f irent

que leur conportenent pend.ant Ia Grancle Guerre fut abso-

lrrment renarquable, nême sous des boubard.euents d.rwt calibre

très supérieur à celui pour lequel ils avaient été conçus.

, r . / . " .
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Ces attaques ntont affecté que d.es tourel-Ies à écl ipse

mais notre service d.es cuirassenents a pu t irer d.e leur

robustesse une 1é6it ine f ierté e'b une e: '1érience précieu-

se s  crest  peut-êt re surce point  que nous avol ls  aborèé

avoc )-e plus d.e cert i tud.es et dtavance ies problènes posés

gn 1)25r par la trfort i f ication pefiIaï lente au-.c fornes

nouvel lesr t .

Les d.ivers notes et rapports établis par Ia ttCDFrt

en 1926-27 sur 1es fo:mes techniques d.e Ia. fort i f icatbn

font essentieLlement nention, en natière de tourel les, à

cles tourel les à écl ipse pour nitrai l leuses et pour

rt lance-bombesrt. CepenC.ant, poux les rtourrrages à tourel- ies

cl.tart i l le?ierr Ia |t0Dtrrtt  adroet que 1es tt75 puissantstt et 1es

ttcanons longstrr du fait d.tune longuenr d.e tule ùe 4 n et

pIus, devront être placés trda:}s ôes tourelles analog:ues

à celles cle la i ' larinetr (15) crest-à-C.ire tourttantes.

Dans son rapport no lrfb-'.A. du 12 férrriez 1929 aa

sujet èe la d.éfense d.e La frontière du Sud'-Est, 1a ItCDFrt

intégre rnême à ses proposit ions Ie réenploi- de 2 tourel-

Ies tournantes d.e 155 C d.est inées à l ror i$ ine ( tg t l )  a

un fort d.e Toui1 dont la Buerre rnondiale avait ernpêché

}e montage et clui étaie:rt restées d'isponibles sur pal|c.

(15) note su= Les fornes '1e la fort i f icat:Lons destinée au
conseil  supérieur de Ia guerre no t lÙ/î ûu 16 nai 1927.

. . . f r . '
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Jusqutà présent, priori té était d.onnée au canon de

flanquenent sous casenate, Ia tourelle ntétantr d.ans Ia

conception init iaLe, qurun organe rése::rté aux missions

draction frontale, surtout en défense rapprochée.

I{ais les id.ées concerlrant les fonoes techniques d.es

brganes de feu, firent ô.e 1926 à 1928r cotlme on Ie saitt

l tobjet d.e plusieurs remises en câtlsêr Drautre Faltr la

tt00llptt fut a"nenée à reconsid.drer oans bien d.es casl c€s

options initiales, souvent théoriquesr à la lr.rnière cl.es

exigences d.es cas part j .cul iers quteLle avait à résouch:e

d.e façon concrète.

Â la  12"  : réunion (e5.E.1928)  1a conniss ion ad.net

la possibilité d.e renpJ-acer d.ans 1es ouvrages puissants,

u^ne o11 <teux tourelles d.e larrce-bombes ou ni-traiileu.Bss

par d.es tourelles d.e 75 or:. 100 ttafin cle èisposer d.o

feux fronte"ux d'r'ane portée supérieure à 4'c0o mrt lo:*sque

lrouvzage consi-d.éré ntest pas junelé à un tto'avla6e à

tourellesrt. Quelques mois plus tard. à la 20o réunion

(e1 nars 1929), 1a question d.e Ia d.éfinition de la masse

oscillaste cle 2 ca.nons obusiers de 75 sous tou3elle aræi-

ve clevant Ia coromission E Le colonel t{art ion (t5)r chef

clu seryice cles roatériers cle Ia fortificationt Ëputenu pa]:

le général 3elhag:oe, fit ad.opter, à lrunaninitér Ia

(16) spécial iste hautêr.rêDt quali f ié
ila:mion avait travailléo vingt
rlravant 1914.

d.e ces questionst
ans plus tôt a.ux

le colonel
cuirassernents

o . . / . . ,



-192-

tourel le à écl ipse à d.eux tubes junelésr non énergents'

0n a wr que ces options aboutirent à la tourelle pour

2 canons obusiers de 75 nle 1 933 on Ie raccourcissenent

cle 0rlO rn de la bouche à feu d.éià réalisé avec 1e ?5

r.1.e 12 rile casenate, peme'ttait d.e réduire tlf auta-nt le

d.ia.nètre d.e l tengin, donc son prix de revient.

En étudiant l.e natérieL d.e 145 à longue portée Ia

ttCOILFtf adraettait cepend.ant, clans ce cas ôtespèce lrexis-

tenee d.e tourelles tournantes quand. cette solution était

Ia seule possible. 0n sait qrte cette question ntentrant

pas d.ans le cacl.re d.e la prenière urgencer nraboutit past

et ntapparait, en fin cle compte, que sous fo::ne c1renp3.a-

cernentsn réservés en 2o c]"c1e, d'ans certains plans

d. t ourrrages (Sapey, Rohrbach, etc. . . ) .

llourelle ou Pgeerng:Lq ?

lIais, insensibl.erient, au f i l  des réunions (17), la

tourelle -surtout la tourelle d'e 75- finj-t pas en'trer

systénatiquenent d.ans les plans d.e r.asse drouvrages.

(1?) on avait d.f ai l leurs constaté à Ia Lr:nière d.es prenilres
réalisations, que J-e prix d.e revient d.rr:; .r bloc tourel le d.e

7t7tt-éi"it i"""iblenènt le nêrne (ae ttrare êe 11 n1l1ions)
àÉ- ôelui d.rune casenate à J tubes. 0r Ia capacité d.e t irer
Jur 560" appanrt assez vite coaf,re une nette supériorité
malgfé la présence d.run tube supplénentaire d'ans les casena-
te  s .
on était part i ,  à lrorigine, sur les renseignenents d.es
années 19ôO-19i4 oùr  Ia  tou:eel1e d.e 75.O5 cot ta i t  200.O0C t r '
et la casemate d.e Sogrges, très ru.st iquer 90.000 i '  seule-
ment.

. . . f  ". .
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Que ce soit à Ânzelingrà Srehain ou I 'e::nontr lr i : lp1a.::ta-

t ion d.es casernates d.e f lanquenent pour canons-obusiers

normalenent pré'r,nrês1 sê heurtant souvent à d.es d.iffieultés

de défi lenent ou de rel ief, 1a "CORFttétaj.t  tout naturel leme:-;

arnenée à l"eur substituer des tourel les. Da nêne coup on

pouvait faire une éconoilie i'n:-néd.iate en rejetant en 2o

cycle les tourel les d.raction frontale. Cornme on Ie rever-

ra plus loin en détai1, la d.octr ine d.renrploi d'es tourel-

1es a sensiblenent varié d.e 1927 à 1911 3 une lente prise

de conscience d.es capacités de la tourel ler en part icu-

I j .er d.e sa possibi l i té dragir sur toute la circonférence

conduisit, en toube logique, à préférer ure engin à d'eux

tubes, peu visible, et t irant sur 1'5O", à 1a nontrnentale

caseaate à ] tubes, au champ d.e tir réduit à 45" et

bloqué par surcrolt à 90o de lrenneni.

Mais, on devaj.t  buter très vite sur le problbrue d'u

prix de revient d.e lrart i l lerie drouvrage en généraLo et

spécialenent d.es tourel les : on verra quelles en furent

1es conséquences.

5 .3 . 1 - Caract ér.i st ique s générale s-d-e s-tourel 1 e q

Qurel les so ient  d tar t i l ler ie  ou ôr in fanter ier  toutes

Ies tourelles ad.optées par la tt00llittt sont d'es engins à

éclipse, d.e conception et d.torganisation id'entiquesr ne

. . . f r n .
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d.if fèrent que par les d.imensions I iées à cel les de

l raraenrent  insta l lé  ( te)  e t  des d. isposi t ions par t icu-

I ières c l .e  déta i l .

Les 152 engins insta l lés dans notre systàne for t i f ié

se répart issent en B nod.èJ-es, dont 5 modernes d.érivés d.e

Lf  excel lente toure l le  de 75 rnod.è le 1905 Q>/ l l ,  75 R rZt

155t  81 et  rn i t ra i l leuses) ,  2  sont  des réenplo is  d. rexem-

pla i res d isponib les de cet te  mêrae 75 n le 05r  et  1 ,  le

d.ernj.er en d.ate (tourel le d.ta:cne rnixte et nort ier d.e !0)

est d.rune conception un peu d.i f férente, nécessitant une

descript ion part icul ière

IIne tourel le est constituée, à la part ie supérierr-re

d.rune cha.rabre d.e tir, reposant sur un pivot cyli-nd.rique

soutenu,  à 1a base par  le  ba lanc ier  d . réc l ipse.  E1le est

- lnstaIlée d.ans r:,n puits réservé d.ans 1e bloc, et la

partie supéri.eure de ce puits est renforcée patf une

avant-cuirassel éno:me blinctage en fo::ne Ce tranche d.e

sphère cte 2 n d.e haut et 40 co d.tépaisseur (19) noyé d.ans

(te) on d.ésigne en fait 1es rnodèles d.e tou:reI1e par le type
dta:me qur i ls  abr j - tent ,

(19)  les avant-cu i rasses éta ient  1es seul .es par t ies de nos toure l -
les d.tavant 1914 ayant accusé d.es faiblesses du fait êu t ir
enneni .  Cel les d.es toure l les de 75 avaient ,  en ef fe t ,  é té
réalisées en fonte ôurer par économie, au l ieu dtacier moulé.
Des voussoi rs  sré ia ient  br isés sous les co1lps d.e 420.  0e
ntest  guten 1911 -oonc t rop tard-  quron d.éc ida d.e les réaI i -
ser  en ac ier  noulé.

. . . / r . .
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le béton e-b fo::nant margelle. La chanbre d'e tirr qui

abrj-te l tarnenent, Ies afft ts et parfois un poste d'e

pointage, est constituée par une nurai l le cyl indriclue

d.e J0 cn rlrépaisseurr recouverte d.rrrne toitureréga1e-

ment de 50 cn, f ixée sur Ia nurai l le bl indée.

La murail le bl indée protège la part ie émergeante

de Ia tourel le penC.ant le t ir  et d.one exposée aux coups.

ElIe repose Ëur une rr irole en tôler correspondant à 7a

part ie non érnergeante protégée par l tavaat-cuirasse. Le

tout est porté par un pivot cylindrique vertical d.a:es

lequel passent les gaines d.e descente cles d.ouil les et

contrepoiôs d.réquil ibrage clu plancher nobile et d.es piè-

ces lorsqur i l  en ex i .s te.

' Le pivot repose à la base sur un gros roulenent à

galets coniques constituant 1a l iaison entre 1e systèrne

d.récl ipse et 1es part ies tourna.ntes. Ce roulement portet

par l t intenaéd.iaire de d.eux biel les(2O) su:n la tête drr '

balancier t lrécl ipse, sorte d.e bras de levier à lrautre

extrénité d,uquel est accroché le contrepoid.s ciréquil ibre.

t le balancier osci l le autour ôtun a.xe horizontal (Zt ) placé

aux 4/5" d.e sa longueur, côté pivot cle façon à jouer Ie

rôle de bras de levier et à l initer les d.imerrsions ôu

oontrepoids.

(ZO) ces biel les transfo::nent 1e mouvement de rotation
d.e balancier en nouvemer:t d.e translation linéaire
à la tourelle de monter ou d.e d.escenôr'e

(at) on nravait pas repris Ie systène osci l lant d'e Ia
nod.èIe 1B9O pour ieprend.re le systèrne à axe rée1
19A5t plus sinPle.

de  l a  t ê te
perrnettant

155 Galopin
cle ia 75 nLe

n . . / t t '
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Ï ,a tourel- le est naintenue en posit ion r igoureusernent

vert icale (ZZ) par d.eux guid.ages, l  run supérieur scellé

d.ans 1a paroi du puits en-dessous d.e lravant-cuirasseo

Irautre inférieur, sol icLaire cle la poutraison néball ique

du plancher internéd.iaire d.u bloc, au ni.veau de Ia base

àu pivot. Ce sont d.es bagues en bronze oi: Ia tourel le

couli.sse et tourne à frotteroent d.oux.

La toitu:ee d.éborde légèrenent d.e' la rnuraille et cornpor-

te un chanfrein qui, lorsque la tourel le est écl ipsée,

vient srappuyer sur le chanfrein correspond.ant ôe lrav'a.nt-

cuirasse réalisant alnsi un d.isposit i f  fornant 'urt peu cara-

pêce.- d,e tortue.

I,e poste du poiniag:e se trouve scit accroché à ni-

hauteur du pivot (7, n ':Z) soit au niveau d.u piancher d.e

1 'étag 'e in ternéd, ia i re  (e '1 ,  T5/11,  135)  so i t  ùans 1a chr .n-

bre c le  t i t  ( lS/11t  mi t ra j . l l -eu.se 75tO5 etc . . . )  Ia  tcure l le

de 75/11 est  1a seule à avoi r  2  postes d.e pc intage,  don 'L

l run prioritaire d.ans la chamb:re d.e tirr avec lwteti:e d.e

tir d. irectr pe:mettant à Ia tourel le de conbattre à tme

conae un char d.e bataille.

(2?) }e moindre devers entralnait des frotteinents sur une part ie
d.e la rotation, rend.ant la manoeuvre d.l f f ici le. Le cas srest
prod.uit parfois (Aioc 1 r lu Eochvald.) a fa suite d.e tassements
d.e terrain sous ie b1oc.

. . . f . . ,



_197  _

La plupart d.es tourel les ont leurs systùnes de na-

noeuvre (éctipse, rotation, pointage en hauteur) nus

par 1t électr j-cité (21) , d.oubf és par des co:nnandes rnanuell-es

(sauf  les anc iennes toure l les 1905 renployées en toure l les

de 75 ou drarmes nixtes). Co:r:pte tenu c1e Lréquil ibragle

remaïquable d.es engins et d,e la facj.lité d.e nanoeurre à

bras (2.+), cette disposit ion était presque un luxe su.per-

f1u, conpliquait sérieusenent les j .nstal lat ions et au3:nen-

tait sensibleraent le prix de revient (25), 1e g:ros intérêt

de ce perfectionnenent étant d.e pertnettre une mise en

oeuvre rapid"e et sans effort par un personnei réd.uit.

Les tourel les posséd.ent une circuLaire gzaduc5e (25)

de pointage en d.irection scellée sur )-a paroi au ptLits

et parcourue par un bras télescopique, avec vernier,

fixé au pivot d.e 1r engin. conpte tenu. d.e la 1orrg":eu: de

la circonférerrce (plus é.e 12150 n pou:r we 75/i1) on ar"r i*

ve ainsi à une précision absclue d.ans lrorientaticn.

(Zj) noteurs à courant continu, pe:mettant des vitesses de roia-

t iorr variabLes. Ce point i :apl ique d.t instalIer, en anionit d'es

groupes convertisseurs

(Zù Ia  7 j /1r ,  1a p lus grosse des engins ntg l lp t '  représel te  Plus
ae i i '6 - iôr ru"  de nasse nobi le  (sur  un poid.s  to ta l  d .e 265t)

On Ia manoeuvre en écl ipse e'b batterie dtune seule nain et

sans effort

(2 i l  t  ré lect r i f , icat ion nécessi ta i t  le  t ranspor t  e t  1e nontage oans

les atel iers Sauiter-Eaclé ou Sregtret, chargés d'e lropération
puis démontage et transport jusqur.au point d.r insial lat ion

QQ ces circulaires étaient repérées -par rapport au l lord' La:-rbert.

après 1a guerre, on 1es a d.éplacées p9rÏ les repérer par Tap-

p6rt au nord. ûTit ad.opté par ltOTAi[. T,rinscription U'S''I i2 esi

âlors portée (Pour 1e I ' I .8. )

. . . fo . .
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De part et d.rautre du pivotr on trouve la ou les

rrnoriasrr ou nonte-charges pe:mettant Itenvoi d.es rcuni-

t ions à la chambre d.e t ir .  El les sont éviclemment appro-

priées aux chargeurs ou aux p&jectiles à traiisporter.

Des sécurités enpêchent le t ir  lorsque Ia tourel le

ntest pas nontée en batterie et les embrasures d.énasquées.

Ces ernbrasures percées d.ans La murail}e, recoivent 1es

rotuLes à bague étanche emprisonnan'i ;  Ia bcuche cles piàces.

Lolsquti l  y a une lunette d.e t ire celIe-ci a urt crénea.u

spécial si 'bué entre ]es 2 ttouches à feu.

tes tourel les sont cons'Èmites en une seule tai l Ie,

correspond.ant excl-usivement à des blocs en proieci; ion 4

(r r5O n de dal le)  ce qui  est  log ique,  du fa i t  qure l les

pouvaient être con.sid.érées com*e objecti fs priori taires

de lrart i l lerie lourd.e énnemie.

Les masses to ta les (pant ies f ixes et  nobi les conpl? ises, t

vont de 9i tonnes pcu:f la tourel le de nit: :ai l leuses à

265 t potrr ta 75/33).

Pour d.es raisons d.e fabrication et cle transport l  les

avant-cuirasses se d.éconpcsent en plusieurs voussoirs

stassenbLant avec un luxe cte précautiono part icul ier.

Dans Ie nêrne orère d.t idée, Ia f j .xation d.es calottes sur

les Dturailles se faisait par d.es boulcns-prisonrriels Se

vissa;xt dans d.es trous d.ont le filetage nréta.it exécuté

quraprès roontage d.es pièces, ceci pour éviter la moincl:e

cause 'de  j eu .  . o . f  . . .
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Le bl ind.age d.es charabres d.e t ir  est d.oublé, à 1tinté-

rieurn d.e J feui l les de tôle forte d.estinée à éviter toute

pro ject ion dtécIa 'b  < i .e  méta i .  (nénisque) .

5.5.2 - Pisoosit ioqs_ p?.rt icul iqres aux l l i ] ler:_s r,rod.èIes

5.1.2.1 -  75/1t  (p lanches 22 er ,  44)

2 postes d.e pointage, dont lrun d.ans la charabre

d.e t ir entre Ies 2 pièces. Cornpte tenu d.es dinensions

(eia:nltre de { ro) 1a toiture a été réaIisée en 2 pièces

assenblées à rainure et languette (cor,: i le les 155 nIe 1S90

et 190?). Plancher d.e la chasbre d.e t ir  racbile en hauteur

et équi1J.bré (conne pour tes J5/tZ et 11 d"e caseroate).

Les 16 tourel les du f, iorô-Est étaient équipées

cle pièces à culasse senl-autonatique, dispcsit ion pewret-

tant de réduire de 5 à J ie norabre d.e servani;s d.e 1a

chambre cle t ir .  l lonbre d.rexernplaires instaLlés : 21 (Zl)

nnnérotés d.e 201 à 221.

5.r .2.2-75Rt2

Châ:lbre de tir aveugle; La lunette périscopique

cl.e t ir  placée entre l . .ee 2 pièces abou'bit à un poste de

pointage rrnique accroché à ni-hauteur d.u pivotr à 1rétage

lnte:médiaire et assureat à la fois le i ir  d. ireot et le

t i r  inC. i rect .  12 exenpla i res mis e i r  p lace(noe 401 à 412)"

(Z-t) plus <1rune quinzaine d.tengins étaient
2o cyc1e.

en outre prérnrs en

. n . r l r . .
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5.).2.) - 7j5JI2. (Planche 22)

La tourelIe, ne faisant que d.u t ir  indirect en

site posit i f  (+ 1 1 à + 50 e) r est inplantée dans une cu-

vette qui Ia rend. à peu près invisible. Pour éviter 1es

diff icultés t! .r introduction d.run projecti le pesa.:nt (tg te)

d.ans une cuiasse toujours en posit ion basse, on a ajouté

au pointage en hauteur r:re position cle chargenent à angle

constant (+ 9 S) conbinée avec un d.isposli ; i f  r tà basculeurrr,

prenant la rnunition au poste haut d.e 1a nori-a etr par

simp]e rotation, le présentant devant la culasse. lTonbre

d . rexemp la i res  i ns ta l l és  :  17  (ao )  n ' s  101  à  117 .

5"r.2.4 - 9J-J_jE'.

Conne pour Ie natériel cle casenate,le 91 t ire

à angLe constant. cette cl.isposition a pe:ccris d.e réc.uire

Ltembrasure à un sj-npIe orifice percé à 4r" d'ans l-a murail-.

Ie et cle suppriner les coa.nandes nécan-iques de pcintage

ou hauteur, et Ies contrepoiCs des pièces.

Par contre, 1e d' isnosit i f  d'e réglage en portde

est inclépendant pour chaclue tube et pemet donc un enca-

drenent d.e Itobjecti f .  ToureLle instal lée en cuvettet in-

visible à guelque d.istance. 11 nry a, évid.ernnerrt pas de

èisposit i f  d.tévacuation d.es d'ouil les.

o.ontestée par certains nembres d.e ia rrcolltrrrr Lors

ôe la défin.ition du rnortier d.e 81 èe région fortifiéet

(ae) pfus ou moins 6 engins (dont 2 sru' les AJ-pes) prérnrs en
2o cycle et non constnrits.

.  t . f  " r .
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en raison cle La d.isproportS-on appa:rente entre Le prj-x d.e

:eevient d.rune tourelle par rapport à la nrsticité d.e d'eux

tubes l isses d.e por tée modeste la  toure l le  d.e 81 
.srest

révélée conEre un excellent engin d.e d.éfense rapprochée.

La clécision de rejeter en 2o cyclel pour raison f inancière,

les tourel les prérnres d.ans les petits ouv3ages des sec-

teurs Est-l[ied. et cmsnes d.rabord., d.es nouveaux fronts

drautre part, fut une erreur regrettable commise par 1a

frcoRtr, l .  l lornbre dtexenplaires instal lés : 21 + 1 en cours

de monta-ge, à lrouvrage d.e Plan-Caval (atpes ir lari t ines).

Cette dernière récupérée aprbs 1945t vint renplacer cel]e

détnritæ au Sour à Chaux. (nrxnéros J01 à 121)'

5. t .2 .5- ro@@

Arnement d.ro=igine : 2 nitrai l leuses Reibell  } lAC

1911 T auxquelles on était,  entrain, en 1)JJ, ûraio': 'be=

1 canon d.e 25 nm raccourci antichar (asoe nixte) "

I,e d.isposit i f  de pointage int l i :rect comporte ]a

possibi l i té d ry incorporer une tôle découpée reprod.ui-

sant le panora$a à 1r entour et pemetiant êe battre auto-

natiquenent les abord's en cas drattaque de nuit '

61 exenp}aires posé s en 1939, tous prérus pour

transfo::nés en |ttoureLle drar"ne mixtert, no 001 àêtre

061 .

. . . f .".
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. 5 .5 ,2 .5  -  Tou : :e l l e  c1e -75  R  05  a : ré l i o rée

Tourel.le de récupération à exenplaire unique

j -nsta l lée par  ra ison d. réconomie à l touvrage du Chenois

' (Sfo f,iontniéd.y). Lo transf orrcation a surtout porté sur un

renforcement de la protection (avant-cuirasse) et une nod.i-

l icati .on de ltafft t  pe:mettant aux pièces de t irer sous

l tangle d.e + JOo ;  (au l ieu d.e + 1J"  à 1tor lg ine)  et  à .  Ia

por tée naxina d.e passer  à 8.200 m (29) .

l lais, 1a puissance de feu l irnitée Ce cet engint

jointeà bien d.rautres facteurs, ne lui pemii irasr en mai

19,40 d.e courrrir convenableraent Ie petit ouvlage d.e l.a Ï'erté

et d.rempêcher sa raise hors de service palc les 'broupes

aLlemand.es.

La toure11e, sabotée par son équipage ava:rt

évacu.ation stl l  ordre, fut d.énantelée ensuite pa= les a.l ie-

mand.s : Ies renseignenenis d.,éia!Ii-és manquent à son sujei"

5,3.2.f - To-ure11e 75.0'LtransfoTgrée en 2 arry: i-

rni>:ies (Jo)

lIêroe origine que ia précéd.ente, sauf quron eut }e

tort de renplacer les 2 obusiers de 75 pa1' 2 a:mes mixtes

(Zg) selon un ancien Qff icier du S.i ' i .T. on envisageait en 1940 d'e
faire subir cette transfornation au.x toulel les d.e 75 instal-
lées d.ans 1es for 'us d.e Ia place de 

'3elfort

(lO) numéros o.tengins obtenus en ajoutant 50O au ntunéro origine de
Ia toure l le  dravant  1914.

. . r f . . .
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à pointage autonorne. Chaque artne mixte a sa propre huret-

te de t ir,  i1 existe en outre une lunette périscopique

instal lée entre Ies deux aff i tes et aboutissart à i  t  étage

intezzédiaire (cornne pour 7a 75 R 12) à 1a d.isposit i-on

du pointeur.

. Cet engin résulte de La priori té, clonnée par la

rr0.O.R.F.rr pout d.es raisons f j .nancièresl ât lx feu-x d.! infan-

terie. I l-  est ind.éniable quron aurait dt les conserver en

tourel les cle 75 d.onc avec leurs possibi l i tés origine ri .e

lutte contre Ie personnelr quitte à les instal ler d.ans

c les b locs d. tar t i l ler ie  à d isposi t ions s inp l i f iées p lus

écononiques. Nonbre dtexeniplaires instal lés z 12

5.3.2.8 - To-urel le d.ra:m'.e p-ixte et nort ier de 5-0.

Dernière venue de 1a garme d.es tourellesr cet

engin cl i f fere assez sensiblenent d.es auires nod.èles pour

quron sry arrête quelque peu.

Gonçue un peu cotnne en6in d.tinfanterie rr à

tout faire '| e11e abrite une arlte nixte capable d.e lutter

en tir tend.u contre Ie personnel et les chars d.e coarbatt

un nortier de 5O mm pe::nettant d.ragir en tir eourbe contre

le personnel abrité1 et un périscope pe::arettant d.robserver

même une foj.s l tengin écl ipsé.

Des cleux versions étud.i6es (tourelle

et tourel le à écl ipse) la version à écl ipse a

acloptée et réalisée en J exernplairesr d.ont un

tournante

été eeuLe

était en

. . . /  .  " .
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cours de montage au bloc ! tL'; \nzeling (numéros 601 à 5OT).

Le cuirassenent est nonoli . thique (nuraiI le et

to i ture d. rune seule p ièce) .  I ,e  système d. téc15.pse,  au l ieu

t l rê t re const i tué otun balanc ier  r ig ioe et  d . tun contrepoid.s ,

conpor te J  contrepoids d isposés à 120o et  re l iés au p ivo ' t ,

par chaines, ce qui tencl. à réduire les clirnensions d.u

b loc .

11 nrest pas à exclureo Êans r. lue nous en ayons eu

1a preuve fo:me11e, que cet engin aurait renplacé les tou-

rel les de mitrai l leuses d.ans les biocs prévus en ?o cyc1e,

si ceux-ci avaient été réalisés.

11 serait vraisenblabene:rt superflu d.ten d.ire

pius 3 ces queiques éi.éraents pe:mettent cl.rapprécier la

finition renarquable d.es engins congus par les ingénieurs

rni l i taires du SliS et conbien iI  avait été tenu conpte,

ôans Leur étud.e, des enseig.:aenerrts de la Grand.e Guerre.

Quri l  slra.Lçi isse d.e la tourel le de ?5 cle le:nont, nassacrairt

à bout portant 1es vagues d.rassaut a1lernand.es, ou cles tou-

rel les d.ra::nes mixtes d.e l . laubeuge luttant désesoéréueni

contre les 88 E[*, tous nos engins se sont très ]r i11an-

ment conportés au feu (J1 ) :  on ne peut que regretter leur

rareté.

3 l )  Ia  prétendue t tdéfa i l lancerr  c le  La toure l le  du b loc 2 de Ia
Ferté paralt relever d.tune cause toute autre que méce,:rique
et gue nous ne pouvons évoquer ici.

n . " / n . n
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De 1890 à 1914 on avai t  insta l lé  d.a: rs  l rensemble

du système Séré de Riv ières 15p toure l les,  d .ont  6  ee ' t55

long à éc l ipse,  12 d.e 155 R O7r 57 de 75t  6 '  d .e ia i t ra i l -

leuses, 2 d.e 5' l  r.on transfo:mées, 5 d.e projecteursr {

coupoles de 155 d.e d.ivers nod.èles 3 avec 112 enginsr la

$COILFTT nra pu mieux faire.

. . . / . . .
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Dianètre hors tout d.e La ca.lotte
Epaisseur d-e Ia calotte
Epaisseu= d.e la murail le
Tknergence totale en batterie
Poid.s d.es part ies f ixes
Poid.s des pari ies mobiles
?oids tot:r l
I lonbre d I exenplaires instal lés - cotes en rni l l inètæes -
Poid.s en tonnes
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5.4. - Cuirass.epents -d.iverÉ

5.4.1 - lfgche jpifigb"

11 stagit en fait,  d.e lrancienne cloche observatoire

d.ravant 1914. Un exemplaire, t l isponible sur parc, a 6té

remployé (au rnême ti tre que certaines tourel les d.e 75 R 05)

clans lf ourrrage rt00ntrrrr du Gond.ran E (3riançon) en un site

où el le pouvait rend-re d.es services sans présenter d.e r is-

ques part icul j .ers ( l t ind.age : 20 cn).

Plusieurs autres engins de ce type ont été uti l isés

clans d.es blocs l" i .0. l '1. de 1a fort i f ication d'e canpague

1955-39.

5.4.2 - Casenarr,es Pa:nar;L (planche 6l)

Sorte d.e casemate cuirassée à ? enbrasures conçue et

réalisée en 1916 pour le renforcement d.es f 'orts d.e }erciur:.

Quelques exempS.aires, non raoniés à 1tépoque (lz) furent

uti l isés, slur les posit ions, d.ont d.eux à lrou-srag"e rrc0nl 'rr

cle Plate-lorabarde (Ifoaye). l{o:enralenent prérnre pour l-a

nitrail]euse d.e B uro de canpagne.

Les créneaux étaient, dans le sud.-est, transforrés

en créneaux GiÎ.Î ttAtt par ad.jonction dtttn équipenent rapporté

(le) Un 1g3O (rapport 426 du ctref du Génie à Verdun) i1 restaii
au chanp de I'Iars, à Verdunr I engins d.isponibles au-xqrrels
sta joutènt  5  aut res s tockél  à  Digoin so i t  15 (A. I .G.V.) .  lTous
en avons retrouvé 12 réuti l isés entre 195A et 1939.

. . r / " . .
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Protection contre 1e coup isolé d.e 220 .rn.

Cornlne port-r la cloche Digoin, on rencontre quelques

uns d.e ces engins d.ans les organisations d.r j .nterva1le.

5 .4 .5  -  , . .  poua '  némo i re .

Ces engins rel-ati fs à Ia fort i f ication d.e canpagne

renforcée seront étud.iés plus loin, avec cette nrbrique

(chapitre JK).

5.4.4 -  Por tes b l in t lées (p lanche 2 l )

Destinées à résister au t ir d.ans certains cas, et

au souff le d.es projecti les, Les portes bl ind.ées sont en

fait des cuirassenents et ont drai l leuts été conçues par

Le S.I,Î .F. au même ti tre que les tourel les et les cloches.

I lnifornrément réaIisées en acier ôe 50 rcn d.répaisseur

el les existent en J4 variantes, adaptés à 20 d.inensions

différentes de baies, les 54 variantes steroi io.uantr à

cl.inensions id.entiques, par d.es sens d.rouverture d.ifférents

(a aroite ou à gauche) la présence ou non dtun d.isposit i f

ctrétanchéLté au gaz, 1e passage ou non clrune voj.e ferrée,

avec o1l sans traction électr ique etc...

A épaisseur constante, Ia résistance d.e ces portest

au souffle est évid.ernnent inversenent proport-i-otraelle à

leur d.imensions. Certains rnod.èIes conportent <les bras de

force, drautres une trappe drLssue de secoursr clrautres

ont leur ventail unique d.ivisible en d.eux moitiés 
t

r  o  o ; f  r  r  e



-209-

(pour pall ier un

créneau d.e fusil

coincenent). La plupart

nitrai l leur, avec volet

superposées

eonporte un

étanche.

Dans Ie

chéi 'bé est

le doruant

e l1{* ique,

cas de por tes donnant  à l textér ieur ,  1 tétan-

assurée par un joint en cuir qui srécrase sur

sous lraction d.e verrous intérieurs à section

forrnant excentriques I

La plupart cles portes sont du type à gonds, sauf

pour les entrées des nrrnit ions à grande section (g=o"

ourrr'ages) aotées tte portes rouLantes à d.eux vantaux sus-

pendus à rrn monorail  et muniesr en outree drun port i l lon

à personnel.

Quoi qutil en soit, et sans entrer pJ.us avant cla-::s

1es disposit ions part icul ières d.e chaque t;4per i1 est

évident clue 1e nonbre de d.imensions d.e ba..iesr -et par voie

tle conséqi!.ence, de roodàIes d.e portes et de gpi3--Les- était

beaucoup trop éIevé et aurait pu être réduit drau moins

noitié, sous réserve pou:r la rrC0lTFrr de d.j.sposer du ternps

nécessaire à coord.onner à fond Les plans de détail et à

normaliser les types d.e portes nécessaires.0n sait que ce

ne firt pas 1e cas,

5 .4 .5  -  C loches  d .e  p r i ses  d ta i r

Sorte tle champignon nétalliquer sceIlé sulr presque

toute sa hauteur da-ns la tlaLle du bloc et percé, au

sonmet cLe q.uatre ouvertures grillagées' Cet eng:in eet

. . . / . . .
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cl.estiné à protéger Ie clébouché des orif ices d.raspiration

d.tair et d.té.racuation df air vicié d.es blocs enterrés ne

posséd.ant pas cle façacle vertS-caler colruBe par exernplet

la plupart d.es biccs-tourel les.

Ltune d.rel les (ouvrage d.e Schoenenbourg - 31oc 6)

. a ét6 arrachée en juin 194Ot pax un coup d.irect d.e 420 nin.

. . . / . . .
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d.es différent.s tvpes d.eJq.Illles et p-o-r$gs-hllrl(1lies

(par ordre alpha nu:nérique d.es types)

Désignation du
type

Portes à gonds

lguater

2bis

5

Sbis

Jter
Jquater

4L

Baie obtu-
rée ( t )

1

1
0 rB

2 r3O
1rB0

,55

Destination

Entsées ôes
casemates
du Rhin
-d .o -

Entrées d.es
caserûates à
fla,nquement
sinp3-e
E:rtrées d I a*
bris sans
fossé

ftrtrées ca.se-
mates à fLen-
quenent sin--
p le  et  case-
mates d.e 81
Entrées d 'a-
bris avec
fossé

Bnt. casenai;es
à fia.nqueElenï
sinple
Ent. casematee
cle 81
Ent. abris

Fbt. d.es pe-
tits ouv.rages
non desse::rris
par ca^nions
trE d.es gros-
oulrra8esl
(coulo i r  d  r -
1  , 5n )
EH d.es gros-
ouvrages
(coulo i r  d . t -
1n )
Entrées cl t-
ouv]eages ac-
cessibles a.u.T
ca.raionnettes
(Erærs)

. . . / r . .

2
?_x

1 '95

orB 1r95

orB

orB

1
1

1 1 5

,4

2 '4

5r15
2 r40

1r95

I

1

{bis 1r95

4ter 1r95

1 1 5

4quater 0 rB 1r95
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1 1 5 1r95

Pour ménoire : TrrovLElo1re en

Porte inté-
rieure d.ou-
bl-a^nt Ia por-
t eno  4

P .I,1.

Pour issue d.e
secours
type E
pour issue de
secours
type G

Précèd.e la
porte type 7
Précède Ia
porte type '11

Précède la
porte 4. bie
Précède la
por te Jb is
PrécècLe la
po:ete zlier
Pr'écèd.e la
porte {qu:rter

Portes d.e i.é-
fense iatr i-
rieure de ga-
lerie voû.tée
- d o -
-d.o-
_do_
- d o -
_ d o _

ïssue de se-
cours des
ATPES

Porbes d. r en-
trées dee mu-
ni t ions (su i -
vant gaberit
d.e galerie)

porte
boi.s

7

fbis

I

Sbis

9

9bis

9ter

Pquater

108

10
1 Obis
1 0ter
1 OquaterE
1 Oquate=

11

orT

1

1 rB0

1 rB0

or7

or7

1 1 5

1

1

orB

1 1 5

1 1 5
1r2o
1
1 '5
1 1 5

0 '7

1

or7

1r95

l  rBo

1r95

1r95

215

215
2 r35
2r55
J 'oo
SrOO

0 '90

x

X

x
ï

AÂE
A lb i s
Àlb isE
3-38
c-cE
3B-CE

Portes bi indées roulantes

2r5  l ) ,O7  |  x

1rO7
5 ro7
2r2o

7

215
2
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T]l3l,]iltI IrE CABI TU].A.T iF

Èee ùifférgpts.-bpes € ÉF-l-lles ei pgqLes-b1indéeB-
|  -  '  - -  - !  ^ - - ,  - t  -  L  !  \(par ord.re croissant d.es d.inensions de baie)

ru I le sigle E sigaif ie 1e passage d.e Ia traction électr iclue

- Pour les portes à gond.sl Ia let ire A signif ie que 1a porte
gtouvre en sens inverse que cel1e ou raême t3'pe non
affecté de ee sigle.

- Pour les portes roulaJrtes trA,rr signif ie le passage d.rune
voie d.e 0,  60.

No d I ord.re Largeur Hauteur $tr1pes d.e portes (P) ou de
gr: ' . l les (C) correspond.ants

1

2

5
4
5
6

7
B

9
10
11

12

1t

14

15

16

17

1B

19

20

0 '  70
O'  70
O '  70
0 '70

orB0

orB0

o,  Bo
l roo
1 r00

1 r00

1 r00

1 r00

1 r00

1 r2o

1 '50

1 '50

1 '5Q

2r00

2 r5o

J 'oo

0 ,70

0090

1 r00

1 rg0
' i r 80

1 r95

2  r4o

1 rB0

1 '95
2r3o
2r35
2 '4a

1,15
2r35
1r95
2 r5A
' l  

,OQ

2r20

3 rO7

J rOT

G -  Bbis

P -11

G-B

P-7
P -  l te r
P2 - P,[ quater

P1 - PJbis

PTbie - G9bis

- C9 quater

P1 quater - P2bis - P4.ter - G9'be::

P1 b is

P1 -  P10 'uer

P] quater

P5 ter

P10  b i s

P4A-?Ab i s -P5 -G9

P10  e t  10  E

P10 quatê? -  P10 quaier  E

Prcn -p? l cE r r - l r cE r t

P n3$ _ P n3F:il _ P llÂn _ P ilÀ]ln

P NSEN

P ra lb i s f l  -  P  I tA lb i s  En
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5,5, - Ie_s cuirassenejrts à iré_tgan-$eq

5 . r .1  -  Se lg ique

l{algré son a.npleur beaucoup plus rédulte, la forti-

.  
f ication belge mod.erne est 1a seule a pouvoir soutenir

Ia conparaison avec 1es réalisatj .ons .françaises, en ce

qui  concerne la  massel  Ia  technic i té  et  Ie  rô le  des cu i -

rassements constnrits. On trouve dans les ourrrages d.e Ia

posit ion fort i f iée de ! iège, Ces erobrasures euirassées

d.e casenate po'.n carlon de J! mm, présentan'b le rsêrae

défaut  d témergence,  de vo lée gue notre 75/29,  e t  des

trémies monobLoc pour canons d.e 60 rnn et 47 rm antichars"

I,es créneaux de casemate pour nitrai l lÊuses et fusi ls-

rnitrai l l  eurs sont du type à rotuler a.ssez proches Ce no*re

créneau rr3tr mle 194A.

0n a rrû qu.e les belges avaient en outre instailés en

casenate 3es mortiers d.e 81 nn cie fabrication fra::.çal'-se't

raais d.ont les trénies à plus g:rand chanp de tir en cfirr:c-'

t ion (90"  au l ieu de 45o)  sont ,  e11es,  be3ges.  lTous

ntavcns pas relevé, à leur propcse clrerleurs f lag:ranies

d.e concept. ion : les dégâts subis en 1940 -t ienrrent à

ê larr t res câDSês3

Par contre, i l  nrexiste que 2 types de tourel les

mocterztes.

a) 1es tourel les tournan*es pour 2 pièces cle 12o nn (5i)

construites en 3 exernplaires (t Èr, Eben Eoraeie

3l) angle d.e tir naxi-rc,un {)" pcrtée t 1415 Kn
. . . / .  n .
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2 à Sat t ice) .  La coupole,  de grand.e d inension (5175 n

de d.ianètre) est en fait réal isée, pour d.es raisons de

fabrication, d.e d.eux calottes sphéricluesn en J part ies

chacune, slrperposées (54) po"" arriver à une épaisseur

totale de toiture d.e 59O run reposant sur un.e courte

murail le drun mètre de haut et 500 nn t l .répaisseur,

eIle-nêrne protégée par u.ne avant-cuirasse en ! voussoirs.

Ces roonstres lents, sourds et aveugles d.es'cine<s à

Lract ion à rnoyenne por tée,  nréta iont  pas v iab les,  conl re

on pouvait sren d.outer, Celle dtEben ftrael fut aisénen'c

nise hors d.e senrice par charges poséesr et i I  est proba-

ble que les projecti les d.e siège de gros calibre ou bo:rb::s

dravion, enployés selon les raéthod.es drattaque trad.it ion-

nelIes, seraient arrivés sans d.oute assez rapid.enent arl

nêne résultat.

Sans préjuger d.e Ia conception d.e détai l  des e:rg:ins

français analogues, un noment envisa.gés (coupoles r1e 145

court ou long)inais non réalisés, i I  seroble tr ien gutott

puisse donner raison à 1a rr00ar'il de s I en être tenue c'xclu-

sivement aux tourel les à écl ipse d.e petites d.inensions.

Gû entre les d.eux blindages principalr:c on trouve cles feuj.iles
de tôIe frÉercalaires et une. couche tLe feutre ainort i .sseut.
Tout concourt à d.onner à cet ensenble une d.angereuse hété-
rogéiréité.

. . . / . . .
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b) Tourel les à dcl ipse pour-2 d 75ran rsle q4 (! exenplaires)' 
T55J--

Leur organisa' i ; ion diffère peu d.es tourel les de ?5

françaises, sinon par Ie node drassemblage d.e la toiture

et d.e la rourai l le, et d.es détai ls d.es mécauisroes'

Plus fortenent blindées que leurs cousines françaises

(toito=u de 450 mnr l l t l rai l le de 400) el les ntont pourtant

lors d.es combats de 1!{0r ioué qurun rôle raod.ester aPPa-

remment très en-d.essous d.e leurs possibi l i tés intr ' 'nsè-

ques, La seule tourel le restée intacte à Eben rn-ael nta

pu que retard.er 1téchéance f j .naLel tand.is quron reste

assez étoruré d.e la facilité avec laquelle, à lTeufchâteau

les BB $urent, à courte oistance, cribler d.e coups. les

tourel les. Ceci sans parler d.e nonbreuses autres anonalies

relevées d.ans les réci is off icieux (16) : absence d.e tubes

d.e rechange, faiblesse d.es d.otations d.e nunif ions etc...

Eb fait,  Ies beJ.ges ont surtout pâti crune série C.e

lacunes Cans Ia conception d.e leur slrstène : absence d.e

tourel les de 91 nrn et de :nitrai. l leuses qui auraient dt

coropléter corane en i'rance les engins plus gtros et les sou-

lager d.ttxte part ie d.e leurs missions, exactei lent conne Les

petites unités ôoivent acconpagner les navires d'e l igne.

$>) angle de t ir en hauteur de B à 5Ê" - portée : 10.0OO n

(16) voir à ce sujet -arrec les plus prud.entes réserves- les pla-
quettes rondotlpées éditées par 1es Anicales d.rAnciens ôe
Batt ice et i leufôhâi;eau (sans clate).

. . . / . r .
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Eloi5,menent excessif d.es ouvrages, rend.ant i l lusoire

ltappui réciproque à l inite de portée

Trop grand.e fragilité d.es organisations -type d.e cernpa-

gne en rrdurtt- assurant l tobservation et Ia continuité d.es

feux entre les ouvrages principauxr ainsi rapid.enent j-so-

Iés et rendus aveugles

- Quant au-x cloches, on trouve une assez granrle variété d"e

nodèIes, dont d.es cloches d.e mitraiLleuse t 47 antichar

(Neufchâteau) et surtout observatoj"res. 11 ne parait

pas avoir été envisagé d.e cloches gense Gf"t'i françaises :

naLgpé toutes Les faiblesses de ces eng:ins, un systène

de cl.éfense systénatique d.es d"essus des g?os oultrages au-

rait pu vraiseablablenent obliger 1es À-l- lenands à renon-

cer, à Eben Enael, à Ier.r-r audacieuse a.ttaque lar aiTr

Ceci étant cl. i tr  Les cloches be16es, subirert 1es reênes

d.égâts, clu fait  des pièces antichar que 1es cloches

françaises et exactemen't pour les reênes raisons.

A noter ,  en 3elg ique,  l rex i .s tence de pro jecteuls  cu i -

rassés sous casenatel envisagés en France rnais réalisés

tarclivenerrt et seulernent en postes extérieu:s. Des appa-

reils scnt installés dans r:n cyclindre vertieal blind.é sur

environ l-es 514 d.e sa circonférence et enga.gé d'ans une

trénie en acier.Pour écl ipSer }e projecteur i l  suff i 'b de

Je faire touzner sur 1ui-nêice d.e 180". 0n J.e rencontre êans

les coffres de d.éfense d.e fossé et les petits blocs ayant

. . , f . r .
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une n i -ss ion d. t in tercr ic* . ion.  11 y  a 1à,  à  pcr ' r ,er  à  l fact i f

r les 3e,Iges, r ln disposit i f  qui e.urait faci l"enent pu être

réalisé en France.

11 convient enf.in d.e nentionner Ia norlernisation d.rune

partie d.es a.:eciens forts d.e IBEB de tiège et de îTa:rur e+,

]a réactivai ion part ieLle des cuirassenents d.répoque

(ancieanes coupoles de 210 nn,  110 nrn,  120 ma,  toure l les

à éclipse pourl 57 rm) avec renplacenent d.es cai-r.ons par d.es

p ièces  p lus  nodernes  ( t05 ,  ?5 ,  n i t ra i i l euses ) .  0 té ta i t

se d.onner beaucoup de nal et cle d.épense pour un bien mai-

gre résultat. D,éjà pér:in:ées en 1914 du point d.e vr:.e d.e

1tépaisseur et de. 1a qt '-al i té d.u rnéta1, les viej. lLes -bou*

re l les 1téta ient  à  for t ior i  en 1919c Leur  v is ib i l i té  :ees-

tant en outre la nêrae. Elles fu:rent l . i t téralenent iaises

en pi i :ces par les Bû ?1aÏ, et les bonbes de Stuka. là aussit

iI faut reconnaitre que la Ïra:rce avai'u été pluc prucen-be

en l initant ce gerure d.topération au réenploi Ce tourei les

de ?5.0j clui présentaient encore d.e sol iêes garanties en

1979, surtout instal lées dans d.es bétons nod.ernes. Ort

d.e nos ancieru:es p laces de 1914 dont  1es par t ies 1es pIu.s

récentes cltaient beaucoup plus fiables que les ou*ffages

cle Srialmont, on nravait envisagé que 1a rood.if ication ôes

afftts des J) d.e tourel le pour t irer à + 5Oo.

. . . / . . .
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5"5.2 -  ALlenalme

La conception al lenand.e c[rune fort i f ication disper-

sée sinplee vite const::uite et ut i l isable par des u:1ités

de l igne non spécial isées ne disposa.nt que de 1ra:menent

banalisé, f i :rait  d.ès le départ les l i :nites d.renploi et le

d.egré d.e technicité d.es cuirassements. Dès 1914 3l)

J.t inspection d.es fort i f ications et les services tech:riques

êe lrarmenent reprennent, en Allenagner 1tétud.e théorique

de cet te  quest ion conjo intenent  avec l t indusi r ie  lourd 'e ,

clans Ia perspective de futures réalisationso Iès la f in

d.e l tarurée, des essais ont nême l ieu en pol.ygoner non sans

maL,conpte tenu d.es d.i f f icultés créés par 1e désarrlenen'u

inposé par  1e t ra i té  de Versai l les et  l rabsence d 'e  p ièces

d.e gros calibre nécessaires aux t irs d.répreuve.

Les preniers nodiles ad.optés sont datés d.e 1955 et pa"

raissent avoir été étud.iés pottr la posi'bion du lialnr avæ',

Ia nise en ihantier d.u lru'estlrall px'oprenent d.it.

lIalgré 1a présence de 49 rnorièIes d.e tou:ie-1Ies tournan-

tes (tO atinfanterie, ,9 ùtart i l lerie) d.ans le répeltoire

de 1a nomenclature allena^nde (fe) aucun engin réellenent

d.e forteresse nta été signalé ni sur le VestwaLl ni sur

1tÂtlantikrvall. Se'ules quelques batteries louxcles d.e côte

cle liarine conportent soit des toùre]les pïovenant d.e navi-

res en const:ruction, soit d.es tourel les const::uites avec

(57) Caf Der Pioniere Fôrster. 'rDas Befestigungslresenrt Annexe J
pa.ge 116. Neckargenilad. 1960.Kurt Volr inckel Verlag.

(5e )  f e rnz i f f e r l i s te  fu r  P .  l l e i l e .  S tand .  1 .1 .1944  . . . /  . . .
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cles élénents (plaques de bl ind.age) provenant d.e récupé-

rat ion :  c test  le  cas d.es bat ter ies I taro la ( i fe  ae né) ,

de la  bat ter ie  de 1r i le  de Groix ,  des bat ter ies l i inrs

( i tes anglo-normand.es)  ete. .  .  3g) .  Ce sont  des cas

rares et qui, en outreo sortent d.u cad.re d.e la présente

é tude  (40 ) .

Ltart i l lerie sous easenate équipée d.e boucliers

enveloppants d.ans 1e cas d.e pièces d.e na:ine sur afftt

à pivot central et granù cha.np d.e 
'tir. 

Les pièces d.e

canpagpxe d.es blocs cl.e lrarrrée de terre étaient d.épourvus

de bLind.age d.renbrasure (41), et pouvaient diff ici lenent

en recevoir, du fait du d.ébattement de la volcie r l trrne

par t ,  e t  d .e Ia  var ié té d.e p ièces ut i l isées.

Par contre, les cioches sont relativeraent répan-

dues d.ans 1a fortification alleinand.e. 0n trouve essen-

t iel lenent :

a) aes cloches d.c= nitraiLleuses à 5 crénealrx (2 nitrai i-

leuses indépend.antes) avec périsccpe et d.ia.scopcso

,60" d.e ciranp d.e tj.r.

3g) i l  existe éga.lenent d.es co'rpoLes Iégères pour canons d.e nCÂ o.e
1Oi en part icul ier, ce ne scnt I:as d.es tourel les eu sens 'bra-

d.i . t ionnel de Ia fort i f ication. Nous ne les citons que poux
nénolre

(+O) 11 existe au Fort Yertr près d.e Calais une tourelle tour:rante
en béton ar:né sur en,base nétalI ique. 0n saitr par ai l leursr qui
les ÂIlenand.s étaients en train d.tétudier en 1944 une toureLle
toumante en béton préccntraint (Jinirale Ruge "R.onrnel face au
débarquenent 44")

(+t ) iI existe dans Le cataLogue d.es plans t;pe d.e I tAt1antiknall
( tg+Z)  un b loc ' type 665 (a e ' t  b)  pour  obusier  d .e 1O0 nm et  rn i *
trai l leuse sous casemate cuirassée. 11 ne senble pas avoir été
réal ise! .

. . n / . . .
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Les rnêrnes à , créneaux et une roitrai l leuse (lgO')

Les nitrai l leuses (14 ou 42) sont montées sur afft t

spéciaI à lunette et 1f2 xotuLe ôtenbrasure.

b) d.es cloches observatoires d.r infanterie à vision d.irec-

te  ( f le instg locke) ,  d . taut res,  p lus gros$es avec épis-

copes et  pér iscopes

- d.es obsesvatoires d.rart i l lerie avec d.iascopes et

pdr iscopes (+27

c) d.es cloches à enbrasures vert icales pour lance=-

grenades d.e 50 rom raodèle 36t à alinentat-ion manuelle

ou électr ique.

d) d.es cloches cie récupération, surtout tchécoslo! 'aeues

trouvées1 clans 1es clépôts en 19ie-39 : soit cloches

d.e raitrai l leuses, soit observatoires. les eatalogues

allenand.s clonnent, à 1a d.ate du 1.1"44r sous i io !?zT

106, (ael pZ) la nonenclature d.rune cloche iÏ l  françai-

se de 20 cn et  sous no FPzB 1919 çeaA fZ)  ce11e d. tune

cloche o'oservatolre de 17 cn : les en6ins sont

(+Z) i l  existe d.es obserratoires à vision d.irecte sous caseaates
cuirassées conposée d.rune toiture et dtune auraiLle fo:mant

Caisson, et O.tautres plus sonnaires sous plao.ue d.e toiture
percée d.iune fenêtre pour le passage d.es jr:nelIes à, ciseau:c.
Certains postes clirecteurs tirs iroportants d.e 1a na.rine co:l-
portent dêux cloches observatoires .à vision d.irecte et pé!is-
éopiques accouplées (3at'berie d.e l{oi:ernont à Jersey, Satterie
de la Coubre près RoYan)

. . . / . . o
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ind,iqués comne non encore cl-isponibles et d.e fa-i-t

nou.s ne connaissons pas d.rexeoples d.e cuirassenents

IICORFTT réuti l isés par les ALlernands (+l) biea que

cette opération ait été envisaglée tardiveinerrt senble-

t- i l .  Après guerre, on a retrouvén dans divers parcst

d.e nonbreuses cLoches récupérées par les Allemand.so

E1les fureni rassenblées par Ie Génie fra^ngais au

dépôt de Neubourg (3as Rhin) où nous avons eu lroc-

casion de les voir en 1965.: i I  y avai.t  un grand. non-

bre de cloches lance-6renad.es al lemand.esr o-uelques

rares cloches G31I r '3rr dra:me-mixte (q+) et r l0rl

frangaises, quelques cloches belges ou hollandaises.

0r, i I  semble bien que toutes les cloch.es C.énontées

dans nos ouvrages n0OIlpil se trouvaient d.ans ce

d.épôt.

Les cloches aLlenandes sont généra.lernen+" plus

vastes et plus épaisses que Leurs hornologuee françaises.

Les quelques g?anùes catégories évoqrrées plus haut compor-

tent d.e nombreuses variantec correspondani aux différents

cLegpés d.e protection, aux clifférents constrtrcteurs, à des

mocl i f icat ions l  des équipenents d i f férents  etc . . .  e t

sont assort ies à différents ttr 'pes de cuvelages et nême

drembases i ,

Gt)

(++)

raaLgré ce qrataffi:cnre Paul Virilio d.ans
page 1?8 (Paris Centre Georges Poinpidou

provenant du dénantèlenent d.es ouvrage
Valenciennes

rr3unker Àrchéologie tr

1975)
cle Haubeuge-

. . . / . . .
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À t i t re  ind icat i f r  1répais-"eur  d-es c loches de

rnitrai l leuses varie de 26 à 47 cin et plus suivanf Les

protections (3 ou A1 ou A) e't  leu:: dianètre intérieur

at te in t  2rQO m.

!e naximr:rn paralt avoj.r été atteintr en la rnatiè-

rêr par 1a cloche observatoire d.e lrouvrage drlstein

ô.e ScBO ro d.e haut ,  6J ca drépaisseur  et  drun poids d"e

105 tonnes dtune seule p ièce.Le t ranspor t  à  p iec l

d.f oeuvre en 1918, prit trois semaines clepuis la gare

1a pLus proche.  Sa dest ruct ionr  en 1p{Br  nécessi ta

une charge intérieure de 6OÛ Kg dtexplosif.

Lrensemble d.es divers types et varia.ntes (ôont

plusieurs à Itétud.e otr abandonnés ee non'bent (,45) à

rxr total de 104 d.ont 67 cloches actj .vesl 13 observatoj"res

d.r in faater i .e ,  19 0bservato i res d. tar t i l ler ie .  ce ch i f f re

peut surprend.re nais il s I agit d run récapi"tulatir* géné-

ral d.e rnoclèles évoLutifs et en faii; nozmalisés et souvent

lnterchangeables, ne d.ifférernt que pa,r dee d.éiails.

À noter que 1es Allena::d.s nravaient pas à propre-

nrent parler d.e cloches oorresponclant à la cloche d'e

guetteur fusilier nitrailleur française. Organe très

spécial isé, la cloche al- lernand.e eet instal lée seule (+g)

dass un bloc conçu tout exprès qui abr-i.te ses servantst

(+ l )  à  la  c la te  du  1 .1 .44

(+g) sauf pour les rt3 irerkert de la Ligire dta*êt
tronçons du l lestwal1.

d.e certains

t t t f " '
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et  d ,ont  e l le  const i tue 1té1énent  pr inc ipaL.

A par t  la  pet i te  c ioche de guet ,  e1Ie ne const i tue

pas t I  élénent secondaire cle surve.i l lance et d.e d.éfense

frontale d.run organe constitutif qui luir assure Ia

miesion principa.le, En Allenagner la cloche est lrcrgane

d.taction principal et se trouve intégrée à ce t i tre à

la Ligne de ddfense.

les cloches allenand.es ne comportent pas d.e dou-

blage en tôle colluoe nos cloches moilàl-e 54t mais un si::n-

p1e revêtement insonorisantt. I ' laisl à visibi l i té iden-

t ique(et rnrJ.nérabil i té ccnsécutive) 1es cloches al]erBELil-

cles paraissent nieux conçues que 1es cloches françaises

et surtout les cloches GtrTI îrArr. E1les sont plus spacieu-

ses, mieux blindées et d.otées d.f obturateurs d.e créneari

très robustes ntexistant que d.ans nos cloches d.rartne

mixte. En outrer on ne trouve pas, conne en France

lraffaibl issenent de La part ie inférieure êe Ia paro"it

point part icul iàrenent faible en cas d.raffoui i lenent

d.e la col lerette (casenates d.u Rhin - P0 ôu Sanbech,

etc...  ).  Dans leur équipenent on trouve un peti i ;

projecteu:r pouvant se placer dans 1o créneau" l{aj.s il

ne faut pas oublier quti l  y a plus d'e six a.ns de êécal-a-

ge ent=e les deux catégories dtengins et tout ind'ic1uq

d.rautre partr que les All.eraardSr promoteurs d.u canon

grand.e vitesse initiaLe, tinrent largenent compte r1e

facteur d.ans Ia conception de leurs engins.

. . . f .".

t
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Qu.": . t r i ;  à i  t : : : : :c; :ent ' f , r i l r fc-r : t r :=j .e ssi l . [ i  ce.3:, : . : :  l ; ; ;

rai,tvelil. 1rr',:,sss oi} ,j l l l:on anticl::l"3, i)" e st i r.; plus sc1ilr'r;ï:-:';

i : t , : te l l  i  , j . . . r : r . : , ) ie iss. :  pl : r i : -1.3 1r i r ,c bLir :Ca;cl  r l r : 'csn p-1 . :*

cr ies sci ' r i  en ai lpi i r lue snr le ;r : : renent ex-bérieu::  d '1" bi le

Gt),  soi"b cla: :s l tépaisseuï Cu lu= ôe façad.e :  cet ç, ,

d. ispos:- ' i ; i r rn est en - fai t  la rr iér l i t icn d'u vieux i rroc' id.é

enp lo ; , 'é  en t ie  1910 e t  19 i4  à  l ie tz  e t  I s te in .  Ces  p l .a*

qu.esj  =ectanS;ulaires ont se,r"on 1cs r iod.cles ôes àiner,sic:r ;

d.é1:assa:rt  ]  rn cle côté et d.es r lpaisseur* var ian' . ;  d.e ?; i  i :

10 cn e'r ;  peuveat se s!- lper lossr.  Les pre:r ' i  i ' ; res enb::asurss

éiaien- i ;  Ces ouvertu::es de 22 x 10 c:r  à.  vol"ei  ccuLisse.nr

pernettan'u 1e tir, sar:s éo-uipc::ent spéc5'a]- ôe cïrjnea-11 i

c1e Ia mit iai l ieuse 190ô à refroic. j .seegei- i t  à eag e' i  r i .c:3

raod.ù les  p ius  récents .

Les âi le=l-r iûs ont ens' i i re toté ie ' t : :s : r i t ral i i ie 'ùsc' ;

d.e ca.s: :ate C* i raf iùt  et  dc 1' tJr iulpe: ' i ie: :-ù +.e c=é; l* t : : :

hdnisSi i , l i inue d.é;à adoi: tJ pcur 1;r  c l"ccl ie -eE sn' i i  : : iêr- : ' :

rés. l isé Ia tranrfornat ian co: l :Ës;poncan-ic d'es plao.uc;

du nocl: l-e a--rtirieur-

L tabe le r r , 'a t i c : r  se  f i : . i san tn  à  l to r i -g incr  pa= - fen ' ;c

t le visr, i -e à g: lace en verre élraic et "rolet  coul issal1t.

Qi l  ces plaques scnt pe-rfois i l t i l isÉes coTc,- ie oor. tvertu::c cIra"c=j"

renises I icu-f  c^lal  cr)  cai lon ant ich.eir  e: ' l  - r le: : i laeei lent d 'c is '

d .aL le  hab i : tue ]1e .  11  e : " , : l s te  p lus ie lw:s  p lans- t ; -pes  r :ù  ce3 ' le

d. iei :osi t ic:- i  es-u pré"vr:e af j -n Ce ci j .e i : ruer ie rei ief  orf ,  i i "  r i : ' ( : -

fcndeur ae fou- i- ]1e.

. r o / . . n
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Ce d. isposi t i f ,  a  été renplacé

que du type déjà enployé d.ans

le d.iascope cyl ind.r i-

c loches.

On ne trouve pasr d.ans la fortification allernar:d.e

cle trénie nétal l . ique autre que Ies équipernents de cré-

. neau tchécoslovaques, pour ame rnixte, natriculés sous

numéro EPzK 2116 (ZZO pA) et pour nitrai l leuse.;umeIée

ou raon,(p=r ?-a56, 2017, 2019, 2OJ9) de 3rt inn ou Si;od.a

pour lesquels d.es types d.e bLocs spéciaux furent étud.iés

et construits. 11 convient d.rajouter aux créneau:i sous

casenate les créneaux d.e d.éfense rapprochée, j .ntérieure

ou extérieure (capor:nières) destinés au t ir à corrrte

distance d.u fusi l  ou du pistolet nitrai l leu:r d.e d.otation

l"nd.ivitLueIle. IL existe plusieurs nod.ôles réglenentaires

auxquels stajoutent ies anciens nod.ùles d.e créneau:c d.e

uritrai lLeuses d.éclassés (l ignerol les - 31oc rt-ful iralrt).

ta l iste cornplète d.es cuirassenents de sasemate ai lemand.s

ou. assi.ni lésr comprenait Ie 1.1.1944, 45 tttres po1:r

Ltfnfa.:eterie et 58 pour lrArt i l lerie (y conpris les aLnes

antichars). Sn toute objectivité, et contrair:ement à ce

que nous avons dit à propos d.es cloches, le systèrne d.e

créneau sous plaque cle blind.age plaquée ou noyée tlans 1e

béton était mauvais d.ans son principe nêrne (+e) r et nous

ne conprenons pas pourquoi les Alleroand.s nroptèrent pas

pour Ia trénie, plus stre et noins cotteuse en nétal.

pax

1es

(+e) suspension
rlifférence

fragile, cause d.e d.escell.enent Frovenant cle La
d.e pér iode v ibrato i re  ent re l tac j -er  e t  le  béton.

I
t l  c t t
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Ji nct+r, que ?oirï le *iv sous ca-Êerate des nitrai" l-"

leuses d,e canpaEne, a.iie:-:"ances ou d.e récupéra.t.j-on' iI fu'i;

nécessaire r1e conr;t.ruj-re ces su"pports d.rante re.. lplaçan'u

1e bi3;i .ec1 ou l iaffî . t  de ca::pagrre r io:æal ; i l  en fut de

nê:ne pour 1rad.a.:tat ien d.îaut::es arnes au service d-ans ler:

ernplacenenis d.e 'bi: :  bétonné en pu.ri . ts appel6s ttTobrouktt.

Ctest ainsi que Ies Âllenand.s con,strtr- lsirent sotls no

îPzIi 2e23 (9;O Se;r u: i  sl l trnol ' l ;  de t ir pour le:no=tj.er de

50 nn d.e cloc:ie rrÀrr frarLçais, dgaicnent at3-aptable aux

suppor ts  945 S5 e*  945 55.  Ce fa i i ,  jo in t  à  l -a  réa l isa-

i ion en te i rps ut i le  du nor t ier  de 50 I ' ;19 scus c loc l ie

lance- .grcnade,  : lenù crau. 'Lant  pLu.s i .n just i f iab ie l rabsevr-

ce en 1940 cles nort j-e::s d.es cloches lance-g::enacr.e fra-:n-

ça ises et  d .es nêi res engins sous c ioche GI i ' l  t f } " ,  c ié jà

évoqude p1u.s lraut à p=opcs ae lramese:lt '

Ën natière d.e porbes bl j ' : :déers, 1"e ca-ba]-o:Jl le :: i le-

nand. cite j7 t i ,-pes diffé=e:rts de 50 à 50 rin d. 'é; ir lss;eÏ.r"

En faj" i  i l  scagit surtout d.e val iantesr d.i i fér '-: : i  i ;a: le

sens d. !ouver tur r - .  e t  Les aceesSoires,  ç l tun pet i t  nonbre

de nod.ùles srad.aptant à u:r nonbre réd.uit de baies stan-

d.ardisées. I,a: gra,:,d.e najorité d.es blccs colTlpof. ' tent uni-

fo :nésent  des err t rées de 0r8t )  x  1rJ0 pour  Le persoimel"

Les por ' res sont  robustes,  b ien.  cons*: :u i tes,  d .otées so i l -

vent d.e port iLions drissue de secours et de créneau , le

t ir" Ia fer: leture se fait par verTous de serrage à" excen-

trique drun natrj.eiuent p]u:s rapid.e que le systime f:rançai'e .

. . . / . . .
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Autre élénent d.e supériorité : conne on aura

l roccasion d.e le  vo i r ,  dans 1rétud.e d.es p lans d. r in tér ieur

les entrées d.es blocs al lenand.s sont ferlrées par 2 portes

blindées étanches, id.entiques, ct isi:oséee successivenen'h

€!r sâe. Ïlieux encore tous les locaux d.e cornbat d.onnant

sur lrextérieur (caponnières, cloches, chanbres ôe t ir)

sont isolés Ces locaux passifs par 1es raêmes portes

blinC.ées : i l  y a 1à trne précaution de cloisonnement

in tér ieur  t rès b ien pensée et  qu i  nrex is te pas dans 1es

blocs français cor:respondants. Ajoutons enfinr pou:r

mémoire, cLrautres cuirassements ôe noj.ndre importance :

persiennages d.e prise drair, ciels de protection ôfen-

trée, gaines de périscope, tourelLes ale chars d.éclassées,

ê tC . . .

5 .5.5 -  For t i f icat ion secqr ie

Â lrexception de tourel les tou:raa-ntes pou-r pibces

cle gros calibre de défense d.e côte on ne trouve pratigue-

ment pas d.e cuirassements en Grèce. A signaler simplenent

que3-ques coupoles fixes à co.avercle protégeant ries enpla-

cements d.e tir en cuve pour nortier d.e E cn de ca-npagne

(+g), t les boucliers 1égers pour cal lon antl-aérien d.e 26ruxt

quelques trénies néta}liques rapportées et obturateurs d'e

cteéneaux en tô}e acl.aptés, vaiLle que vailleraux piàcee d.e

canpagne mises sous caseiaate. litrous Lee citons ici gour

mémoire.

(+g) épaisseur 100 nm.
. . . f . . .
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, "5 .4 -  For t i f icat ion russg

Cj.tons d.rabord., porrr rndnoirel les tourel les type

rrllarinerr d.es batie::ies lourdes nod.ernes d.e côte1 d.ont

les tourel les d.oubles polr:r pièces de j05 d"es batteries

Itlaxim Gorkyrr imrrortalieées lors d.u gla;1d siège d.e Sébas-

topole en l j l r?- .

En inatière d.e fortification terrest=e, on sait que

Ies Russes restèrent longterups hosti les, par principee

aux euirassenents. 11 nfy avait aucun engin cuj_rassé

dans les forts cle Port Arthur en 1p0{-1}01 et, en 1912

1e gouverneroent russe faisait exécuter d.es extrrériences

d.e tir réel sur tourelle d.e 75rO5 frangaiso et une cou-

pole tournante d.e 15 cn belge, probablement en .\rue d.ten

acheter. Aucun cuirassenerrt, non p1us, à Novo-Êeorgieusk

ni à Ivangorod. en 1915.

Par contre, d.ans 1es fort i f ications russes cons-

tuites depuis 1914 sur les front-i-ères occjclentales, on

trouve un assez grand nombre d.e types d.e cloches, d.robser-

vation ou de t ir,  d.rorigine russe ou polonaise (lécupéra-

t ion). Parai certains nod.èles a:rciens, oa trouve d.es

cloch.es cylind.riques à toiture plate rapportéê. De nou-

veaux nod.àIes (fCf et Caf) ont été acloptés en 1!{1 avec

d.es bl int lages cte 4 et B pouces (# 10 et ?O cn) et d.es

d.ia.uètres allant jusqurà 5 ra. Les c.!.oches cylinrlriques à

arêtes vives apparaisoent, à ce quton en sait,  comme d.es

engins néâioeres et fragiles.
. . . / . . .
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Par eontre, les ernbrasures d.e Lrarirenent sous

casemate sont pro'tégées1 dans les ouvrages les plus

récetrtsr ?ar t les trénies rnétal l iques en acier adaptées

aux équipements d.e créneaux à rotules sphériques ou hé-

niephériQ.uesr assez élaborésr pour caJton r3.e J6 nmr arrûe

mixte et roitrailleuse trourde. tres renseignements que

lron possàtl.e à ce sujet sernblent indiquer une conception

sérieuse et une réalisation soj.gnée'

Enfin, on trouve égaleneni cles portes blind-ées

étaaches, mais généralernent assez minces (5 à 10 n*)

et èéoourvrres d.e créneau.

5,5.5 -  For t i f icat lon tchécoslovague

0n sait que lrannexion de La Tchécoslovaquie est

survenue avant ltachèveaent du systèrne fortifié entre-

pris ea 1916r avec ltaicle des conseil lers techniques

fraaçais' De ce fait, on 5-gnore à' peu pràs tout d'es tou-

rel les et d.es cuirassenents d.e casenate pour art i l lerie

qui nrétaieni ni ter:ninés ni. posés en I!J8.

. Les l lchèques avaient prénrs cles tourel les à écl ipse

pour 2 canons-obusiers d.e 105 run.

&r ce qui concerne les tourel les d.e nitrai l leusesu

slrr une naquette aLlenand.e d.e bloc dtouvrage tchàque

présentée à t{etz en 1944t nous avons personnellenent

constaté une d.isposition d.es naçor:reries très senblable

. . . / r . .



à cel le coîrçsirondar: t  à not: :e 'bonlel l .e d.rar l :e *r , i : . : ie *;*

d.e ,nort j .er c lc.  J0. CIe;: t  ctrrr i l r  c irrs 1c; ic l i re 1u:-sr iue 1c.

nissi-on ni l i 'cal :"er f re-nçLisc a' ; 'a i ' l  cor-*u:r iqur i  i : ,u. : i  tc l l . : -

quÊs les Cerni i res sol-ut ions ad.opteies e; l  i , ' rence.

l iêne inccrt i tude poul les enbrasures de 105 ô.ec

caserates i r ip ies d.e f larrquelent o,tre pour Ics tocrrelJ.cs.

Par conire, cn a pu constatel ,  ôe vj-srrrqt ie les *: : ï rasu: i ' : i

pour ncrt icr  C.e p c:a solr- :r  ce,senate sont crganisé; câ:r . :?

le r r rs  hono io l : i les  f ranca ises ,  sa ,u f  1 lhab i l la ,ge  = i ta l  i i r ru+

qu"i  est co::st i tué pa.r une s{:r ie de carL:es rec'ba::3 ' ; ] : rL-: 'c;

en prof i l "és, a-u l . j .cu dtune trénie i roulée.

Les enbr:i.sures d.es aï'ires dtiaferiterle so:'rt tc-':i;es

ciotées clru:re tré:r ie nou. i i* .  la l i -us l :eni : iaîrgsi-c ces

sol" l r t ions est cc" '1.1e aCopi{Je pcrr:= 3-rarne l l i ; ' : 'be, E-.r :c ' , : t i - .

nie,  e:- . 'cras:J.Te i :  =Otul-e Lqri : t l=jquer et I 'o ict '  : - :c-o: ie ie

proiecticn e::';.-.l ieure oe 3C .q:l, se na:;oe-::vil:: ' i a+ l ri:.-

tér leu= cr. t  bfoc :  on sal-b quê ces équlpc:ran;s c: : t  é ' ; . j

récupérés pæ les j\l-1e::anirs et enpLoi'és irar er::: cL.:i::s

leurs oD-v' ï&gGS ( l1ocs ' , ] ! re 119 a/brcf a et 505 d.u 
' , iest ' , rc; ; ' ,

6 i1 t  53 ib ,  642,  67d au  uur  c le  1 tA t ln : r t i c ,ue) .

De nonbreux types de cuveJ.age, ôtai .enl  en plaee

dans les  casera tos  e t  b locs  drou- r r lages  en  1933.

11 sragit  essent ie1le. l rent de cloghes poua' f1rsi .1

rei-r,railleur ou ni.trail].eilse, cie 1 à 6 crénezrr*-t, ûb.se:l-,'r-,.-

to i re  ô ta r t iL l .e r ie  à  ' . ' i s ion  d . i rec te  e t  pér ieco i ) i ' c -u -e .

i
o  c  a /  o  ô  !
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Ces engins ressenblent beaucoup quant à Ia fo:=ie et à

lrorganisatj-on aux engins français correspond.ants. Cer-

tains types cornportent un d.oublage intérieur en tôIe d.e

15 run (conrne nos cJ.oches 3). Les épaisseurs d.e bl indage

varient cLe 20 à 30 cm suivarrt Ia protection et on ne

constate pas t[raffaibl issement d.e 1a part i-e basse o.e la

jupe, d.toù d.es engins tr is lourd.s (42 tonnes, cuvelage no:r

compris), con.rîe en Alleuagne.

Des cloches tchèques (corone les tréroies d.es mitraj. l-

leuses et ctta:rne nixte) ont été récupérées par les À11e-

nand.s et intégrées à Ia nomenclature de la ltrehr;racht,

enployées d.ans les ourzages constnrits apxès 19j8, arec

ad,ap'r,ation éventuelle à I tarneinent alleraand.

A noter lreaploi d.e cloclres d.e venti lat ion, corune

en France. Nous nravons pas trouvé d-e d.ocunents sur Les

d.étai ls d.es portes bl inôées enployées, comîîe en Fra.nce,

précédées d.e portes-gri l l -es et suivies d.e portes étanches

non bIind.ées fo:lrcant sas.

, . 5 .6  -  Eo l l and .e

Relevant essentiellenent d.e Ia fortificai;ion cle

canpagne renforcée, les organisations d.éfensives hollan-

claises comportent de nonbreux cgirasseaents : tourellés

tournantes pour canon de 24 cn et cle 1f cn, tourelles à

éclipse pour 57 et observatoires l(nrpp ou Scirneid.er, d.es

ouv?ages peruranents d.eg années lABO-90 et cuirassements

Iégers,  d .es systèmes d.éfens j - fs  d ,e 1936-1940.  
. . . / . . .
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Ces d.er-r iers consistent essentiel- lenent en des

c loches à 1 créneau poul r  n i t ra i l leuses b l ind.ées à 10 cn

(604 exenpla i res)  e t  14 crn (92 exernpla i res)  c loche à 1

créneau pour canon antichar d'e 50 et {J mrn, bl indées à

17  ou  1 {  cn .

Contrairement aux solutions al leuand-es ei françai-

ses, où 1a cloche émer6e d.tun bloc d.e .rohne inportantt

en ]Iol land.e 1e bloc se réduit le plus souvent à ia 'doche

et  à sa co l le=et te  d.e béton.  Lrenbrasure en est ,  proté-

gée par une protubérance fornant visière.

On trouve égalenent Ces cl.oches de gueb iz i  et

6 créneaux, bl ind.ées à 2C cr:r, éraergeant d.e easenates

flanquenent.

. Les créneau:< d.e ca.senate sont généralenent proi;é-

gés soit par cies l i iaqrres C.e tôIe, soi i ,  parfois por de:i

t rén ies assez légàres.  11 s f  ag i t  de d. is3,cs i t j . f  1é3ers et

rr:st iques ne justi f iant Das une évoca'i ; ion plus approforr-

d. ie .

5 .5 .7  -  Po loEg te

La fort i f ication polonaise ne coïÂportait aucune

tourel le postérieure à 1914, 0n y trouvait par contre

un gpand nombre d.e cIocl:es de reitrailleuses à 4 et 'o

créneaux altermés t l tobse::rration et d'e t ir .

I
. . . 1  . .  '

e
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CEAPtrTtsE VI

Les unités de conbats

Architeeture cles blocer casematesr abrist
blockhaus rr00ntrtn

obserrratoires,

6.0.-  Généra1i tés

Dc sfattaquant à ltorganisatlon de Ia position fortifiée;

puJ.e aux plans d,e masse d.es premiers ournragesr en 1i2B et 1929 t

la tr0oRtr'tr srétaLt clonc essentiellenent inspirée ctes schénas tbéo-

riques d.esrfnotes sur les fo:croes techniquesrt, quitte à ctéboucber,

en fin cte conpte slrr cles solutions très éloJ.gnées.

DIaJ.s, au fur et à raesure de Ia cléte::ninatioa des gaba^rits

d,es natérieIs et des cuirassements, tle La mise au point des plans

de masse d.rouvrage (1)r i I  clevient possible à la section teci:ni-

gue du Génie drélaborer les pla^ns d.étaiIlés drun certain nombre

drrtunités de combatrt éIémentaires quir d.iffusés sous forme cle

notices techniques aulc Directions d.e llravaux, à partir de 1929

et surtout 19rO, vont senir aux bureaur dtétucles à composert

aprèa aôaptation aux contlitions localese Ies plans cltinplantation

Aeg ouv:rages et cles é1.énents de fronts. Cette aclaptation d.es

pl.ans-types auir projets constLtue drailleurs rrne ôlfférence fontla-

mentaLe avec l,IestwaLl. et Attaatikwall où Les trunités ôe combatrt

ne fiuent Jarnals que l tapplication à Ia lettre et en granôe série

(t) en particuller après
ô rune trfragmentationn

qurett prévalu 1tévidente nécessité
cles massifs.

. . . / . . .
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ele pla:rches ôe catalogues élaborés à 1réchelon centraL' Les

textes ôes notices françaises spéoif ient tous, en guise de

préambule, que ces ôocnments ont été étabLis en true rr(Le guicler

les services locanxrr d.ans 1rétabliSsernent t les projets.

6.1.- '  Slnrcture et Proteetion

Avaat clraborcl.el Les blocs proplenent cl.itsr il nrest pas

Lnutile d.révoquer Ia conception d'e leurs st:cucturee et les cle-

gfés d.e protectioû. f,eS preroières d.onnées ôe base cl'ont on clis-

posait étalent celIes, soigneusement analyséesr fournies par

les effets cles coups sur les ctivers types cl'rorganes français

notlernes en 1914-181 particulièrenent à Verclun. Les ouvlages

en service en 1914 étaient constnrits pour rési-ster, iJ. eonvient

dle le rappelerl âr1. obus de nrptqre de 27O. Ila stnrcture nten

étatt pas honogène : clalles en béton fortemeut ar":oé ôrépaisseur

maxina 1r?5 n (2) srappuyant sur d.es nurs de fonti et latéraulr en

béton spécial non ar"né, renforcés d.ru,n mateLas cle rocaille d'ans

!.e cae ôe murs terrassés. Iles pieclroits lntérieurst et souvent

les façaôes arières (abris d.e conbat) étaieat en maçonnerie

d.e noëI1ons pal raison iltéconomie. Pas de racLier général' Bien

que }e comportement Cle ces organesr sous d,es cbups cle très loin

eupérierrrs à ceux envisagés, ait été en généra] très satisfai-

Eant, Ie calactère conposite et hétérogène cle ce tlrpe ôe

constructiou ftt à lrorigine cle faiblesses'

(2) épaisseur varialt avec Le tarur d.e protection recherché clrune

pârt, La portée entrrappuis dtautre palt'

. . . / . . .
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En conséquencel  a i r r ;s  qureut  é té t ranehée 1a d.éc is ion C:

l tenplo i  ôu béton a: :né de préférer :ce au béton spécia l  non ar-

nd (question un nonent posée), les oïgat"res d.e Ia fo:rt i f  ica-

t ion future furent conçus conne ùes systèmes nonoli thiques

en béton a:rné où les a:matures Ces rad.iersr planchers et r les

paro is  s t in terp$nétrera ient  d .e nanière à ce que tout  l rensem-

b1'e b ien so l idar isé par t ic ipe à la  rés is tance au coupr  d i rect .

Les fer ra i l l .ages des da1les furent  repensés,  leur  d 'ensr i -

té  excessive en 1914r  d in inuée,  et  1a répar t i t ion d.es nappes

d.ans 1répaisseur red.istr ibuée al 'ec un maxi.mura à Lrextrad.os

et  à  l r in i rad.os.  En fonct ion d.es résuLtats  d.es expér iences

conplénentaires uenées au polytone de Bourges, et comportant

en part icul j .er d.es t i=s rLrobusiers de {00 rurp ies { degr$s d-e

Drotec' i ; i .on ci-d.essous furent arrêtés 3

Type de protect ion

?rotect ion jusqutau
cali.bre d.e 150  em 240 rnn 100 nun 420 lm

él,ant entend.u que chaque type d.e protection

2 coupà au nêne point du ealibre consid-érét

d.u cal ibre supérieur. Ainsi Ia protection 4

le bornbdrd.enent systérnatique au 420 qnr et

d,e 520 nm.

garantit  contre

et d.u coup lso1é

garantit contre

au coup isolé

. . . f . . .
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E:c fonctlon de ces options, les épaisseurs correspond.a*nies

firent ad"optées :

La protection offerte par ces épaisse',rrs est acc:nre par

toutes sortes d.rautres facteurs : soin apporté à Ia préparation

clu bétonr nise en oeuvre du béton en coulée cont.inue polur chaque

fraction d,e blocr fomes très étud-iées cles massifs, renforcement

des faces intérieures d.es d.alIes et nurs et exposés aux coups

pa"r tle l.a tôLe forte (f rr1 sur fers 
"oI 

enployée à coffrage

perd,u (t), naesif de rocaille autour des murs tenassés, enfon-

cenent dans le sol des mursr périphériques, réduction d.es climen-

sions i le la cible etc.. .

Ces critères aLnsl cléfinisr chaque ou\æagê ou bLoc d,rouvrage

d.egré cle protection correspond.ant, à sonpouna ainsi recevoir un

Type de protection 1 2 , 4

Dallee 1r5O n 2100  n 2rJO n 7 t5Q m

Ititrrs verticaux (erposés) l r JO  n 2r2J  m 2r75 m 5t5o  n

Façad.es non erposées 1 r0O n 1 r0O n 1à
l r Jo  m

1r50  rn

Rad.iers - pla^nchers or5o , 1 n à 1125 m suivarrt 1e
cas

(r) pour Easguer 1a fomation
èriropact. Ce rLisposit l f l
llchécoslovaqrrie, renplace
ùfavant 1914.

d.e ménisques à l taplonb d.es points
égaleroent ereployé en Allemagne et en
1r qncienne couche èe nétal d.éployé
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inportance relative d.ans Ie dispositifr et au calibre naximum

quron suppose clevoir être employé par Irenneni pour lrattaquer.

Dg type cle protection ctécou1e un certain volu:ne tle béton a:mé,

élénent important tlu prix de revient.

A t i tre ôtexemple, tous les blocs-tourel les ont été

étabLis. en protection no 4 et les d.imensions des cuirassements

étabIls en conséquence. En règ1e généraier 1es blocs des ourrla-

ges puissalts (et part icul ièrenent 1es casenates de ?5) du Norcl '-

Esi sont traités en protection {, ainsi que certains obs erya-

toires drart i lLerie isolés, part icul ièrenent elrposés.

La protection , correspond. Ie plus - souvent aux petits

ouvTages ; au:r abris pour réserves loca1es, au* observatoires

lsolés ctu Norct-Est. Dans Ie Sud-Est, }a rareté d.es posttLons

ôe batteries poul lrart i l lerie Lourd.e assail lanter a pernis de

réctuire à la protection , Ia rnajorité <Les blocs d'es ou\t:rages

drar t i l ler ie  (sauf  Ies toure l les) .

La protection <les blocs a fait l tobiet èrune étude

particulière d,a.ns chaque casr cLe te11e sorte que tlans ua même

ouvtage, on peut trouver certains blocs en protection {t clrau-

tres en protection 5,eî fonction de leur Smportance et tle leur

expooLtion.

La protection no 2 est appliquée I 
1" grantle uaJorité d'es

casenates isolées de nitralLleuses (sauf d'anE les Sasses-Tosges

et sur le Rhin). Font erception à cette règle les casemates iso-

léeE d,estinées à tlevenlr.u],térl.eurement les bloce drun ouvrage

provlsolrement ajourné et qui sont traitées èn protection no ,

. . r / . . .
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(casenates ôu Seelberg, casemates dl.u l.louLin de Eunspach, easenate

cle Sapogne etc...  ).  Enfin La protection no 1 est clonnée aux orga-

nes d.t infanterie cLrinportance tout à fait secondaire (casenates

ttr4pe ttNotcltt de Bairoes et Morroal, ou sihrés d.ans ôes zones où

l-taction t l .e Llart i l lerie lourde ntétait pas à reôouter (casenates

et blôckhaus d.es Sasses Vosges, casemates du nfr in (4).

6.?. - Galeries souterraines

Prénres clès lrorigi.ne conme accès arrière et casernement

r1e repos cles futurs ouvrages, les galeries souterraines ont fini

par constltuer un important réseau irès ra.Iaifiér du fait que

tous les plans de masse aboutirentl en fin d.e comptel à tles

ouvxages ttpalméart1 êVêC obligation d.e d.esserrrir chaque bloc

par galerie et puits.

Les épalssetxrs <le terrain vierge admises conme protection

au-d.essus tle ces galeries varie4t bien str, avec la soliêité

d.e ces terrains.

Les chiffres suivant ont été fixés (:)

(+) i1 était appanr inutiLe ôe proté€:er 1es casemates d'e berge
au c[e]à clu ca]ibre de 150 rnror car 1e tir au 210 rorn aurai.t
rtéfoncé Les d.igues du fleuve et inond.é Ie terrain en arrière1
gênant plus Irassaillant que le défenseur.

(l) ttl.Iotice reLative à la construction ctes galeries soutertaines
d,es ouvrages cte fortlfj.catj.onn du 2J Juillet 1929. nNotice

reLative à ttét"Ulissement d.rabris pou:r résenres locaLesrr du
27 décenbre 1929.

. ' " . / . . .
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Galer:L$s clr ouvr.a.ge

- roc <Iur :

- calcaire tenclre :

- tenain d.e consistaJrce
moyenne : 18 à 20 ro

- teæain fortenent
argileux : 25àJ0rn 1e

La réduction de 50 t6 appliquée aux abris tient

porta"nce moindre drune partl à leur inplaatation en

1a posit ion cle résistalce dtautre part.

12m

16n

Abris ca.ve_r!es-

Bn

10n

12à15n

à2On

à leur in-

retrait de

Ponr aclopter J-es ôépenses aux nécessités et l i roiter Ies

terrassements, urc eertain nombre de sections-types d'e galeries

ont été déteminée(6) r courtant les d' i f férents besoins (galeries

d.e coromqnication avec Ou salls voie ferrée, chambres, magasinst

gares d.e t r iage,  e tc . . . )

Le respect êes profonderrrs réglementaires de galerie a

posé clans Ia réa1ité' d.es cl i f f icultés, car 11 fal lait  obl igatoi-

rement se tenir au-dessus d.run point bas clu terrain alentour

pour pouvoir établir nn égott gfavitaire permettant 1révacuation

des eaux à lrextérieur, d'ans u-n rtliseeau'

. . . /  . . .

(6) 5 types selon lrarld. i t l f  n" 1 recti f ié du 22 aogt 1914 à

lf inst:: trct ion èu 21 .12.29. Vatiant èu type I ( iargeur,1r1O -

bauteur 1r5O) au type VI (largeur 1 r2O - hauteut 2115) ' tes

e:;;;;i"i!- tl.p"" pôirvaieni ad.roettre une voie ferrée électri-

f iée et Ie tf f ie I cles locotracteurs cle voie de 016O extérieur'

A chaque type ôe galerie àot"""pond !n type cl.e garage (sauf

TI) pàuvant al ler jusqurà 5r9O æ' cle large'
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0r, à Arinetz, iI aurait fallur pour Ie petit ournrage du

1o cycle, un égott d.e 1.500 rn et on adnit (comne au Kerfent) une

évacuation d.es ealrx par ponpage et rel-èvernent. Àu Kobenbuscl.r;

Ltégott atteint 950 n (p1us Long que les galeries de lrouvrage

elles-nêmes) e'û encore d.eux blocs se trouvent en contrepente par

rapport. à cet égott.

0r, la solution des conmunications par galeries souterrai-

nes profoncl.es, outre lratténuation cles bnri.ts du cornbatr est

beaucoup noins onéreuse que cel1e cle ga1eries bétonnées à parois

épaisses établies à fleur d.e soL. !'Iais Ie terrain a parfois

irnposé d.es galeries bétonnées en surface, conne à lrlnnerhof (où

lfévacuation des eaux eut été i-npossible avec des galeries profon-

ites) ou aux Sarts.

II en est résulté rrne ttépense supplénentaire iLe près de

50 9/o par rapport à rln ou'\rxage itLentique établi en souterra.in

et ceci erpl ique en partS.e lrajournenent des petits ourtages

entre Oberrsderrr et Ie thin où Ie terrain ar:rait exigé cles

galeries superf icj.el les.

6.3.- les plans-tvnes (art i l lerie sous caseraate)

6.3.1 -  B locs casemates ôrar t i l ler ie

À Lrorigine (lgzl-ze) Ie nonolithe rlu I'fort type ltt

ou du fort articulé cornportait, à ia gorger une sorte cle

grosse rtbatterie trd,ditorert à flancs clécrochée abritant

. . . / . . .

tu;
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6ur deuJr niveaux, 1 t armenent principaL d.e flanquenent cle

If interval1e, à droite et à gauche. trntre 1929 et 1910

Ie principe cl.e dissociation cle cet organe aboutit à reve-

nir, dans une large mesure à la casemate de Sourgee d.e

1896, mais traitée à nne autre écheLl-e.

6.7) .1 .1 -  Casenate t r in le  d.e 7q/24.  (p ivot  réeL)

(Iiord-Est) (Pranche 28)

Ctest en mai 1951 que fut approuvêla notice relative

à ta prenière I'casemai;e pour pièces Ce flanquement en ter-

rain moyeanement acciclentétt conçue pour recevoir Ie canon-

otnrsj.er de 75 inle 2l etr le lance-bornbes de 155 ou Le mox-

tl.er tte 75. 0n salt comblen fut laborieuse au niveau cle ]"a

ItCoILFrt, 1télaboration d'es grand'es lignes d.e cet orgêner et

dlu natériel qui clevait 1réquipel. La casenate srinscrit

cl,ans un rectangle de 5tr50 n x 2O ilont lréxo Longitucl'ina1

fait u,1 angle ùe 46o05 t pa:r rapport à 1a capitale d'e tir

clee piècee, cette dernière étant en principe orientée

yers !.rouvrage voisin (7), ta façad,e arrière, seule déga-

gée (l.es autres pa:eois sont rocaillées et ter:rassées en

glacis) est tracée en créoaiLlère. E1Ie comporte trois

d.écrochements successifs correspondant aqx cha.mbres d.e tir

ôeel;trois pièces disposées en échelons refusés exacter,rent

(?) qutelles solent orientées pour tirer à tlroite ou à gauche' 
par rapport à Ia il.irection de lrennemie 1es casenates ont
1es nê$es d.ispositions : il suffit de retou:cr.er le plan en
conséguence.

. . . / . . .
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cornme La casemate de Sourges dravant 1914 dont on srest

inspiré clirecternent. IIn fossé cl.iarnant cle J rn, cLe large

minJmum, court tout le Long cle cette façad.e, et se ternine,

à lravant contre u.n retour clu mur clrextrénité fo:mant capon-

. nière cLe ôéfense rapprochée de la façad.e (e)

Le bâtirnent est à cleux niveaux icLentlques clesse:crrist

clepuis les galeries souterrai.nesr par un puits avec ileux

monte-charges à munitions et un escalier accolér le tout

rejeté clans lrextrénité anière, Les cha.mbres d.e tir

(t aans Ie pIa.n type) srouvrent à lrarrière d.ans un granê

couLoir d,e service où courent les monorails aériens ser-

va:ot au tra^nsport cles châssis à obus venaat des monte-

charges. A lrétage inférieur se trouvent les chanbres du

personnel (avec, en plafond, cles trappes cLtaccès d.irect

aru pièces), la cha.mbre clu chef d,e blocl des magasins,

la salle d.e neutraLisation (tittration d.es gaz) qui aspire

l{air vicié r lans le corriclor d.e lr issue cle secours située

au-ôessus, à l tarr ière d.e 1a façacle.

Cet organe traité normalement en protection n" {;

représente un cubage clo près ,[" 5.900 n] tte béton et une

hauteur totale d.e 12 rn, d,ont 615 m cle sail].ie de façaôe

par rapport au teræain extérieur.

(g) Ie mur en alle cle la casemate cle Sourges, trop fragiJ.er a été
aband.onné. Les angles motts sont, en outre; battus paï des
goulottes fangs-grenad.es. La dalle ôe toiture-cle la caporurière
est inclinée sur lthorizontale pour suivre la pente clu glacis.

, . . f . . .

F Ï ' T :
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Les erabrasures sont protégées par d.es visières anond.ies

tracées en fonction cle lrangle de tir maxlmuro en hauteur

du natériel (40" 70| rnais parfois noins). Des cloehes

(en princlpe 2) énergent de Ia ôal1e et assurent l"a

cléfense d.es cl.essus (9). fes touri l lons sont placéc à lrJO n

au-dessus du sol du rez-de-chaussée.

5 bLocs casernates confo:snee à ce type ont été cons-

tnrits (Eackenberg 85 et 38, Eochwald B6). LeÊ autres blocs

arroés de 75.29 en cliffèrent : le bloc 12 du Eochrqald, est à

2 tubes (tO), Le bloc 5 d.e Bochonvil lers est à 4 pièces

tlont Jr75 et 11115 mm et Ia position clu puits cornesponcl à

celLe acloptée pour les casemates de 75.52.

E:ofin, 11 existe en Corse 1 casemates isolées a:ctaées

égalenent cle 75.29 (st cyrrrien, Arena et Santa i'Ianza). Ce

sont des organes Iégers (protection 1) répond.ant à ces

circonstances localee particulièresr et qui ne sont pas

conparables aux casemates êu Norcl-Esi et même-rdu SucL-Est.

6.,r.1. 2 - Veriante pour canon-obusjæg-3.e-?5. 53
(pivot f ictif) (planche 29)

Lracloption clu 7r,r2r p]us encombrantr a conclult Ie

25 Janvier 1932 à ad.opter un plan ttæe un peu d.ifférent.

(g) f" nombre d.e cloches constitue une tles variablesn on peut
trouver d.es observatoires VDFe d.es cloches lalce-grenades.

(tO) suffi.sant, conpte tenu cl.es faibles interrralies sépararat
Eochi.rald. Ët tr'our à 0baux (lrl Ur1 bai;tu eit'outre par 1es
75 R 52 da Four à Chaux et les 155 des 2 ouvrages.

. . . / . r .
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Les principales clispositions du plan précéd.ent sont

reconcluites, mais les chambres tLe tir ont été agrand.ies

en fonction cl.e I t eneoubrenent du nouveau natériel et pour

éviter ilrallonger le bâtjrnentlon a reporté le puits en

saillie sur Le rnrrr de fond. d.e la casemater gui srinscrit

alors d.ans un rectan8le de 45 ro x 21rl m hors tout. Le

centre d.e tourillonnenent est porté à 1r95O m du plancher

clu roz-cle-chaussée et la saiLlie d.e la façad'e à 7 n au-

d.essus clu soI extérieur.

0n trouve ôans le Noril-Estr J casemates cle 75.12 tlont

4 sont confo::nes au type réglementaire (Fe:mont 34, Lati-

remont 85 et 36, Kobenbusch 37). Le bloc 1 ctu Métrich a

son puits rejeté à l tarr ière ôu nassif,  quant aux blocs 5

et 6 clu Sinserhof , iLs s | écartent encoxe plus du ::noclèle du

fait cle la présence d.e 4 cloches, ilont 't obserratoire, et

ôes locauu correspond.ants.

6.t.1.J - Casenate d.e 75-& ne4è]e-U

Le plan d.e nai 1951 prévoyait 1r enploi possibLe du

Itmortier èe ?5" (rutur 75.51). 0r, pend.ant 1e tirage cl'e

la notice, l-e l i inistre prescrivait par DI{ 1561/r/11.1 clu

'24 jujn 1911 cl.e réserrrer ce rnatérie1 aux ouvrage du Sucl-

Est dt tLe Ie remplacer d.ans Ie Norcl-Estr par le 75,05

(nrtur ?5 B M].e 52). Un rectificatif tlu 21 avriL 1912

vient apporter les cluelques nod.ificati.ons d.e aéi;ail cor-

respondantes.

. . . / . . .
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Dans 1a pratique, i I  nta. '6té cons'trait que 2 casena-

tes cle ce typel à d.eux pièces chacune (B{ ut 35 ôu Siilie)

nais il en était prévu en 2o cycle piusieurs autres à Coumet

à  1 tO t t e rb i e l l  € t û . . .

'  
6 . t r .1 .4 -  Casenates d. t3ËÛi11cr ie  d 'u  Sud.-Est  (p l .52)

Dès Ie J1 aott 1971 t une notice particulj.ère définit

les caractér is t iques essent ie l ies des casemates êrar t i l le-

rie à const::trire d.ans l-es ourrrages iles A1pes, et suscepti-

bles r l f  être équipées : - clu canon-obusier d'e 75.29,

- du nort ier de 75.51

à raison de 2 pièces seulenent par caseuate.

ta notice cl ist ingue 1es d.isposit ions à obserrrer su.i-

vant que 1a casemate est d.estinée à agir en flanquenent

ou en action frontale. En flanquenent, lrou'rrage a un plan

très proche tle la casenate d.e Sourgesravec r.n orilLon a.bri-

tant lr issue de secours,et cl.eux cha"nbres d'e t ir  en échelon

refusé. Par contre, en action frontale, cette der-aière d'is-

posit ion nta pas d.e raison cl 'rêtre1 et Ia façad'er plus

épaisse (tt),  est généraLement p1a:re. En raison cle lrexi-

guité clu terrain cLtassisel Ie fossé clianant est suppri.mé.

( t t )  2 f l5  m
récluit

l i eu  dL r  l  , 50 .
fonction êes

au
en

te cha,np d.e tir cles pièces peut-être
risgues.

. . . / . . n
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Le plan a tenu compte d.e lraugmentation d.e protection

due à Ia présence d.e roc et de la possibi l i té de réduire

d.tautant lrépaisseur du mur de fond.. Le bâtiroent srj .nscrit

clans un rectangle cle 18 x 14 m ou 15 x 15 ro suivant ls

variante.

'  
Î{ais; dans la réali té, ce plan t lrpe nra guère été ap-

pl iqué dans sa version l i t téra1e qurà Sriançon (Janus 3l)

et à I'Iod.ane (lavoir 31 - B2 - St Antoine 81 - avec

réserves- Sapey 3{), Dans Ia plupart des autres cas, les

cond.itions particulières ont cond,uit à drautres plans.

Dans les Alpes $larttiroes, on sernble avoir d.onné 1a préfé-

rence à une version allégée du type no::d.-est, récluite à 2

pièces (I'Ionte-Grosso 91 - Ca*i1lon 84 - Âgaisen 92 -

Boquebnrne 32 eic...) rnais comportant souvent, à Iîétage

inférieurl deux mortiers d,e B'! nr:n chaque fois que les æc-

teurs à battre coincid.ent. A Ste Agaès, (SZ) on a nêire

ajouté av.x. 2 nort iers d.e 75.71, 2 lance-bor,rbes d.e 1JJ, se

superposant au:c 2 81 nm clu sous-sol et su::nontés d.rune ca-

semate cl.r infanterie ce qu5. aboutit à rln véritable monunent

regroupant 6 tubes de J tiæes d.ifférents et comportant 4

niveaux : crest le cas extrêroe.

Ebfin, Itad.optiou:,rles casenates cuirassées a entralné

cl.es noèifications norphologiques : à Rlmplas on a 2 casema-

tes (44 et 35) cl.tection frontale rappelant le type lÏord,-

Estl arrnées chacune d.e 2 canons-oÏnrsiers de 75.ji et 1

mortier ùe 75 ; à Sapeyr par contre, 1es pièces d.tactlon

. . . / . . .
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f,rontale sont j.nstallées chacune cla:rs un bloc séparé, clu

fait de Ia présence cle cavités antérieures, 11 est même

assez couranrt cle trouver des blocs à plan polygonal ctr 4

ou 5 pièces différentes t irent selon d.es axes d.ivergents.

. 11 seralt superf lu de srétendre à l tanalyse cLétai l lée

d; tous les casn chacun dteux étant, en fait,  part icul ier.

Par ccntre, on constate que Ies plans d.texécution d.es case-

mates des Âlpes sont des plans établis t 'à Ia demand.efl  et

ctrexcellents exenples iLe lrart drad.apter lrarchitecture aux

circonst€lDC€Êt o

6.,5.1.) - Coffres t l .e contre-scarpe (t lot ice .du 25 avri l
191?) (p1. 55)

Les plans d.e nasse théori.ques de 1927-1j2e ptévoyaient

que les ouvrages seraient entourés d-e fossés d.ont les aIj.-

gneinents d.rolts seraient battus par d.es coffres d.e contres-

carpe : on ne faisait en cela que reprendre les d.isposit ions

du fort d.ravant 1914.

La ItCOIIFrt récluisit lternploi clu fossé aux seuls enaem-

bles puissants et une notice fut consactée arrx dispositions

à donner aux coffres, simples ou d.obbIes, a:més t gar d.irec-

t lon à battre d.tun obusier de 75 R tZ (tZ) et cltura jumelage

cle rnitrailleuse à ltétage supérieur, d.run tteng!.n à tir

courbett (tutu.r noitier d.e 50 n]..e 55 sous caseroate) et des

(tZ) fes ctotations d.e munitions
leurs récluites par rapport
quement.

d.e coffre sont ôrai l-
de casemate d.e flair-

. / . . .

êu75e52
au rnatériel
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logements à 1r étage j.nférieur. Par suite du manque cle

créd.its, les fossés furent linités aux oulrrages du Hochlvald.

(2 coffres doubles constnrits 3] of B 16) et du Eackenberg

(t coffre sinple : 3 2)) etr en f in de cornpte J coffres seu-

lement furent constnrits confo:méroent à la notice" Tout l"e

reste fut ajourné en 20 urgence,

Dans 1e Sud-Estr lrourrrage d,e Roche-la-Croix fut

construit sur le site d.rune ancienne batterie d.es a;rnées

IBBO d.ont Ie fossé f irt  ut l l isé et d.oté d.e 2 coffres. l4ais

ceruc-ci, armés simplenent d.e fusils roitrailleuses et d.e

mortiers de 50 ntont pas grand rapport avec leurs homolo-

6ues clu Norcl-Est et sont à consid.érer plutôt eon'ne d.es

blockhaus.

0n notera 1r exis"bence au Ifochsald et au Eackenbergo

cl.ramorces d.r'.sr sys'i;èroe d.e contreni.nes protégealri 1es cof-

fres exposés aux atiaques souterrainesr du fai+" d.e leur

posit ion en sail lant.

6.t .1.6 -  ggggle= d"-  81 (not ice du 12.2.195a (n. f i )

Sitôt d.éfinies les caractérist iques et le rôIe i ;acti-

que du nortier cle 81 mod.è].e JZr venu se loger entre le

rtlance-bombesrt e'u Ie rrlance-grenadestr, clans 1e systène

cl.tartlllerie rrCOllSrr, Ia section technique du Génie proposa

et fit approuver ltne rrinstrLrction relative à 1rétabliese-

nent d.e casemates pour mortiers de 81rr.

. . . / . . .
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Ce d.ocument prévoit, plans à l rappui, deux cas

- câsêrnâte isolée pou:r 2 nort ierss

- 6aseioate pour d.eux mortj.ers et tleux ju:nelages

nitrai l leuses, mêne en 2 variantes :

2a z chambre

2b z chambre

accolées

superposées

étant entenrlu que lron aura toujours cleux nortierse d.ans

Ie mêne local r  pâr  d. i rect ion à bat t re  ( l r ) .  Le texte en

précise que tt lrenploi de casenates isolées pour mortiers

cte Bl nm sera exceptionneltf et eri l  a été effectiveaent

envisagé (projet no 100/5 d,u 1O février 1951 de l-a Diree-

t ion cle }Ietz-Est relati f  à la casedate dtEblange), les

mortiers d.e B1 ont toujours été instal lés d.ans des blocs

d.touvrage, nême si Les ourrxages ou les g.aleries d.e jonc-

t ion ntont  pas été réa l isés en le i : 'cyc le ' ,  (casenate

ètEoffen Or:est - I,aadrefang tr5).. Ctrose curieuse, 1es plans

types ad.nettaient (cas n" 1 et 2a) 3.e principe d.e lr instal-

lat ion d.es mortiers au rez-èe-chaussée (étage supérieur)

du Dloc, ce qui avait lr inconvénient d.rex?rausser, sans au-

cune raison, les enbrasures au-ûessus du terrain extérieur

(14). Da.ns la pratique, on a eu 1a sagesse d.ans la;;grand.e

najorité d.es cas, cLe loger les mortiqrs au sous-sol en

d.éfilant les enbrasures d.errière 1a contrescarDe du fossé

(1r) contrairement aux casemates Ap 75e les caseraates cte 81 ont d.es
façades recti l ignes, sauf cas exceptionnel

(14) clisposition ad.optée au bloc 15 du lIétrich qui, heureuseinartl
t ire .reis lrarr ière. Âi lLeurs i I  senble qurcn a5.t, in
extrémis, pe::nuté les locaux rles ti.eux niveaux.

" . . / . . .
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d. ia ; :er t ,  nô:e 1o: : rq ' , r r i I  nr ;  avai t  pas d.o chn:rbre dc i j . : :

d.e nitrel l leuses au-dessusn 11 nrexiste da:rs 1e i{o::d.- i lsi ;

qutu:r seul- exennle d.e 
-nloc 

correspond.ant au cas 2a (et

et  n i t ra l l leuses ; :cco lées) ,  au b loc j  de l raru ler -e Sud.  ùe

Coucre où, les a-r:es d.e tir Ces d.eu-x g:roupes èrarnes scn'ï

clécaiés de 23o pollr ne::neitre au:: B1 de battre Ie terrain

en avant d.e la zone d.rac-L:i .on d.es nitrai l ieuses.

I iEns 1e Su.t l-Ist, 1e ;:ort ier de t l1 de caseinate consti-

tueit J-f engin iC.éa1 pour batt::e rrn terraln tr ls a.ecid.entJ'

On y rencontre cl.onc 5e cles 35 tubes instal lés er: fori ; i f- i--

cation c,ontre 1û seulenent dans le ITord.-EsÈ. les tubcs

sont instal lés parfois coinixe d.a.ns 1e l iord.-Esi (St Colain i1

et assez souvent à }tétage inférieu:c ôes ce"sena.'ùes Ce 7i

($te r ig : ' rès,  Cast i - l1on,  Cap l , la , r t in ,  Agaisen etc . " . )  lorsqu.e

les zones à ba* 'b=e son 'b 1es uônes.

T{a isr  assez souvent l  o i l  â  éÈé conaui -b à d.es r la . r 'de

blocs poll:'gonau>: ccnple-n:es, constitua;rt d.e v'ir-ltr.'oles ti-J;,u-

penents d.e 81 n:e t irani;2 par ? d.a"nri d.es cirectj ,u:rs'J. ive:r-

genies ( i ionie-Grosso Sioc 4 - St Loch 31oc 4 - Lavoir '  3Loc

5 -  Pas du Roc 31oc z !  e te; . " )  par fo is  assoeiés à d. rau i ; res

natérie1s d.r infanteri.e ou d.rart iLlerj-e. A s'b l lochr 2 t i iol-

t j .ers croisent leur t ir ,  ce qui consÈituet une e:*ceptiont

et au Cap l iart in, iee B1 d.tacti .on frontale ont été )-ogés

d.ans le bloc d.rentréer sur J.e versant 3st d.e la crôtet

solution peu heureuse et motivéer sens ôoute pal '  t les rai-

sons  d téconon ie .

. o . f . . .
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0n peut aff i :mer que 1r inplantation en sous-sol des

roortiers ctu bloc 1 de Laddrefang a étô une surprise pour

les troupes al lemand.es qui en ignora-tent lrexistence et

cro;r-aient avoir nis ce bloc hors d.e combat en d'éfonçant

Ia façade de ]a caseraate d.t infanterie de 1rétage supérieu:r.

L.r intervention subite des pièces, Ie 21 juin 1940 au moI-

t ier, a brisé l tassaut aIl-enanct et sauvé lrouvrag:e d.e

l f  Einseling.

6.,5.2 - Plans-ttrDes (casemates d-t infanterie - Anciens fronts)

GTarC6.ôî ,o et 14)

Dès 1927, Le rtcataloguert d'es plans-t;pes de la CDF

proposait un rrouvrage pclir groupe d.e mitraiLleuses et

lance-bombesrt et une versi.on réc.uite du nêne intituLé

trcasemate pou:r 2 groupes de roitrai l leueestto 11 sf agissait

cle blocs d.e béton à 2 niveaux, d.ont un en sous-solt co;lpor-

tant essentielLenent 2 chanbres d.e tir pour 2 nritrailleuses

chacune, d.isposées en échelon refusé, tirant er: flar:gtrenen'b

cte la posit ion d.e résistances et complétées ôans Ie 1" type

par d.es Lance-grenad.eso uue tourelle lance-bombes et d.eS

cloches. Ces organes existaien'c d.éià en 1926, incorporés

au nI1 d.e masse théorique des forts |tjoportantsrt'

crest Le 70 jui l let 1929 qve sort i t  }a prernière ins-

tnrctfon (15) relative à l t tEtabLissenent clrune casemate d"e

rnitrailleuses à f3.alquement' sinpiett renplacée Iralnée

suivante par 1r instlrrction du 25 iuill et 195A o-ul fut

(15) nous nren avons retrouvé auoun exemplaire'
n. . f . . .
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effectivement appliquSe à toutes les casemates dites

clr intervalles et aux blocs d"t infanterie d"es ouvragies (t6).

Cet organe de<coule directellent d.es plans-i1pes d.e 1gZ7 :

le plan dessiné en trapèze rectan6le dont la grand.e base

serait 1a façade cle 1a chanbre de tir, Ia hauteur !. la

' façad.e amière, la petite base et Ie 4" côté, les nuîs

rl.e fond. rocaillés, terrassés et raccord.és pa:c glacis au

terrain alentour.

Le nurs d.e foncl se prolonge en avant d.e Ia chanbre d.e

tir cle façon à constituer rur orillon protégeant les cré-

nearl.lc contre les coups d.técharpe (t7). on a en outre ainéna-

g'é d.ans cet orillon une caponnière de d.éfense rapprochée

tle la façad.e et on y a tnstallé la cloc]re GfT't servant à

ltobservation frontale et à la défense ùe superst::trct:r?e.

I,a d,aIle se prolonge au-delà d.e la façade d.e l-a chanbce cle

tir pou.r fonoer r:ne vj.sière entre ltoriLlon et le mur d.e

gorge, ce d.ernier étant percé d.e Ia porte C.tentrée eT.;

flanqué par une caponnière d.e trT,i. La casenate a de-u-.: niveau.-:

id.entiques : le rez-d.e-chaussée regroupant les or6enes d.e

tir et Ia venti lat ion, Ie sous-soI abritant les locaux o.e

(te) f, tabri d.e piquet no 5 d.u fort al lenand. d.rI. ! .Lange (tgoe-tt)
et Ia caponnière de gorge d.e l touvxage d.fArs ( lgtZ-16) pré-
sentent un schéna d.rorganisation et des forures qui préfigu-
rent nettencnt la casenate ItCOP'I.rr. IIne influence d.e ces orga-
nes sur l-es projeteurs , fra;rgais eai; très va'aiseroblable,r,

sinon certaine .
(1?) le principe de 1toriJ.Ion, pou:r protéger d.es piàces de f1a.n-

quement rernonte au iCllo sièc1e et apparait d.ans les prenièrg:
fronts bastionnés ital-iens.

. . . / . n .
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repcs ,  1e  pu i t s  d . teau  e t  l a  cen t raLe  é lec t r i que  ( te ) .  Un

fossé d iaroant  bat tu  par  d.es goulot tes lance-gpenades ( tg) t

couvre les d.er. lx côtés dégagés (façade de t ir et go:cge),

une passerel le amovible pe::ne' i ;  d.e 1e franchj.r polrr desser-

v i r  l r en t rée .

. Yn 1927 iI  avait été prénrr Par d.ireetion à battret

4 nitrai l leuses t irant alternativemen'b 2 par 2 chacune par

un créneau, 1a façad.e étant décrochée en plan comme dans

la casemate d.e Sourges. Iradop't isn du jgrnelage d.e rnitrai l-

leuses Reibel permit d.e se conienter d.e 2 créneaux percés

clans une façade recti l igne (aO) de 4 rn r i .e long (au l ieu de

7 à 10 m d.ans 1es plans d.e 192i), i ,rad-opiion ultérieure du

canon a.ntichar aménera à adopter poux un des deux créneaux

un nod.àIe de trénie pe:mettant la pemutation ' iu canon de

17 ou l l  par te jumel_age, et vice versa, avec 1es d.i f f lcul-

tés techniques c t rue l ron sa i t .

I{o:rnaleraent, les d.egx créneau:i d'e la chambre d.e tir

ont d.es aïes paral lèies et leurs secieurs battus sont les

mêmes .

( te)  l t insta l la t ion systénai ique d. run geoupe é iect rogène est  pos-

té r i eu re  à  l a  no t i ce  Ce  iu i l l e t  19 )0 .  A  l ro r i g ine  l es  case rna -
tes d.evaient être raccord.ées au eecteur (voir annexe 1 du 1 .

7 .1911) ,
( fg)  a joutées,  e l les auss i ,  après coup.  les prenières casenates

côrnportent 2 étages ôe créneaux, de tr] ' I  dont 1run, incl iné
bat  Ie  fossé d iamant .

(ZO) par  except ions,  la  casemate du bois  de Koenigsmackerr  les

ôasenates tytrre i'Tord., les casen:ates d.e berge d'u Rhip ont ôes
fagad.es rLécrochées.

. . . f . . .
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parfois on a été asrené, pour battre certains objecti fs à

faire dJ.verger légèrenent ces azesr etr par voie d.e consé-

quence à d.onner un tracé brisé à la façad.e (casenate d.e

hrxieux), . Ies 
secteurs d.e t lr  ne se superposent plus

conplètement.

Pour un rnotif atalogue, Ie flanc d.roit ùu P.0. dï Sois

Karre conporte 2 chambres d.e tir contigiles : l rune nortnale

flanque la l igue principale de;résistancer lrautrer en

retrait et dotée drun seul crénaau JI'i + 47 à axe d'ivergent

(et ) par rapport aux précéd.entsr devait flanquer la

ttBretelle d.e Cattenonrr clont la const:rrction fut fina]ement

ajournée.

Les dota.tions de nwtitj.ons pré'\nres en. 1910 étaient

de 11O.OOO car touches t le  ?r5 (4O.OOO par  junelage c le  S,e ibe l

1O.0OO par IT'1) atLxquelles se sont ajoutées, au fur et à

mesure t l .e la nise en place ôes roatérielsr 600 obus de canon

antichar, looo coups ôe n,ort ier de )0, les grenad-es...

11 ntest pas prévu d.e point de cuisson, mais sirnBle-

ment Ia possibilité cle réchauffer les repas venalt êe

lra:rr ière. 11 existe une petite réserve d'e viva'es"

Lee casenates iso lées sont

protection no 2 ce qui d'onne un

de béton a:mé.

nomalement traitée en

vôlrrme de 12OO à 1l0O n}

(zt  )  cte 15"
. . . / . . n
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6.$.2.2 -  31ocs d. r ln far" ter ie

Les easeuc,ates intégrées arrx ouvrages sont traitées en '

protection 5 ou 4, suivant Ie cas, et diffèrent ôe Ia case-

mate isoLée par Les cl.étai ls suivants :

- préeence d.ru-ne issue de secours chicanée d.éboucha.nt à

.1r étage inférieur dans Ie fossé d.iamâ^ût

- absence de groupe électrogène et d.e puits puisque lror8a-

ne est alinenté par les installations d'e Lrouvrag:e

- venti lat ion t l i f férente (typettbloc clrouvragert)

- présence d.tun puits carrcé avec escalier et cage ôrascen-

seur reliant 1e bloc aux galeries souterraines (ZZ)

rejet drune partie d"es nagasins au niveau cles galeries

souterraines

la façade cle gorge -lorsquri l  nty a pas d.rentrée d.irecte

est également enterrée- I{ais, tràs souvent, en particu"-

ller cla.ns Ie cas èes ouvf,ages dtinfa^nterie ]es projetéurs

ne sachalt pas à lravalce sri ls pourraient exécUter les

blocs clrentrée arrière et les galeries cle jonction furent

obligés, confo:mément à Ia d.écision d.e 1a trcoflI"t touchant

le secteur Est-I{ ied, dtenvieager lrentrée provisoire d.e

certains ouvrages par un.ôes blocs de conbat (Kerfentl

Danbecir, Agnetzn Ferme Chappy) mêne parfois lorsque 1t."o-

trée a été rée1lement construite (Sousse'3Loc 2)'

(ZZ) pour récupérer d.es créctits, les ascenseurg proprement clits

furent 
"oo.r"ti 

ajournés. Lâ ttgggtr'rt.y firt contrainte à regfett

p"eooy*tt d.es rilques clracciôents (chute de caieses cle 82re-
nadles en Part icul ier. . / . . .
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Au Coucou,  couposé ô lun b loc dtent rée et  drun b loc act l f

(caseroate d.tinfanterie iloublo avec tourel.le de nitrailleu-

ses) lr incert i tutLe semble avolr subsisté iusqutà Ia coulée

ôes blocs puisque 1e bloc aetif a une fagacle auière tra-

cée en systènne pseutlo-bastionnér conme une casemate isoléet

mais d.épourrnre cle toute ouverture.

6.5, .2 .5 -  Couple de casenates

Ce te:me srapplique no:malement à 2 casemates simplest

disposées clos à t los à courte cl istance et rel iées, à 1rrétage

inférieur par une galerie tte liaison bétonnée (Veckring,

Errmmereberg). Parfois, 1a galerie est simplement amorcée,

faute cte créclits, et son ctépart réselfl/é d.ans chaque b3.oc"

(Laaghep, Koenigsmacker etc...) aussl, clans le langage

coura.t a-t-on baptisé souvent | tcouplen, deux casemates

voisines non rel:Lées et roêne non prélues pour être rel iéest

fortant en réalité un rfgroupeit.

6.'1.2,4 - caeçrnelee-è flanougEûent êoubIe (p1. t5)

La nêne notice de base proposaitr en varLa.nter une

casemate double, constituée t le 2 casemates sirnples accolées

par Ia petite base du trapèze et assula"nt le flasquement

dans rleux directions opposées. Cette solution était écono-

nique pu5-sque conpte tenu ctu fugiànnement cle nombreux 1o-

caux de servLtuclel la casemate tLouble a gn prix largenent

Lnférieur à celui cle 2 casemates sirnples (casemate clouble

de Menski rch :  1  .855.000 8 ' lgr t ,  Les 2.  casemates s inp les

. . . / . . .



-258-

clu Buberbusch | 2.|55.OOO F) nais cette solution nrétait

applicable quraux cas otr Lron potr:rrait d.isposer d.run ter-

rain êri-nplantation voyant sans angle rnort à tlroite et à

gauche (Zr). Sien entendu, ltangle au soltmet d.es d.irectri-

ces des cha-mbres tte tir peut varier en fonction du ttacé

'cte }a l igne cle résistance d.e part et dtautre, et la casena-

te peut être à front platl en V ou en A suivant quron est

sur uD alignenent tlroit, un saillant ou un rentrant. 0n

reucontre rarement cles casemates d.oubles colutre bLocs drou-

vrage (Sovenberg B ,) sauf clans 1es P.O. t le 5" classer ês-

sociés avec 1 tourel le cle mltrai l leuses (Sentzlch, 3ois

Eane  e tco . .  )

(p l .  ,4
e t  55 )

Intée'ration cle Ia clcehe Jlil nle 1910 aux eaqemates

Lraôoption d.e la cloche de junelage de rnitraj. l leusee

moclèIe lgr} a pe:mis dtaugrnenter à peu cle frais (24) les

possibi l i tés offeries par les p3.ans types t le jui l let 1930'

Ainoi, on a très souvent a,jouté une clocbe ôe Jl4 dans un

angle clu front des casemates sj.rnpIes cle façon à constituer

rur flanquement doubl-e avec Ia casemate voisine Ia plus

proche (Balostein-Oueet), og même assurer une rnission drac-

t ion f rontale (Marckolsheirn ,5/, - Freutlenberg etc"..).

(Zù crest Le cas assez souvent sur Ie plateau cle la Crtrsnes qt

en plaine dtAlsace (casenates de Jô l igae) . La fagad'e de
gorâe est le plus souvent établie en tracé pseudo-bastionné,
sauf en Alsace où on ne trouve gue d'es caponnières.

(Z+) de 1rorôre d.e 2O0.OOO F tout compris aoLt 1/6" clu prix global
d.rune casetoate si-upIe tlrpe courant.

. . . / o . .
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Cette arljonction Jlnplique une Iégère auEmentation des

loèaux, pou:r les nr&itions et le personnel d.e Ia cloche,

mais,polur une tlépense moclique, constitue une a.rnélioration

sensible cl.u dispositif de feux. EIle se rencontre très

frégueroment.

La cloche cle Jll a, en outre, pe::rais cle tourner d.es

cLifficultés d.e défilenent cLe fagad.e arDr @rrps dangereux"

En renpl-açant rlr d.es crérreaux d.e Ia cha.rnbre d.e tir cle la

façad-e principale par une cloche JMl o:r pouvait rédluire

la longueur d.e Ia façad.e latéraler et rester d.ans 1es lini-

tes acceptables. Dans ce cas la chanbre d.e tir ne conporte

plus qutur seul créneau pour JM et 47, ie 2" Junelage est

instal lé soug cloche cuirassée soit d.ans l iori l lon (P,0.

ètEinseling - casemate drObe:neodern-Nortt) soit d.ans un

massif à la gorge (casenate de Chenières-Est - casenate

cle Praucourt). !t?-xe de tir d-u JlI d.e clocbe peut même

aLors être d.ifférent de celui Ce casemaien

6. r.2.5 - 9-asega'Lee-,à-cLoches cqltagst5ee (p1 5?,48)

Le 28 janvier 1951t eoit six mols après Ia sort ie clu

plan type précéd.ent, une instnrction venait proposer un

ùouveau type cle casemates dtinfanteriel où les nitraiLleu-

ses étaient placées uniquenent sous cLoches cle JIvIr extra-

polation des aaénagenents exposés ei-degsus. Ces casemates

à cloches étaient à établlr en fla"uqueroent à la place clu

t]æe norrnaL lorsque Ie eiéftLement d.e la fagaèe se révélait

. . o f . . .
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Lnpossible, ou alors pou:r cles missions dltaction frontale

où lteroploi dtun créneau sous béton étaii; rigonreusement

exclu, du moins dans le lùord.-Sst. Ce type de casercate est

à un seul niveau.Seule Ia façaêe arrière esi; clégagée, au

fond t l tune petite cour. f l  nry a pas ite fossé dia"mant"

Elle comporte une cloche Gtr!{, êtr par clirection à

battre, 1 ou 2 cloches ,$a;uroela.ge d.e roit:railleusesa A prix

sensiblernent ictentique la casemate frà clochestr est beauooup

moins visibLe que 1e ttrpe ttnornoaln (5 n environ cLe relief

en moins). Par contre, en raison cl.e l tabsenee cle fossé

clia.nant, il était beaucoup pLus facile ôe masquer Les cré-

Deaux cles cloches avec les Ièrrres d.es entonnoirs d.tune pré-

paration iLrartillerie, ou d.e les attaquer après D'r'se hors

d.e combat cle La cloche GI : iL ne senbLe por:rtant paÊ que

Ie cas se soit produit.

En outre, compte tenu de ltexiguité d.es cl"och.es JI{t

cette solution excluait à priori (ce qufon ne pouvai.t

prévoir) lracljonction ultérieure clu canon ê.e 57 ou 4? de

casenate de tel1e sorte que la cléfense antichar dtinter-

valles inportants est restée lougternps inexistante (route

St Avolct - Faulquemont par 1es i l{  ventsrt), Crest pour pal-

Lier cette Lacuae quton entreprit; tartlivementr Ia trans-

fo:matLon des cloches Jlll en cLoches èrame mixte comportaret

un oanon de 25 raccourc.i 3 aans parler iles d.ifficuLtés

considérabLes d.e lropération, Ie réeultat restait nétl iocret

justi f iant les cri t iques lucid.es portées sur ce sujet.

. . . / t . o



- 261

Ce type rlrorgane se retrouve égalenent sous fonne d.e

bloc clrouvrage, particulièrernent répanôu clans le secteur

Est-Niec[ (Viftage cle Coume, Annexe Nord. ite Corrme, ]lotten-

berg,  e to. . . ) .  Dans cet te  vers ion,  on a généraLemeat  2 n i -

veaux et rrne issue tle secollrs avec fossé, clans un rentrant

cl.e Ia fagact"e d,e gorge. Si6gralons à Téting, une casemate

isolée ctu type à clocbes baptisée abusivement ttbloc 1rr de

ltouvrage alors que sa l iaison avec celui-ci avait été

éliminée par 1a rlCORJ,Ît : tyrannie cle la terminologie. Cas

extrêne clans le Sucl-Estr Ie bloc unigue de lrouvrage bas

cle St-Ours, ne conpte pas rnoins de 4 cloches JI{ : 2 en

action frontale , 2 ea fl-anquenent à d.roite et à gauche.

Le bloc 4 de St Roch en conpte J : iL est vrai qutiL sta,git

(ltourrrages cle fond d.e va3-léer interdisa.nt en ae'cion frcrnta-

le cles points d.e passage obIlgés.

6.3,2"6 - 
ff i" 

(Notice d.u 5.r'1911)

Pour ad.opter 1e type rrsta:nôareln de base aux nécessi-

tés locales des tronçons cle front cle La forêt cle Raismes et

d.e la forêt cle Mo:ma1r allorces sans lend.enain du prernier

scbéna de Irorganisation cléfensive d.e la frontière du Sord,

l-a SIG prottuisit en mars 19J1 une notice consacrée au plan

particulier cles casemates tlpe Nord..

Ctest en fait le type courant, simple ou clo'abler à 1

ou 2 niveauïr nais à fagade ôécrochée en échelons refusést

pour d.es raisons d.e d.éfj.Lenent et également pour climinuer

. . " / o n .



1e

ga

-262-

porte à faux d.e La visière assez yulnérable en raison d.e

faible épaisseur ( l touvrage nta gut1r25 m cte clal le).

6.5,2.? - _C_ageûetes du Bhir l  (p1. 76)

On sait que 1a d.éfense du Rhin fut, urr tenps, traltée

par l-e cornmand.ement Local en d.ehors cl.e ia I'COBTT!' qui ne se

fit pas faute clren souligner certaines erreurs. II:re première

notice clu 11 octobre 1929 Gg) fut suivie ct tune nouvelle

instnrction du 17 nars 1911 traitant d.es cagemates d.e berge

ou clu moins d.es a,néliorations pouvant être apportées au:r

norenes antérieures. Finalenent la typologie particulière

au front du Rhin se décompose conme suit :

1" Caserna::krs d.e Serqe (1" ligne)

- tJæe l'IlP - einple

- tlæe M2P - ôoubl"e

Gra^nd. axe percpend.j.culaire au fLeuve

Granrl axe perpendiculaire au fleuve

Grancl axe raralLèIe au fLeuve

Grand. axe parallèle air fleuve

- t'I1F

- !,Iztr'

- sinple

- double

20 tr,lrueejes abriq (2" figne) - Abris tSpe ttRljsrr

Sans cloche avec cloche

Abri pour 1 groupe

Abri pour 2 groupes

Abri pour J groupes
( l  sect ion)

Ces d.ifférents types

nnonnalI ou |tal]ongét?.

peuvent exister en plan

Â1 Ct

A2 CL

A3 CL

A1

L2

L'

(e5) noue ne ltavons pas retrouyée.

n . . / n . .
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5" l r i  re "aes Yi f lases" (5o l igne)

Casemates tyjre |tl'{e Frt ou tfM2 tr' mod.ifiért, gen:re type Norô.

Des casemates comportent certaines singularités : acl jonc-

t ion, parfois, de cloches cle Jl l  d.raction frontale ( lS/2,

54/2,  45h1 etc . . . )  ou d.e c locbes obset :vato i res ïDp (Cte de

.Robrschollen, du Sassin au:c Pétroles), entrées nénagées

aans les massifs cLtori l lons ( l+/Z Chal.arnpé N.o.) etc...  Au.z

Itsingularitésrt i1 convient clrajouter les npannearx cle c:sueti

disposés, en coque ile bateaur autour cles casemates êe berget

pour éviter lrinond.ations accid.entelle d.es ouvrages.

Cette typologie spécia1e stexpliquee polrr les casernates

cle berger par 1es particularités d"rimplantationr nais pour

lrensemble, surtout par 1e carac'tère relativement confus d.es

origines d.e ce front, et rlu cheninement ayant conrluit rLrune

organisation typencte cêLmpagnetr à un stand.ard. ttCORtrrtro

llous les organes clu Rhin sont traitésr soit en protec-

tion légère (aatte d.r1r2i !n - aurs cte fond. exposés a-,ix coups

1 r5O)  so i t  en  p ro tec t i on  no  1  (1 rJ0  e t  1 r?5  n ) "  Les  caseaa-

tes cle berge soat mrnies de trénies no 1r à charnp cle tir

réduit. En raison d.e Ia présence d.e 3-a nappe phréatiquel

ces organes sont tous à un seuL niveau"

Sn pLus des cléfauts d.rensenbl-e d.e Lrorganisation clu

Rtrin, il convient cle souJ.igner certaines laeunes : nombre

insufflsaat ile cloches Jli d.raction frontale, absence fré-

quente cle fossés clianant, ce qui a s'tngull'èrenent facilité

lrattaque à lrerplosif ôes créneaïx (lZ/l I'larkoLsheirn-sud)

. . " / . o .
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et des entrées, trop grandevisibi l i té d.es casemates ôe

berge qui furent souvent éventrées par les BB, en Juin 1940,

et niees hors Ae conbat avant d.favoir pu réagir.

Cas des cagemates du fossé d.u- Eoçhvald.

' Comme anomalies renarquables signalons les 9 casemates

clu fossé clu Bochwalcl., numérotées d.e 1 à 9 d.rOuest en Est,

t ra i tées en protect ion 2,  sauf  no 1 et  9  (protect ion 4) .

Leur iinplantation Ie long d.u fossé reliant les 2 d.erois-

ouv?agies a cond.uit à en faire à. Ia fois des casemates de

rnitrailleuses traclitionnelles et Ies caponnlères ôe flanque-

ment ôu fossé proprement d.itr *tac'6 en crémaillère. 0n a

ainsi, pour ? r lrentrrel les (no 2 à B) superposit ion de 2

étages acti fs : 1tétage inférieur fortant capornière

clr infanterie (avec projecteur sous béton) de f lanquenent

du fossé, 1rétage supérieur agi.ssant sr:.r 1es versants rle

la rnontagne avec cloches Jl l  (casemates 2, 4, 5t I  et s) ou

créneaux sous béton. La casemeite sommitaLe (n" 4) est à

flanquement tlouble. Les 2 êtages sont parfois tlécaIés en

plan (casenates no 5, 4 et 6). Cette d,ensité exceptiorrnelle

dtorganisatlons (9 casenates pour moins cle 2 h cle front

ilonne une iclée d.e ce quraurait cotté le front cles Alpes si

on avait voulu y réaliset un banage continu cle feux d.e

mitrai l lêrseso

" . r / . . .
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6. i * : : .3  -  .Ê1o*. l : rae. ; .s  r iCtJ i . ï i l  (p1,  ,5 i

le co:rmand.eraent s!*st f ina-L*;ner:t résolu à ::éal. iser

toui Ie long d"e la *ravers;ie ' les 3as$es l,rosr. jê$ entre l-e

Siesenberg et leiabach, ure i j"gae ûe d.éfensè cc::si i tuée

d.rouv:ceges iégers, chargds d.e val-c:: i ; :er ei d.e surve-",-Jler

L9o d.estmrctio: is prévues cl i ins cette zone accidentde,

Le 13 maïs 1911t rrne nstiee lrenaj.t  régler J-es princi-

pau-T 'eraits d.e J.torganisatian r i .e ces blockhaus I protectJ.crr

no 1 (uurs de fonrl d.t1r50), clocire d.e Gïl 'T, é, luipenent ru{-

C.uit (pas 11t elecùrici 'bé) f larrquenent par fusi- l .  rn:î. t : : i : iLieu:

(au l ieu. èe f i ' Î  de 7r! Reibel i : .al i i rrel) et à raiso:t ùru:-r. s::dl,

créneau petr Cirectj.on à l,a'tt::e.

l,a notj.ce rLemrait ie pI:rn type rie 2 va:iar:tc's :

1i 
'Btocirha.us tlnertrsltte à g,:rge brisée ea d.edail{1

(exenple :  bloc de l lagelst i ia i)

2/ 31o';lùa.us ttà caponniè::etl, à 6orge 
'bei:aiii.éer p*::u*'r;' i;a:"r'l

(exenple : trLoc d.e llcnnerihard.t)

d.rajotr ter 1es feirx de f l r r t :cs et d.e rL?vers de }a cep'un-

nière à ceux d:r créneau rl.e flaniruement.

Da.ns 1a pratiq.ue, les blockhai:s, sinpies ou d.ôubls:s,

scnt r,- l .us variés quti l  nrétait p*érnl: on en trotrve à gcr6c

pseu.d"o-bas; t . i .o : :né{ t toc } . I I .  Vel rer ie) .  }e  p lus les renanie-

raen'bs succossifs appcrtés au,s avar,t -pro;leirl init.tar,ix en

1929 et 195O ont, anentî à auçrenter le norabre d.+ bioc:khr.trs

et à y a.jouter nône qrrelqr:es casenetes en proiection ' l  
t

I

r . . /  o .  .
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munies d.e junelages d.e Jr5 et  de n i t ra i l leuses ant ichar  cLe

15r2,  tou jours sous un seul  créneau par  d. i rect ion (créneau

sous béton ou c loche J1 i ) .  Ces caseioates sont  à  un seul  n i -

veau sauf une (Verre:: ie) et nrappelent pas d.e co'nrrentaires

par t icu l iers .

Voi r ,  en par t icu l ier r  Ia  casenate du Siesenberg,  au

sor"rnret du p.i-ton d.u même non (nst Ae Sitche) et les J block-

haus d. isposés en escal ie l  sur  les 2 vcrsants.

Â ces organes légers,  . i -ssus tou jours d.e Ia  f i l ia t ion

d.e Ia  casenate d.e ro i t ra i l leuses d.e 1929-3Or peui ;  se rat ta-

cher 1e cas unio,ue du blockhaus de Sentzich (Cg g) constnrit

assez tard ive: rent  (vers 1916 sans doute)  pour  bat t re ,  ent re

le vi l lage d.u mêne nom et la Ï, loseller une zone en an51e nort

par rapport à 1a casenate d.e droite d.e lrouvrage ôe Sentzici i .

Ce pet i t  organer  t ra i té  en protect j .on no 2 conme les caserna-

tes iso lées type 193A,  se rédui t  à  une s i rap le chanbre d.e t i r

avec ul l  créneau à trénie no 4r junelage de Jr5 et canon d.e

47.

6,5.2. !  -  I :es organes d. r in&rnte:c ie  du Sud--5s ' i :  (p1.  47)

11 nrex is te qutune seule casemate d. r in fanter ie  type

rrnord. -est r r  sur  l rensenble d.e la  f ront ière des AJ-pes :  crest

La casenate de St Antoine, à I ' Iod.ane (26).

(20)  le  caractère t rès compart inenté et  d . i f f ic i le  du ter ra in  ren-
d.ait cotteux lr irnplantation drune I 'chalnerr eontinuer styi le
nord.-estl  pol lr un rend-ement méd.iocre.

. . . / . . .
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Ce nrest  quraprès la  nobi l isat iou ee 1939 que 1es in ier -

valles entre Ies ouvrages oai; été conplétés par d.es casena-

tes M.O.M. porrr annenent d.e eanpag:re" Par contre, on tro'uve

cles blocs clt infanterie dtouwragesrmais la d.iversité d.es

sites et ôes nissi.ons a conduit à sréloigRer résoLu.loeut cl.es

'p1a.as types du norcl-est et à aclopter d.es plaxrs très ilivers"

Lorsclue lron d.isposait d.rassez i lrespace planr et lorsque

les secteurs à i lattre Ie justi f iaient, on sten tenait au

plan type d.e la casenate clu Norcl-Est (Cave à Cazron, St

Gobain : blocs 2 et 4) raais crest relativenent exception:rel.

De très nombreux blocs se réduisent à u.n cube de bétont

parfois avec une clocheo et nn seul créneau pour J.M. par

dtlrection (te canon antichar se justifiant rarement) p"o-

tégé par un ori l lon et une visière. Crest ce quron trouve

au CoL des Gardes (lZ-q)1 au co1 cles Sanquettes (g:) aux

Âit.teset nonbre drouvtages situés en alt i tud.e (col du Gra-

noa, co1 cle Ia Buffètre etc. .. clont une partie d.es trlocs nt

étaient ôrai. l lerrrs pas coulés en 1919. Parfoisr les blocs

se linitent à une siraple chanbre d.e i;ir à lrextrénité cltun

puits ou drune galerie ascend.antel et lorsque Ie créneau

effectue du tir frontal, Ia face intérieure du mur est

renforcée par un blinclage. Dtune manière presque généralet

les bLocs cltj.nfanterie cle nontagne, faute êe place, sonÈ

ctépourrnrs èe logements et d.e locaux annexes qui sont rejetés

claas les locatx souterrains. Eafinr ôans Ie cas aase%

fréquent d.touvrages mixtes, les ferDc clrinfanterie sont sou-

vent fou::nis par d.es créneaux percés dans les blocs
. . n / . n n
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r lrart i i lerie, Exernple : St l loch, B4r Rirnplas B4-B5t

St Agnès 32 etc. ". 0n trouve égaLeroent des blocs constitu.és

en tout et pour tout par une seule cloche d.e GIl{, ce qrri

seraj.t irnpensable tlans ie ÏïorcL-Est. 0n ne saurait donc

pour ce front 
"" "è$é=er 

à des règIes stéréotypées : le

terrain conmandaitr et les projoieurs sureni remarguable-

ment  sry  adapter .

Plans ttrDes : tt

613,3 - Casenltqq d"es_ttryoggeeur-f{onlgtt - plenct.e 37

La relance provoquée par la second.e loi progra.rorne d.e

Juil let 1934t a colnciclé avec un effcrt roauifeste d-e repe:1-

ser  les d. isposi t ions d,es casenates d.e 1tJO.  Cel1qs-c i

avaient en effet, été éta,bl- ies souverit  en fonction de Ôota-

t ions incertaines et de rnatérieIs ou d.téquiperùents clont

seules les d.inensions approziroatives étaierrt connues à

ltorigine. Depuis, toutes les incert i tucl.es a.vaient été

Levées et les cotes d.es équipernents définies avec préci-

gl.on"

Drautre part, de nouveaux roatérie1s étaient à t!étucle

telles les arnes mixtes organisées autour du canon rle 25 ain

SÀ nLe 1974, ainsi que tle nouveaux ttr4pes d.e cuirassennents

(cloches clra.me nixte; cLoches GFI{ t lpe B). Le recul qut.on

avait pris, avec Le temps, par rapport aux preralères réalisa-

t ions pernettait dten apprécier Les ôéfauts et d'ry proposer

Les remèlles qui tlonnent aux organes des trnouveauir frontsrt

d les caractér is t iques spéci f iques.  o  . . ! . . .
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0n peut les résr:raer ici :

- a.nélioration tlu pLan architectural grâce à une connais-

sance exacte des é}éirrents à instal ler :  él iroination cles

recoins et d.es parois se joignant en biseaur rneil leure

organisation d.u stockage et clu logenentr d.es circulatS.onst

.meil leur 

cloisonnement e'b spécial isation d.es locaux

- amélioration tLe lrentrée. Da.ns Ia casemate type 1930

lrentrée se faisait par un coul,oir recti l igne aboutis-

sant au fond cle la casemate et fe:mé à chaque bout par

2 portes bl ind.ées d.ont Ia prenlère, étanche, au nu de

la façacle cle go'g:eo On renplace cette d.isposit iont

justiciable clu t ir  i l renfi laclelpar un couloir tracé en

balonnette avec griJ-les en façade, créneau d"e déf, 'ense

intérieure et porte bl inclée étanche invisj-ble d.e 11ex-

térieur.

- renforcernent des rnoyens C.e sulveillance et d.!action frsn-

taLe : au lieu dtune seule cloche GLTrj trÀrr prérrre C.ans Le

type 1)JQ, ce sont trois cloehes (dont 2 Gn'{ n3n et 1

cloche dra:me nixte) rluron trouve d.ans les nouveauJr ouvra-

ges (cinq pou:r certaines casenates clépourvues êe cha^nbre

de t ir sous béton)

- Acloption (au moins à partir Ae 1956)

Ia fagacle cte Ia cha.nbre cte tir et du

clécalésnr style casemate de Sourgest

casemates t;rpe trl{ord.r.

du êécrochenent cle

systèroe de trcréneaur

déjà acLopté pour leo

. . o / . " .
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Ces modi f icat ionsr  dé jà par t ie l lement  inc luses t lans

la rfnotice relative à lrengerbenent d.es nûr.mitions cla"ns

les casemates c le  rn i t ra i l leusesr t  du 15 févt ier  19rre et  1a

rfnote relative aux d.onnées numérigues et aux éIénents cons-

titutifs des casemates pon:r arnes automatiques et engins

. antlcharsrt (lu ? janvier 1915 (sortie sous le tinbre cle

l i I .T .T.F. )  ont  é té regroupées d.ans Ia  | tnot ice re la t ive à

lrorganisation cles casemates pour roitrai l leuses à f lanque-

ment simple à créneaux clécaléstt du 14 d.écernbre 1956, abro-

geant celJe du 25 jui l let 1910, E1les furent appliquées,

au moins part ie}lement, à part ir d,e 1934t aux 51 casemates

et aux blocs clrinfanterj.e d.es ouvrage type nnouveaux frontstr

mais seuls l.es d.erniers organes eonstraits reçurent d.es fa-

gatles clécrochées. Par contre, 1e créneau de projecteur

prérru en 1936 ne f i l t  pas exécutén faute de 1réopipeneui

correspond.ant, et en 194Ot les nouvelles casennates étaient

en train de recevoir, co:aEre leurs alnées du type 197O, ie

projecteur cuirassé sur nât, aboutissement boiteux dtun

problème qui trainait depuis Les débuts d.e Ia ilCORFn.

Quoiqur i l  en so i te  les casenates et  b locs types des

nouveaux fronts, bénéficiant de ltexpérience acquiser mieux

conçus, mieux équipés peuvent être consiclérés conme des or-

ganes remarquables (Zù : leur seuL cléfaut est dravoir été

les seuls éIénents constitutifs d.e tronçons d.e fronts pra-

tiquement clépourvus clr arti].lerie.

(Zl) iIs serriront
fortif ication

ouvraetes cortesponclants cle Ia
(tgt6-te)

de nod.èles aux
tchécoslovague
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6.1.4 -  31oc-s d. rent rée dtoggsêges

6 .1 .4 .O  -  Générg l l t és

Découlant cl irectement d.e lrexpérience de Verdun Ia

galerie souterraine d raccès arrière d.es ouvrages avait été

.atlnise ttès lroriginel et tout naturel lenent son ttébouché

dbvait être organisé solir leraent : tel le est lrorigine du

bloc d.rentrée. l lais très vite, lors de 1rétucl.e des plans

d.e massee 1a lrC0RFrr en vient,pour les ouvrages inportants,

à scintler lrentrée (Ze) en deux blocs spécial isés êj.st incts

une entrée cles mrr-nitions otr aboutissait La route et 1a voie

cle 0160 de ravitaiLlement extérieur, et '.lne entrée cl.es hom-

mes, pour Ie personnel, les cleux blocs étant d,écal.és en

plan et en altitud.e pour ne pas se trouver da:rs le nêne

rectangle d.e cl ispersion. Crétait la soLution id.éa1e, mais

cotteuse. 0r da-ns Ie Suè-Esi, 1es garanties offertes par

les contrepentes et les i l imensions plus modestes avaient

cond.uit à se lirsiter à une seule entrênixte, coirrutute alrE

bommes et aux munit ions. Aussit gar raison d.récononie, cet-

te solution fut-e1Ie reprise, en 1934r pour 1es ouvrages

d.eg rrnouveaux frontsrt, mais en attenctant l"a possibilité d.e

const:rrire une d.euxièr:oe entrée,au principe d.e laquetrle 1a

rr00Rtr"t est restée attachée jusqutau bout.

hfin, et clraborrl en raison cle leur inplantation défi-

1ée, Ies blocs d.tentrée nragissent pas su:r Ia l igne d.e

résistance et nf interviennent d.aas le ôispositif que par

(Ze) point tra^nché à Ia !o rérlrr ion (29.2.28)
. . . / . . .
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Leurs organes d.e d.dfense rapprochée, à de très rares

exceptions près. tes premie:rs plans d.es en'brées ont é'bé

déf in is  (Zg)  dans lar tno ' , ; - ice re la t ive à l rorganisaa; ion

d.éfensive des galeries souterraines d.es orr-nrages d.e l lor-

t i f i ca t i on "  du .  11  "8o19 j0 .

6,3. . , t , .1  -  Egbrées des nuni { ; i .ons,  ( } ï .8 . )  p1"  Je et  49

Traités en protection. 4 o', t  J, Ies di.f féren'ts tytrres

drentrée d.es rnunit ions conportent un certain nonbre dté1é-

nents connauns :

-  l fent rée proprenent  d. i te  se. fa i t  par  un passage de j  m

d.e large x 5 n de haut en nilieu d.e façac?.er par lequei

Ia  route et  la  vo ie de 0160 pénàt ic i l i ;  dans 1e b loc sur

un massif .J.e béton coupan'b 1e fossé ôiane::t.

-  êe par t  c t  d . raut re,  de ce pessage se t ic i : t "ent ' ies e l :a : : -

bres d"e ti-r: pour J}{r 51{, canon auticïrar e'L goulo-i;res-

1ance-6tena.des, ai irs. i .  que 1es locau:r de logenea'b i fC) i ter

itéqui.page, répa:tis su'r deux nj.veaux e'& comriri:niquaint en

dessous c lu  passage dtentrée.

(Zg) voir égalernent l trt frrs'brr:ct ion relative au transport, a.u loge-
nent" . .  des nuni t ions et  au natér ie l  d .ans Les o ' t l l ' râg$Ét . . ' t l
( 21 . t2 .1929)

(lO) les blocs d.rentrée cnt exactene.nt la nêrne org:anisa.t ioit  auto-
ncme que 1es autrers blocs drun ou.irr 'a€i 'r  :  équipagerd.otation
de nuni t ions,  vent iLat ion.

. " . f . o .
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La cléfense d. i i  pass3ge, à l - t int#::- ieur d.u T: l r :c e 'b d'ans

}a galer ic,  comprond. successive:rcnt,  de - ' l - rextér ieur,  vers

1 |  intér ieur I

a) ur:e for,.;e g:nj. i le ?arfcis 6oublée drune bar=ilre anti-

.  
char (en façad,e)

b) un fossé intérieur, ou |thaha[ franchi- par un pont à

effacenicnt latéral ( l l1 et conna.nde nanuelLe

c) une, deux or: trois portes bl ind.ées roulantes é';anches

3Z), à d.eux vantau:{ suspendusr portes d'éfe'":due'r par

ctes blocl ihaus poi]I  fusi ls-nj.trai l leurs Sarfois âctés

d.e crénee,ux cLe Projecteu:"

La galerie conlorte d.tai l ieue's plu.s. ieurs brisures r ir '" .r-

l ignenent  où sont  in ; ta l1ées ptéc isénen*,  ces por tes -  e f in

cre contra:i 'e= Ie t ir  d'tenfi lade j 'epr1!s l te:;té: ' i 'e ' ;r ."

d)  des c loches t l I ï i  (1  ou 2)  e t  per fo is  une c loche Lalee-

grenad.es.

A part ir de ces élénei:ts coinnuilsl les bLocs différ 'ent

- paI le mod.e de ravitailleuerrt erd.opté pou.r ltout're.ge

(lf  ) disposit iotr. reprise textuef lenen'! d'e ceri;ains forts d' larrêt

du systène Séré cle Rivières

GZ) le nor,rbre c1.e portes successives ' ia.r ie suivant lr iroportanoe

d.c l touvrage. ces portes -6tanc]:es- formen't ainsi un ou

plusi.eirrr: SAS en cas èrattaque par gaz'

f o . .
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a)  vo ie de 016O et  éventuel ienent  carn ion

b) ca.nions

- par 1e urod.e cie raccordenent avec 1a gaJ-erie sorrterraine

: plain-piecl, en plan incl ind ou en puits"

Le ravj.taj. l lenent par voie de 0r60 et rsa'Lériel rouiant

nodèle 1868 (1 i l  est  réservé -aux gros t 'e i rsenblest ' ,  (onze

au total ( lq) ) dont l tal inentatj .on en rnunit j-6ns et vivres

pcuvait représenter jusqutà 250 tonnesfioat en cas cle crise :

parrr i  les onze ouvrages ainsi équipés .Les trois , i .u s.F.

Crasnes ntont jalrais été racccrdés à 1larr: ière par vo:le cle

Or60, Ie réseau extérieu:: ntayant pas été constrtr. i ' !  . lar:

suite d.es réductions d.e eréd-it .  ies errtrées types rà"

trainrr ont Ia prenière porte en retrait At"Ùie ûuinzai;: 'e d'e

mètres (1i l  de Ia façade, d.opant accès à un ha.I3- pe::rcei-

tant Ie déchargeneat éventuel. d.e canions et f6i5.anf, une

première gare c1e triage, les ranes de r'ragon extér:ieur'

(tnrcks nocli le lgSB) peuvent circule:l  jusqutau i:a5;asirr p:: jn-

cipal à mur:i . t ions (nt ).

(l>) u.11 train conporte norraalenent une machine e-b quatre rrtl'rlclt:s"

norLèle 18BB

. Uq) Fe:-nonti Latireiaont, Srehain, Rochonvil iers, l ' loLvang'et
Kobenbusch, l{etrich, saeicenberg, Anz,elingr sirase:rTro.ft

. Eochtrald.

$i l  d. istance corl lesponda-nt à lattenuation à 2 bar ôe lro:nd'e de

choc d.rrrn progeit:-te d.e 420 rqn explosa.nt r levant l tentlée'

. ."f . . .
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Les entrées pour ca;r icns sont au cont::aire cons'bituées

par un grand vestibule, periae'btant ie d.écl iargenent (16)rà

l tabr i ,d . tune f i le  de 2 ca*rn ions de 6160 n,  I ,e  fossé in té-
I

r ieur  et  Ia  prenière por te b l indée sont  re je tés au fond de

ce vest ibu le,  à  l rabr . i  c i tun changenent  êra i ignenent .  0n

t rouve ce d isposi t i f  dans 10 ouvrages ( l?) ,  d .ont  1rurr ,

1 '0 t terb ie l ,  a  reçu ee t ;çe d. rent rée,  en prév is ion de b locs

drart i l lerie qu.i ne furent pas const::tr i ts.

En ce qui concerne le noclc cle raccord.eaent a.u nivcal

d.e Ia  6a1er ie ,  1 t id .éa1 éta i t  d .e 1a fa j - re  déboucher  dans

une contrepeate pe:nettani d.tobtenir rapiC.enent l-es 25 a

de couverture verticale. 0n a alors raccord.enetrt d.e pJ.;rin-

pied. de l.a route i i taccès et de Ia gal-e;r ie, d.!où cj.rculatictr '

sans rupture d.e cha*rge et débj.t rnaxiutu"r, etest 1e cas ciu

Galgenberg, l{étr ich, }Iackenberg, } l ici te}sbergr Sinserl:of

et ÏToclrwaici. l'lais le terrain seul d.ispcser et cn letl'r; a-vol'-i

d.es contrepentes ne pernettant drobtenir la pro'Lec'bian :1e

la gtr lerie clurau bout d.t ' ,rne ce:rtaine d.ista::ce : Lter: 'brée

se raccorC.e a lo=s à la  ga ler ie  par  l . r in temédia i re  dr t rn

plan inci iné iJa) à angle ccns'cant et 3.onguerrr variable"

(J6) à l taide d.tun rai l  aérien faci l j . tànt Ie transborderirent d.es
charges sur Ies vagons d.u réseau intérieur.

Gl) à noter le ca.s du Schcnenbourg, doté d.tune entrée des rsuni-
t ions type rtà caraionstt et raccord.é ensuite à l tar: ière par
voj .e  c le  0,60.

(10)  J .a galer ie  est  a lors  protégée par  une daLLe d.e béion arné
dtépaj -sseur  d.écro issant  au f i r r  e t  à  rnesuxe quror l  srenfonee
dans le soi pour arriver à la protection offerte par le
terrain na.ture1"

. ,  . /  . . .
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Les wagons sont deseend.us au câble, soit par un treuil

à grande puisea::ce Crozet-Fourneyron (lù (ang1e de pente

28 r i  cu 15o 40t  -  ca i rac i té  à la  descente :  J  tnrcks 1t0B

chargés) çroit en ea.s d.e p1.us faible dé't i i  (+O), un 'breuil

I ï i l - lairet (pente 25 )I = 15" - capaci 'cé : J va6onr: t l .pe SE

'  
chargés à 600 I :g) .  Ce c l isposi t i f  tendal t  à  ra lent i r  le

trafic et, nalgré ie vagon-parachute et la marche à bras

en seooll ïs, pouvait avoir cles pannes ou d.es acciôel:ts.

Enfin, lorsque Ie tc::rain au-' l  en'erées ne présente pas assez

de penie l  on éta i t  a lors  obi igé de raccord.er  Le b loc au: l

ga ler ies sou"berra ines par  pu i ts  (+1)  r  avec escal j .er  e ' t  2

rnonte-charges (+21

Ilne ancnalie renarguabLe, ibntrée d.es nr:.nitions d.e

lrouvrage C.u Four à Chaux, se trouve 'orop bas par rappori

aux blocs et aura-i i  inposé à ceux-ci d.e trop gran<les hau-

te'ars de pu-5,ts.

I, touvrage cotrpor'ce aiûrs un plan i:rci iné aseenda::à

(avec treuil  t ;1pe sud-est) qui courpense l-a déniveIée' Ces

d.ifférents nod.es d.e ravi.iaillenent et de racco::clenent au:<

galeries d.onnent firralenent ule Saxrne d.e conbinaisons qui

sont résu-r:ées d.ans Ie tabfeau ci-apràs.

(19) noctionvi l lers, I{olvatrge et Anze:ing

(+o)  r i r f ig  -  t lont  des i ' Ie lsches

(+t; cas de ]- 'ernont, T,atiremont, Srehain, Soetricirr KobenbuchreL
Schænenbou"xg

(+21 dont une de 6 t,onnes pou1 pquvoir remonter 1a locornotive
intérieure d-e 1 rouvrâge.

. l  e  . .
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R . j : : : := t - i - t ion  Ces b1ocs  d  ten t rde  d .es

nuniti o:rs rar t:r:.rcc

i ; ; ; - ; ;- ; ; ; ;""d enonr
aux galerics

Pia in-p ied

yJ .an  I  nc l . fne

Piri is

de transoort e:<térieur

cAl,II0lî,5

lat irenont

Kobenbusch

f .' fé losnes (cu 'Lrée
-  .  - . r  -  \  ^  -  r  - -  -  - . L ^ - . .nr-x Ïe, ,  -  ça lgence- ,

Sci r iesseclç  -  Ot te: : -

biel - Granci

Eoh.eki::LeL

3 i11 is  (1  )
l iont 6ss r3fslsches

(r)
Four à Chaux (?)

le  Chenois  (ent rde

mixte)-  Soei : : ie i r

Schænenbourg

f
a .  c l  ç .

!'e::ncn'b

Srehain

(1 )  p l an

(e)  p: -an

lïota : eu

irrcl: i .né ;rei i i  nod.èle systàae Eii laire b

i l :c l iné ascenC.ant type suc l -est

3i11jg, au l, l ichelsbelg et au }{ont ôes ' , ' iefsches, ir:s

blocs Hi (seule entrée,sauf au ï ' lont C.es l felsches) seï-reïrt dga.1e-

ment de blocs-chenitrées. 0n a en outre profi té cle lrei lp: ' ise r lu

hal l  à  canions pour  1oger ,  en-dessousr la  sa l i .e  d.e : leut ra i isa. -

t ion.

6.3,4.2 - Entfées des__ggvrqles du sutl:-est

fI  nrexiste pas d.rr d.oc'unent réglenentaire p-ropre à ce

sujet, et cororqe tout ce qui touche à la fort i f icatiot i  d-e

nontagne, chague cas est pratiqueilent un cas part icul ier.

l1étr ich - Sinserhof

Socjrtr'aLd. -Eaci;enberg

Rociron'r i l lers -

Hol':ange - Atrzeling
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Néan-qoins Ia narjorité des ouvrages rles Âlpes est

dotée c i tun seu]  b l -oc r l rent rée n ix te,  const i tuée d. tun

hall  ce déche.rrgen,ent de canion ou caxlior ' ' -nette (f),  à

côté r iuquel on trouve une entrée d.es honmes tracée en

b.aionnette avec !.rasserel l-e nob5.}e, gri l1e, créneau de

tl.éfense intérieure ct porte bl ind.ée.

La d.i f férence essentielLe avec 1es ouvrages du norcl-

est  rés ide c lans 1e pont  lev is  d. rent rée (++)  se rabat tan i

sur le fossé c1ianant d.e La façad.e, systèroe.ad.opté d,airs

1es AJ.pes au l ieu d.u pont à effacenen'b latc'<::al in'bérieu::.

Dans cer ta ins ouvrages à entrée en fa la- ise ( tast i l -

1orr ,  Ste Agnès eto.o. )  J-e gros b loc se réd.u i t  presc lue l r .

un sinple placage de béton sur 1e rocher, dorrt seu] énerge

Ia caporu i i i re ,  3- ressent ie- l -  d .es lccar"x  étant  i ra i té  en

abr i -cavêr t1e r  A Roohe-1a-Crôix ,  l rent rée (Sf  oc i )  es i ;

consti iuée per un sirnpie blockj:aus (q=) faisani se.j . i i . ie

sur Ia parol'. rocl:euse et fo::nant c:rponnière C.e Eor6e Jroi:r

lrensenble d.e lrouvragej iL nry a pas cie fossé cl ie:,a;rtr une

simple porte bl indée dome accès à un eourt 'brorrçon cle

galerie menant cl irecterneni au paIler supérieur êu plan in-

C J . L û e .

Trois  our- ra6:es (46) ,  desserv is  par  Écute dans des

Gt)
(+q)
(+:)
Q6)

parfois nêne pour o.es nule'bs bâtés

t].pe rrà bascule en d-essoustr

d"inensions f iors tout : 9 x 9 n

I tor r i  Â6e1,  R:Lnplas,  P: :s-dt r -Rcc.  A Roche- la-Cro ix ,  1e té i6-
phér ique a: l r ive en r lehors r i .e  l rouvrage.  

.  . " / .o .
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Donnant accès au casef,. ' i :enent soute:- 'rainr €ru âssez

souvent  à l rus ine,  1es b locs EH sont  cLtune nanière presgue

généraIe, noins volunineux et piacés plus haut que les

blocs Enï I " r  de rnai i ière à se t=ouver  au- t lessus <Ltune nappc

d-e gaz asphl'xiants siagnant clans un point bas c1u terr:ain

u.t i l isé pour faire déboucher une galerie d.e plain-pied..

ïLs sont ainsi presgue toujours rel iés aux galeries pro-

fond.es par puits, etr except!.onneifenent pour 2 ouvrages

(ttétricti et llackerrberg), -oa.r plan incliité clescendarrt. iln

outre, i ls ne cof,tporbent 5énéra1er.,eirt quru:t seul niveaut

et  servent  auss i  d .e cheminée drdvacuat ion d.e l ra i : :  v ic ié

et  d .es gaz brû1és C.e l rou.vrage,  a ins i  que d.e pr ise dra i r

gazé (+ i ) .  I ls  sont  en outre orga-n isés pou.r  suppléer  en

part ie lrentrée d.es nur:. i t ions pour Le raz.i ta-i- l lenent en

matériel- et en gas-oi l  :  i ls sout alors clc' tés d.r l ' . i l  nonte

charges e l  d . rur r  oLéod.uc.  i rent rée se : la i t  en fa .çaCe i )e ' r

porte-gri11e nunie cl t i ine passerei l i .e anov j- l : i  e, d' t  où, rt i ' i

coul.oiï tracé en chicane battue tr)ar créneau cle i l ' i  menalt

à une pcrie blind.ée éianehe d.oubi-ée fl tune pc.r'te é',,ancl:e

non bLind.ç3e fo::ltant SAS anti'g,ez, De part et C'rautre de

cette entrée se ' 'crouvent Les che,nbres rle t ir  d.e d.éfense

rapprochée et ,  à  l text rérn i té  c le  la  façad.e,  les che:n iuées

vert ical_es où d.ébouchent les conduites nétal l iques à

grand.e section noniant par J-e pu.its porlr évacuer les gaz

Gl) sauf au
1 | entrée

Schi.essecll  oir la centlaie
des nuni t ions re je t te  ses

6tant à prozinité d.e
gaz br t lés par  ce lLe-c i .

n. . f . . "
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dtéchappenent  d.es d. i -ésel "s  et  L ta i r  v ic ié .  I , ra i r  t tgezét l

dest iné à Ia  sa l1e d.e neutra l isat ion est  aspi ré d-ans }a

paroi du couLoir d.rentrée, en'ûïe la porte b.l . ind-5e et

1a gr i l le ,  e t  donc assez b ien protégée contre i -es at ta-

ques ex'bérieures. Enfin, 1e bloc EH peut coînporter, el l

out re,  1raéroref ro id . isseur  des gËoupes é lect rogi r tes,  s i

l fouvrage requier i  cet  engin.

Dans 1e norô-est, 1J ou"vrages possèClent au noins un

bloc ct lentrée f lss i lqrrrnes confo:me à ce scbéma, y compris

le Bochwald q.uir pot13 d.es raisons d.e iongueur êe ga1-eriet

en possè d-e 2,  d .ont  une spécia le  à l touvrage-est .  Dtau- t res

ouvrages, prérru,s pour devenir en 2o cycle des ensemblest

puissants, ro.ai.s réduits errr 1o eycle à d.es oi. l ' rreges d.r in"fan-

ter ie  ont  reçu leur  ent rée des nur : i t ions (+t i )  i :a is  l ren i rde

d.es ho:u les,  a journde,  se i in i te  à son pui ts ,  u t i l isable er l

cas de crise coi:ue issue de rLétresse (Oiterbiel - I t6cl ir i t

du Eochltald.). Entre ces extrênes exis'te '"rne sc' l-ut ion j .nie:- '-

rnéd.iaire adoptée a.u i ' lont des l, ' Ielsches, où 1e bioc 5 i l :s

constitue l tentrée d"es horn::es, nais traitée coffae un bLoc

d.rent rée c l tabr i -caverne (ent rée réd.u i te  en pro iect ion J)

d . f  où ,  à  se rv i ce  à  peu  p rès  éga l ,  unc  dépense  (F .oc t ,1 f i t )

d.e 21004 ni l l ions inférieure à une entrée no::nale dont le

pr ix  osc i l ia i t  ent re 5 et  5  n i l l ior rs  ( r16 '15 au f iac lenberg)

(Ao) solution logique, consistant à nénager Ita.venir.

. n o f . r ,
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Si 1es ouvlaûes puissants conposten'b C.eu:l e::trées

p:- ' incipales, ies ouvrages rJ.t infanterie (ou tr i i i  ter::réd.ia: '-resrr

dans La ter:r inologie dtorigirre) devaient conporter tous une

ent- rée des honi les,  avec nonte-charges,  à :  t i t re  C-reni rée

norna.l-e. Trois peii ts ouvraé;es geuLe:aent en furent d.otés :

Tmrreïi :of, 1e I ' lont d.r: Coucou et 1e Sois cle Bousse (ou P.O'

r le  Sousse) .  Pour  d.es ra isons f i t ranc ières,  la  l tCOlJrr  d . r r* ;

t r ) s  v i t e  y  ren .once r r  re je ie : :  I es  b locs  d !en t rée  en  29

cyc lcs et  en at te t :d .anb,  prévoi r  i rent rée proç iso i l :e  par  l in

bloc cîe conba.t or 'ganisé à cet effet coni:e ui le ceseuafe

iso lée (Âunetz,  I Iob l ingn fer fent ,  3a: lbesc i r ,  e tc . . .  ) .

Â LtTrnr : lerhof  ( t ;9) ,  ie  l : l .oe d. re: t rée est  t rès larg;enen' l

traité et cotlpc'te, s1r-r u:. i  seul nivear-:. ,  1es ne',gar: ins à

raunit, ions d.e 1?oUvrage. Au Cotrcou-, iuie anona1i.e : la pr,-=i;e

b l in f lée ect  p iac-Je au nu C_e l -a  façaCe,  au L ieu dru i :e  p. : r -ùe

gri l- Ie. Crt ;r a profi té, en oui;re, d.u t=acé favcrabLe rie

1f égott visitabLe pour rel i"er irouvrage à ur a.bxi. ,J,e sec-

tiorl tout p=oclie : noye-nneu:t queiques a:l6nagenents supplé-

mentaires on pouvai.t  faire oe cet abri lren'brée nor, larle

cle l toi1v3age et écononiser d.e Ia so::tc or);s r lr l  r l  rr i3.Lio:.: .r3t

prix ctu bLoc,l. tei: i trée. Une soLutiop de ce genre fut i i lagi-

rrée gltérieu=enertt par le cclonel Frossa.rci,  en proposant

d.torganiser un abri en entrcie d'es'hon:nes rt2o cycletr du

(qg) ouvrr.ge de su::face à 6;aleries dpaisses en-  
du tcr ra in .  L tent rée dess i r re  un lectangie
(proi;ec.i i-on l) dtoù, un prix r ie revj-errt t ie

bé 'uon,  à  cause
c ie20 i20n
2 .955 .912  î  -  191 ! t

. . . / n - n '



-ztr-

futur eirsenble orÂu-rnetzn lraffaire pcurtant ingénieusc,

échoua, lrabri ayant été iui-nêile ajour.r.ré en 2o cyele.

Toujours concernant 1es pe' i ; i ts ouvrages d.r infa.nteri.e,

citons d.eux sing'elarités existant à Lenbach ei au TÏaut

Poi.rJ-e-, à savoir d.es rrblockhaus d.tentrée de seccursrt,

pet i ts  b locs ( :O)  s inp l i f iés avec créneaux Ce T. l , i "  assu-

rant -en attendant nieuz- un accès en retrait d.e la l i ,gne

cie feurdonc rnoins e: iposé.  11 senble que c le  so i t  les 2 seuis

e;ienples itrrentrées d.e secourslt pté.nres en p-'l.u"s 6;:and. rionbrtl

à l torig: ine : u-ne clreLles avait été envisagde e.u Sinsc:chof

et supprinée en su.j. te du i:r ian d.?ira:p3.antation.

6.3.4. {  -  Entrées n i : r tes (nouvea.r : - . r  f : :c i r ts) type 193!,

t1 .  19

Ï ,o ls d.e Ia eonst: : , :ct ion l i -es frcnts i t l .us âe - ' t - : r  l "c- l

d .e  Janv ie r  1 ) jA ,  e t  quron  appe lera  par  Le  su i te  r tanc iens

f ron ts ' r r i J "  ava i t  é té  p révu deu: r  en t rées  d is t inc tes  e t  spé-

clal isées (5t)  pu" ouvxa6e pu-i-sse.nt.  l ln cas de :c.édt ic i j -on

du plan d.e Lrouvrage e-L d.rajou:cneneni d. tr ' -ne pai*; ie Ces

blocs, Ia rrCOP.Frf  donnai i  alors pr ior i té au bloc , i Ï , i ,  qui ' r te

à  a journe : :  l -e  b loc  EE (cas  de  1rOt te rb ie1 ,  3 i11 i6 ; ,

( fO;  ces b loc lchaus sont  gref fés sur  l tdgoût  v is i tab lc ,  d .e pLain-
piecl à Lenbach, eir puits au Eeu'u Pcir ier. Dans ce clern:.Ler
oui/rage, C.u fai 'b d.rune const:ruction iarr i . ive, le bLoclchaus
ne f igure pas s'er les Dlans.

( : t ;  no 'b ;  ce  du  11  . t . i 91T  -  ou r r ra6e  c - i t é .

. . . / r " "
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I Ï iel ielsber6). Cr, on sait que lcs e:,: ter:sioi:rs prérnles par

la loi d.e Jui l ie+ 19i4 -ctest-àr,-dire les r?ricuveeirx f lontsrt

r rn t  é té i roccasion de repe:rser  u- r :  cer ta ' in  : ronbre d. raspects

techniques et architccturar.uxTet c1e rend.re r:églernentaj.res

d.es anéliorations -i-ssi:es d.e lrexpéri-ence accluise.

À  ce  t i t r e ,  pa ru t  Le  11  sep ten ib re  1g34  $Z) ,  sous

Ie 'L inbre c le  1t  ï .1 . ï .F.  r  une t tnot . 'ce re ia t j -ve à 3-  |  o=ganisa-

t ion c-i;  à lal constmctiorr des e:-rtrées ni:rtes Dou-ï les horles

et  1es nunj - t j .ons c la i :s  les ouvrages de for t i f icat io : r r t .  cet tc

entrée ni:tte était à réaiiser clans l-es ou.vrages rioirr?crlant

d.e I tar t i l ler ie  en at ter rdant  1 .a i ross ib i i i té  de constr r . r i re

une entr. ie des nunit ions 'cype 1gi), ie p3-an t;çe éLuôjé

tr5s en détai l ,  l :eprei"rait en fai.t ,  cc qrrj  se p;-a.t iquait

déjà su.r 1e front r3.es Jr.Lpes clepuis qrrelques teuls : un

haL'! âe cldcha=geroent lour ca:i- ion ccup1"é aïrrc unc e:i tr5e

ài. personnei indépe:rô.ente ct: icanie t;1e EE igl1. l ï : : is

sra jouta ie i : t  d .e nonT;reuses auéi iorat ions :

-  en façader  ' la  por te gr i i le  d .u hai l  é ta: i - t  renplacée

par  une por te b l i .ndée à éc l ipse ver t j .ca le,  rés is iar : t  à

une surpressicn de ] barsl protégeani; le ca.nion cn cou-..s

Ce d.échargener : t ,  ce qui  n téta i t  pas Ie  cas ôans le  pLan

ty;ie rLtentrée à ca:eions t lpe 19jO,

$21 appiouvJe par T:i ,  5961-Z/+5. l t f :^rcirectc'rrr lcchnlqrte d.es
Tra.raux d.e Fort i f ication éïait alors ie Gériérel Trossard.

. . . / . . t
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I,e hal"]- cîrentrée poulî urr carnion se p::olcnge par un

seccnd. ira]l pour carnions, ap::ès un coud-e à zllo inasclpernt

1a porte bl irrd,ée :roulante étanche type À1 bis. Pour é\ ' ir , ;er

que d.es projectiLes ou d.es écLats, péi:é'Lrart r l-ans l-e he.i i

d.rentrée, ne ricocheni; contre 1e rnrtr* d.e droite; ocienté

oD obl ique,  ce lu i -c i  est  t racé à red.ans connes ]es t r6r , i ies

d.t eirbrasure (>l) .

Les pr ises dt  a i r  gazé1 les or j . f ices iLe 11a-éroref ro i -

d isseur  éventuei  a ins i  que 1es dchappenents cLta i r  v ic ié

et  de gaz br t lés son-b nénagés dans Ie  p1an,  l .es échappe-

raent étan|, prévus, en clal]e, sous 2 clocires cuirassées

(en lroccurence, .J.es clocbes GlTt rebutcles) o* sous -":assj i f

bétcnu'5.

Le iout st i .nièg=e dans un plan soi€3cusÊ3e'rr!ù repensé

d.ans Ie  nêee esp: i t  gue ce iu i  a ;ar t  p : : ;ds id.é à 1ré labara-

t ion des ca,senaies et  b locs ê-? i l fan 'Ler j -e  d 'e  1! :15 e- ï  i lJ5 '

Dans 1a prat ique,  ce type dtorgei ; re  nta 6 ié  const : :u i t

qutà deu:< exenpia i . res,  au Chenois  (Stoc 7 -  ent rée en

puits) ê',  à Véiosnes (Stoc 6 - entrée d.e p1aj.n-pied.) tous

d.eux clans le secteur d-e i ' lontrnédy (i4). T1 devait égaleeeab

$i l  ce i te  c t isposi t ion avai t  é té déià appl iquée par  la  Di rect ion

de Strasborr.rrg. I 'ort i f ic. i :or. 
" i* "oi=éJs 

O.es rn*nit iorrs (!: fpc

;-"; l ; ; i-â;" iroi ierbielr r lu Granô Hohekisi:e1, Four i* Cl:àu:i

et Schænenbourg'

( la) confo=':c-<rent au p1a.n typer l-es échapperne:rts se fout a-u

Cheitois (fa:. l fe ponte) par clocires et à \rélcsnes sous u:]e

émergence d.e béton.

I
'  a  o t f  e  e  e
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stappl-iquer à Titonnelle et a*d.:i o-ùvrates cLe iiaubeuge-

Val -enc iennes (Eth,  1es Sar ts ,  Soussoisr  - !  3ras,  J- f  Epine,

e tc . . . )  s i  t ou tes  l es  o ï sa r . i se t i cns  d . ta r t i l l - e r i e  n?en

avaien'L pas été ajournées en toial i té. Les deux e:<enplalre:-;

:eéalfsés ont été sabot6s avant ér'acua.t ion s'ur orclret puis

conplétement clépouiI1és d.e leurs équ.ipenen'us par Les occu-

parts" Pas plus o-ue les autres bLocs clrentrée cles ouv=a.ges

i :npor tants ,  i ls  n tont  fa i t  L  rob jet  d f  a t taquùs peme'LteLat

de juger  l -a  va leur  d.e l -eur  concept ion et  d . rapprScier

1révolut lon technique cut i ls  représentent  par  rappor t  à

le*rs  a in6s de , !  ans"

6,3.5 - Âï=.i .g-- lqul jé.ç.gia'qr localc-s (p1. 4C, 41t 12)

6.3.5.1 -  ]To.:C.-9st

Coiu:le lee ca;;eaai;es isol"ées, 1cs abl ' is cc::st j .";uel i t

C.cs 61énents ccnsii tr-r i i fs at 'rto: iores J.e La pcc.i. i i -on Ô:'

rés i s ta r : ce  p ) -us  que  1es ' ' l l ocs  d rou .z rages , ' J : ' : e : : 3c : : ces

spdcia l . i : i ies  Ctun ensenblen

Reprenar t t  j ' . rsqutà ]a  Lct t re  I rorganisat - ion d isper*ée

dcs  p iaces  f rança ises  - te ] l e  qu rcn  i rava i t  r éa l i sée  en t re

188C e'b 1914, la CDl avaid prérnrl en alr ière C.e la l igne

de feu, d.es "abr: l-s cle repos pour' l i rou.pes de réserve, sou-

terra.i .ns ou bdtonnés, qui seront const:ruits d-ès 1e tenps

d.e paixr ' .  !a note sui3 les foinres i ;echr:1qu.es de Ia

forr ; i f i -cat ion ( teo/cn i r  du 12.) .112.3)  dcr : rne1 p lanche 12,  l .e

I
a .  r l  . .  o
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pian type ci tun abrj .  po'ùr 1/2 cc:npagnie cl t infanter ie,  a.br i

bé' i ;cnr ié à 2 niveaux à. façad.e tracée en plan pseud.o-

basi ionné avee eapoiu: i l re cort trale.  De 1a d.alLe éi i rergetrt

2  c loc i :es  r rp is tg le t . -n i t ra i l leur r r  e t  obse i r ra to i re  p6 :c is -

cop ique.

'  I ,a  r rCOa] : r r t  en a repr is  et  le  pr inc ipe et  1e schéna,

inspi : :és dta i l ler r rs  Ce l f  abr i  de co i lbat  type 19AA oY 1915

alé l ioré,  e t  L  r5.ntèg: re dàs 1123'  au: :  p ians drensel r l : le  des

posi t ions.  Ce poin i  a  6té t ranc i ré dès la  Jo réunicn,  le

20.1?- .1927,  é iant  entendu que les abr is  de conbat  de ière

l ig,ne seront construits à la nobil isation seulerûent. 0n

prévoiera mêile d.es abris pour le irerso-nnel d.e lrar- ' t i l lerie

d.e posit ion. J,a l ig:re cles abris eonstituera nêne l r dbaucl:e

dtune l ig ;ee drarrêt ,  en a: r r ière de 1a posi t ion pr inç ' ipa ie.

Les fo=les tec i r t r iques en sont  f ixées par  La t rnot ice

re lat ive à 1fétab- l . isse: : ,e : i t  d tab: : is  pour  Les r5serves iocale;

a.u 27 d.écenbre 1 929 (lii n" z}f i -2/ 4s) .

I ,e doc'.: : te: i t  d.onne l-es pLalls d.e 2 capacités d-tabrls :

1/2 conpaç:ie et conpagnier traités en 2 'rersions : abri

bétonné d.e surface, et abri-caverne souterrain, Dans tou'Le

la mesure où le terrain 1e permet', ;ra, on donr:e:ca la préfé-

rence à l rabr i -caverne,moins onére 'u- r  ( l : )  que l rabr i -  de

surface.

(i>) anr rnoins 1e
e.onpte fai t t

c roya i t -on ,  Ia  t l i f fé rence s res t  réT é Iée1 tou 'b
assez  fa ib le .

I
o  c . /  . .  .
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l , targa: l isat ion er : t  assez serb labl 'c  d=ns f  es d.eui ' :

cas r une série d.e cha.nïrres d.e trotr.pe a-ccol-ées d-onnant

aux rl .eux ex.br..5nités sur un couloir périphériquee et courpié-

tées par ies locau-x ôe servituôe abritant un équipenent

autonoEe très conpl-et :  centrale éleetrogène à 2 groupest

. pui ' ts ou forage d.reau, cuisirre a'vec chauf-fage central

(par  bat ter ie  de chauf fe sur  1a vent i la t ion) ,  vent i la t ion

ai r  pur  et  a i r  ga.né,  la t r ines,  réserves dreau,  r ' iv res et

nunit ions, éventuellernent central t61épirc'nigue.

Les d. i f férsnces consis tent  essent ie l lenent  en cec i  :

- planche {1 :

- I tabri-ceverne a ses locaux sur un seul niveau à

uDe quinrairre de nèircs sol ls ter-:re, d.esservj-s par d'oux

puiis avec viôe central pour nonte-charges au:ri . l iai=e,

pui 'r,s coiîfés, à 1a su.rfacel de d.err--.:  blocs bétomés

d.ren'r,rée (16), avec porte bl indée1 fcssé d.ie^l ian's e-l cloci le

(protect ion 1) .  Cor11e c lans toutes ies organisat j . r . . ,ps so: ter -

raines les locaux scnt séparés pa.r '  u3i ne:: ion de ' ;e: la: in

vierge d.!épaj.sseur igale à la la'rgeu:. ôes loca-ux (r lg1e

c' lu 'r tant pLein que vi.de':) 1régoû.t -gravitai=ef'  est géné=a]e-

nent visitabl-e sur i ;oute sa longueur et orgarrisé en issue

d.e secours en cas drécrasenent  ' ies pui ts .

- planche {0 :

-  l rabr i  d .e sur face,  i ra i té  en protect ion 1 (57) ,  n '

( fe)  croisant leur i i r

$l ) exc ept -l o:r-4e11 ement
abr is.

erl: Se COUVfant

pro iec t i on  n "  2

- nutuellement.
pou l '  les  p lus  Pet i ' l s

u . . / . . .



une faça.c le  psei rc io-bast ionnSe (sans caponni l re  cent la le  ( :c) )

et ses l .ocaur: réi-,art is sur d.eu:i nir"eau.x, eap:: ise variani

c le  20 x  51 (conpa3:o ie + PC) à i7  x  21 (ot  n  sect ion) .  E:1e

entr6e à chaque e:rtré:: i té, ou parfois (Sicf,.e:- r:orcl)r u). ie

seul-e enilée corrpiéide par une issue de sesours ùe.r:s Le

fossd d. ia l :ant .  Défense repprochée assurée par  deux c loches"

Dans Ia  p: :a t ique 1cs prév is ions t ra .br is  ont  é té les

preni i res touchdes pe,r  les réduci ions de crdd-1ts  :  a i .ns i

nten t rouve- t -on qute: : t re  Rochonvi l lers  (g= 'o*  . lo is)  e t  Ia .

i:ïied (atri .r" co:.iirrs) su:: La P.H1 et entre Rohrbaeh et

le î lhin sur J.a RIIL, sans barler clss petits ab:"is t lu lhint

d.e coirception Cifférente et tra-i-tés à part.

Tous ceu::  e:rvica6és e:r- i ; re Rochon'r i11ers et T,ol t6t : ; , 'c:r ,

l-tEst l{i.ed., 1o=i:bac}i-Sa:lre et Les ilouvea''Jï flo.*:ts o::.'h é+é

a  i ^ : r l ' -  1 os J  v s ! - ; ^ ! v a

Cn trouve l-e p1li.s souvelt tl.es ab:is lour 
'i c:-i- 2 sec-

t ions e: icept ionnef ls:ent pour une c'3i : r i ia6r j-e (Uoffen, 3c' ls

de K1an6, Pet l ' t  Reclerci : i r -rg).  Farfois.on 7t : ,  1o;é un i : roste

de Cocu-r.ald.eiaent d.; gtrartier Ou so'(ts-quartj.e:: aveo SCl1 Cen-

tral télipironique. conp,,;e tenu ûir te:cr;.rin c.ui contition-

na i t  La  poss ib i l i té  ou  non dru-n  sous-so l r  o j l  amive  à  r ine

( fe l l tabr i  dr ï Ie ic l .en i :qc l :e1 (nord Alsace)  probablenent  n is  en chen-- -t ier 
très tôt a conse'r 'v-é La c.aponnière centi:e'- ie de 192?.

Crest  Le se ' r l .  à  conpor ter  cet  anacl : ron isure.

, .  
" / ,  
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6ir-rtï0e rie plalrs ascêz yariée, ilod.ul-ée autO'"rr d.run nêne

sché: la t le pyi l r" jLpe. Sarfoisr l ta 'O:: i  compoaie t l re galer ie

ci .e jonct- ion, anorci3e ou réal isée a.rrec un ob.:erv.atoire

pïoche (I iet-Lo.nge, Tre11d.enberg).  Lrabri-cal 'er i -1e d.u grand. loi t

prr :ehe des ei : .Lrôes d.e l touvrage cle Rochon"rL] iers,  a éi5

re l ié  à  ce l -u i -c i  par  Ies  sapeurs- in ineurs  e ] l  1959- ' i tOt  1"

trarrche cJ.run plojei  p1u.s anbit ieui  d ' tune joirct ion souter-

raine Rocl:onvi l lers- l , lo lvange :<tud. iée al . lant 1a guerre.

0n peut l ire d.ans 1e plan de certains ahiS-caYernes,

si l f  ouvfage a été exécuté conpLéi;eneni; ou en part i 'e serrle..

ment : c t esi partS.cr:1j-à.i:einerrt ér'id.ent d,ans 1e eas du

Grand abri ùes it0irê:ies 3rt lésrr (Sl loutaJ') réaIi-sé à 50 i3

seuleaent  en 10 cYc1e.

Ën principe, homis leurs organes d'e ôéfense rapPso-

chée, l-es abri.s, d.u fait d.e Leur inplar:tat lon en :e'b=a-i i

et canol:f lée, nfont âucLlne ac'bion sur 1a l i i<rre d'e feir" seul

1e person:re l  qur i is  abr i ter : i  (un i tés , ie  défanse e: : t4=i .eu=e

des régiuents d.e forieresse) interrie:rt irour viviî ier lesi

intervailes en occupani cles posi-t ioas d-e cor.bat à l tair

l ibre et agir par d.es contie-attaques loca-les. i léarxÏroinsr

i1 convient d.e si3naLer d.eux exceptions à ce'uie r lgle ô.e

passivité : En raison de La contexture du i;eEainr 1es

abris c]e Pétersberg et d.e Colning scnt d.otés d.e jurelages

d.e ni&r,rai- ' l - leuses intégrés au systène de feu t l ! : l .rrfanterie'

T,e Pétersberg possàd"e urre cloci:e f i ' I  d.ans Le bl-oc d.rentrée

or:.est, cxciean.L son t i i  avec les casena-Les du nême Do;nt

o . . / . . .
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ei;  Jtal ' r i  c] ,e Co-Ln: i . l lg ar da: is 1e f1a::c d.=oi i ,  ui te clra: l* i i .e

cie t i r  pour Jl . l  et  47 ant ic irars bat 'bant l  r inondai; ion r ' ! -e l .a

I Ï ied. p-:c is de Go'aeLat l6e en feu ctcisé avec lar casenate

d . rEb1.a-nge.  11  por te  c l ia i lLeurs  l .a  d .és ignat ion  d . r  ! ' abr i -

casei:raterr c le Col.r-rr ing. ies abri .s -ntexistent.-  et  .+ncore

par t ie l lenent -  gu .e  sur  Ies  t tanc iens  f ron ts r r  Cu nord-es t .

le inanque d.e créCi-bs nf a perrnis d.ten conotruire aucl l rr

,o" ,""  r 'nouveaura frontgtt .

( .7 . t .2  - Abris-ca-velnes du suÈ:e, l t  -  1l l - .  1,

Conne pour  les casenates d. t in fanter ie ,  le  car :actère

très oari icul ier ciu terrain de ia. frontiè::e cles ÂLnes a

amené à d.onner au:r a.bris une orgauisatio:.: clj.ffé=ente d.rr

norcl-est, organisat: i-on c1o:it  1es gri: .r: ir :s l ignes son'; f l : . : ies

dans une rrr;ot ice relative à 1a constru-cti .o:"r cLes abr: ' :-s-

cz',vernes poû.r réserves locales d.cstini ler: a-u;: û:"ga:risat ' ' -ons

défensives ûu sud.-estf l  approuvée pa.ï i . . l  ; :" f i i }-?/4 S ,5.u

21.1A, i1 .  Ces abr is ,  d .est inés t tcn prJ. r rc i - . ie ,  à  conierr : : . '

un(1 otl d.e.^.*< sections clr infanteri.etr son-b essen'l;ielieinenrt

constitués par une gra:ld.e gaS.crie sous : 'cc, parai-I-:1e

aur courbes cle niveau:r, rel iée à l textérieur par deux

trongons cle galerie horizontale ou en plæ incl inci protégés,

au d.ébouchc<, par des blocs d.tentrée bétom6s analogues à

ceux c lu  nord. -est  (>g) .

$g) les créneeu,:c trï{ d.e ces
cer ta ins secteurs c lcs
proprencnt d.. i t .

entrées pernettent
contrepentes assez

d.e bati;re
Loi r  d .e 1r  abr i

. . . / . . .
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ces d.icposit iors s; i_rpi:f i . !es rfsul-tei: t  é-r id,enilen',;  d.c i : ,

protect ion nature i le  of fer ie  1 'a : r  Les contrepentes :coc l teuses '

À ce type appart iennelrt los abris passifs cle la l Ïauie ! iba;. 'e

(Font ï ive, S'b Ours, Ar:cierr Ca.np) et i le la } laurie::ne (tnoJ.c'r.)

d.oiés i lu ;rême équipenent techr: j-que autol lone gue ]eurs hono-

logues  du  no rd -es t  (50 ) .

I ia isr  t rès souvent ,  on a été anené à i rnp lanter  ces

a-br is  su1 }a ccnt lepente d.e crâtcs sou.r rent  t rès ét ro i tos

sui r r - ies par  le  t tacé ce }a pos i 'c ion de rds is tance.  Âr iss i

conne 1e prévoyai t  1a not ice c i -dessus,  a- t -ou sou. \ , 'e ! i t  (51)

Dr.o longé ces abr is  pa l  des galer ies en antenne passant

sous 1a crêie et cond.uisant à 1r1e éme:cgence active, soit

une e.loche Gs.i,  soit un créneau f l{ ou Jl{ drac'Ûion frontaLe

bat' ï ;ant 1a crê'ce ou lrautre ve::s€l l1rr lr

On aboui l t  a lors  à d.es t tab: : is -act i fsr r  TJr i  iouent

dans l-e sud.-est, ie rô1-e d.4volu au-' i  ouvragei: i :r+,er,,: id. jaj. :ss

d t  in fa; r ter ie  (éz)  e t  au: t  casenzl rues i -so iées d.u r to l3-es i '

( "<O)  Squ i ' c : :en t  (é lec t r i c i ' cé ,  cu is ine ,  r 'en i ' i l a t i ' 3n ,  c 'ne : : ' i !a  : ;e  t
: - \

êLQ t t  t  )  parrt ioul i i re: : :ent epptéc1a;bie en i i lo:r i tL ' .Je. la i :  ôi f  f  é-

rence avec  le  t ;o r .J -es t ,  1 tZàh l1pe: ren t  d -es  6az  br41és  ss  ' ie i ' i ;

souvent  la i r  un  pu i l s  
"pé" i . t  

p ro t ' tgé  pa-1 '  un  I tb loc-chen inéer?

s p é c i o 1 .

(6 t )  en  parb i .c r r l ie r  1es  i ' i pes  l la r i t ines

(62)  i l s  s  Iappc l .Lent  d . Ia i l leurs  par . fo is  l tpe 'u i ts  ouv ta .ê 'e iJ r r .

, . o / . . .
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À t i t re  c l t  e . ' :e : : ; : lo  c1e ces or . râr :es c i tons,  i  I  ab i i  c l .u  Co1 de

F-estefo i rd  (a e: r t=,5osr  l  cascnate act ive)  i *  à=oope d i r

Bésersoi r  ( f  cnt rée,  1  c loc i ie  GTTi)  1c 'Cha:ap c lc  t i r  c"e

i t -Lga isen  (2  e r t récs ,  ' i  bLoc  ac t i f  avec  c loc i re )  t e  Co i

d.?Ag:ron, etc...  Cc=pte tenu cle l-eu= volurae a' isez r5ô:; i t

beaucoup d.e ces organes or:.-b é'ud consiru-its pai: nain

d  rocuv=e  n i l i t a i re .

6.3.6 -  0bscrva{ ;c-1: :e :(  r : 'b  b iccc  observa io i rc 's  d . f  ouvr rgcs)

^ u I  '  ' L ' )

T,es  observa to i res  sp6c ia .L isés  so t : .ve i : t  i soLés  assez

lo in  r i cs  1 ; i l ces  do i r t  i i s  d i r igen t  le  t  i  i r  cc i :s t i tuen t  u i r

des aspeu'b.s d.c l tévcl-ut ion ûe 1a fc: : t i f j .cat ic: , i  : :or ivel lc

par  rappor i  son  a inée d .e  19 ' i4 t  où  la  c loc i ,e  obser la to i . re

étai 'b i :p3.artée iu:éci iate:. :ent à côt i  c1e " la tcurei lc ou Ce

la  casenate .  Cet ie  évo- l -u ' ; io i :  a  c l ra i -1Lcu=s f l ; J  =e ; r i tue  pcs-

sible par le :ror1ig:cu-t :  diveiclppe;:ert  d.es eys'L:,- ;es de ' ! l l rns-

n . i ss ic : :s  e t  en  ; :a : t i r :u1 ie=  ies  i ia : . i s :ons  t i i  { ; i : c r l iques  o

Le catalo,g",re Ces for i ies teohniclues d"e 1!23 précls;e

( lage 16)  que 1es  o t r ï ïages  3u issants  e t  i r : ' be in6ô ia i res

sero:: t  c loi ;és drobserva'boires péri ,soopiqu.es nais qr.5. peu-

vent êt: :c nal  piacés ou enf i : : rés. Eir  p1us, on c6nst:r t i ra

a t r . : i  po i i : t s  les  p lus  favorabLes c ies  observa to i les  i so lés

reliés a1L'; ollvrages par 'uélé.phone. Ces organiis cle'rron'c

êtr :e organisés de na.niàre à sewir d.e postes de coni land.e-

inen i . .n  La  p ianche 11  propose les  p lans  e-b  coupes d ' t r rn

. r . / . . "
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orl;ane cor"espoilC.a.jr. i" le pi_an tJ':rg irr i t ial,  sonnair.e, ïe_

pr : is  par  1a STC.,  : :epensé en ddta i ls ,  à  débouci ré su1.

'1r  i .nst ruct ior r  re ia t ive à L t  é t i rT: l i  ssonerr t  c les observato i . res

et  de s  por tes ôe conna:r .denent ' t  du j4  nars i?30 (u i  .J i :5  -z f  ts) .

La not icc d. is t i : :6ue essent ie l lenent  c ier l ; :  types d.  r  organes :
' - . ]es ' tpostes dtobserva. t . ion '  jo in ts  à r rn  ensenbLe puisserr t

ou u i1 PC en abr i -cave: :ne :  en fa i t ,  le  I rb loc observaio i rer ' .

0rgane à un seul niveau, conportani ie nir: inun d.e Locaux

cie t rava-rL l  (br : reau des observa. teurs,  Ia-br inês. . . )  a  cotc

des p ied.s  c les c loches GlTi  e t  obser- rato i re ,  pu isqu.e cet

or6a.r1e bénéf ic ie  des fac i l i tés de Lrense.rb le  ququel  i i

es i  re l iô  par :  pu i ts  c t  nonte-c i rarces.  r ,e  b] .oc ect  en- l ;er : -é

jusqr'. tau niveau ri .e la r laLLe et ne ccnporie, sauf excep-

t ion,  auc ' i ine issue s ' , : : :1es < less1s,  * i } lpr isè # 1.5 x  11 c .

en moyenne.

-  1es r tPostes d.  t  cbservarù i  onr t  I  soLSs,  a\ rec ou saï Is  ;cste r le

cor'rla:rd.enent ini;igz'd, pfus versies et corp:re:lant soii'""e::it

sur  deu: :  n iveau>: ,  l - ter rserb ie i .es locau: i  ne1:essai res au

lo6eaent d.u travail  et à 1a vj.e autonoïne du. person:neL cie

service et d.e d.é-fense. Façad.e alr l): :e ci.<gagéc d.on;iant

sur une cour, et or;anis5e en -ru-e d.e sa C.éfense rappto-

chée ( t racé pecuclo-bast io : : ; i5  ou caponni l re ;  fossé

diaraa.nt )  -  d inension usuel le  (sans pC incorporé)  Z j  : :  i5  : .

Les cleu>: ttr'pes ont en connuu, une protect:'-on assez

forte (au noins J e'b sou',-eni {) convenant à un objecti f

pricri iaire d.e Lrerureni, et ar: nininru:n r le' lx cLoches ! une

. . . / n . o
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cioche obse: ' . iatci : :e et ' . ; re cLocl ic Gl l . i  "col . ; . ; i i .5u4orr i  la f<l is

observc.'Loire au,-':11j.a-',rc ct o::gane d-e d.dfe::se cle cti:e.-st::^r.:.c-

tr l fe.

I ' repp3. ica. 'bj .on e1lx cas eorrcrn'1:s n î . i - . ( . '  en fei t ,  beau_coui:

r ] r r c  r . a * ^ n i  ' i ^pr-uu l-'e:lanr-'Jc, et se trad,ui'i; par u:]e g.arine asscz é-'ce:ic-rrc ,ie

solu' i ; ions. Toi: . t  c l taborcl  on fut  a. ineiré à ado.uter cleu::  t i rpes de

c ioc i :es  obse:va to i res  (51) ,  ia - . .  g io . i re  rpé : : i scop i .quer?  c r -o tée

r i . f  c i p n a : . ' e i 1 c  t : ) s  p u . i  s s r n t . r  ( ; u s q u r à  : : ' 2 5 )  e t  6 L a b o r c j e  ,  t é _

serveie en gr4:ré:al  au-*:  observatcj"ros isoLés tenaut ]es r i ie iL-

leurs  s i tes ,  e t  Ia  cLoche ) : .  t f v j . s io : r  c r . : l : lec te  e . t  pér isoop j .c_ue*

(v"D. r ' " )  d .o tée  d té i r i scopes  e t  c r t in  p , . : r j . sccpe no in ,s  : ru lssa l t

(N cu i ï ,  : ,  ' l )  géne<ra.3.ei lent desi inée au:r obser-.Jaioi ies

d. t ou.vrage s.

Sl1 1es oul?a-ges conpo: ' tent ef iecr_r ' -vc:e'-L ees: bl_ccs

ob s elve.t oi =e s sp éc iaf i s ti s a1'e c ci c che -q l,Tp {io cl:,i.,1--,' -il l_ e:r;

3 , i r  l I c1 ' ' r : inge  37r  e -bc . . .  )  ccu- . : -c i  on t  i ra= fo is  é iJ  cc i , j s  r i r :

c locl :es JTI orr-  Gï i  crr ipL, l : : ' .e: t-sai : . :cs p;. : i ; :c i ;a. : : ;  âu s; ;ct :-1c

r le feru.-  d. t ln ia.nter ie d.e J. touv=a.ge (furr :ont Bj) .  i : :  cuire,

lo=cque Lter i l r : -se d.f  ln ouvrrage se trouvait  englobciç r-131

point d.oté d.e -vues reûrarquai:Les, or y instal1ai i  u:r  obse=-

vatoire périscoir ique rer ié auz gaJ-er. ies et nru:6ro, i ;és c.ans

les  b locs  de  l - touv : :ag 'e  ( ( ,+ ) ,  tou t  en  jou .an t  tac i ique i len j ; .

Gl)  vo i r  ohapi t re  I 'cu i :assenen'bs ' t  e t
(64) 1e bloc 2C d.u Eocl:walcl, non rel ié

1rn g' i3çis- 'atoire .Lsolé.

t rop t iquesr t

au:^:  6;a1eries, est en fai t

, . r / . . .
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Ie  rô le  dtun observato i re  isoLé (schiesseck Bp,  Ker fe: : t  14r

Gra.nd i loheki r l ie l  35r  Ot terb iet  3{ ,  e tc . . . ) .  par  a iL leurs et

par rai.sons d.récononie évid.e:rtes, on a assez souvent 1ogé

d.es cloches ' f lP et les locaux correspond.ants d.ans d.es brocs

spécia l isés d.ans d. raut res n iss ions :  ca.senate d. tar i i i le r ie

e.t d.r i i : fa:rterj-e : au Sinserhof, 1es J obseri 'atoires sont .Lo-

g 'ésr  2  d.ans 1es casenates de 75 (15 et  Se)  1 dans un b loc

nix te ( lz ) '  cet ie  d.érogat ion va nêioe jusc lurà des casenates

iso lées (Ja1aruro: t t - Is t ,  Oru"snes Ouest ,  Bassin au: l  pét rc1es,

Rohrschollen) -sans parier cl.es notrb:res cl"ocires G.a-ti d.e

casenates équipées en c loches observato i res auxi l ja i res

avec bloc jurnelle X. Tout ceci fait r{ue da:.rs rrr nêle ouï3a*

Ber on peut trouver les d.eux 'bnoes d.e cloches olser.ra-toires

jouan'b cLes rôIes d.i f férents d.ans le s; 'sl;ne d.e feu,

Les obseryatoires isolés, cotte'o:r car fo:rtenent béion-

nés, ont été coaine les abris frap?és Irar l-es ::6.J.ucticns

d.ues au Eanque d.e eréd.its. Aj-nsi le secteur d.e Ia C:Lisirec,

s f  i l  est  d .oté ef fect ive=e:r t  Ce !  or6;enes Ce ce t ;1oe,  en a

rm a journer presqu I auta:rt (Ioncou=t, C'] a: lr j .ère r âi i ts

Arr: land., etc. . .  ).  i ,a trancjre 3st- i{ iecL, ne coir i lorte que J-es

obse:r rato i res d. touvrages et  I tobservato i re  iso l -é  au

I' lutscherberg intégré au Kerfent co:nne bloc 4. La Lauter

a 6t6 pénal isée d.e Ia  mêne fagon (5: ) .  0n ret rouve sensi -

blenent les nênes d.isposit ions sur 1e front d.es A1pes,

(65) dant toute La mesure ôu possibLe on const::uira, d.ans
1e cadre de 1a for t i f ica l ion I i .0 . I , I . ,  des observato i res
d.e reaplace:rents Itbl inrLisrr ou bétonnés.

. . . / . . .
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blocs observato i res d. rouvra.ges et  obserr rato i res iÈolést

avec cepend.ant  I tenplo i ,  en s i te  escarpé,  d .e e loches

t tpar  é1éiaentst r  pLus 1égères.

Rappelons que le systbne drobseruation d.es fronts

for t i f iés,  sans par ler  d-es c loches GI l i  r rconjuguéest t ,  2C

cioches oér iscopiques,  64 r r l rnPtr r  11 cLoches observato i res

par  é1énents (+ 2 à f . iv :eer)  rdpar t ies,ent re ou.vragesr  case-

rnates et  obse: :vato i res isoLés.  Cer  d.ern iersr  a ins i  gu-e les

organes équipés en observatoirer coi lporten'b une instaLla-

tion rad.iotélégraph:'.que avec aatenne fixée sur 1a faga-de <le

gorge.

11 convient  enf in  d.e rappeler ,  l rex is tence dans Le

sud.-est, d.e quelques crJnea.ux obserïtrtoires sous béton

(Janus, i ' loate Grosso, Àgaisenl Roquebnure), dotés d.e cui-

rassenenis soéciatur, éturLj-r is r lus haut cita-pitre V et

reorésentés o lanche 25.

6.1.7 - âLqg:-!.oure11e-g (planches 4!, - 45)

Bien que ci:aque t;ryre d.e

d.e toure l le  a i t  fa i t  l rob iet

cons'ùructionr 1 | organisation

pas  d tana lyse  dé ta i l l ée .  Ces

bloc ccrrespcnd.ant à, un aoc:ie

d. tune not ice spécia ie  (65)  d.e

en est  analogue et  ne nécessi te

bâtinents, t : :aités trnifo::nénent

(66) sauf les tourel les des nouveaux fronts
arne nixte et rnort ier d.e i0).

(2 ar:oes ni: '- tes,

. . ' . f . . .



erl pr-otccri"ol:,  {,  l ie cc:rpoï'cen'r pes ci.c fa;acie (sauf st i is

sont assoeiis à, u-ne casenate) ot, enter' :e, is sur- ' i ;or.r 'be feur

hauteur, ont lcu-i d.alLc affleir::ant le sol- na'burcL.

T,a plupar'c o:tt col::te pla:r un rec-tarugLe -te=";iné pai u-:

.c lelr i -ce:ccle p:-"olongl< par 1a- i : ro ' ;ubérance d.e l tei :vcloppe C.u

balancier d.réci i -ose. I l -s sont à 2 ni-vearuc cie locau:: ,  d.e

plair :  pJ.ed avec les c 'eu::  étagc's cLu cui: : i issene:rt  d.cnt la

cl ianbre Ce i i r  fc: : : re le 1o. Â l . téta.ge i i : f i i r ieu=, correcpon*

da: r t  uu ; :écan i ; i re  ô tc<c l - ipsc  c ie  3 . rcn ,3 i : r ,  o r :  t iouvc ,  cu t re  i c

puits (avec i . rontc -chalger, ;  ct  escal i  er c: ,vel .oppa:rt)  J.e:

logenents d.u person:1e' l  d.e ser. ; ice et le : :é--ervc' i r  Creau- ùu

i: loc. À I t r3ta;;e erupdri-eur correspond.a;-r 'L à 1téta6e i l lb ' - .Tj l ' j -

d. iaire àe ia tourcl le (poete d.e poi: : tege e's alpîav j . î - iorï : i3-

ment e:r nunj.tions) on t=oirve la ventil:: '; lc:: ttg',:. ';,(.:s1t e'i; i:

nagasii' l ir n'.:::j.i;jols --:l clu bLoc e'b bie:r c:rie:li-"'. 1.c i:c;-;c

hatti du puiis =eLia:t f r-. bl oc etL*: âc.:Le:-r'"ùÈ souie:::i: ' ir::e;;"

Coa:e lour , 'e5 autïe,;  blocs, cc plai :  i ;are es-:  ccapi. , j - i ;é è:

1a clera.:êe ;la: ac1;ci:cii.or d.e clocics GII1 ob;=i.-.-'-: '.;";: '.-,--ûc ci:

lance-g=enaC.es .  Ccæe iL  n ra  pas  c l -c  façade l te rsp : ' . ra t l ca  cLe

l ra . i r  gazé e i  1e  re je i ;  de  L ta i r  v ic iS  se  fo : r i  p ; : l  i i cs  o1o-

ches  C.e  pr ise  d . ta j . r  cu i la ;sées .

Les toure l les de 75-17,  75 R 32 e i ,  n i t ra j . ] l -eusespionL

appelées à faire d.u t ir  ci irec'b, 1a. col ie-rette d.e b,i 'bo::

forne u:r cô:re aplat. i  en sa.i11ie sur Ia r i .a.}Le. Pa= cottt ie,

Les toureLies d-e 115 e 'b  de 31,  r . t re f l -ectuaat  que d.u 'c i r

ind-i.reci;, courbe ou vertica-l-r sont irnpL;:ntées a'i: fond. r'1.!ui-,s

cuvette ce qui ;rchève d.e 1es rend.rc lnl ' isj .bles aul: -rues

terr:e stre s.
I

t  a  o , .  a  r  a



Co:pte tei-:u cle ses cline::.sions .1-ius r:od.e ste s e-i; d.r'.

aoi l : r l re voir- :ne de ses i i rpéd. j . ; ; ret : ia,  Le b-]-cc-tourel le d.e

ni i rai l le l lses se réduit  à u:r  c; ' i inCre cl"c 16 n c1e cl i : : r l tz 'e

lrors tou-b ir u:r seul ni..leatt- de iocau:t, itïia6,e supJ=i.cu.= sû

i i : r i tani  i ' .  c lcs :r lc l :cs d.e t ' . ig i :ge:ent g;:cf fr ics err c=c: ' - : :  cu=

'1e  pu . i 'bs  de  L f  cng iu .

Ics p-1-us g:os L.1ocs-'bc.rr'-rc-"1.f es s ? ii:sc=.ivcnt dr:::s un

rccta.ig-'l.c dc 15 :: ?j n co::s'tituant 'botrt co:rpte fa.j. ' l r:-'r.c

cibl-e trl 's ::éd.r:i 'tcr corpa:'ée .3.L1-i ro'i1,'û:1c:r-l;rles case:la'.les

C.e . f lanquener: t"  Portr  ies toureLl.es r t2 aa-Tes ni ; ' lesrr  d.es

ncirveau: i  f lo:r ts,  on a sin3ienent ieir : t is l rorganisat icn

des subeiyuo'bj .ons d.e .Lraneicnne ^i ;ourel ie Je 7i  nor i ' ; Ie 19C,5

d.on-b 1l ei:,6i-';l l:t es-b ff.i lrui:c ac'.et:' i;a';i oil '

Snf i - : : ,  La tou.rel le ciraï :c n:, : :*e et : ro: : t i  e l  r ' l -c l0

o:g'--'..tôe ::f r.::::ic'.ie:e ::t d.e :.:;:: ' l::e d-1f ii:l l: l '"e :* liu'"i ', i

cc: : :e ' ! i : :e ciocl :e à éc1i; :ce et* i : : tJ;r ' ie c ' . j : r - :e u.: . :c cl"ocj :c

d . a r s  1 e g ' i ; L o o s  q u i  c : r  c o n - b  d . o i i : r "  I i : : t : : : j - s i c : J e s  c ? . t  p l e : : -

type d.e bloc pour cet e: ig:r i .

6.4.- SLocs :r ' . r - ' l - 'L i . :1cs ct  cc::bi- : : i : - i . :  r : r ' ic:  -*- ' . - . r . : :  r  t ;1cs

6.4 .O

Lt id .ée  r i t c : . tpJ - r r ;c : :  C ,ec ; ; .1ans- t l .peJ  c ; r  fo=- i ; : i . - f : ce .L j .on 'cs t

très a.r :c ieiu:e1 et s I  es'ù re: l - lcrcde âvec 1r en1rIo-- i  ' i .u bé-bc..r

( taes)  pu is  c lu  bd ion  ar . ré  ( tc l f ) "  T ,es  p lus  co : inus  s io : t t  l -e - ;

case:na. 'bes de 3r.r tr- l rges ( t"gf)  lcs di- f- ' fôrents biocs- iou:rel ' ie;

( t9co- - f  l cZ)  1e ;  abr :Ls  J .e  cc - .ba t  ( t , ' oo  1 ,u is  191 ' . , )  È- tc " . .

. . . / . ,  ,  *
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(e f )  au For t  de Choise l ,  à  Ve=ciun ( t9Oi  env i ron)  on t rouve un
ilbloctt cor:st i tué pâr la co:nbinalsorr d'rtr-uc tourel-] 'e d'e nit: :a: l i-

Leuses et d?'rne casenate cie Scurges.

Les 1:1erns-' i ;yi :es ôe s blocs évoqu6s jusclurÈ,, présent

correspond.ent, chacun tretlx, à un organe ou pne nission

spéc i f i que .

lTonbre rje blocs d.rouvrages ::6el- lei lent exclcutés co1'ïes

ponC.cn'L d.rai l leurs e:<actenent à ces plans-'t1i-pesr en part i--

cr i l ier  1es casenates c l r4r ' ; : ' - l1er ie ,  Ia  pLupar t  d-es bLocs-

tourcl l-es ,J.u lTo::d.-Est et les casemates d.r infante=ie, où

les seules var ia- : r tes consis ient  en l rad jonc i ion d. rune ou

c[eu::  c loc]res supplénentaires inposée par d'es raj .sons circo::s-

tanc i .e l1es .

I Iais,  en trcassantrt  Ie nonolt j . the du rt fort t t  de 1925

héri té d.e la cDF, et en éperrpi l lant ses fre.gncnts srzr 1e

terrain, Ia l tÇOll t r l r r  étai t  conscj.en'ce dtaccroÎt=e se:- :s ' !b- ' l - ' : -

nent  ]e  co î . t  des  ouv=a.ges ,  ne  sera i t -ce  que par  1 tob l i .3a-

t ion d.e d.c ' l ;c= cl :acue bioo (e ou iO pa= ou" ' :L3e) '1t : ' r :1 1::1ts

d"e 25 n avec nonte-cha:.se, au l-ieu d.u puits uniqLr.: ou r).e:; l

SruLts d.es fo=,us coapacts d.e la.  ClF. Ï1 1'  3y.1' , ; ' ; : l  corp:co;: i .c

à trouver entre cleu::  5:rpérat i fs eoai la<Lic*oi les. 0rr  eir

restar l t  en-d.essogs d.a d.fuensiolrs 1i : :1tef. :  co:?espond'ant au

sacro-saint écart  probcrble Cu 420 rr1 iL étci ' r ,  posslbl"e de

coubj.ner en ul1 seul nassi f  2 ou J blocs éléuer: tai=es cor-

respond.ant à un nône chanir d.e ii: o1l u,n nêpe point d I inplan-

ta t ion  (5?) .

. .  r /  . . .
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Xn co: lbi : ,ant ùou:r,  t ro 's ct  i :ôre quat=c blocs é1ô're:r^

ta i res  en  u-n  aô : rc  :ass i f ,  on  réa l - - !sa i t  d .u  nêne coup 1réconc-

nie cl ! ru-, ,  deu:;  ou trc is puiLs, 20 l l  ,O i !  sur le vol-r :n,e d.es

locau:r ct  du b,5tol  âe Ia.  c€r j . 'â 'Dace, autat l t  et  pJ-u-s sur les

ins  la i la t ions  d  r  i : : i  j=ô t  g .J : :é raL  :  eau,  é lec t r ie i ' ;é ,  ve : : t i -

. l - a t j - o n  e t c . . .  C r e s t  s o u s  c e t  a s p e c t  q u e  l  e s  O f f i c l e r s  d . ' . t

Génie d-es seivicr:s coni; t rû,o-Leirrs f i rent preuve au pI i : .s l iau-b

p o i n t  d c  l e u r s  c a l i a c i t é s  C r l n g é n l e u r s  r : i l - i t a i r c s  e ' ù  c r e s i

.  1à, surtoutr  o_ue ia fort i f lcai ion l tc0arrt  d.épa;se d"e cen-L

coud.ées J.a plupart  c ies a.u'bres syot lnes conte:rpo::alns :  sai ls

a l " le r  jusqurà  1 te . - -haus t iv i té ,  iL  i r tes t  pas  sans  in ié rê t

d révoquer  ce l ta jaes  d .es  cornb ina isons  rencont rées  su i  ie

terrain. i 'Totons o,ue , ians une large rrre sure, lc plai  Ce âé'cai l -

rLu bLoe. nult ip ie d.écendai 'c clu pr 'ojeteur,  àcn' ;  iL :ef f i le l -c

sens  a tch- :  tec tu la l  ;  une ce : : ta ine  . i r : i t i .a t i çe  1 i : . i  é ta i t  
' !e . i s -

s,5e I  p:=t i - :  .Lu :c-eni où -r-e i rrc jc;  sa' ; isfa. i ;a- i i  a. ' ; . : ;  d i l i f  -

rcu tes  e : i igences  ( t r ia :  c ie  feu ,  i r io - ' ;ec t ion ,  rc l i c - î1  C. l : :e i l -

s . i o n s  e t c . " , ) .

6.4.1 -  Co::bi : :aison torr .rel i i - ,  àe n::- iËa-i- l1euge - .ca.sc;ra'F"e

d.I  infanter ie si-Jr le

Ui i l isée e:rcLus-lvei :ent c lans 1e iTord.- i i . : ' i ; ,  et  essent; ieL-

Lenent dans Ia Rég-i-en for 'c i f iée r ' ! .e l ietzl  o;r  la : :enccntre

en une di-zai-e c ' t -re: le; lplr . i res sous, forne d.e biocs drolrvragec,

et un exenirlaire ccnstiiuaiit i., iui seuL un pctj-t oiivrari'e

(1tai :ne: ie l iord. de Cou;re) sans a:r tensicn uLiSrieure piét 'ue .

.  r . /  n . .
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Les d.err- : :  bioes so;: t  gé::éraf enent accouplfe prr le f lanc

aveu6l-e rie ia, caseiiia.te , 1e ;ra.rrC a:ic d.u bloc tonrelie

coincicla: : t  sensi b- leneni avcc l .  c p: :oion;e- 'ent dc 1 |  e. : :e C.es

c:: fneau::  JTI d.e la case:ra'ùe. Cn trouve cette d. isrosi t .o: :  i r

.Soussc (yl) ,  Sehronbncl i  ( l t ) ,  anne:{e i 'Torcl  de Co'eu::e, P.0.

a" co.ou ( fe)  r : ; t r : .c i r  ( r l ) ,  Ânzel ing (at)  >,  r rDinser ' - inE

(64)  ( i r ioc  un ique p lus  a11on6;é  Cn fa i i  de  l r i rp ia : rua t l "on

.  t t e n  b a l c o n " ) .

Par contre à P.ochonviLle:s ( f l )  ct  au Ï Iacl :enberg

(S+ e t  l? )  Le  b loc  teu le l l -e  es t  acco lé  au : r ' r . ; r  ' l e  t ' i ' be

/  ^  - \
\ ro1:o/ ae 1a casenate e'b à l i .uC.=e,fa.ng (3J) lc blcc : i :ure.L-

le  fo= :e  o : : i l i o r :  rLe  La  case: la te  de  n j . t ra . i l J .cuces ,  ce t te

d .c r : r i j re  supe: . :cs ie ,  en  11uc ,  à  une 'gese- , : r . ' te  c ie  3 i .

Ians  ces  c i i f f ' 5=ents  ca-s ,  ies  locau: :  c1-cs  deu. : :  c :J :3cs

co::ulu:rioue;:'i ;tlus cu ncins cuYgil-te::e::t, p::::fois p?.1' ';1ï:

s inpLe couioi= t : ' :ave:sen'b un , ' - icôroj , t  . ie s l i ' r .=c.t io: :  i l t  jpa:. : -

seu ï  var ie ib le  se ' l  cn  ia  ; :o iec t :1oa,  ie  c i i spos i . i l ' -o : :  a .ôo ; ' )5c

e ' tc . . .  1 téconon ie  réa l i sde ,  en  p lus  d . run  pu i ts  s i i . r  de ' : . ' : r

es t  de  l to rd=e c le  500 n ]  Ce b ' i ion  evné.

(5a)  lans  son é i t t c i .e  r 'Les  fo r i : i i :Lca . i io t :s  f ta r rga ises  en  194O"  le
ciref de baiai l lon 3r icc pa::1er pai je 6a r ie r tôeu:t  b. l -ocs accoT-és,
1e 2o ccnstrrrii après CCU-l.rtr. P.ie'rr :re por;tet cl.e conf:--rr,rer ce
fai t .  À l ror i .g:Lne 1e bloc 1 de lLrI l : rseI i .ng é- l ;a-5.t  pr<-1'r . r  (31:. : r

c lu  19  ne-a 's  1912 -  c loss ie r  t+ l i /S)  e i  casenate  r tà ,  c locLresr t
f  a  a m t  ^  - - - \  ^ : r i  * c  ^ . i  - - t  ^ r i g  à  U t f  b l O C  2( Z  G j ' j ;  -  Z  û ' . )  ï e i - f c  p 3 . I  p i l f  l s  e ' ù  6 a l e ï
( t ou re I1e  rLe  e i )  e t  unc  en t rde  (3 i ) .

, , . / , . .
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6.4.2 - !.g@]e Èg :r'it:rlill-euleiL - c:-scl::a"';9

r lo j r l : le  (our . rages c l -c '5o c iasse)  -  PL.  14

Ians 1es 5 casr  l -a  tcure l le  est  p la-cée en tô ie  ' le  La '

casenatc,  sur  Ia  capi ta- i .e .  0e ' i ; te  c i is ;pos i t ion,  a  é-bd dopnée

aux trois petite ouvïerges de La Ïorê'b cie ce.tteron : Sois

Kàrre, Obe:: i lei.d.c, Se::.tgich prévus sans l-ocau:: souterrainst

aîl t :  p.C. du Cor' '-cou (l t) et d.u Bois du Toui" Ce c' lernier

coi:porte err outre un 3uits, un obserwatoire Tn? B+u ul11ê

casernaie d"e 81 et  n test  en réal i té  que le  b l -oc d.e tê te

drun ensenble 20 eyc le no.n léa l isé.

6.4.7 - Cotrgintiscn bc.Ëeues tLt{r: i :es :: ! ïLes - ca'se:re'sq

ÀtlnftntS-r*. (: louveau:: fro:: i ;s) - pi.  44

Ce nod.e d.e conbj.naiso': l  prai iq'rré d':rr 's les a::c:ens

f.cnts a été :i:cpri.s su:: fes nouveaux, soit a.vec une ''cou.rel.

1e de nitrai- l Ieuse (i i .oir: 'cacl l  bLoc 3) soi j , ;  ' ' -u:c -bortrelLc 2

aalaes ni:, : tes (Îoi:rbac?r 3i - Ci.,cnci s 31 , Tl.ro: i :re11e 3j;,  : l th 3l)

Le granrl a:le cie la. i;ourelLe pouva:ri êi;ie soi-b i;araLfiLe so-l';

perponrl iculaj.re àr, lra::e d.es c:rérrealut d.e f i{  d.e la caseïlatc.

0u trouve é5alenent cies tou-e-r ' Ies dta=i:res i t i : : tes et : lori ier

de 50 coirbi irées à d.es casc;:ates, ;ra. is cgs orSalLÉ)sr tLu fei ' t

de leur pian pa.rt i-cui ier sont incorporées au plan à peu

près coin$e une sirnple cloche.

6.4.4 Con:cinatson tcj*::el- le gta

d I infeir'delie-à fl" anci: e:q11"!- s:i-l-iple

Dis3roeit iotr plus rare guron ;re trouve que d-ans cies

I
a . a /  a . a
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blocs d.rouvrages l-e plus sor ive:r .b i . rportan'bs.

T o u . e l . l e s , L e  3 1

Cinq eas :  la. ' ; i re=ont - !{r  Tr.u, ier}- ' .oî  R3, Si: ise:: i :of  B2*B},

Otterbiel .  Rit  De-ns Les 2 prer: : ! .ors,  con?rls par - ' l -a l :Lrect io: :r

de  I ' i e tz -0u-es t1  J -es  deu: i  o rgares  s t i .n te rpénèt=ent  e t  les  1o-

calu{ co:t lnun: '_quent 1_ar6e:ent }"  chaque niçeau. pai co::b.o,

pour  l cs  t : :o is  d .e r : : ie rs ,  conçus  par  1a  l ) i rec t ion  d .e

Strasbourg:,  on senl, l .e q"ùton ai t  é. t5 plus p:: . : -<,r .ent :  1es oïga-

vres so:: i  scrupuier ls ieeni accclés et fes Loca.u::  t1e co::r j t r_:r iquer: t

qurau sou.s-soi  . t?al '  r r : :  ét : :oi t  ccuLcir  i iercé à tra 'rers D: l

piéd.roi t  r le J n d.t6i :aisseur.  on voi-b que J-es burecru; drr j tucle

é ta ien i  i ib res  d . te3préc ic l  Les  r i sques  e : :con : l l r s  par  ies  cu . -

v rases  e t  de  i=a i te l  Les  p la . : rs  e i ]  cons iquence.  Io :sq i i to : :

se  t :ouve p lacé  en  c=ê- ' ;e  {S i . r :cer i rc î  =Z-3 j )  : * ;  l ; iocs  tou :gL-

Je: so,: t  1o;5; dc:r i - l :=e 1e :  c le e::al ;es e-L e:r  coi- i ; :cba6 :oir . --

an, i11o=e: l -e di i i iene::- : ;  dc la- tor-r :el ie.

6.4,5 - 51l+.1c. ec ' l ;

f ,es co: r t i - i -na isons : :éaLisdes à par t i r  d .e b lccs- icu:a l1r :s

de 75 et d.e casenates cit inf ir. 'ue:ie, sont i t : ia-t i . , 'e:rgl, i  1.3:.es,

contte te::u dr, ca-rlaci lre sléci.f ique et cltobjcci-- i . i  p-iori ir : i-

re d.es tcurel lcs. :Lucsj. r:r e: i  troave-t-on que .L:ois e::eni: l_c-!-

rcr- i  pour' lrei isr:nble . i t-.  noire s;strne : l ior: i  i .es i lel3c;:os'

(q  -  
"2) ,  

i .6 ' 'ur ich ( f l ) ,  e t  pou= 1e guc. -es,u :  / :ga--Lsen ( l r ) "

Le b loc toure l le  es: t  a lors  accoLé au nur  d.e- i ;ê i ;e  t1e ia

caconate , Le grazrd. a:;e pa:al i-; l1e scit l .  l_ta>:o r j .es , j ] i  cle

. . . / . . .
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case:e- 'bes  r ;o j t  I  l - :  l - i : - i i j ;e  C. :o i tc

Âu bLoc t !  du l io-r t  c ies 
", 'eLscl : .es 

ou

T 75 i f  3? -  casc:a.te d-r infan'Lerie

/  -  \  . . a(cn sorr ,s-so1) .  i Iô : re  d. is :os i t ion ; . .

casena.te d. r infa-nterlc s t ), reiC.u-it ii

.au-riessus 
c1e ia ciraabre d.e t ir  d.es

6"4.6  -

d.e leur cl-ii.::p .ie -blr.

^  5  - i  n : ' l ' i  t i n  t .n . ryô : l i1 ,â - i ( \ . ' t+

s ' ' l i : : rn - " iê  -  ê i tse : rn - ig  c ic  C1

I  |  . (  - ; t  i  cn ' r  s l r r r ' ^  6119 ]a-  ô ^ o q - v v

un créneau pour 1.11.

ô1  nn r

Coirï . lnalsonr clsenite ô.c 1 i5_ : :L { :Çs.sc:c-tcs

d- I ii 'f:::rtc4le .;i:rl-' l-e

Un seu l  exe :pLa ' ; re  i5a1- isdr  da i rs  le  no i :C- -es t ,  au  b loc

15 au  Soc i r ' , ;a1d-oues t .  La  casena-be d .e  1 l5es t?1-a-c5e en  tôLe

et d.clcrochée e:r  avant de la ca.senate d.r i i r fanter is d.cnt eLi-e

assLue ainsi  Ie c1éf iLe: i ient.  iToter une Lé;;)re conve-a- 'gcnce du

La:. tce-bor:bes de 115 per ral j )ort  a1r. :  a: . :es de t i r  c l . t :s. l i - i "

6.4.7
yi' i :: i i : ' .1"1 c.u;e /  l : . . .3çn-1.,f ,c :1.:  : l : i ; : :r i ' t  l - :11Se

Ccnbi::aiso'r ir lpie l iaf is; le I 2 e::er1i3rl:1E-';  setiJ-e-'e:t,

au Sfui=ci i :of (st et 3{) !or1r :5iuire ie pr: ' . : : :  de revic: i- l ;

ôrun ouvï:r3e d.épassa::t ê5Jà largerent scn est:?-::a-L';o.n j . i : i t ia-

le  et  qu i ,  sans ce la,  eu co: r i r tÉ quatorze t , ioos (e 'b  r -uôr le  15

en d issooianû fes bLocs 2 et  J)  au l ieu c ies q l :Lx r i ia . - '1- - ï -sés.

T,es pla::s ôes C.cu:c blocs sont à pcu près analoSues :

tourel le d.e ni i-:ea.i lLer-rse en tôte, ad.ossie à une caseaate

à eire.srbres de t ir en dchelons refusés. T,c. posi.t i , :n respec{rivc

. . . f . . .
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6.4.-q.1 - @.:-qËg:rr ' lc--do- 1i5

À pa=t 3-es troie cas c).6jà évoqu.ds ( lO)r t- i :rci solution

rat {onnei le  por . - - i  r ' l -o ;e: t t  Le i , .3"  iso lé cons ' ;s ta i t  à  ecccu-

pler l-a case_-.rate avec une toureLLe d.e 1J5 : oa obtenait un

bloc d.e cr1.lnens:ici i-c raisonnables (ae 6oo à 1000 Lnz) a;rant ie

. *nnÀ rr r r rn*r . ,o  i . t t r i :  Lgre-ent  f , : : j . fO: :nC,  dOnC d. tU=e Sinpl i f i -
c ; I + i l s  c ;  v  c : - r  u - . 1 ) v

cation d.e stoci:age, c1e pr6aaration c.es nunit ions et d.e

calculs ôe t ir.  0i:  trouvo cettc d.ispcsit ion au Ïacirc:rbe:c3

(r l ) ,  Èr .  1 ,nze1ing (3 i )  au Ï Ïoc i : t iara (s i ) r  1e 5 i  d tÀnzel ing

étant neitenent plu.s Petit .

6 . 4 ,3 .2 -To r : : e l ] e -@

conbina:lscn rSaiisée à,, d.eux e:çenplaires seuienent, à

palt lr  d.e casei:ates à de'*:;  3rièces ?

-  i r  l rou-vr ige du 3 i l l - ig  (3 ] -oc. i )  -  casenate et  tou:e1le

de 75 R i2  ô. to i ran i fom. ' ié ' : i .e  nuni t io : : is  e t  'Le ia  p:épa-

raiion d.u ti=, co:rrte p1u.s liar:t pou= le 1li :;,t'

-  à lrou'.n?:,ge de F.cche La Croi-::  (: lcc 5) d.a-ns ia i laute

Il-ba;re ite::lg";ité êtun repla''l ri'e itontaô-::e a inpcsd ie

re6Ëoruenent dans rrn nêae sassif d.tune i;oureLic &e 7i-1i,

c l fune casenate poul  2  nor t iers  ùe 75-3 i  supcsSosée à une

casenate d.e 01 i! : f  en sous-sol. 11 est ceri;ain gutu-n'e tel-

Le concentration r le tubes constituait un objecti f  de

choix et coapliqriait  sing:u1iàrenent 1e serv.ice du PC de

bloc e',;  dec nunlt ions.

I
o  a  t /  o  a  t
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5"4. ] .J  . .  Case+aies à p lug ieurs t : roes de Lules

on a déjà évoqué 1e cas du bloc 5 de RochonYil lers où

vn 115 nn isolé e ,ôié ajoutd à une casenate d.e f lanquenent

r ie  5 c .o.  75 lL  29,  Ia  zone dtact ion des {  p ièces étant  l "a

'nê iae.  
Ce b loc énor : re (>gSO n]  d .e b5ton)  est  nêne pr6senté

collne plan t; lpe, alors quri l  co:rst i tue, d.ans Ie nord-estt

une el iception.

Rappelons égaienent les casenates d.e f lanque:rei:t  cles

Alpes à. cleu;.: *;ubes de 75 (l';f e Z9 ou 51) supe=posées à deu:r

mortiers de 31 nn. A Sainte i lgni;s (Sa) on a nêne iegroupé

s'.r J niveauy_ : 1 caseaate d.e nitrai l leuse (t JÏ:) - 2 13

de 115 et 2 nor.uiers d-e 75-31 au rez-de-cjrauss ée - 2 Inor-

t iers d.e ô1 ait au sous-gol, sans parler d.es el-oci:es et d-u

4" niveau ùes cha:. lbïes à c.ouif l-cs. . f ,r:  -botalr co:i :e au bloc

! cie Roche la croi::  et pcur Les ; lôtres :ai sor:s c tubes c' i 'nce:l--

t rés dans ut r  para l1- ' i ip iS ic le  de 52 n àe ion6,  " '? , i  €e ia :6e

par  15 n d.e hauteur .  ic ta ie  (d.o; t t  i2  Ce façaèe au-e-essr is ' iu

fond. ,lu focsé d.ia::a:.'u).

En sren tenant  au-  caseqates à 5 tubes,  c i tons Ie  cas

des casenates dract lon f rontaLe de Rinplas ( f4  et  l l )  e t  d 'e

Restefona (n: et 35 non const=uit),  oùr poi.rr des raisons

cl.tangles morts oD a associ.é 2 canons-obusiers et un nort iei

d,e 75.1i. Conpte tenu c].es co:rd.itions d''!.:cpJ.antatj.orr des

ouvrages, à B,{nplas on a. const:rr i t  leS bloCs I 'en balcontf

avec chalbres d.e t ir  cuirassées, tand' is qutà Restefond on

stest instal l-é d.errià-re une crête et les gi lces fon'ç

. . . / . . .
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du tir ind.l:eci; -la= d.essus Le -:lasqif,e natuie.l-.

* *

IT

* *

f l  serait superfLu d.e p'rÈsg€r plus avant cette anal;rse

poLtr d. jnont:er conbien cette fori ; j"f j .catiour sous irapDaren-

te u:t i foïr i ié cies nacscs arsond.is cLe béior:, cache de l-a:: ié-

tés et cle sens d.e 1rac1a1;' ;ai ion au:i réetl- i ' i ;<3s. Cet{;e quaii té

se ret rouve d.ans,1a for t i f icat :on tc i iécos lo ' raque,  au f r l t

irêre Ce son incp':rationr c'b i 'u;r no:::d':e d-e,,*r4 d-a'-:is la

fa=t l f ica i ior  le î - . :neî tc  tc i -ge;  où on e: t  io j - r  C.r i -vo i=

* i r^r3 * . r r r r * :  ' l  .  ra=t i  de 1a scu: l :sse dc for :es c Î fer te ; ,ar  i+
9 J ! v  v v a u  - e  - , i

i:dicn a.:::' j" Qira::i à, ia fortj-fica';j-o:: alienan'C'c, 'Ja:': '; 
io'J.=

le 1, 'est: ;aI i  q-:re :rc l t r  1t .{ t l r ' : . i : l : i ;411.,  ia :é: ' .act ic: :  ; r--  ; iu.-

sieri.rs eertai::es d.e plans t;"'pes, :6ponri-e-n'L chacr'.:l ) u:.n

be:c1 : .  i - :1 i5  e i  ' l é I1 :1 r  i l ccn | ' .  - : : ' éc1 : ' j : c i : i  cu  {c ; -e
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- l lunit iong (d,otatione - stocka6çe - transport)

.  7 "1 .0 .  -  Qé !é re l l . t és

ia consonmation en nunitione fut une d,es révélations ùe

La Grard.e Guerre. À t l tre int l lcati f ,  la place C.e Verd.un en 1914

était armée drenviron 800 pl.èces i le ca.non - êD najerité à t ir

Ient ,  1 l  est  vra i  -  approv ls ionnées à 800 coups par  p ièee (1 )  eu

moyennêr pour une d.urée de réeieta.nce estisée à ] nois. Au totaln

611 .000 projecti les répart is da'"ru les d.l f férents nagasins d.e Ia

pLace. 0r, çrur rur froat à peu près égal au périnètre de la placa

(+:  t r )  l tar t l l ler ie  f rançaise t levai t  t i rer  en '1915 peada:r t  les

J preniers moig d.e la batalLler ?5 nl l l ione d.e projeeti lee, d.ont

6 de 75r  crest -à-d i re  à peu près 2O fo is  ce quron envisageant  en

1914 ! 11 etagit évi i tenoneat drun cas extrêrne, uais i l  ne faut paa

oubller que d.èe octobre 1914, aBrèe la l , larne, 1es de'rx adver-

eal res sréta ient  ar rêtée à peu prèe à.cour t  r le  nunl t loao.

Pa^r contre, Ie t l iepoeit i f  d,e etockage ôee nunit ione d.e noe

forteresses !ûodernee d.e 1914t congu aprèe 188! sur le prS.ncipe

(t ) four lee plèces modernes à t lr rapicle Ies approvisionnementg
é ta i en t  ç t f t + )  !
- Casemate cle Sourges r 1000 coupe/cagemate à 2 plèceu
-  l loure l le  t te  155 R ( l  tube)  I  2000 coups/p ièce
- Bourel le t le 75 R05 (Z tuUee) : 2000 coups/pièce
- l lourel le cle mitrai l leuse z 57600 cartouchea

Noa ?5 de lrart l l lerie d.e canpagne étaient approvisionnés
à 1tO0 coupe qul furent vite épuisée.

. . . / . . .
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la t l ispersiou, deval.t

étalt alngl. coustltué

se réveler part icul ièrenent Jutl lcleux

t

1/- au centre cle Ia place (noyau central) : 1 ou 2 nagaelne

cestrau: à grande capaclté sous 14n d.e roc ou eoue béton

(c i tadel le  à Yer t lun,  St -Mlchel  à  Toul ,  e tc . . . ) ,

2/- pat secteur de cléfense c I ou 2 nagasins d.e seoteur (g à

Verttun) 'à 2 à ! kn ile la ligne de Béeistance,

1/- pat secteurl 2 ou I dépôts inte:mécl. iairee soua loc (Z+ e

Yerilun) '

4/- pat batterle d.e position ou par ouvtage s un magasln de bat-

te r l e ,

5/- pat pièco, un petlt  nagasln cte nconsonnatlon Journalièten.

(Les tourel les et casematee t le Sourges avalent, par contre, Ia

naJorlté de leurs raunlt lone stockéee d,anc Ie bloc nêne). Le tout

étalt rel ié par le réseau routier et le réseau d,e voie cle O160

nllitalre, ce cle::nler attelgnant une centaine rle Kn d,e tlévelop-

pement.

En élaborant une fortiflcatioa fonaée sut lltl systène

dra.mement à haut rend.enent, la ttC.D.F.r puls la nCOBFn d.urent

erappuyet sut d.es d.otatloas en uunLtl.one calculées sur leg etatie-

t lquea ite 1914-18, naie reprl.rent le principe t lu fractlonnemeot

i lee etockagee cette foiE à l t lntérleur mêne des ouvrageE - du falt

ôes allllengions inposa^ntes d.e ceux-cl - en rellant lee ôlfférents

écbelons par dee syetènes de traneport à glrand débtt.

. . . /  . . .
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' 1  . 1  . 1 .  -  TggE de  do ta t i qn

Les tlotatioae en munitions furent diseutées par Ia tf00Btrr[

à la 8ène réunlon Qe-Zl mars 1928) puis reprl.ees et pretiquenent

arrêtées à la 25ène (10 avr1l 1929) soit un a.n aprèa. Les taux

furent f lxés de la nanlère suivauto c lrart i l lerie dtouvrage

d.eveit. fairs face, seule, à une attaque puisea^nte pend,a,ut I  jours.

Les atatist iquee de la Gra.rode Guerre d,onnaieut 1000 coups pat 7j

de ca.npagne et par Jour tle bataille ttéfensive lntense : on ad.met

1â doubls pour une 75 d,e forteresBe.soit 2000 coupe/pièce/jour.

D1ale, sut 8 jours drattaque, on s,d,net que 4 Jours eeront

à consommation narima, et 4 à consom'nation rétluite (5OO eoups/;our

eoi t  une t lo tat ion br l te  d"  (4  x  2000)  + (+ x  IOO) = 10.OOO. En

outre, 11 paralt lnpoegible que lrennemL puisse attaquer avec la

nêne ln tens i té  Ia  to ta l i té  drune région for t i f iéermals La noi t ié

geu.' l-ement. 0n peut d,onc faire Jouer an coeff icient t le nsimulta-

néitér et adnettre que la 1/2 réglon fort l f lée non attaquée pourre

céder une part le cle eeg munit ione à l  t  eutre et rériulre le chiffre

sont à répartir

eieurg échelons

b n r t c  A ' 1 / 6  :  1 0 . 0 0 0  x l  _  o z z 2  a r - . * â {  x  o
6  

-  * r31  ar rond i  à  8 .000.  CeB 8 .000 coupee

ralson Ae 4/5 (6.400) da"ne 1touvrage - en plu-

et  1 /5 c lane les t tépôts extér ieurg ( t .60O).

appllquée aux autres natérle1e aboutLt aux

tableau ôonné en annere, avec ninoratioa

certains aroeneirts placés en posit lon

Le nêne néthocle

d,otatloaa figurant au

pour les Alpeo et pour

gecondalre.
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Cee prév is ions se sont  révéIéee t rès larges,  ce qui  est  une

qualité. À t i tre d.texemple, lrouvrage du Schoenentourg (2) e t iré

pendaat toute 1a guerre et pratiquenent entre Ie 1l nal et 1e

24 Juln 1940 lnclus 1 5792 oburs &vec ees 4 pièces tte ?5 R J? sous

tor:.reILe, solt uae moyenne de 100 eoups/pièce et par Jour alors

quf  à .par t i r  du 1!  ju ! .n ,  l rar t i l ler ie  ôe posl t ion c l ispara l t  e t  les

ouvragès restent seuls à cornbattre. 11 restait en aoute, le

25 Juin, 1O4OB eoups pernettant i le prolonger la réEistanrce penclani

1 l  Jours au ry thrne drenvi ron 175 coups/pLèce/Jout . !  on est  lo in

t les 1000 coups/phèce/Jour eavieagés, mais lrattaque al lenna.nd.e fut,

l l  eEt vrai, très dlfférente d.es condit ions d.e t lVerd.unç'.

11 est inporta^nt cle rappeler que sir à lrexception t lu 1]lnn,

lrarmement de fortereege navalaitn les nunit ions d.u natérieI d,e

canpagne,  les s tocks spécia lement  conet i tués pour  I tapprov is ionne-

nent du systène fortlflé furent payés sur leE c:eéclltE epéciaux d.es

lo is  de 1pl0 et  54 et  non pré levég sur  lee reseources généra les

d.e I rArnée.

7.1.2.  -  Stockage d.a.ns lee ouvragee (Plancne 49)

Entreposer d.es stoeks de poud.ree et d.texplosifs darre un

ensenble clos, clestlné par surcroit à être lrobjet cle bonbard.emeuts

représente en soi un risque énorne, d.toù la nécegeité drun frac-

t l .onnenent  ( l ) .

(g) l t-Colonel Rotlolphe I 'combats cla,ne la Ligne l, Iaginotn page 180
le Schoenenbourg eet un cag extrême.

(f) Cf. la cataetrophe du Fort d,e Loncin, à t lège, ea aott 1914.

" . . /  . . .
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Dans les gros ensembles, les nunj.t lone oont répart ieg en trols

polnte à I I intérieur d.e 1r ouvrage :

1/- pat ouyrage B uu magas.ln central l{1, à lrarrière, à proxirsité

t ls Irentrée des munitLons (nunit lons en caisses) i

2/- pa= bloc : nagasftsll2, au niveau des galerieE, à proxinité clu

plcrl  clu puite tte bloc (nunit lons en caalers) t

, /- à 1tétage supérieur des bloce : nagasing Mi tte plain-pletl

avec lee organes d.e t ir .

Plusr pour nénolrer un certaln nonbre de coups tlans les

tourel lee el les-mêrnes (+)r ou en a;rmoLree à côté des pièces. Ce

schéoa erapplique à 12 ouvragee s tous Eituée clans le Nort l-Est 3

Ferrnont, Latirenontr BrehaLnl RochonviLlersr Molvanger $oetrlcht

Galgeaberg, Métrichl Eackenberg, Anze1ingl Sirnserhof et Eocberrald "

Pour les ounages drart i l lerie cle moj.nclre inporta^nce, i l

nreriste pae de Ml central à proprement parlerr mais chaqne bloc

possèôa" à côté t les cel lules M2e une cellule supplémeutaire pour

nunlt l .ona en caisges et qul prencl le aou cle cel lule !I1 i  crest

le cas tle 10 ouvragee tlu Nort[-Est (Velosnesl Le Cbenolel Koben-

buscb, B1111gr l Iont ôeE Yelschee, MS.chelsbergr Schiesseckr Gra'ntl

Eohekirkel, Tour à Chaur, Schoenenbourg), et de tous les ouvra€ea

ilu Sutl-EEt.

(4) Sur 1e ftt-pl.vot et
prenlère urgence, en

tlanE Ia cha.nbre tle tJ.rr pour iles coupe de
cas d. ta ler te  iaopinée.

. . . /  . . .
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Quelques ouvrages d.r iufanterie detés de 81nn rl i f fèrent un

peu t le ce ecbéna: à lr lnuerhof (ouvrage cle eurface) le bloc d.fen-

trée conporte dee locaux 011-1,12 pour les nunit ions tte 811 le M]

étant dans le Bloe-Tourelle lui-mêrne.

7.1 . r .  -  DeeerLpt ion sonnai re des lnasasins (Pl .  49-50-51)

Ul - NonoaLenent situé à lrarr ière d,e l touvrege, prèe de Lreatrée

. 
deg nunlt ioae, LI est constitué pat nne galerle en fer

È cheval prlse'sur une gare d.e la galerle de lreatrée d.es

nunlt iong. Entre lee branches t le cette galerie se trouvent

sltués lee alvéoles à nunlt ione (2, x 5n) chaque alvéole

êta.nt séBaré du voLsin pa! rrn maeslf r le terrain vierge A'é-

paisseur au nol,ns égaIe à ea propre largeur (!) (règ1e <lu

ntant plein que vlôerr). Le plus gpanô !11, au Eackenbergl

conporte 9 alvéoLeÊ ou cellulesr celui du Eochvald. et clu

Sinserhof aren ont que i naie I 'èspace est réservé pour

2 a1véoIes eupplénentaires en 2o cycle. Da.nB la paroi erté-

rleure ôe La galerie enveloppe, est néaagée, en fâce cle

Itertrémlté de chaque alvéoler une nlche t leetiaée à servlr

i le réceptecle a.nort isgeur au souff le cle lrexploeion accld.en-

tel le cles nunlt ions r le la cel lule (6). Lréqulpement conprend.

(5) parfois plus pour ôes raisons d.e terrein conme à Ânzellng ou à
l i létr lch. En outrel lee proJeteute qe soat efforcés d.e donber
uae couverture de terraia aussl forte que possible au Ml
Exenple {On au $ineerhof - Dietance nininale entre le by-pass
et Ia galerie prlnclpaLe <le lrouvrage : 1ln environ.

(6) On pouvait y stocker provisolreneat ôes calesee vlùes avant de
les réerpétl ier veta 1r anlère.
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"o 
oo*"" un oabestan éLectrique tte balage d.es rames de wagons

' ( Iee locot racteurs ntont  pae accès au M1,  pout  d .ee ra isons d.e

aécurité) un réseau de nonorail  aérlen conplet, avec ponte-

roulants, 'pour la nanutentionrune sLrène à alr compriné t lrala:me

êtr Bout certaines cellules deetinéeE à cles munit lons sensibles,

i las disposlt i fs d,e t létectlon et cle ùoyage autonatique eu cas

tlr incenôle, r l ieposit l fs aJoutés à l-a vei l le t le Ia g:uerre (T).

Les nunitions arrivant par trains d.es ilépôte exiérieurs, sont

amEnéee Ie long iles quais cle la ga}erle-enveloppe, rtéchargées et

engerbées en calssee et par catégories, d.ane les ceIlulee. Ensuiteo

au fur et à nesure des d..emand.ee, el lee sont reprises, clébaliéee,

mlsee en cbâseis (Zfrr) ou sur plateaux (l l lm) et expédiérrs eur

les DfZ des blocs pour reconpléter ceux-ei.

0n aotera que ttans 5 ouvrages (Fernont, Latiremontl Srehaln"

Soetrl .ch et Galgenberg) (A) on trouve t les M1 nréd.uitsH crest-à.-dire

que la galerLe-enveloppe se l inite à 2 a.norces en cu1-rLe-sac1 ae

se reJoignant pas. Lrachèvement t le la galerie-enveJ.oppe e*, le

percement t lralvéoles supplénentaires étant prérnrs en cas rLrexé-

cution cles blocs d.e 2" cycle.

(Z) Chaque t l isposit l f  comporte un réservoir à eau, une boutei l le
drair conpriné fournissa.nt la pressionl cles d,étecteurs et un
réseau de nhersegn d.e distr lbution,avec becs d.farrosage.

(g) Eu Galgenbergton peut nêne parler tlrenbryon d,e !I1 .
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.eanexe,s au ilt

Non loln d,u nagasin M1 (g), on trouve, ctébouchant tllrecte-

ment sur la galerie principale tle lrouvrag€' un certain nombre d,e

eoutes, à entrées chica.nées, d.estlnées à recevoir d.es nunit iong

dont le stockage au l l1 était interrl i t  par raison d,e sécurité (g.-

nadegl  ar t l f ices éc la l rants ,  e tc . . . )  a lne i  qurun local  à  usage

ae pyrôtechnle. Ce sont les nÂnnexes d,u !111n.

Dl.epogit i f  d I obtur. i , t ion (Pl. 52)

Lorequrun ouvrage poseè<le un H1, Ia gale:cie prlnclpale

conporte un nd.isposit i f  d.robturationn placé en aval au !t1 et

deetlné à protéger le reste i lea galerles et locaux cle l touvrage

contre uae erp loEion :  acc ld.ente l le .  I l  s ragi t  d . rune por te-ca issou

nétal1lque renplie de béton (tO) sol l ici tée à la ferueture par

contrepoi<ls et butoirs à reesort, garantie à une surpression t le

lO bare, et comportant un dornant rcétallLque encastré dans un

nasslf cte béton cte grancles dimengion.S. Contrairement à une opiuion

asaez répa.aduel la porte étalt naintenue ouverte en pennanence

par un loquet conmancté par un levier. En cas d.rincend.ie au rnagasin

t{l , 1r ala^:ena était doanée par la eirène I et en actionnant ie

levl.er, un préposé provoqualt la ferneture d.e la portel co[d,annant

Ia galer ie  et  couvrant  le  reste c le  l touvrage ( t ' t ) .

(g)  0u t le  l rent rée c les nuai t lons s f i l  nry  a pae de Dl1.

(10)  JO cn t l 'épaieeeur  de vanta i l .

(t t) fe disposit i f  dtobturatloa lnterronpt la cateuaire r le trac-
t l .on électr lque lorsquti l  y ea a une : 1ee traLns le fra^n-
ohlesent eur leur lancée.

. . . / . . .
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Le d.isposit l f  eat cloublé, en avalr par une porte en tôle étanche

aux gaz et conpôrte une petite galerle d.e coutournement fernée

par unc porte bliuctée à gulllotine, qul pernet 1e passage tlee

équipee de lutte contre lr lncentl ie, porte princlpale fernée. Dane

cette galerie ee trouve Ie treuil tle conmand.e nanuelle cle réou-

verture tle Ia porte.

Constnrlt  à ati f férente gabarlts (, et 4n) al la.nt Juoqurà

17 T. d.e masse et atlaptéee aur cl j . f férentee srectione d.e galeries,

ces rl lsposit i f  s se 
. 
eont révéIée bien calculés ("r :  porte d.u

Eackenberg). Oa notera, t lans Ie caa pert icul ler t lu Galgenberg,

la dlsproport ion entre ua énorae t lLsposit l f  d.e { n. et la section

ré<luite d.e la galerle quril connand.e, une d.ee nonbreuses ei,ngula-

rl tés de cet ouvla€fe.

Uaseglgg_ Ua:-

Lee locaux eouterrains d.es blocs sont rel iés par ulre a,ntenne

débouchant sur la galerie principale et coupée par les portes

étancbes d.u sas d.u bloc. Normalementr cette antenne eet courbe

et sa courbure tournée vers lravant d.e lrouvrage, Iee tralns y

refoulalrt leurs ragons en narche arrière. Mais sl cette antenne

à la courbure touraée vers l tanière cte lrouvtage, cette disposi-

tlon lntllque que la d.érlvation deEsert plusieurs bloce, tlont un

erlgtant et t lrautres à constnrire, Ie caE échéant, ert 2o cyc1e.

Cette cl lsposlt lon cle ctétatl  égare facl lenent Ie visiteur non

avert l .

. . . / . . .



-r19-

Lrantenne se prolonger au-alelà du gasr pat un tracé en V

,très ouvert, d.eseervant rea w ct éventuellement Ia cel lule l I1

etl . l  ntexiste pae t le magaeln princlpal d.rouvrage. Les cellules l t2

sont des locaur rectangulalres, fe:rnés par une ofuople grille

ooullssante, et <te longtreur aclaptéc au volume à stocker en châs-

sis sta"nd.ard. (?5rr) ou en plateaur (t l l rr).  Par contre, la cerlule

H1, t l .es.t inée à ttes nunlt lons on calsses, cst femée par d,eux

clolsons en chl.cane (te). Sur Ia galerie cie pletl  de bloc Eont

prJ.ses t leux antennee d.esservant Ie pieti  r iu puita et r l lsposées d,e

façou à ne pas déboucher en face d.rune eouie à munltions, Ia chan-

bre étanchc recevant Iee tloulllee tlréee provenant tlu haut ttu

b loc l  c t  t lee nagasius snneteg (ca ieses v l . r iee,  fueées,  e tc . . . ) .

Lrensenble d,es galeries est équipé dtun régeau d.e nonorai l  aérlen

eyetèue "Touttel l lern (t3) pernettant clta.mener, sarrE effort, par

palan et nonte-charges, lea châseis de 75 ou plateau: êe 1J!

t l irectenent t lu M2 à 1a culasge d.ss piècee ou la aoria d.es tourel les

]o nètres plue hautl prêts à lrenploi. 11 faut reconnaltre que ce

polnt avalt été renarquablenent étud.ié et tralté.

!1 -

Lee magaslne M) sont d.ee locaur nénagés clans le bloc bétonné1

à l. tétage eupérleur (ou lnférieur st i l  sragit t le nort l .erE d.e g=1un)

ct contenant une ptemière allocation d.e coupe en châsEie ou Bla-

teaux pernettant de falre face au: d,enanôeg tle tlr.

(ta) Conne lee cellu1ee nornales d.e M1.

(tr) Sauf da"us le Sud.-Est. La fLrne obttnt alnel lrerclueivtté
tle Ia fournlture d,ee réseaur d.e nonorail.

. . . / . . .
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Lee H), u"r" ;"T:i-t"- du raoins, sont rerrée au poete

heut du nonte-cha^rge de bloc et au: organes tle f,eu par rgoaorail.

Dans lee bloce dfinfanterier les nunit lone étant moins volu-

mineuses et  s tockéee en ca lssesrcee t l isposi t lons gont  e lnp l l f léee"

I1 nry a pas d.e monorall .

'  
7 . 1 .4 .  -  l i anspo r t s  ( p f . 49 )

Les masses à t ranspor ter  e t  1 té lo ignenent

échelone et cles pièces, exigeaient, évidenment,

de transports trèe élaborés.

d.e s

d.es

tl l f férents

c l isposi t i f  s

Sane parler cles tra.nsportg ertérieurer el lron verra plus 1oin,

t l leons que lee transports vert lcau:r eont aesurés.!

- pat d.es monte-charges (puits)

- par cles treulls (plan incl iné)

et les traneports horizontaur :

- par d.ee voies t le 0160 électr i f iées ou non (ouvrages
lnporta.uts)

-  per  d.es char io ts  poussés à bras (pet i ts  ouvrages) .

La queet ion des t ranspor te a fa i t  I rob jet  drétudes n inu-

t ieuses ayant aboutl ànrtrnst:etrct ion Provisoi.re aur le service

d,es transports à l t fntérieur d.es Ouvragesr (t+) récl igée par Ia

Conmlseion t l létutles pratiguee rtu Génie t le R.F. Yérltable règlenent

ile fonctlonnement tlu servlce, ce d.ocument d.ietiague sept types

dlrouvrages selon leur nod.e de ravitai l lenent ertérleur (v.F. ou

Y.n.) '  et type d,rentrée et leur éonflguratioa interne (avec ou

. . . /  , . .

(t4) o.r,r. 0651.1/4 s rtu JO Avril 1916.
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sars U1). Ces catégorlee sont d.onnées en annexe, ainsi que la

répartition tles ouvrages par tonnage ile ravltalllement conso..é

en périod.e cle crleer gul eonetitua à notre avie, le neil leur

crLtère de c lass i f lcat ion.

.1 . { .1 .  -  ' l l raneoor tg ver t lcaux ;  monte-charRes

f,a grancle najorité d.es blocs se trouvant entre 1O et 100n

au-dessus d.es galeries, sont rel iés à cel les-ci par d.es puits

ttotés d.e rnonte-cbargee. Par raison dtéconomie certains blocs

d,t lnfanterie d,es petits ouvrages ont rnr leur monte-charge rejeté

en 2o cycle, l templacement restant cepend.ant réservé en attentla.nt

les nréd, i ts .

Ies monte-charges proprement dits eont à treull  électr lque

pour la narche normaler avec conmand.e auxiliaire à bras. En fonc-

t lon cles dimensions, d.ee cbarges à transporter, cle la nature d.es

blocs à c lesserv i r ,  e tc . . .  ou est  ar r ivé à 11 types t t i f féreats  ( t>)

(a - f  - C - D - F - c - E - K - t  - T - H) t le puissance vaxiant

t le  1OOO à 5000 kes (16) .  La constnrct ion c le  cee natér ie le  a été

répart ier par le Jeu dee marchés sur concourE d.e projete, entre

quatre fl,rnes : Boux-Combaluzien, Sautlet-Donon-Boussel (E-f.O)

coupé-Eugo (c et s) sinpter (r  -  c -  E - t  -  v -  w) (t?).

(15)
(1  6)

0n aurait certainement pu rétl.uite ce nombre.
II exiete égaleroent d.es nonte-charges d.e 420 kgs pour les
blocs observatoires périscopJ.gues.

(t7) fes nonte-charg:eg tle type ort de natque autres que ceur inttl-
qués ici sont des natériels d.e renplacenent inetal lés aprèa
Ia guerre à Ia place de ceux t lrorigine lorequri l .g avaient
été détruLts et guton ne les fabriqualt plus.

, /  . . .



-322-

Lee engins les plus gtos sont les naté;iels type V, d.estinés aux

'b1ocg t l rEntrée i les Munl t lons en pul ts  et  à  rav i ta l l lenent  par  Y.F. ,

nécessltart une ben' 'e t le 4140 x 1rfOrn et une capacité cle 5 tonnes

pour pouvoir renonter à Ia eurface les locomotlves électr lques d.u

réeeau lntérieur d.e lrouvrage.

'  Le ctébit de ccs nonte-cbargeal polnts inportante alu cycle

de ravitai l lernent cles plècesr était l inité par Ia hauteur d.u

pui ts .  A ins i  au Métr icb et  au Monte-Grosso où les b locs t t rar t i l -

lerie se trouvent à J0 n. au-deegus d.es galerlesr on a préféré

percer lee rnagaslns lI2 à roi-hauteur clu puits, et constitué alnei

un étage in te: :nédia i re  ( te) .

Citons enfia, pour rnénoire, les petlts nonte-charges à roain

dee toure l les c le  n i t ra i l leuees,  les nor ias d.es toure l les l  ê tc . . .

Pla^ne incl inés

Cette d.isposit ionr gui coDcerne eurtout certalnes entrées

des munit ions et quelques blocs ctu Sud-Est, a été traitée avec les

Bntrées dee l, lunlt ions.

7.1.4.2.  -  l l ranspor ts  hor izontaux

CltonE drabord,l pour mémoire, la solution t les petite ouvra-

gee où 1es transports eoat effectués à lralt le t le charlote à

bagages roulant sur 1e ratlier dl.es galeriee.

(te) Conpte-tenu ôe la vitesse ascentionnelle t les
oraignait une rupture d.es approvieionnements
conbat iutense et prolongé.

appareils t
en périot le

. . . /  . . .

on
de
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Les ouvrages t le quelqutinportanee sont dotés d.e voLes

' ,  ferrées lntérLeures rle 0r60 ece].]ées dÈms Leg racLierset éLectri-

f lées ( t9)  pour  lee se ize p lus g-os c l f  ent r teux,  tous du Nord-Est

(aucun ouvrage ctu Sud-Egt nra de voie électr i f iée).

Le rnatériel roulant uti l ieé coroporte 3

-  Iee t racteurs,  S.W. ou YETRAT peeant  Jusqutà 51600 kg,  fonct ion-

nant sur courant-continu 600 Y.,

- leE wagons - NE type A - à frein à vis - cbarge uti le 1200 kg
NE type 3 - à frein à levier - charge uti le 120O kg

. SE nornal charge uti le.600 kC;
SE très allégé charge utile 400 kg

plue des wagous citernes avec ponpe électr ique.

Lee nagons type trSucl-Estrr poussés à bras, s.ont en principe

réservés aux ouvrages à voie non électr l f iée.

tes galeries comportent ctes élargissemente (ZO) ou g:ares

peroetta.nt le giaragel Ia conetLtution, ]e chargement et 1o croi-

'  gement d.es ramesr avec voies d.e g:arage et aiguil lages. Les

ouvrages à voie électr i f iée conportent un tronçon d.e galerie

a.udnrigÉ spécialement, avec fogse et pont-roulant,pour lrentretien

tles tracteurs. Le nombre d,e tracteure (ae 1à 4) est aclapté au

ifébit lntérLeur.

Lrenseroble t le cette orga.nisatlon est conflé à un Service d.es

lDransports de lrouvrage, dirtgé par lroff lcier Chef t lu clétache-

ment t le Sapeurs de ChenLne de Fer (t5'néginent clu Génie) dispoealai

(tg) ^tu Galgenberg (ouvrage à voie non él.ectr i f i .ée) t 'équtpage
utl l isalt en 1 9r9-4O un locotracteur cl iesel de récupération,
au rJ.sque de provoquer d.es accid.ents par aspbyxie (ténoigoage
de l!1. BLAI{C, ouvrier d,u Génie, roobil isé à lrouvrage).

(ZO) f,es pcrtes bl inclées d.e barrage lntérieures cles galeries con-
portent cles variantes selon Ia présence ou non d.e tractlon
é lec t r l que .  . . . / , . .
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cle ses propres locaux et cle l ignes té Iéphoniques spécia l lsées.

I - 0 rrl-Est
(Référence :  not ices générales no 6J08.2/4 S d.u 10.7.1917
Tableau 81 )

Déslgaation d.u
natérie1

-  155run nodèle
1912 (r ou c)

- 75 ULt Zgr12,5)
(c .o)  î  ou  c

- 75 n I'{le ,2
( r  ou c)

- 75 R Hle 12
ôe coffre

- 81 nlt tz
( r  ou c)

-57ou47LC
tILe 14

- L.G. <le JOnrn/
c loche spécia1e

- L.G. i te 50an/
clocbe GFI{

- Jumelage d.e
nl t ra i l leuses
ile ?r5nrn (t)

-  -do-  (c loche ou
casemate d.rou-
vra€ie

-  -dc-  (casenate
teolée )

-  F .M .  de  7  15
(ouvrage)

-  F .M .  de  7 r5
(caeenate Lso-
Iée )

-  F.DT.  d.e 7. r5
(d.érense d I en-
t rée)

Cacleace
normale
t i r
(p ièce/
ninute )

6

12à1 '

12  à ,  1 '

_do_

1rà15

10à15

non livré

10à15

450

140

8éparti t ion
I I  intérieur

I

Dotat ion to ta le
] .ece

à
J.e

900

too0

1 800

800

2800

i 600

,oo

500

600

500

,oo

150

,oo

200

500

1 500

1000

8001 500

225

2404

500

1 400

225

14oo

,00

2000

64oa

4000
1 500

,2CO

600

400

1 000

140 .

40.000

40.000

en d.épô
exté-
rieur

10.
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I I  -  Ouvrages t les ÂLPES -  ! îo t ice 'no 1 16A/2/4/5 c tu 2.4.1gr1
Rect i f icat i f  no j  no 5rrO/Z/4/S au , .6 .1917
Motl i f icati f  no 1 au précéclent du l.8.1grg

Désignation du
natériel

Cad.ence
normale d.e

t i r
(rrace/

ninute)

izat l
_ d o _

6

12à15

Répartl t lon
1 I lntérieur

1 600

1 600

1 600

à
tle

Dotatlon totale
i èce
en tlé-
pôt er-
térieur

- Matériel de Jl
c.o.  2g-52-r ,

- Mortiet d.e 75
Mle J l

-  L .3. .  r le  lJ l  MIe
,2

- Mortier de 81
lll..e J2

-  JM t te  7 '5
- FI't de 7r5 tle

c loche
-  F l {  de 7r5 de

casenate
- FI'I tle f ,l de

c léfense dren-
trée

- Fl ' I  t le 7r5 de
iléfonse inté-
rieure

- Canon tl.e Jf ou
47 de casenate

- Caaon ile 57 ou
47 d,e barrage
rapltle

- Lance-grenacle
de !0/cloche Gtr'l{

- La^uce-grenacle
tle JO/cloche spé
claIE

- Lance-grenaôe tle
5olbéton

400

400

400

2000

1000

2000

50000

1 4000

7000

1000

1000

to0

150

500

,000

1 500

. . . / . . ,
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I  - Classenent i les ouvragee par type d.e ravital l lement (réf. fns-
trtrct lon Provisoire sur le Senice des Transporte du 10 Avrl l
1916)

1 .1 .  -  No rc l -Eg t

Motle de ravl.-
tai l lenent

Itype Définitton Ouvragea

A

Voie  fenée
o,60

Âa-M1 à entrée de plain pied
avec magasin l1l

Métrich - Eackenber
Sinserhof-Eochwa1d

ab-I{1 à entrée par plan in-
cllné avec magasin M2

BochonviLlers - MoI
vange - Anzeling

Ac à entrée en puits sa^ns
nagaein Mî Kobenbuecb

B

Canion
(v.n. )

(t ) f fan incl in
pour Ie rav

B q à entrée i le plaia piect
eans !î1

Velosnee - l , l lchels-
berg -  Schieseeck -
Otterbiel - Grandl
Eohekirkel

3a-H1 à sx trée d.e plain pied
avec Ml

Galgenberg

3b à entrée par plaa in-
cliaé sa.Ds l{1

Mont d.es t leleches
Four à Chau: (t)
3 i11 i c

3c à
n1

entrée en puits sans te Cbenols - Scboe
nenbourg (!)

3c-l{1
l
l
l

; ; ; ; ;
i t a i l l eu

à
u1

entrée en puite avec

;;-:-i;Ë;;;;-;;;;i;
rent par train (EC-t'tt ) r"

I Fernont (2) - rat i
r  remont  (z)  -  3re-
t  ha in (2)  -  SoetrLc
L- -  - -  - -  - -
gment eonstnrLtes
is  les antennes Y.F.

ne furent  janais  réa1isées -  ( l )  Le
type à ca.mioa mais a cepend.a,ut été

1 .2 .  -  Sud -Es t

Sclroenenbourg a une
raccord.é à Ltarr ière

entrée
pat  Y"F.

Leg ouvrag€E se rattacbeat en najorlté au type Ba sauf :

St-Ours-Eaut - Boche-Ia-Croix - Lc Lavoir et St-Roch (3b) - Cap

Martin (fc) - Le Pas d.u Rocl Rinplae et t'tont Âgel qui tl.lsposent d.run

entrée en téléphérique (fa f) en p1us, pou:r le Mont Agelrôe lrentrée

pour canl.ons. Drautreg variantes geraient ctrai l leurs à prendre en

consid.ération. . . . /  . . .
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II - Classenent des ouvrages tle la Rtr'lI et RIIL pal tonqage tle ravi-
,  tal l lenent . iournal ier p_révu en g!:e:Locle t le cr isq (Référence B

(zui te aur expér iencee neaées d,u 1.12.1916 au 50 .r .1g57)

1/- Eackenberg (a4o t.) 2/- Eounwalct (eeo t.) 1/- Rochon-

v i l le rs  (zoo t . )  + / -  Mo lvange ( teo  t . )  j / -  S lnserhof  ( I7o  t . )

6/-  l , tétr icrr  ( t6O t . )  7/-  anzel ing -  Brehain -  Soetr ich (140 t . )

1O/-  Uloni  a""  t le leches -  Ulchelsberg ( tOO t . )  1Z/-  xobenbusch (ge t , ;

1r/- BLLl-ig - Fe:mont (eO t.) ' t5/-tattremont - ?algenberg (60 t.)

17/-  scbieeseck (50 t . )  1e/-  scnoenenbourg (45 t . )  1! / -  Four à

Chaux  (40  t . ) .

P.l{.  :  rendement i le la voie cte O160 : 10O à 125 tonnes/hêurê'

t lu ravitai l lenent par canlons : I  à 10 tonnes/heure

7.2.  -  V ie et  logenent  d.es honmea

7 .2 .0 .  -  Généra l i t és

Cet aopect, un d.ee plus inportante d.e Ia nouvelle fort i f i-

cationr fut largenent lnspl 'ré t lee expérlences tragiques de Verdun,

où les forts, d.rune organieation dtai l leurs très sonnaire, se trou-

vèrent bonttés d,e nalheureux, tenta^nt de vlvre, val ir les, blessés et

cadavres nélangése cla.ne une atmosphère quasi irreepirable secouée'

par  l rébranlenent  formictable d.es groe pro ject l les (Zt ) .

(et ) Voir à ce sujet les souvenirs tlu Lt-Colonel TOIIRI{ES, tlu Cctt
RAYNAL et du tt nOT pour Ie fort de Vaux, les récits tle Werner
SEIIMEL3TIRG pour l)ouaurnont pendant 1 roccupatlon allenand.e.
lIêroes tira.raês à ltlntérieur clu tunnel tle Tavarnes, d.u Fort cle
Souv l l l e l  e t c . . .

. . . / . . .
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La nCOm", reJetant la tractl t ion des gaurisone à base d.e

troupes ba.nalieées - générarement i le terr l torLaux âgéa - dotées

de quelques rares techniciens, fut a.nenée à réallser une fort i f ica-

t ion u l t ra  nécanisée se iv le  par  c les spécia l is tes jeunes,  hautenent

quali f lésr ayaat à peu près tous un programne, un poete et un régine

de conbat pa,rt icul iere.

Lee garnisons ou réquipagestl selon 1a t léslgnation off iciel le

enpmntée à la Mariner étaient fractionnées en équlpes d r a: l lres et cle

spéclal i tés t l i f férentes, assurant d.ee ftqua^rtsn - autre a^nalogie

navale - et se relevant à intervallee réguliers selon La situation

(zz) et assurant ra pernanence d,u service. r,ee nornes générales

firalent à lrorigine un taux de z/, ae places couchées par rapport

à l te f fect l f ,  pu isquron t rouve touJours au moins un t lers  de l re f -

fect i f  d .e ve i l le  auprès de l rarmementrd.ane les obeervato i res,  à  la

centra l 'e  é lect r ique,  e tc . . .  Du faJt  t les d.épassenents t le  crét t i ts l  lee

rétluctions opérées succeseivement sur lee locaur souterrains prévus

d,ans leg plans (eu part icurier d.e 1gj1 à lgtt) ne permirent guère

i le t lépasaev 5@Â de places couchées au noment cle lraehèvement d.es

ouvrege8 (Zr). Ebtre 1974 et 19i9 et eurtout à part l .r de 19],g, on

(ZZ)  Si tuat ion r rd.e ve i l le t r ,  td ta ler te t f  ,  e t  d .e l tbranlebas de combatn.
(21) Le rrrépertoire d.es organisations t léfensivee de Ia JoBrJ.gacle d.e

Forteresgef' |  (sr ae Thionvilre) du 10 clécenbre 1gr7 d.onne lee
chiffres suivaJrts pris à t i tre d.ferenple.
0uvrage cle Rochonvilrers : effecti f  totar 757 d.oat 492 places
v couchées
Ouvrage rlu Bil l lg : eff . total 628 ttont 2g2 couchés
Petit  Ouvrage d.e lrrnnerhof : eff .18! ( lrz pt"ces couchéea)

0n voit la précarité t lrune situatlon ôtal l leurs variable d.tuu
ouvrage à l tautre.

. . . /  .  . .
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ercf força,  su= Ie  p1a.n Local l  d . reccro l t re  1a propor t lon;  par

toutes eortea tttexpédienta : ha"macs a.novibles, instarration de

couchettes daJas tous les recoine et nêne d.ans d.es locaux tech-

n l .ques (sa l les c le  f l l t res,  soue-stat ions,  e tc . . . )  mais  aens

arrl .ver à uae solution bien satisfalsa.nte (24).

btoo" nanière générale, 1e logement dans leg ouvrages se

répart i t  entre s a/- Ies postee de conbat
A/-  La caserne.

7.2.1.  -  Le loÂeroent  aux poetes de combat

l rous lee postes c te conbat  (b toce,  pc,  soue-s i ;a t ions,  e tc . . . )

conportent à proxinité tles locaur cle servi.ce, rles cha.xnbrées pour

Ia fraction d.u personnel cl i te n(le renfortn. Dans res blocs ces

locaux sont situés à 1rétage inte:cméctiaire ctu bloc bétonné et d.oae

d.l.rtctenent goumis aur bnrits du corobat et à }tébranlement des

g:ros pro ject i lee :  drautres ont  c= i t iqué '  après coup,  cet te

ô lsposi t ion (25)  nars,  cornpte- tenu t tee dé1ais  nécessai res à

gravlr les pults; 11 était inpossible i le .faire autrement. A

1rétage in fér ieur  (ga ler ies)  ne soat  rogés que res personnels

ayant à y travail ler (P.c. d,e bloc, service d.ee nunit loas, élec-

tronécaniciene ) .

(e4) gn lglg-+o, M. Irlâ.DER1r, élEctronécanicien à Irouvrage d,e
rrrMl' IERgOF avait iastal lé son 11t...Brlr 1ee f ir. tres antigaz
tle Itouvrage et clomalt au ni l ieu d.u; vacarme;, ôes ventl la-
teurg.

clu Schoenenbourg chapitre(al) qC. Rapport ttu Cdt AETNIER,
(.lutttet 1941) i

I I I
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7.2 .2 .  -@(Pr l  s l )

CreEt  un ensemble d.e galer iee rami f iéesr  s i tuées à l rar r ière

<te l touvrage et t lestinées à servlr <[e logenent aur per'eonnele êes

servlces généraux t le l touvrage et, à tour i le rôler à Ia fraction

ôlte'rrdisponibletr d.u personnel r lee bloes. La profoudeur relative-

ment inportante tles enprises des ouvrages par rapport à Ia ligne

t lc  feu pernet ta i t  dr lnp lanter  lee casernea gouterra ias à 1000 ou

1!OO m. en arrière i les blocs de combat et par voie de conséquence

eux fractions ntl isponiblesrt t les équipee cle t ir  t le venir sry repo-

ser en écbappa.nt à lrangoiese nerveuse t lee bombardements (e6).

Une caserne dtouvrage egt nomalenent située sur 1e tronçon

ile galerie principale venant t lu bloc cLrentrée des honmesl

génératenent au raccord.ement avec la galerie venant d.e Lrentrée

ôes nunit ions. ELIe est conetituée par une série d.e galeries

paral. lèIes à Ia galerie principale et rel lées par des corriclofs

ou nécoutesn (Z l )  perpenôicu la i res.

Lrensemble cles locaux-trèe étuti lé - est fractionné en cinq

souo-ensenbles.  A ( Iogenent  t roupe)  -  A (casememeat  des Of f i -

clere) - c (Inftrroerie) - D (Alinentatioa) - E (Magasins et

Atel lers). Les locaux soat clétemiaée par cloieonneroent des gale-

rl .es en chanbreg de I n. d.e long r { m. tt .e larger ôeetinéee à

(ae1 Sauf pour certaina ouvtages ramagség cotntne le lt[ont d,es
l lelechee,ou conme lee petits ouvlages d,r infa.nterie où la
caserne se tmuv€rpar nécessité aurcentre t le gravité d'ee
b locg .

(e?) fe:me tiré d.u vocabulaire des ml'neurg nilitalree.

. .  . /  . . .
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I rorLgine à 18 homnee en l l ts  à  2 étages ( f i ts  type. t rSERE DE

BMEIESn), puLsl après lcs conpreeslons i le crétt l ts à 24 ou J6

honmee en couchettes à J étagcs (cube d.fair ramené tte 5 ù 4 n3/

ho. .e) .  Les sous-of f ic iers  sont  Iogés par  16r  et  les of f ic iers

p"= 
? 

t la^ns ôes locaux plus petite (ae).

I ra  caserne,  l so}ée  ( les

das eet t lotée dfuLe centrale

gÉnéral,  d.e locaux df hYgiène

p é d i } u v e e ,  e t c . . . ) .

galeries principalea par d.es portes

de vent i la t ioa(29)r  d . run chauf fage

(W.C. ,  pos tes  d , reau t ,  l avaboe l

Presçe lu:nreuse par :rapport à la lugubre austérité des

forts t l .e 1914, Ia cha"mbre type ' lCOAFn prêterait aujourctrhui Le

flanc à d.es crit iques portant en part icul ier sur la cohabj.tat ioa

cles gens entrain cle d.onnir et d.e gens entrain d'e se d.istrairet

( lecture I Jeux, etc. . .  ) e les se-concls s I aJoutant au bnrlt  régulier

de la  vent i la t ion pour  gêner  3.es preniers  :  i l  est  cer ta in  qur-

auJourdrhui on ef efforcerait i te séparer.

Leg ensenbles de noinclre importance ont cles caEerne8

nrédultesn en narête t le poissonn où les galeries-logements sont

perpentl lculaires, et les couloirs d'e clrculation para11è1ee à Ia

galer ie  pr inc ipa le ( rO) .

(Zg) Sauf Ie Conmanclant cltouvràge et ees prlncipaur subord'onnés1
qui dleposent d.e cha.robres intlivictuelles d.ans Ies locaux. du

PC alrouvrager à côté d'e leurs buteaux.
(29) V"oti lat ion d.e brassage pren"n! f rair en un point t le 1a

galer ie  et  re je tant  l ta i r  v ic ié .  Cet te vent i la t ion t raverse
<leE batteries de chauffe.

(rO) gx : Soetrich, Kobenbugch et, è fort lorir Ies petlts ouvrages
d I inf a^nterie .

. . . f . . .
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remarque eur les plans drouvragee des locaux en

internrpt ions de coulo i r ,  e tc" .  .  ( t ' t )  f f  s tag i t

galeries ilont le percenent a êté interrompu pal

et  aura i t  é té repr isr  en pr inc iper  avec lee

l ron  d .ev ine ,  en  2o  cyc le .

lans les casemates iso léee,  le  logenent  est  généra lement

aeeuré par une chanbre en sous-soI, soue la cha,nbre d.e tir. La

cha"nbre du chef d.e casemate, mal ctéfinie t lansles preniers plane

types t a été priserpar cloiaonnemeni; rapportéreur un des ctégage-

ments d.u soug-eo1.

'1 .2. t .  -  Inf i r 'er ie '  (erouPe c)

Les locaux clu setvice de santé ontr clans les caoernea

drouvrage, une inportance proport ionnelle à cel le cle lrourrage.

Dans les ensenbles puisea.nts ,  iJs  compor ient  sa l le  de paneenent t

ea l le  ôtopérat ion ch inrg lca le,  chanbreg ôe b lessé8 etc . . .  donnant

à Irouvrage une large autonomie aul ce plan; Ces instal lat ions ee

réd.uisent à un sinple poste de eecours au niveau t ies petits

ouvrages.  Leg casemates isoLéee nront ,  e I les1 at rcr rn 1ocaI  spéciaI "

Les inf imerleg conportent, en part icul ler, cles d'ouches de

i lécontarn lnat ion (5e)  aest inées à c lée infecter  1es personnele de

I téqulpage soui l lés par  l rypér i te ,  na is  ut i l isablescomrne douchee

ordinaires pour le service norlnal. Vere 1958, fut soulevé le

(rt) gx i ouvrage cle tlolvange
GZ) I cbauffe eau électr ique et ventLlatioa f l l tra"nte spéciale

clestinée à éviter 1e reJet d.e vapeure drypérite d.ans 1es eou-
terrains ôe lrouvrage. 0n avait également stocké d'ee fûte
ite chlonrre de chaux; uti l isé pour neutral ieer I typérite 3
en ftts provoquèreat ôes acclt leata en 1919 à lrouvrage de
1  rO t te rb le l .

. . r / . . .
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problène cle 1a tLésinfection cles personnels venant tte lrextérieur

(pat rout l Ies,  corvées)  qu i  nravai t  pas été env lsagée à l for lg ine"

0n constnr is l t  a lore,  danre les hal ls  des b locs d, rent r$er  c les

poetes de ctécontarnination, avec d.ouches. Maisl dans Ie cas d.es

petlts ouvragee ctont lrentrée était le plus eouvent nénagée

d,a:rs'un t les blocs d.e combat, 1!atUonctlon de cee locaur dane

un volune déjà saturé posa cles problèneg sérieux : au rez-d.e-

cbaussée d.u bLoc t l 'entrée ttrEobling on fut ainEi contraint d.e

passer par le soue-eol. pour gagner la cloche GFll en contcurnant

Iee locaur cle cl.égazage (rr).

7 .2.4.  -  A l imentat ion,  cu is inee (gEoupe D)

Les lor.raux d.estinés à cet usage sont ôisposés gzoupés d.e

lfautre côté cte la galerie principale par rapport aux logements.

0n y trouve un certain nombre d.e locaux spécial isée : laverie,

légr:nerie, boucherte, 1 ou 2 culsines troupg, 1 cuisine troff i-

cl.ersn et lee nagaslns, toue greffée sur un couloir protégé aux

d,eux bouts contre lee intrusionsr par t les porte-griI les. La

nourriture chaud.e était rllstribuée par ilee guichets donnant gur Ia

galerie principale et enportée par traln vers lee blocs. fI

nrex ls ta i t  pas i le  ré fecto l res prénrs. :  lee repas éta ient  pr is

i lans 1es chambresl âux postes d.e combat puls da,ns 1ee galeriee

a"nénagées ultérleuremeat en réfectoires à lraid.e d.e tablettee et

r le banquettes à rabattement. .

3l) f1 existe, enfin, da.ns chaque ouvrage, une morgue, en généraI
r laue un loca1 s i tué en tê te t le  l régot t  v iE i tab le.  T éta i t
entreposé un certain noubre de cercueils en tôle galvanisée.
Cee t l isposi t ions ont  fa i t  l robJet  d , rune not ice technique t rès
préc ise (noc l i f tcat i f  n"  1  à la  note du 1.9.19rr ) .

. . . /  . . .
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Dans les groe ensenblee,  toute la  cu is lne est  fa t te  à

1fé lect r ic i té  ( l+) .  La cu is ine s tandard ( t  ou 2 par  ouvrage)

cornporte : 1 cuislnlère nCubalnn à J narnites pour 50O rationnaires

1 four à rôtir1 1 roachine à éplucher les pomrnes de terre,

1 percolateur à cafér 1 chauffe-eau.

Daàs Ies petlts ouvrages et les abris, les apparel ls sont à

charbon (15)  et  t le  ta l I le  approprJ.ée à I 'e f fect i f  ( lOO, 150

rat lons) .  Les casemates iso lées atont ,  en pr lnc ipe,  aucun point

t le cuieson naie un sinple réchaucL électr ique pour réchauffer Ies

repas apportés de lrarr ière (16), plus une semaine cle vivres de

régerve.

Les magasins abrltaient vivres frais et vlvreg de réeerve (l t l

I1  nréta i t  pas prénr  à l ror ig ine de chambree f ro ic les pour  les

v lanCes,  mais  on éta i t  ea t re in  d. ten tern iner  l r lnsta l la t ion ea

1919 d.ane les ouvrages cle la région fort i f iée i le METZ.

7 .2 .5 .  -  A l l . nen ta t i on  en  eau

Polnt  cmcia l ,  s t i l  en f t t ,  e t  < lont  1révocat ion fa l t  surg l r

augsiôt à l tesprit  1e eouvenlr d.es d.erniers Joure du Fort de VAûX.

Les besoins avaient été calculés eur les bases suivalrtes :

(r+) pour él inlner les problèrnes cle fumées en profi tant tte 1a
puiseance é lect r ique c l isponib le.  Les cu is ines furent  conçues
par Ie Service clu Génie, et non par lrtrntend,ance. Le natérieIt
eolgneusenent mis à Ia terre, fonctionne en 200 voltE alter-
nat i f .

(r5) Oans 1eg P.0. du nouveau front tte Rohrbach on trouve nêrne
tlee apparei ls à mazout.

(t6) Conone on pouvait eren douter avec t les Françaie, les équipages
de casenates srorganieèrent t le fagon autonone en récupérant
d.es cuisinlères dane lee vi l lages évacuée.

(Jl) Stockée en caiesee nétal l iques étanchee. . . . / . . .
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-  par  homme :  20 l i t res par  Jour  (dont  I  pour  la  bo isson et  1a

'  
ou ls ine et  12 pour  t ra  to i le t te ,  Le lavage et  t l ivers) ,

- pour lrarmement (nettoyage et refroicl issenent), t le 20 l i tres/Jour

par Junelage t le 715 à 500 l i tres/;our pax canon d.e 7J-29t

- pour Ie refroit l lesenent t les moteure, t le 5 à 18 Llt les par Kt' I  et

pa r  heu re  s r l l  n t y  a  pas  t l r aé ro re f ro id i sseu r  (18 ) r  de  5  à  10

Lt+=és/Ir ' / / jour pour 1es ouvrages ttotés d,run aérorefroid.isseur.

Maig les ressources t lépenclent  essent ie l lenent  t le  1a géologiet

eirssi chaque ouvrage constitue un cas particulier et son autonomie

est assurée corre on lra pu. Cag lcléal :  le Slnserhof ct ispose cle

2 forages lntérieurs de 120 et 140 nètree foucés ôa.ns Ie grés

pernien et pratiquement inépuieables. Lteau puisée dans cee

forages par d.es pompes lt t-ergées - est refoulée dans les réservoirs

princlpaux (r9) et cle 1à, poussée par d,es surpresseurs d,a5s les

réservoire journaliers t les blocs et ôes cl i f férents groupes de

loeaur  ( cu i s lnes ,  M1  ,  e t c . .  .  ) .

A l r lnverse,  p lus ieurs ouvrages '  creusés dans c les couches

Calca i ree sècbegn ntout  pas i le  r 'essources en eau euf f ise. I r test

vo i re pas de tessour6es du tout .  A l rÀgaieen,  à  Roche ia  Cro ix  d.es

captagcs ertérieurs al imentent les ouvrages par lr internécliaire

(rg) lpparei l  conetitué d.run gros radiateur et t lrun venti lateurt
inetal. lé à derneure d.a.ne un bloc d.teatrée poux refroicl ir  lreau
d,e clrculation des moteurs.0n en ttotait les ouvrages ne ci is-
poeant pas t le tesBoutces en eau suff isartes.

Gù Z gtoupes cle réeervoirg t le 90 n1'chacun pout lreau potaùIe,

40ô nj-df eau int lustr ielJ.e pour les moteurs, plus une réeeLvc
d I incenclie.

. . . /  . . .
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d,e cond.uites profonclément enterrées (+01. A Molvange, après avoir
:
axpLoi té  tous les captagesl  êâux d,e r t r iesel lenent  er tér ieures etc . . .

on ' ,  a  été anené à re l ler  l rouvrage à eon vo is ln .Roachouvi l lers t

mieur pourvu.

Conme pour les munit ionsl 1es réserres dreau sont fractlonnées

en réeervoLre de réserves l  d ,e serv ice courantr  e tc . . .  Ce Bont  t les

réservoire nétal l iquee en tôle r lvetée, doublés drun encluit inté-

rleur au cinent, et instal lés au-dessus d,e cuves t le rétentiont

rel iées aux égotts pour éviter d,es cataetrophes en cas de nrptrrre

tlruu réservoir.

Les réservoi rs  t tes b locs p lacés à 1fétage supér ieur ,  sous

la dalIe, gont al inentés pat les réeervoirs principaur (parfois par

conrluite sous presslon, eouvent par wagon-citerne clu réseau de

vole < le Or60 ln tér ieur) .

0n trouve égalenent d.es clterrres en maçônnetie.

Les petits ouvrages et abrls eont traitée ôe façon analogu.e ;

par contre, lee casemates et observatoiree isolés, d,isposent sou-

vcnt t le puite (+t; ou de forages, mais dans bien dee cas on a clt

se coutenter de recuell l i r  leE eaux cle pluie ôes chapes, quitte à

I I en prJ.ver en cas d I attaque pat gaz.

(+01 Solution déjà enployée <le nanière générale par 1es Allemands
d.ane les |tFesten consta'uites à Metz et Thionvil le après 1899.
Êo 1919-40 tleg travaux conplérnentaires étalent en couls :
lnterconnexion t les abris du Rippert, clu Sois Karre et t leE caae'
nates d.e Saese-Parthe, l iaison P.0. Inmerhofl Abrl et caEemate
de Kanfen (S.F.  Thionv l l le) .

(4t) far eremple casematee t lu Rhin où,Ia nappe t lreap est à f leur d.e
sol. Mais la casenate cle 3III ING (S.F. Rohrbach) a nécegelté
un forage d.e 2lO n.

...1...
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Assez souvent ,  Ia  qual i té  défectueuse de l reau a nécessi té

lr l .nstal lat ion à d.eneure d.rapparei ls cie traitenent : Javell iseure

ncarbo-chloret ' ,  adoucisseurs, voire nêne cléferrisateurs pour trai-

ter  les eaux fernrg ineuses (S. f .  de Montnédy) .

7 .2 .6 .  -  l f .C .  -  Ego t t s  -  Eaux  ueées  -  Déche ts

Autre ta lon i l rÂchi l le  d,e 1a for t i f icat ion,  le  problème c les

lat r lnes avai t  é té à l ror ig ine de graves déboi res à Verdun en

1916. La fort i f icatioa tr00Rtr 'n avaj-t adopté uniforménent 1a solution

cte eièges à la turque, à fosses chiniques en métaI (+21 cù une

solut ion a lca l ine t ra i ta i t  1es nat ières avant  re je t  à  1tégot t .

En théor ie ,  Ie  systène éta i t  t rès convenable mais,  créta i t  eompter

sans lt lncl. iocipl ine chronlque clu sol i tat français qui trouvait 1es

latr ines très cotntnocles pour se t lébarrasser de toutes sortes d.robj

Jets hétérocl i tes et insolubles provoquant nornbre d.r incid.ents

conLques nais qui auraient pu être graves (+l),

Un réseau général rt tégotts, en grés vernissé noyé d.ans les

rad. iers ,  recuei l le  les earrx  usées d.es l f  .C. ,  lavabos,  cu is ines,

t rop-p le lnsr  eaux t le  p lu ie l  € tc . . .  po l r t  leo re je ter  grav i ta i rercent

à lrextérieur par un ou cleux coniluite.

(+27 Systène r 'Âseptaf t .

(+r) Vofr à ce suJet Rodolphe ft0ombate dans Ia Llgne Maginôtrr.

. . . / . . .
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0r ,  cet  égot t  const i tue une d.es lgsues c le  I touvrage,  issue

qui t lolt  oÈligatolrenent rester l lbre sous peine dtarnener Ie

noyage (44) 
"rpit ie 

cLes locaux souterralns, sans pour auta.nt cons-

t l tuer  une vo ie c le  pénétrat ion poselb le pour  l tenneni . .Auss i ,  ce

point  é tat t - i t  t ra i té  c le  la  façon su ivante 3

. a/- aaxrs toute la zone où, à part ir t l .es galeries d.e l tor:-

yrage le  tenain of f re  une protect ion suf f isante,  1 tégoût

est  const i tué par  une galer le  v is i tab le,  en maçonner ie ,

barrée, à son clépart par une porte b1inclée, une griI le

et un d.isposit i f  cte mine préparé i

b/- cette galerie ge termine sur un siphon (q>) que prolonge

Ia par t ie  non v is i tab le,  crest -à-d i re  une ou p lus ieure

buses en acier rtébouchant à Lrair l lbre clans un fossé

o11 un nriseeau, et cle uranière aussi discrète que possi-

b l e .

Souvent ,  dans Ia  galer ie  d. régot t  v ls l tab le about lssent  les

forages Ge) d.egt inés aux câbles té léphoniques puis  é leet r iques,

a lns l  que le  pui ts  c l r issue d.e secoure secrète d.e l rouvrage (4?) .

(++)  I  Douaumont ,  1 técrasement  du réseau ct tégoût  avai t  provoqué le
noyage d. rune bonne par t ie  c les sous-soIe,  ce qul  pennet ta i t  à
la garnlson d.e cl isposer d.e resgources en eau (casenate d.e
Bourges). Mais d.ans un ouvrage souterrain Ie problèrne se po-
gait tout autrement.

(+ l )  g"  Mai  1940,  La garn ison c lu  Soussois ' réuss l t  à  êésa.norcer  Ie
alphon et à braneher un venti lateur sur 1tégott pour suppléer
arxr  pr iseo d. ra i r  nornales,  bouchées par  l rennemi.  EI le  put
a ins l  pro longer  son héro lque rés is tance.

(46) f.e nombre de forages avait été lareement t léterroiné. Malgré Ia
réal igat ion en 1916-19 c le  l ta l inaentat ion é lect r ique par  l rar -
r ière,  i I  ex ie te encore aujour t l rhu i  p lus ieurs forages en
at tente.

(+Z) pfusieurs abrls-cavernes ont un égoût entièrenent visitable
eervant df l .esue d.e secours (Klnd.e1berg, Dépôt).

. . . / . . .
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l "  p"of i l  en long de 1tégot t  e t  son implantat j .on furent  t tes é1é-

nents i léterrninant lors de 1rétutle t lee plans clrouvrage (+g). Lors-

qurune so lut lon eat is fa lsante ntavai t  pu êt re dégagÉer on devai t

se résouctre à évacuer les eaux usées par ponpe de reLèvenent et

forage tubér avec tous les r ieques que coxoporte une telLe solu-

t i on . :  c res t  l e  cag  à  Âune tz  (+g ) ,  au  Ker fen t .

Le problène d.es ord.uresl quant à luit  étaLt résolu par

stockage tenporaire dans cles niches avaJrt t le profi ter d.tune accal-

rnie cle bornbard.ement pour les évacuer à l f  extérieut par wagonnets

(SO) :  créta i t ,  i l  faut  Ie  reconnai t re  1 ?,s lêz s impLiete.

7  .2 .7 .  -  Chau f f  age

Le séjour pernanent d.ans des locaux souterrains où règne

une tenpérature constante l  compr ise entre 10 et  lz"Ctsuppose un

rnlninum de confort ctont Ie chauffage, l ié d,ral l leurs à la venti la-

t ion,  const i tue un t les aspects  les p lus inpor tants  (5t  ) .  11

convient  d . rabord.  c le  savoi r  que cregt  en été que 1e séJour  en sou-

terrain est le plus pénibley quancl lrair extérieur chaud. et chargé

tlrhunitt i té pénètre da.ns les galeries et t lépose La vapeur df eau

au contact cles parois froid.es.

Dans Les gros ouvrages, on trouve plusieurB systènes

atlaptéa aux dlfférentes situatione 3

. - - -
(+g) Arrmetz, Bl l r  un plateaulaural t  exigé plus t le 1'000 nètres cle

galer ie  r l régot t .  Quant  au Ker fent ,  1 fégot t1  àseèz eour t ,
aurait tlt tléboucher d.ans un angle nort en avaJrt de 1r ouvrage.
Aujourd.rhuip on instal lerai ' t  vraisenblableroent des broyeurs
pour  pernet t re  1.e re je t  à  Lrégot t .
Lee forts ale 1914 étaient chauffés par cles poëIes à charbon,
gros consomnateurs d.rorygène et t lu fait  mêmer inconpatibies

(ro)
(rr )

avec Ia  protect ion ant i -gaz.
. . . / . . r .
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cles rad.i.ateurs électr iques à ai lettee d.ans 1es- locaux,

dans la caserrelsur la ventl lat ion, une batterie t le chauffe

a l i rnentée par  l f  eau d,e ref ro i i l issenent  c les Diesels  de l rUsine.

Une second.e bat ter ie ,  à  rés ls tances éIect r iquesl  fu t  insta l -

lée ultérieurement (5e) pour pouvolr réchauffer lrair d. istr ibué

dane' Ies locaux Lorsque la  centra le  ntéta i t  pas en marche.

A par t l r  de 1) j6  on réal isa à 1 'ouvrage de Soetr ich (Sl )

une instal lat lon t le chauffage central traôit ionnel à circu.Lation

d,teau chaud.e (>+) alfunentée par deux chaud.ières à uazout instal iées

à l . té tage in fér ieur  c le  l rEntrée deg Eommes ( l t ) .  Puis l  au fur  e t

à mesure de la  réa l isat ion de l ra l imentat ion é lect r ique par

ltarr ière, et cle l f  augloentation cortesponilante d.e puissa.nce

disponlblel ce systène fut étenttu à tous 1es ouvragee mais avec

des chauclières électr iques cyl inttr iques à grancte pui.ssance (55)

répar t ies par  groupes d.e locaux (case:=:e,  groupes i te  b1ocsl  € tc . . .

Ces t ravarx nréta ient  pau ent ièrement  tern inég en 1)J) .

Dans les abris, on trouve essentiel lenent une ehautl ière à

charbon al inentant une batterie i le chauffe sur Ia venti lat ion.

Le chauffage à circulation clteau chauite était égalernent en cours

c t r l ne ta l l a t i on  en  1 )J ) ,

(5e)  fonet ionnant  sur  secteur
$ l )  Soetr ich joura longtenps Le rô le  nd. rouvrage p i lo ten et  é ta i t

fréquernrnent montré aux vieiteurs i l lustres.
( f+)  Systène ex ietant  en 1914 t tans tous les for ts  mod.ernes a l le-

mands cle Metz et Thionvil le. '

( l l )  f" citerne était sirnplernent ente:erée da.ng 1e terre-plein cle
Ia p la te- fonne c l tent rée

(56) 155 Kt,I pour La seule caserne clu Sins'erhof plus de J00 Kt'I
pcur  ce l le  de Roehonvi l lers .

. . . /  . . .
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casenates éta ient  chauf fées par  c les rac l ia teurs é lect r i -

pouvait ut l l iser, en régime nair purn l fair chaud.

1f aérorefroicl iseeur d.u g:coupe électrogène.

l, Iaie pour obtenlr une vérltable cl irnatisatlon i I  eût fal lu

él irnlner l thunidité en refroit l issant lrair à son entrée t lans

lrouvrage : on y parvint part iel lenent et à t ire expérimental

qutaprès la  guerre,  vers 1952 -  54,  avec Ies expér iences de pr ise

dra i r  à  t ravers la  rocaLl le  (S l ) .  En 1940,  le  eé jour  c la .ns cer ta ins

ouvrages restait assez pénible à cause de lrhunii l i té bien o.ue la

température a^nbiante ft t  parfois excessive.

7.7.  -  Vent i la t ion -  Protect i .on contre 1es saz (Pl .  ,1-54)

7.r .O.-@'

Âprès 1885, lrobl igation r le rétiui.re au nininurn les out'erture

dee carapaces bétonnées des ouvragesr pour se protéger contre le.

eouf f le  d.ee obus,  avai t  a ,nené l r insta l la t ion d.ans les casernes et

Iee toure l les de vent i la teure à corrande uoanuel le  (59) .  11 nfex is-

ta l t  évtdemment  en 1914 aucune protect ion contre les gaz.

Or,  dès Aot t  1914,  à Manonvl l lers ,  I toryde

par  l rexplos ion c les obue ( t  r ,  par  kg df  explos i f  )

d.e

s e

carbone prod.ui:

révèIe un

(lZ) erperiences t lu Colonel ROIISINET à tr 'ermont et travaux exécutés
au  S imserho f ,  au  Sch iessecke  e tc . . .

(59) O1refguee rarea ouvrages clotés en 1914 dtune usine éIectr ique
(i lanonvil lers, Frouarcl, Pont St-Vincent, Lucey) ct isposaient
de vent l la teurs é}eetr iques.  Par  contre,  tous Ies for ts  a l le-
nand.s eonstruits à part ir cle 1899 étaient équipés d,e réseaux
t le  vent iLat ion étect r ique t rèe é laborég t toublésr  en secours '
d , rappare i ls  à  commande nanuel le .  Sous cet  aspectr  ia  for t i f i -
cation frangaise présentaitrfaute cle crécl i ts, une infériorj . té
cr iante.

. /  . . .
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ad.versalre red.outable pout le personnel. hrisr à part ir cle 1915,

lf  enploi cte proJecti les à, g,az t le plus en plus gros (:g) constitue

une surprlee tragique et pose un problène complexe aux techniciens,

Au for t  de Vauxrà Douaumont ,  à  Mou1ainv i l le ,  en 1p16,  les conbat-

tante sont  contra ln ts  t l f  a t tenc l re la  f ln  c le  l ra ler tersouvent  le

masque pur 1a vieage, étouffant dans des cagematee dont toutes

les ouvertures ont été obturées. Aussi le Service d.es Forts d.e

lrArnée d.e Verd.un sracharne-t- i l  tout spécialeinent sur la protec-

t ion et parvient, en part icul ier, à Douauroont réorganisé, à d,es

eolutLons t rès sat is fa isantes (conpar t i rnentage des locaux,  sas,

su rp ress ion ,  ca i sses - f i l t r a^n tes ,  e t c . . .  ) .

Aussl, la halt ise t les gaz de la grantle guerre, et lrexpé-

rlence acquiee en la natière, furent parni 1es premières donnéeg

du futur systène fort l f ié.

Sl une venti lat ion rnécanique généra1e était in'd. ispensable

en raison d.u caractère souterraia d.e 1a nouvelle fort i f ication,

Ia  vo lonté t l rune protect ion to ta le  contre les gaz ne la issai t  pas

tle cornpliquer singullèrenent 1a réalisation et, par voie de consé-

quencel clraecroltre singulièrement Ie prix de revient s on y par-

vlnt cepend.ant et tle f açon remarquable.

.  7 . r . 1 .  -  Orean lga t i on  ednéra le
\

Qans entrer dans Ie clétai lr d. isons que Ies organes sont

t lotée de 2 réseaux ind,épendants :

(59) f,es Allenantl.s ernploieront clee obus à gaz a11ant Juequ'à 240rnn
de cal ibre.

. . . /  . . .
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réseau cL I  lnsuf f  lat ion cl  I  air  puisé à I  t  extér ieur,

r é e e a u  d r e x t r a c t i o n  c l t a i r  v i c i é r  r e j e t é  à  l r e x t é r i e u r .

Le réseau c l rext ract ion c l fa i r  v ic ié ,  repéré par  Ia  couleur

Jaune,  aspi re l ra i r  po l . Iué dee l , I .C. ,  cha"drres à c lou i l les,  noteurs

d le  cen t ra l e ,  e t c . . .

Ire réseau t lr insuff lat ion d.rair, beaucoup p3-us puissant,

consis te à prendre l ra i r  à  I textér ieur ,  le  f i l t rer  Ie  cas échéant ,

Ie cl istr ibuer d.ans 1es groupes de locaux : Ie principe fonclanental

t le  Ia  protect ion consis te à net t re  1es loeaux en surpress ion (6t>)

par  rappor t  à  l ra tmosphère extér ieure poul  sropposer  à la  pénétra-

t ion d.es gaz d,e conbat lancés par lrennemi et rejeter ar ' . tonati.que-

ment à lrextérieur 1toryi le cle carbone dégagé par le t ir  cle j . tarne-

nent .  la  surpress ion peut  ê t re obtenue grâce à 1fétanchéi té  t rès

poussée t les équipements de créneaux (6t )  e t  < les por tes à jo ln ts

éta.nches serrés par  des t l isposi t i fs  à  exeentr iques.

En ce qui concer:ne la ventl lat ion les ouvrages sont frac-

t lonnés en sous-ensembles autonones :  Ia  caserne,  le  P.C",  les

blocs sont  lso lés a ies galer ies par  des sas étanches (62) .

(60)  I ,a  surpress ion,  mesurée sur  des nanonètres d ieposés sur  les
parois ctoit être, au mininum, cle J nn (ateau) â"tr" on bloe
r t t in fanter ie ,  7mm da^ns un b loc t l rar t i l ler ie  (sauf  81) ,  1Omn
pour les toure l les de 81.  Dans Ia  prat ique ces ch l f f res sont
p lus  fo r t s .

(61)  erâce,  en par t icu l ier ,  à  I tadopt ion drun ar :mement  spéci f ique.

(62) Ces sas cloivent normalement reeter fernés en permanence. 0n ne
les ouvre que pour laisser passer Ie ravi i ;ai l l .ement et les
re Ièves .

. . . /  . . .
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Chaque b loc est  autonome et  possèt le  sa propre insta l la t ion

d,e vent l la t ion et  t te  f i l t ra t ion {65) .

Ihr point de rnre tlu fonctionnement, on cllstlngue d.eux

réglnes 3

a/- r:égLrre nair purfr, lorsque les entrées ne sont pat sou-

. nlses à d.ee attaques par gaz i

b/- régine t tair  gazért ,  c la.ns le cas contraire.

'  
Les organes nrintervenant quren régir ire Itair purn sont

repérés à la peinture rouge, ceux :celati fs au régine gazé eont

repérés en vert l  cêùx mis en oeuvre en tous régimes ne portent

pas de repères.  .

7 . r . 2 . -@t t

Les por tes ôtent rée sont  euver tes l  l ra i r  pénètre par  Ies

galerles et irr igue lrouvrage. Lee cti f fé:cents groupes cle locaux

sou te r ra ins  3  case rne r  111 ,  b lockhaus ,  P .C . ,  e t c . . .  se  ven t i l en t

par brassage en prena"nt 1r air en un point cle Ia galerie pour 1e

reJeter  p lu .s  1oin.

Les blocs aspirent leur air dans 1a galerie à 1r aid.e d,e leur

(61)  f ,es f i l t res sont  c l run nodèle unique cy l in t l r ique,  à  J  étages
spécial isés, attapté à un débit t te 1000 nJ/heure. La clurée
d.e leur  ef f icac i té  est  de 48 heures se lon le  no d,e sér ie(supé-
rieure à part ir d.u no 801 ). Le nonbre cte f i l tres, nontés en
para l lè Ie var ie  avec l r inpor tance de l r ineta l la t ion.  11 ex is te
un Jeu de f i l tres de rechange pour chaque instal lat ion.

. . . /  . . .
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(5+) .  Les vannes ver tes d.u vent i la teur  "a i r

les locaux sont  mis en surpress ion.

7 . r . J .  -  Rég ime  I ' a i r  gazé r l

Dès que lf  al.erte est donnée :

-  les por tes d. rent rée sont  fer rées,

-  f ' " i "  gazé pénètre par  la  pr ise dra i r  pr lnc lpa le (65)  ae l rouvrage,

est  aspi ré par  lee vent l la teurs c le  la  sa l le  d.e neutra l isat ion,

f i l t ré  sur  les bat ter ies de f i l t res,et  re foulé,  a ins i  épuré,  Cans

1 les galer ies de l rouvrage où i l  a l inente l  comm€ précéderunent ,  les

Iocaux soutemaing.

Au niveau d.es blocs : 1e venti lateur "air purrt est stoppé

ea pr ise fernée,  e t  l ta i r  gazé pr is  à  l textér ieur  par  une pr ise d.e

bloc (66)  est  aspi ré par  Ie  vent i la teur  "gazét ' ,  épuré sur  la  bat -

ter ie  de f i l t ree du b loc et  d ls t r lbué en surDress ion comme précéCem-

ment .

Entre ces deux régines extrênee existe toute une ga"rome d.e

cas in ter raét l ia i res (61) .  0n peut ,  en jouant  sur  les vent i la teure et

les vannes, cle suppléer à une cléfai l lance clans un bloc : ainsi i l

est  poss ib le  de prencl re de l ta i r  extér ieur  par  1e vent i la teur

ng,azétt en court-circultant 1es f l l tres pat un circuit cie by-pass.

(e+) Sltué au niveau des galeries dans Ie nêne local que le tableau
t l lv is ionnai re.  La pr ise d. ra i r  est  à  côté ou au-dessus d.u sas.
Lee vent i la teurs r ra i r  pur t r  sont  à  accouplement  d i reet ,  Ies
ngazést t  sont  ent ra lnés par  courro ie de t ransrn iss ion.

(61)  Cenéra lenent  s i tuée dans le  corr ic lor  drentrée du b loc E.E.
(66 )  nn  fagac le  ou  dans  I r i ssue  de  secours  s t i l  s tag l t  c l run  b l cc -

oasemate i  sous c loche cu i rassée spéciaIe s f i l  s tag i t  d tun
bloc- toureLLe.  Le vent iLateur  gazé et  la  bat ter ie  t le  f l l t res
eont situés en haut d.u bloc.

(67)  Cas dfat taque par  gaz des entrées ou dtune deule ent rée,  a lors
que les b locs restent  en atmosl ihère pure.  .  . . / . . .
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:  On peut refouler cet air clans La galerle d.fouvrage en ouvrant

l a  p r i se  d ra i r  pu r  e t c . . "  :  t ou tes  l es  maûoeuv res  (6e )  f on t  l f ob je t

de coneignes préc ises,  connues à fonc l  d .u personnel  spécia l isé et

incluses d.a.ns les dossiers d.touvrage et d.e bIoc.

7. r .4 .  -  Détec t ion  -  A le r te

La survell lance et Ia tlétection tles gazl le contrôle et

l fent ret ien des f i l t res sont  conf iés à un serv ice t t? t t  epécia lement

en t ra iné  (69 ) .  La  t ransn iss lon  de  l ra le r te  en t re  l es  b locs r  l e  P .C . '

la  centra le  é lect r ique,  est  réa1isée à l ta i r  d . tun c i rcu i t  spécia l t

t t tet inct du réseau té1éphonique, rel iant 1es apparei ls énetteurs

et réoepteure muais d.e voyants colorés l .umlneux, t le klaxons dra-

l a :me1  ê t c . . .

Lrorganisation est analogue rnais plus sinple t lans les abrist

les observato i ree et  casemates iso lés,  sauf  que les appare l ls  r ra i r

pur f f  e t  ra l r  gazét 'sont  groupésr  avec les f i l t res l  d .ans un local

unlque.

Les casemates 1eo1éee t l .e  mi t ra i l leuses soû+,1 se lon leur

Lmportance,  t lo tées dr insta l la t ions s tandar t l iséesr  c téf in ies e i -

après !

(6e) four la rapitt i té d.rexécution d.es Eanoeuv1.esr chacun -des
ventiLateurs rfair purn ét naLt gazért peuvent être téLécornnan-
t lés de l run ou l raut re Poste.

Gg) 11 existe des appareiLs i te clétection d.es gaz extérieurs (à
papiers réactlfs) et intérieurs (aétecteurs drorytle t le
carbone Mle 16) .  ,

. . . / . . .
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11 convient en outre cte préciser que 1es cloches d.ra:me-

mixte et les tourelles d.e tous rooclèles comportent organiquement

(?O) référence : inst:nrction provisoire sur le roatériel en service
da^ns Les casemates alrinfa"nterie de R.F. du 7 fénzier 1918.

. . . / . . . ' t ' -

llableau récapitulatif cles systènes ile ventilation tle casemate
(zo)

1 Ventilateurs soufflants

llJ.pe Description sommaire

A 1 seul flItre - 2 ventilateurs groupés (air pur et
ai.t gazé)

- marche électrique ou à bras

3 1 seul filtre -
rnarche à bras

1 ventiiateur
seulenent (ou pédaIes)

c 2 filtres - 1 ventilateur
- narche électrique ou à bras

cr 2 filtres - 1 ventilateur
marche à bras (ou péd.ales) seulement

cl  -c2 2 ou l
c1
c2

filtres - 2 ventilateurs
= marche électrique ou
= marche électrique

a, bras

D l J ou 4 fi l tres - 2 ventilateurs
- narche électrique

2 - Ventilateurs aspirants (air vicié)

F Au-clessus du gtoupe
- mârcb,e électrlque

éiectrogène

G Ventilateur
cIr'I (à b=as)

d.u caisson à d.ouilles cle cloche

J Ventil-ateur
JM (à bras)

clu caiseon à ôouilles de cloche
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ôes ventilateurs dtertraction tles gaz cle tirr livlés avec

Ie cuirassement.

7 .5 .5  -  C r i t i ques

.3ien étuôiées, largement traitées et bien constnritesr 1es

inÈta1làtioas tle ventllation ont en généra1 ctonné satisfaction

lors cies conbats cle 1940, clu moins d.ans les condlitions dtattaque

conresponcl.ant aux prévisions. Si aucun usage nra été falt de gaz

de combat, pa^r contre lrattaque à revets cle certains petits ouvra-

6es a évicleroment porté sur 1es prises clrair cles façadles arrièree

d.es caEemates, très erposées ctu fait tle lti:resversibilité d.e 1a

conceptioD. Lê clislocation cles bétons par les obus de nrpture

provoquait une poussière ile cinent vena"nt colmater Les filtree

(Laud.refang, etc...).  Dégâts, également, clts au souff le i les

bombes dfavion sut les prises drair, cles sortleE tle secours dles

blocs casenatee (Eochwalê). 11 est certain que La soLution tles

priees cltair à travers Les nassifs t le rocail le, te1Ie guron 1ra

réalisée après 1945 est cte loin préférabler des clapete anti-

souffle (71) eussent été également nécessaires. QuaIIt à 1a tles-

tnrctlon par asphlrxie cle la gar"nison tle Ia Serté (tg-gO nai 1940)

la ventilation elIe-nêrne ntest pas en causer à partir clu monent

où 1es prlses ilrair étaient contrôlées pal LrennemL et

(?f) fes premiers clapets aati-souff le ôe prise clrair ont été- 
tnstâIlés en France au Fort cltuxegaey, à Bplnal vetE 1917 3
la solution était clonc corlDllêr

. . . / . . .
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lralaospbère intérieure cles blocs

It incenclie en espace clos : i l  ne

La garnison ait pu tirer parti cle

mises par lr instal lat ion (TZ).

saturée par lee f\rnigènes et

seroble pas, tlrailleurs, que

toutes les possibiLités per-

nitrai l leuses ieolée selon la notice

clevait comporter qurun tralsfomateur

7.4. - Enereie

7.4.O. -  Général i tés

Ltessentiel tle Ia facilité ctes services tùans la fortifica-

tion ôe 1940 repose sur llernploi quasi général d.e Lrénergie élec-

trlque tant pour J.téclairage, que la force notrice, la ventiLa-

tLonr le cbauffage, etc...1 confo:me à la volonté erpresse d.e

la  nC .D .F .n  ( l l ) .

A lf origine, la conception initiale portait sur une aU.nen-

tation électrique ertérieure, à pa"rtir du secteur (?4)1 doublée

par des centrales d.e secourE intérieures.

Al.nsil Ia casemate

teohnique (l>) initiale,
,/

de

ne

OZ1 enploi de ventilatenrs cle secours brarchéE sur lrégott,
Dar exemD1e.

(Zf) voir le iapport du 6.11.26 (no 1?1 F) page 72-7, rrEquipenent
électrique cle la région fortifiéen.

OD conception qul stintègce, en toute logique, d.ans le vaste
développement cle I€Lectrificatj.on cl,e I reotre cleux-guefrêso

Q5) 27.7.1930 - IFI no fle2-2/4S - installation ôu groupe élec-
trogène a fait ltobjet d.e lrannexe 1 datée clu 1er juillet
1951.

. . . /  . . .
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h raison des d.épassenents d.e créd.its apparus ctès le ctébut cLes
'travanrx, 

Ia ncoRtr'n firt anenée à rédutre Iréquipenent des posi-

tl.ons et à repousser ltalimentation ertérieure à une d.ate u1té-

rieure. aussi fut-on contluit à cloter Ia najorité cl,es o:rganes d.e

oentrales électr igues autonones (?6). Lral imentation par lrarr iè-

re tre.fut réalisée qurà part ir de 1)J6, sur les crécl i tE d.e 1a loi

de 1934', et ntétait clrailleurs pas entLèrernent terninée en

1940 ( l l ) .

7.4,1. - hoductie4 := usines et goupes (pL. lrr)

La puiss4nce nécessaire par les clivers ensembles varie d,e

5 KtJ Four une casemate isolée à près cte 1000 Krf pour urr très

æos ouvrage. 0n fut tlonc a'nené à recbercher d.ans ltinctustrie

une variété iroportante de groupes électrogènes et à stadresser

à tte "rombreuses fi:mes dont aucune ntoffrait une gpnme cornprète

de nachines et ntétait clrailleurs pas capabl.e d.e fabriquer la to-

talité cles groupes tltune même catégorie, ceci inclépend.om'nent cles

règles habituelles drappel à Ia concurrêrG€r

Les groupes électrogènes enployés en fortification étaient

en général constitués par un moteur ctiésel lent (Zs), getxre

06) sauf Ies petits blockhausr clotés simplenent d.e lantemes à
pétroler' dle ponrpes et cte ventllateurË à bras

177) elIe nfa d.tailleurs ja.nais été exécutée sur les alpes autre-
uent quren installation ttrrpe rtenps d.e paixrr.

(le) vitesses cle rotation allant d,e ],25 à 1000 tours/ninute suivant
les moclèles. Si la puissa:ece à Ia tonne est évictennent faible
ce qui, en fortiflcation, a peu clrinportance, irusure est par
contre lente, à teIle enseigne que nonbre d.e gtoupes nontés
en 1914 tourroent encore parfaitement aujourdrhui.

. . . / r . .
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.trmoteur mariuE, à cl.éna:ctage à alr coroprimé et refroid.issernent à

€êu' entralnant un aLteraateur, son excitatrice et un petit

compresseur recbargeant 1es bouteill.es cle lancement. Souvent ces

moteurs sont constnrits à partir d.run cylinclre starxcùarcl juxtapo-

sé à raison cle 2, 5, 4 ou 6 exemplaires pour obtenir la puissance

vouluè..Les rnarchés se partagèrent pour 1es groupes Lourcls entre

la S.G.C.M. (licence I'IAtt), pour la RII!Î, Sulzer ponr Ia 8EL,

S.l[.f.M. pour les Alpes et les rrnouveaux frontstr. Pout 1es grou-

pes moyens (petits ouvrages et abris) on trouve les Renaultl

Saudloin, SUPDIT et pour les caseroates et observatoires, la compa-

gnie Lilloise cles moteurs ou Cf,IlI, constructerrr du ].égendaire PJ

65 Oi1 de casemate et d.e secours d.e centrale.

Les al.te::nateurse cornnê les convertisseurs et noterf,nst

sortaient d.es Âteliers ôrOrléa.ns, Si.I (80), Jeunont ou Alsthom.

Certaines usines (Scstrictr, Kobenbusch, Galgenberg, etc...)

avaient été équipées, à lrorigine, cle Diesel 2 ternps Alsthon qui

dlon:lèrent cles rnéconptes (et ) : on profita deË travaux ile construc-

tLon cl,e ltaLinentation par lrarrière pour les éliminer et les

remplacer par dles groupes plus strs. Lréchelonnement en 2 cycles

èe la construction obligea à prévoir, en 1o cycle, d,ans les

petits ouvrages èrinfaaterie, une usine provisoire qui clevait

on trouve d.es CLII plus puissants dans certains ourrages des
alpes (toe, 2oB, lôe)
Schneicler llestingbouse
gtosse consoïqynati.on rlrair, en particuLier, on avait envisagé
la création cle fuEées dtair spéciales poujr les ourrrages
coacet"nés.

. . . /  .  .  .
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être d.érnontée à la constrtrction de l rusine d.u gros ou\rrage d.éfi-

nj.tifr Les groupes récupérés pouvant arors éguiper Ies petits

our:rages clont seules 1es casemates étaient constnrites en 20 cycle.

Êt 19rr-54, les récluctione et aJournements flrccessifs ctts à la

eLtuation financière arnenèrent ainsi un certain nonbre cle trans-

ferts. (ez)r sans parler de ceux opérés après 1945 l.orso_uriI  farrut

remettrè en marche, aux moinclres frals, Ia tigne Maginot.

Les engins d.e production étant ainsi rléfinis, leur groupe-

neat est ré91é tte la roanière sui.vante, suivant lrinportance d.e

lrounzage (ef) B

7.4.1.1 - L/ Soi 'rt ion ngros ouvragen (catégorie A,\

llension dle sortie : 440 V

pes couplables disposés 2 par 2

contigûes + 1 groupe auxiliaire

tr 'er^nont etc...)

alternatif triphasé (e+) - 4 grou-

.Lans 2 galeries parallèIes et

(ef) (Bochonvil lers, Anzeling,

(gz) ainsi les Renault coumanclés pour ltouwrage clroberredezrr,
aband.onné en 1975 en cours cle construction, furent montés au
P.0.  d.rAu.netz.

(er)Rappelons quel dans les ouvrages souterrains, 1 rusine est
eituée à lrar"rière^, prèe d.rune entrée qui 1ui sert de chemi-
née (nu en généra1).-
200 volts dars Ie sud.-est.
le groupe auxiliaire ctrtr'I entralne une clSmarao pour L t écrairage
de secours et un conpresseur d.e rechargenent cles bouteiLles
d.talr.

tsi]

. . . / . . .
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Transport vers les sous-stations êirectenent en 440 Y ou

après élévation eû ,O00 V suivant Ia loagueur d.es galeries. Cer-

tains ouvïâ€:es moins inporiants (ScUænenbourg, Bil1ig, etc...)

ont 3. 
i 

O gæoupes en file d.ans une soul.e galerie.

.! 
Les { S:roupes représentent ]es 4/5 ou 1/2 cle la puissance

instal lée totale de lrouyrage, un gloupe éta:rt prévu en révision,

ftéserve de contmstible : 5 nois sans ravitai l lenent.

7.4.1.2 - B/ Solution "Petit  ourzagee_gL_eblî isrr

(catégorie B)

llensj.on cle sorti.e : 200 T triphasé - 2 g:coupes ncn couplable:;

(95) en file dans rene rnêroe galerie - 1 €Eoupe ausiliaire Cllvi co:!:!e

cl-tlessus, sauf d.ans les abris

Conbustible : J nois cornme ci-d.essrrs.

7.4.1. ,  -  C/  Soiut iog,  caseeate et  c t rserv-ato i re

(catégorie C)

1 seul groupe, généralenent ctl{ 1 ou 2 PJ 65 (eZ) avec aI-

terrrateur 11O/2OO Y alirnenta:rt essentiellement 1a ponpe à eau et

les venti lateurs. Lréclalrage peut être prie, part ie en courent

continu sur lrexcitatr icer part ie eur 1es phasee en altematif .

(Sg) fonctionnant en alternat.
(gZ) groupe 1 PJ 65 - puissance & CY avec alte::nateur d.e 5 KW -

115/2OO Y - consomnation 115 1 d.e gas-oi l  à lrheua'e. Engia
etr, nrst iqiree très robuste; i1 équipe Ia quasi total i té
des caseroaies et  obse: : r ra to i res iso lés.  

.  . . / . . .
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Cette catégorie regtoupe les organes où Ia ventiLation peut

être actionnée, Ie cae échéant à bras.

Rése:r res c le  combust ib le :  5  f t ts  d .e 200 1+ 1OO l  c l rhu i le .

Le refroiôissement des gtoupes est assuré par tle lreau cir-

culant entre les groupes et d,es réser:voir, le cas échéant par

Ltintemécl.iaire dru.n traéro-refroiôisseurn (gg) instaDé dans un

bloc clrentrée1 lorsrlue 1es ressources naturel les en earr sont in-

suffisantes pour fonctionner en eau perclue.

Les réservoirs dteau inclustrielles Eont situés à proxiruité

de ltusine, cle mêne que les réserreoirs à gas-oil. Ces cle:rriers

sont lnEtal1és au-clessus d.ru.n cuvelage cle rétentlon relié à

ltégott (eg), isolés t le Ia centrale et les urrs Éles autres pan

des piéctroits ctont Ies ouvertures sont nuaies tle portes coupe-feu

autonatietrêar

7.4.2 - Distr ibution cle lréaereie d.ans Lrouvrage

Dr tableau de clépart d.e ltusine, Ie courant (++o ou 200 v)

est transporté par ctes câbIes a:més vers 1a ou 1es sous-stations.

(gg) Lrinconvénient cle cet appareil est cle consolDner une puissanee
inportante et d.tautre part de nécessiter dans les façad.es cles

rblôcE cles ouvertures importantes constituant des points fai-
b les (ex :  Metr ich,  Michelsberg etc . . . ) .  A l rabr i  drgof fent
le souffle d.rune bornbe cleva:ct lrentrée tle lraérorefroiôisseur
nf b f tusine hors d.e se:cvice, provqquant une panique clans' Ia
garnison.

(gg) pour Se prénunir contre la nrpture acciclentelle cltu.ne cuve.

. . . / . . .
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Parfois, tlans les très gtos ouvragesr la longueur des galeries

anénerait des chutes cl.e tension prohibitivesl aussi le courant

est-il, au d.épart d.e Ia centrale élevé par trangfo:mateur (90)

ea 5000 V, et abaissé à nouveau en 440 Y à Ltarrivée clans ]-es

sous-stations.

Lesrrsous-stationsn sont tles organes cLe fractionnement et

d.e rlistribution. Ils abritent éventuellenent les gtoupes conver-

tisseurs procluisant le 110 V continu tleetinés aux noteurs d'es

tourelles. On trouve gânétalenent ulle frsous-etaticn d'e blocsn

pour Z ou 5 blocs d.e conbat (gt). Â lreatrée, cle chaque bloc

proptement dit, on trouve au niveau cles galeries, rrn petit 1oca1

abritant Ie ntableau ctivisionnairerr et Ies transfornateurs iu

blocl avec séparation ttes différents circuits cbauffage, éclaira-

gê r  f o rce  (gz )  e t c . . .

Au cas où lrou\rrage est ctoté drun réseau cte traction éIec-

trique il est alors nuni clrune nEous-station tractionn comportant

1, Z (gù ou 5 €toupes convertisseurs produisant Ie courant conti-

nu 6e 600 volts nécessaj.re arrx tractenrs électriques, et Ie tableau

corresponclant. I,e circuit traction conporter eu outlet d'es inter-

mpteurs dturgence d.e poi.nt en point, et cles d.iejoncteurs ultra-

rapS.cles cle séculité.

(gO) 2 jeur cle transfor:nateur, pat eouci cle sécrrrité - ex I
Eackenberg, Sinserhof, Rochonvil lerE etc. ' .

(gf) 5-i i t"" diéxenple; Ie Simserhof ( ' tO Utocs) posoèdg ] sous-
gtations d.e bLocs et 1 sous-station ntraOtion'r à 2 gfoupes

convertisseu:rs (7o et 4oKt{).
(92) on trouve une granôe variété rle tensions tlrutiLisationl aclapl

' 
tée au mieux ôés cas particuliers : lumière, 11O V alteraatif
force 440 ou 2OO tripËasé' cuisines : 200 alternatif. Traction

600 V continu, tourel les : 110 V contieu etc...
un gtoupe ôe 4O K}{ pour un seul tracteur

2 n n r r z n l l

. . . / . . .

(.gt)

un groupe cle 40 et rrn de 70 KtJ pour 5 tracteurs
2 n n n | ' 4 n
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7.4.3. - Ltal imentation par lra:=ière : incid.ences

sur les ouvlaRes

Différée faute de crérlits, Italimeatatiou par Ltar"rj.è:re fut

effectivernent réaIisée à partir de 1976 et èans Ie norcl-est seu-

lenent (g+). ELle consiste à raccorcler les ourîages au secteur

par d.es'câb1ee enterrés, moyenne tension, alinenta.nt les ouwages

eoit en 175OO V soit en 10200 V, et à interconnecter les ouvrages

pour pallier r,rne nrptrxre par borobardement. Les câbles firrent in-

trocluits rtans les ou\Ea€es par les forages réselvés à Ia cons-

tnrction et aboutissant à la gaLerie tttégott visitable ou à cl.es

galeries spéciales.

Pa^r contte on fut e^nené à creuser à prorimité innéd.iate

dles usl'nes d'éjà réaIisées, ttes éIénents d'e galerie supplénental'-

rea (gS) d.estinées à recevoir les tra.nsfomateurs abaisseurs

1?5OC / +4O, Ies sectionneurs tITr èt Le nouveau tableau cte clépart

de lrusine. Le gros oeult:re en était à pelne f ini lors delr affai-

re des suilètes en 1918 et lréquipenent fut terniné en 1919-4A.

11 en résultait porrr Ies ourrrages (g6) un aecroissement tle 1a

puissa.nce clisponible (qui pe:mit lrinetallation du chauffage

oentral à eau chaucle) u"ne plus gæaaôe sécurité ôtalimentationt

et Irallègernent rlu fonctionnement d.es gtoupes électrogènesr d.es-

tinés tléso:cnsais à nrentrer ea eervLce qutaprès ctestnrction ôe

(g+) ce travail firt confié, pour les secteuts forttfiés dle llhion-
vL1le et rle la C:cnsnesr-au CapitaËre Dilrr, mort Généra1 en
1975.

Gù avec toute La gêne que peuvent représenter fle tels travaux
dans a[eE ou!:rages déià occupés ou livrés aux utilisat€uj4So

(gg) cette opération toucha en priorité les ouvlages importants
et devait eusuite srétend're aux petits or\rra$êao

/ . . .
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tous les câbles enterrés. On en profita en outre pou:r réaménager

les sewices auxiliaires cte lrusine et cl.égager les locaux sérieu-

Eenent encombrés.

Les nouveauE tableaux cLe ilépart comportent, pou:r chaque

tlirectionr à Ia fois un dlisjoncteur et rrn inverseur pezroettaat

tlrallmenter inôifférennent soit snr le eecteur soit sur lrusine.

7.4,5. -  APPréciat ion

Benarquablenent constnrites avoc cles natériels ôe baute

quall té, bien fractionnées, Les instal lat ions électr iques cte

fortification française clégagent u.ne inpression cle fiabilité

et rte eécurité quront arnplement confirnée, non seulement leur

coroportement lors clu besoin, nais la longue périocte qui a suivi

lrabanel.on d.e 1964-67 Gt).

Cet aspect cles choses est autart à lrhonneur de lr ind.ustr ie

fraaga5.se que tLes spécLallstes électrornécaniciens nilitaires

1o/ hr, issances totales nécessaires (approrinatives)

- blocs d.rouvrages : casemate d.r infanterie : 5 à 6 m - tourel le

(9t)

de roitrailleuses : 1O à 11 KIJ

olo] leie""'*-a-ootl"-"ln!"]";"; ;";""*'"it" ioi"-nl.iol"- 
-

affimer que Ie natériel ttblindért clforigine a pu généraleroent
être remis en narche sans problènes après plue cle clix a^ns
t[rabanclon conplet, alors que lrappareillage moôerne installé
vers 1954 était coroplètenent hors ôe se:cvice ou tlu rooins
euJet à toutes sortes clr incidents.

. . . / . . .
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casenaf,e drart i l lerie . 55 à 60 Kt{ -

tourelle de 75 ou 135 : 4O à 50 Kt{

tourelle d,e 81 I 15 a 15 KtI

- Case:me de gos ouvzage : 100 Kl{ - al.o atoungge_ëinfanterie

importa:rt : 45 KIJ - d,o d.e P.0. : ? KII

(non.conpris 1e chauffage central à eau chaucle et chaucr.ière

électr ique).

20/ Caractéristiques eEgentielles des nrincipa-ùï gtcoupes

électrosènes ( approxinatives)

. . . / . . .
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Puis
sanc

du
mo-

teur
(cv)

150

225

150

230

120

oë

175

125

e5

oà
25

à
5o

oà
75

a
100

54 ou
45

t6

24

1B

1t

a

11
16

Vi tes
se d.e
rota-
t ion
( t / ' )

575

I t

I t

5C0

500

| l

600 à
750

tl

l t

l t

750

750

750

1 000

750

1 000
750
1000

Conson
nat ion
r/'n

20à25

9

15à20

15à20

10

5

4
214

ï ; ; ;
d.e
8?ou-
p e s
é 1 e c -
tro-
gènes

t00Kva

1 ô5KVA

14rrÇvA

1 50KVA
215

50 KW

;5
KITA

18 f f i

1rw
B,5Ku

I,iarque et type

S.G.C.i i .  Tlroe G\, '0 42
(alésage 285 rnq -
course 420 nn)

S..G.C.}1. t..rpe G\D fJ

(alésage 200 nn - .
coulse 510 nn)

- eÂE 40

Sulzer KD 22

(alésage 22O nm -
course J2O nn)

S .l'I. J .I,1.

(a Iésage 150 nn -
course 142 rnn)

Cil.i -_ série 105

(aIésage 1OB rnrn -
course 100 rnra)

Renault 6-115 et  6-1r0

Beauc lo i n -DB-5

DB-2

S.U .P .D .  T .

63

,o

2t

15

0bservations

4 au Eackengerg

4 à i,,Iolvange -
4 au Anzeling

Sætrich, Galgenberg

Rochonvil lers
i. Iétr ich, 3el4:nont. . .

Simserhof, Eochwald.
ouest

Eochwald.-est,
Sch iesseck ,
Schcnenbou?g

Iiouveaux fronts et
sud.-est

i{ou"leaux fronts

et ouvrages du

sud.-est

Petits ouvrages
clr infanterie

Gros abris - Petits
ouvrages d. t infaiterie

Casemates iso lées
grosses casenates
pet i ts  abr is l  obser"
vatoires avec rad.io

,

1

6

t

4

4
,

?;,

500

1PJ 65
zPJ 65
zPJ 65

4

1

2

2

1

I

1
2
2

c .L . I ! .
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7.6.-  Transni .ssions

7.6 .O. -  Généra l i tés

La val,orisation cles positions fortifiées par un ensemble

puissant d.e moyens cle transmissions faisait partie d.es princi.pes

posés'd.es lroriginer Dar les concepteurs du nouveau système.

Ce principe tlécouLe directenent cles Ieçons ti=ées de

Lrerpérience d.e Ia Grancle Gnerre en ce qui conce::ne 1es consé-

guences morales d.e la nrpture ou du naintien cl.es liaisons filai-

res d.es forts isolés (!royon, ManonvilLers etc...);  1a cl isparité

entre une excellente artillerie cuirassée, cle bons obselvatoires,

et La paurrreté d.es moyens reliant Ies uns aux autres (gg), et

enfin 1es pertes importantes subies par 1es sapeu:rs télégtaphis-

tes à essayer cle rétablir les ligaes téIépboniques du chanp cle

batailler per?étuellement coupées par 1e tir ennemi.

On voulait faire g?ancl et str : la réalisation réponclit

clans u.ne large tnesu.re à 1a volonté rles concepteurs.

Les organes d.e 1a position cle résistaace ciisposaient 3

- dtu réeeau té1,éphonique (toutes les organisations)

- de rooyens radiotéIégraphiques (ounrages, observatoires, et
' 

quelques casemates comportant d.ee cloches observatoires)

- d.e la télégraphie optique (sucl-est seulenaent)

- ùe noyens cl,ivers (acoustiques, transnetteurs d.rorclresl fusées

e t c . . .  )

(gg) sous cet aspect anresl.

. . . / . . .
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1 .6 .1 . -  L i a i so@ ( ré f .  no t i ce  du  12 .4 .

1914 - DM n" 2166-2/4s)

ELles constl.tuent le moyen de transmissions p=incipal ôe la

fortification et, il faut bien 1e reconnaitrer furent pou:r beau-

coup clans la soupLesser La ::apiclité et Lrefficacité cles tirs

d.rartil1er5.e, gui étonnèrent tant les AlLe'nand.s lors des oombats

rle 1940'.

Lforganisation généra1e est La suivante : les câbles

enterrés (99) venant clu réseau extérieur (2, 5 ou 4 ponr un ouvra-

ge - I par organe isolé) pénètrent tlans les ouæages par des fora-

ges tubés clont Ia partie srrpérieure est soigaeusenent ca.roouflée et

protégée. SrépaaouisEaat clans les répa^rtiterusr leurs circuits se

répartissent èans ltoun-age jalonnés ôe point en point par des

boites cle coupure (too).

Le natérieL est constitué, soit par du rnatérieL tLe forte-

resae, instal lé à ôemeure (tot), soit,  et en roajorité, par 1es

appareils du natériel de campagne noclèle 1932 quron ee montalt

dans les coffrets prérnrs ou srr Ies prises en attente qutau moment

du besoin.

(gg) câbles à 58 npairesn pout un gros ensemble 6 à 14 pou:r un pe-
tit ouvrage ou r:n obse:cvatoire - 3 ou 4 Pour u.ne sinple
cagemate.

(lOOl 6 noctèIes régleroentaires z 11 2, 235.sr -4 et- 5 allant cte I à
1d circui ts (n" 1) à 295-r t6 c i rcui ts (n" 5).

(tOt) standard.s extensibles seni-éta-nches cllt ttpia^notr avec p€urneau:r
à 16, 12, 48 ou 64 circults - appareils abonnés tlpe rrserni-

éta,ncben, boltes à connerions nultiples etc... Eous les ap-
pareiLs fires ou nobiles sont du tyPe à batterie locale.

. . . / . . .
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Aussi, porxr atteinttre le nombre requis ôtabo.'ésr des coffrets

en fonte (tOZ) étaient prénus pou:r recevoir soit nn stanclartl cle

oanpagne à 4 rlirections, soLt nn d.e Ir soit url tle 4 plus utn cLe B

(po.o 12 abonnés), soit clenx cte B (po* 16 abonnés). Au:ctelà cle

16 abonnés on trouve trn sta.nclard. persnaneDt. Centraux et circuits

peuvoct être généranx ou spéclalisés (central d.founrage (tor)t

central '  cle b1oc, drinfanterie, cltobse:rration etc...).  Dans les PC,

d.es nboites à corurexions lnultiplestt pe:cnettent cle mettre nen

conférencen plusieurs abonnés souvent fort éloigaés internenant

d.ans une même action. le nombre d.rabonnés varie de 5 ou 4 pour

une petite casemate à 2 ou JOO pour un glos ensemble : les cir-

cuits ont été calculés avec une large marge cle sécurité.

11 convlent cependa.nt <le reconnaltre, êe lravie nêne d.es

utillsateurs, que sl Ltinfrastrrrcture (câbles, répartiteurs,

jonctions) était excellente, par contre le natériel (stanclards,

postes téléphoniques) noêèIe 1952 nta pas toujours donné entière

satisfaction et sreet révé1é être sujet à cles pertes d.r isolementt

r leE farrx contacts l f  O+), fragiJ.e et senslble à lrhnrnit i i té (tO5).

au réseau téléphonique, iI convient clrajonter Ie réseau

filaire cle traasroission ôralerte av gaz, assez senblable mais

tout à fait sépa^ré (signalisation pal voyants lruineux).

4 noctèles C4r CB, C12t C16.
généralenent 1e central, d.rouvrage est Eitué à côté tlu poste
d,e conroartd.ement. Quant aux circuits iIs se répartissent gé-
néralement en - réseau 

Ëî,;3i#l;:""t

: :: 3:"nH""'
r drart i l lerie

pastllles nlcrophoniques en particuller
ie roatériel d,e ôanpag:re n1e 32 cosurençait à être remplacé
par  c les appare i ls  lnod.è ie 1919.  . . . / . . .

tiss]
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1.6 .2 . -  H.  ( tOg)

&r étaient clotés I 1es onvrages et les obselvatoires Lsolés.

Casemates et abris en étaient rtépourv'us sauf Ei on y tTouvait une

cloche obsenratoire ou un poste cle conmandement.

'43 
PrinciPe on trouvait 3

- dane Les glsematoires : un poste énetteurerqcepteur

- clans les gros ouvrages : ua poste érnettenr-récepteur, rrn énet-

teur et quatre récePteurst

et entre oes cleqr extrênresl d.es ctotations Lnteméôiaires ad'aptées

à lrinportance relative tles ouvzâ'$êgo

tres appareils avaj.ent rrne ganme d.roncles très étendue (10?)

Leur pe:mettaat drentrer à peu près dans tous 1ee réseaux cLes

troupes de canpagne et cl.e travailler avec 1es avions d'tobserYa-

tion.

les antennes -point critique du systèrne- étaient constituées

par ôes baæes d.e cuirrre accrochées à des Srotences nétalllques

eceIIées cla:as les façad.es cles blocs casemates, généralement d'ans

la visière, parfois clans la contrescarpe ctu fossé clia.roa'rot (tOe).

(fOg) nous ntavons retrouvé que très peu êe renseignements rela-

t i fs à ce point. Drautie part, lout lrapparei l lage a êté

ènievé.penàa.nt Ia guerre ét nous nf avons pI l99"p,ilur *Pe
les vestiges c[t'n àppareil à ltouvrage clu Billig (3oc n)

et cle cleux, sabotés1 au P.O. de 3ousse.
( tOZ) à l 'érn iss ion d.e 60 à 1000 ro

à La réception cle 50 à 5O0O n.
(tOg) pour les casemates d'tart i I lerie.

. . . / . . .
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or, conme la télég:caphie nilitaire nrernployait pas encore

1es câbles coaxS.aux, on avait dt loger les postes au plus près

ôes façacles extérieures. l{a1gré ce3.a, La plus grande Bartie tle

la puissance de ltapparei l  (tOg) était absorbéet en pure perte,

par la cage de Farad.ay constituée par les aruatures clu bIoc. En

outre, la secousse d.onnée au bloc par les g,ros projectiLes avait

pour effet cle ctérégler, voir de jeter par terre les appareils. 0n

touche 1à, rur aspect assez peu brillant cle notre fortificationt

b ien qure l le  nren et t  pas l rexc lus iv i té .

7.6.5. -  La té légraphie oùt iqqg

Ce procécté, basé sur la transroission cle signaux Lunineu:l

avait en son heure cle gloire après Ia gUerre tle 1870. Jusqufen

1914tnos ouvrages fort i f iés comportaient d.es postes optiques sous

casernate constituant cles réseauu conpLeter avec cles portées attei-

gnant 140 ki lomètres. Maig,trop sensibLe arl,x condit ions roétéoro-

logiques (ttO) ce systène avait lru son importance clécroitre peu

à peu, au fbr et à mesllre du ctévéoppeurent du télégraphe électrj'-

gne,puis du téléPhone.

M 1927-1928, compte tenu tle Ia sirnplicité èe ce lDoyenr on

avait maintenu son ercploi tla-ns Ia fortification nouvelle.

(tOg) puissance osclllante cte 20O à 550 Ur intertlisa.nt aux appa-
reils rle fonctionner autrement que sur Ie corrrant fourrrS' pa=

la centrale drourrrage.
(ffO) en Aott 1914t le fort d.e I'lanonvi1l-ers, encerclé' ne put

corresponilre- avec le fort cle Pont St-Tincentt à cause d'es

brtrnes cle Ia va],lée cle Ia l4eurtbe et iles explosions des
proJectiles allenanôs.

. . . / . . .
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Les avant -projets cl.rensemble d.es futures régions fort i f iées,

'èiscutés fors d.es premières réunions de la rrC0Rtrttr (ltt) compor-

tent les schénas cles liaisons optiques quton retrouve ensuite

répercutés dans Ies ava;rts-projets dfouvtage. 0n envisageait

l tenploi d.rapparei ls se plagant d.ans les cléneaux clee cloches

cle GFI'I. Ma5.s, cfétait encore surcharger cea engins nà tout fairetr

ptlsqutba d.evait déjà y faire clu 6uetr tles tir au FI'I et au mol-

tier tl.e !O, sans parler cles missions dévolues à certaines clochee

observatoires (cloches J2). Sinalement, ]raffaire fut abanclonnée

au moi.ns d.ans le norcl-est. Par contre, dans le sud.-estroù 1es

conclitioas clirnatiques et tltinplantation sont bien meilleurest

les blocs d.tounrage comportent cles ga.ines circulaires nénagées

dans 1es mllrs, pou.r le faisceau dtappareils dle signalisationr et

orLentés vers Le bloc ou lrouv:rage corcespond.ant.

En.1959t on étudiait Ie renplacenent cles appareils lumineux

tratlitior:nels par cles appareils raclio à ontles très courtes et cles

appareiJ.s optiques à rayons lnfra-rouges mod.uIés. On sait que ces

techniques ont fait Leur chenia rlepuis.

'1.6.4.- Movens d.ivers

Aconetioue. Ce systèroe sinple,mais drenploi l initérpe:enet

de rernplacel ou d,e cloubler, sur cle courtes d.:lstancesr les noyens

téIéphonigues. On trouve d.es tubes acoustiques en fer galvanisé

de 10 cn ôe cl.ianètre clans les obse:ratoires (eutre Ia cloche

( t l t )  60 rérrn ion
1928) pour

(27 rcwier 1P28) pour La BEL,
la RtrÎ{.

rénnion (1"nars

. . . / . . .
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obserratoire et la cloche conjugUée) dans 1es casemates cle mi-

trailleuses (eutre la clocbe GtrlI et la chambre cle tir ou le

PC cle bloc) entle 1es clifférents postes cles tourelles. La plus

i.rnportante Lnstallation acoustique réaIisée est cel1er en tube

d.e cuivre d.e gEosse section, cl'e lrour:rage cl'e St Roch (Atpes

Uarit ines) entre la cloche obeematoire et. le bloc acti f  (t tZ).

Cette iirstallation réalisée à lrinitation cle cel1e d'run navire

d.e guerre, écbappa en 1940-42 à Ia rapacité d.e lroccupantr car

1e tube avait été peint en gris et ressemblait à cle la tôle (llr).

lrransnetteurs df ortlres : les tttransmetteurs clrord'resn sont

dles appareils essentiellenent tlestinés à transmettre les connan-

dements cte tir cles PC cte blocs (situés au niveau d.es galeries) aux

pièces ôrart i l lerie (situées à la surface t lu so]) d.ans Itétage

supériepr ctu bloc; en évitant les confusions toujou:rs possibles

au téléphone, surtout cla:rs la fièvre èe lraction.

on trouve essentiellernent cteu:c types tltinstallation :

- le système Carpentier : à fonctiorurement électriquet conporte

un caclran circulaire a^1ralogre à celui clru'ne horlogel mais clivisé

en secter:rs portaat cles chiffres et ôes cornmanclements coclés, et

parcou:ru par C.eux algUilles, lrqne 1'ouge, lrautre noire. Ce

Eystène ctotait les blocs-toureIles. !rinstalLation comporte d'eux

appareils iclentiques : à la fois énetteuæet récepteursr alirnen-

tés électriquenent et reLiés par câble.

sur plus de 5OO m tle clistance
téno-ignage du colonel Coste, ancien chef de chaatier tle
l routrlage.

. . . / . . .
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Au P.C. on conpose ltotùte en cléplagant ltaiguiJ.le rouge suc-

ceEsivement sur 1es différents composants clu Eessage : lraiguil-

Le rouge ôu poste récepteur répète autornatiquement Les mêmes

Douvements et affiche tlonc 1e mêssêgêr I,e poste récepterrr a.nène

alors à la nain, son aiguille noire srrr lraiguille rouger ce

mouvenent se répercute autonatiquenent sur lraiguille noire

de frapparel.L au PC qui est ainsi infonné cle la transnlssion

correcte du message (raperçutt).

- 1e systène Doignone 
'est 

lui, constitué p"r cles appareils assez

volunJ.ner:r, a.nalogues aux tableaux tlfappel des hôte1sr avec

des voyants luolneux. fl étalt réservé aux blocs-casemates

dlrart i l lerie.

Après Ia guerre Ie systène Doignon firt abanclonné etr pour

J.e renplacer ainsi que 3.es appareils Carpentier qnf on ne fabri-

quait plus, on fit appel au matériel St Chamoncl-Granat analoguer

au systène Carpentier.

Il exlste eD outre rles petLts transmetteurs clroriLres néca-

niques nTé1éf1exn, à tran$tission par câb1er installés entre

lee différents postes des tourelles, clonc Eur cle conrtes portéee.

&g-és,. Sien que ce moyen nrait rien cl.e spécifique à la fortifi-

catLon, son enplol y était prérnr et tles lots cle fgsées mie en

place clans les blocs. Rappelons qurà Ia casemate tlrObeûtsderÎr-

norô (114)1 lors t l .e Lrattaque al lemand,e cte juia 194Ot lrôff icter

(114) dépourvne d,e rad.io.
. . . / . . .
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Chef de casemate ayant constaté que Ie câble téléphonique ente::ré

avait été cisailJ-é par une bombe, tira par un créneau cle cloche

la fusée à six feux verts sigaifiant tttirez sur moirr. Cet appel

désespéré firt aperçu par Ia casemate voisine qui ôéclancha assi-

tôt l.e bapage généra1 avec ses nitrailleusesr sauvant ainsi

Oberroeclem. On voit toute 1a sagesse quton avalt eu à doubler

les noyens d.e traasnissions.

IT

t + *
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CEAPITNE VÏÏI

Orga:risation et éouilenent extérieur

des oqvrages et d.es Positions

8 .1 . - .  Obs tac les  (P lanche  56 )

Lroeuvre de la ttCORtrtrr srintègfe, sous cet aspect, i t 'ans Le

contexte évolutif cle }a fortification qui voyaitt d'epuis le

moyen àgerla ctimension d.es obstacles d'j-roinuer proportionnell-enent

à lraugroentation ôe la puissance cles armes chargées ôe son fLan-

quenent (1 ).

8.1 .1  -  Fossés

Le fossé type 1B?4 ou 1890, flanqué par un canon révol-

ver et un 12-cu1asse, apparalt cle clirnensions bien mod.estes

par rapport aux défenses nédiévales ou bastionnéesr battues

pa3 ltalc ou 1e mousquet à t ir  lent cles gamisons. 0rr ce

fossé est sorti très honorableruent d.es épreuves ôe la graed-e

guerrer escarpes et contrescar?es, pourtant le plus souvent

en maçonnerie, ont certes été renverséesrnais le trvallunrt

qul subsistait Ee révéLait souvent nortel au moment ôe

lfassaut, tant que capo''nières ou coffres tlrétaient pas

dlétnrlts.

A Port-Arthur ea

orgalreg d,e flanquement

1904r au fort ôe Yaux ea 1)16, Les

ont fait lrobjet de véritables

(t) obstacle et flanguement constituent cleux ternes inclissociables

. . . /  , . .
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siègesr longs et cottero. * l .u"i en 1926-27, La CDF prévoit-

elle cles fossés à contrescarpe en béton et escarpe à teme

ooulante autour d.e Ia plupart tles ouvrages ttrpes (a). fa

rr00Rtrttr en reprencl 1e principe et lrapplique aux preniers

plans clrourrrages qure].Ie étucLier en prioritér en 1929

. (Eochwalcl., Eackenberg, mais pas Bochonvillers). À Ia 15"

réunion (5) on se penche longuenent sur La question clu foe-

sé et cle ses organes d.e flanquenent. Le plan-tlpe cles cof-

fres cle contrescarpe a:mé d.run ?5 R Ml.e 52 et clrun ilengin

à t ir courbe['serar lui arrêté Ie 23 avti i l .  1912. I ' lais,

sltôt apparue lrinsuffisance cles créclits accorclés par 1a

Loi cl.e janvier 1950t iI fal]tt bLen se restreinclre d'rautant

gue les quelques fossés réa}isés se révélèrent très cotteux

(4). Ogsomais, Ia ITCOR!"I réserra les fossés aux ftensemblesn

puJ.ssalts tout en rejetant ltexécution en 2o urgence : tel

est 1e cas d.e l,létrich, Sovenberg, Lauôrefange coumer Kerfentt

Simserhof, Anzeling et son annexe 3erenbach où les fossés

apparaissent sur les projets, mais en pointl1lés.

(Z) fossé trapézo':c!.a1 rle 12 m de large à la base, 6 u cl.e hautt
contrescarpe en béton tle J rc drépaisseur voir rrnote sur Les
formes techniques d.e la fortification.

(f) 19 novenbre 1928

(+) 24.360.000 F 19i1 pour le seul fossé clu Eochwald (pourtant à
contresc?rye en Inaçolrnerie) et ses_ casemates, auxquels i1
convient a;"ià"t"i ' i .gqe.OôO pour les 2 coffres (btocs 5 et 16)
soit près èe 55 nilLions, équivalent au prix ôtu;x our,:rage
ôtartillerie inportaat d.es ÀIpes

. . . /  . . .
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11 ne paralt pas avciz éÙé prérnr d.e fossés autour des

ou\pages êe nointl.re irapo:rta:rce (5). E)n prenière urgencel

on se contenta de cons'b:r:.ire Les réseaux d.e barbel-és de

ltenveloppe, doublés à part ir d.e 1915 d.es réseaax d'e rai ls

antichars (5).

Escarpeûenb : variante clu fossé attaptée aux terrains à

forte pente. Derr:r applicatious connues :-lf escarlpenent

du Hackenberg, couvrant le front d'e lfouvragie (i) et prolon-

geant J-e tronçon du fossé du ii| ouÏ:rage ouest'

- lrescar?e Périphé-

rique cle lrouvrag:e de Rinplas (] est) taillée en profil

mixte d.ans le piton rocheux oir est instal lé l touvrage (g)

8 .1 .2  -  Réseaux  de  ba rbe lés

Le proeéd'é était vie:ur, puisquten 1t1{t nos forts en

étaient d.éià polljrînrs, et pou:e leur établisseaent, 1a section

technique du Génie reprit Ies d.ispositions d'e 1a notice du

24 juin 1914 pour lrencerclenent d'es ouvratesl abrist cese-

mates et obse:rratoires, ssrrrrnê pgur 1a constitut ion de ltobs-

tacle continu dit t tdt intervalLesrt rel iant, entre euxt les

organss d'e 1a posit ion d.e résistance'

(5)  t t ic f re lsberg,  Ot terb ie l  e tc . . .bapt isés à 1répoque r rpet i ts

ouvragesll .

(6) citons éga1-enrent, pour némoirel 1eb d'izaines cle kilonètres cle

fossés anticharr'ti:p" cle campagne creuses clals 1e i'iord't à par-

t i r  de 1915

(Z) Cont- f i15: près de 20 ni l l ions d.ont 4.120.000 F ôrescarpement

raicli p"op"*iunt clit et 15 .547 povt les cinq blocs cle fla;rque-

ment.

(g) CoOt ,.OOO.O0O d.e F. Cette escalpe- est revêtue et cloruae à
' '  

l touviage la si lhouette d.tr:n fort à la Vauban. .. . / , . .
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Les résea*x, dr 'ne épaisseur noyenne cle 10 roètres (g)

sont établls à une cinquante cle rnètres cles organes gurils

protègent. Ils sont constitués par d.es piquets en fer rond'

èe JO mm de ttiarnètre et tle hauteur variant d.e 0190 à 1110 nt

ecelIés d.a^ns un dé de béton et conplétés au ras du sol par

. d.es t|ard.ill0nsrtr version nod.erne d.es chausse-trappes

d.rantan (tO). Devant les créneaux des casemates cLtinfanterie

Le réseau esi, abaissé pour ne pas gêner Ie t ir  des nitrai l-

leuses.

!e tracé en était établi cle nanière à être battu par

les trIYI cles cloches, ce qui amena uJ1e nrrltiplication d.e ceL-

1es -c i .

a La construction, seuls f\rrent établis les réseauc

de preioière rrrgence, étant entenclu qurà Ia nobilisatj-on1

ils devaient être cLoublés et coroplétés par d'es bretellest

réseaur bas etc.. 3 t le fait  on aIla même jusqurà noyer 1es

rlessus cle blocs sous des nappes ôe ronces, après lraffaire

ôrEiben-rlmael, Puis de la Ferté. (rnai 1 94O)'

}Ia1gré Ie soin apporté à leur constnrction, les ré-

seaux de barbelés ne remplaçaient pas 1es fossés et restè-

rent très lnrlnérables au bonbarcleaent'

(g) e clans Le sucl-est

(tO) petits piquets aiguisés clépassart ôu
ântre Iés 

-grancls 
piquets' A peu près

L1e provoquent encore aujourôrhui tl'e

soI ôtenviron 25 cm
invisibles t lans l therbet
nonlreux accid'ents.

, . . / . . .
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8 .1 .J  -  Réseaux  an t i cha rs  (11 )

te réseau barbeLé est essentiel lenent un obstacle anti-

personnel. Son inplantation ne résol-vait pas le problène d'e

Ltobstacle antichar, problène d.evenant chaque jour plus

aigu à partir cle ltavènement ôtEitler et cle Lrirapulsion d'on-

née1 en Allemagne, à lra11qe blinclée. 0n finit par d'éboucher

sur une solution en 1955. Profitant cLe lrapparition sur le

narché cte grosses quantités cLe rails cl.e chenin de fer usa-

gé3r on en vintT après expériences, à rencl.re réglementaire

un type clrobstacle continu, constitué par 6 rangs èe rails

(fz) d.e 45 à 50 kg au rnètre, enfoncés tlans le sol d'e 2

nètres et clépassant t le 0170 à 1r4O to (t l)  pour mettre en

bascuLe le char de 15 toruees qui aurait réussi à rnonter su3

les preroiers rangs. Les cl.irectives provoyaient 1e scelle-

ment cles raiLs tlans ua cté cLe béton (ce qui ne fut pas réaIi-

sé sauf exception) et la combinaison d.e cet obstacle avec

<les troncs dtarbres, cles nrisseaux anénagésl des barbelés

ê tC . . .

irîl-""t" Ï""*" 
""t]tl"i lo-rg J.ltl-, s17 -@,-i" 1o9i:',1*-s) et

Ies notes précéd.entes no ,81/Onf' du_6.!.15 et 40e-/0RI' du
7i.4.r5. L'tenploi cle rails d'ans le fonô des fossés d'touvrages
;;;ii-e;ia et.5 envisasé par tà I'col6r'r en 1928 (tr" réunion)

(lZ) espacés de 2125 n en profonôeur - j.ntenralle entte 2 rails :

0190  n

(1r) patin face à lrattaque.

. . . / . . .
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Apar t i r d .e l g l 5 ,onen t rep r i t c l e l aso r t e ]aeons t ruc -

tion ôrrrn obstacle continu (14) enveloppant 1es ouvrages et

casenates, et barrant les interrralles' en av:nt du réseau

barbelé initial. Ces travarr:r exécutés surtout par 1a main

clroeuvre militaire, suivant 1 ri-rnplantation topographiqtre

. établie par J-e Génie (f l), achevèrent cle d'onner à notre posi-

tion fortifiée Ia silhouette bien connue d'es conbattants cle

,g-40. Après épuisenent des stocks cle rai ls usagés' on

continuera i:nperturbablenent avec cles rails neufs' Une

varlante en tubes d.tacier fut enployée en quelques points'

sans être La panacée (le rai l  est un profi lé fragi let

sustout par tenps froid) cette fo:erqe drobstacle présentait

un ce:rtain norrbre èta'fa.rttages sur la so]ution |lcl'ents d.e

clragonrt enployée à partir èe 19]B par les AlLemand's :

facilité ôe construction gt d.e réparation, et srrrtout faci-

Lité d.e remise en culture âu terrain après démantèlenent d.e

J.a tigne fortifiée. après 19401 les allenancls firent d'éiron-

t e r ] - es réseauxde ra i l spa rc t . esp r i sonn ie r s russespou r

récupérer lraciel ou renployer Ies raiLs sur le nrrr d'e

lrÀtla"ntique : irs prirent la précaution de conserver 1es

(14) ôonr Ia l0nsue'r !gr31" i:1":::itî^n1::::iï "Ë:*i*3"u?3
iiilrËi"::i"::;"iierreae"t a"',r ie'nord-est. ce tvtrre d''obs-

tacle nrexiste-;;;;i;;"ro.ent pas ôans les Alpes sauf clans les

foncl.s cte vallées (I'Iod'ane) '

(15) en fonction, biel entendu, de9 a:Èp!-cle tir cles al:mes anticha='

Les aIign""Éoi" clroits aeË intervalles se prolongent d'raiL-

leurs io"qo"-"o" 1a ploniA"-a.* talus ôroril1on ôes caseilates

dle flanquement pou:r 
"orpiét"r 

1e cléfilernent cles embrasures

(cavaliers de oasemate) '

. . . f . . .
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tails tte changement d.e d.irection, probablernent pou31 garcler

le tracé en rnre d.e I r installation '.rltérieure cle cha.nps cle

mines, en cas d.e besoin.

8.1.4 - Barrièree-êqÛ:Lehars (p1. 56)

lloutes 1es routes tra'rersant J.a position cLe résistance

d.evaient pouvoir livrer passage aux rraités nontant à }tatta-

que, puisque notre fortification se voulait également base

d.roffensive. Après avoir provisoirement ass'u:.é leur ferne-

trrre rnobile par des ehevaux d.e frise nétalliquet on acLopta

en 1915 (t6) rrn type cte barrière levante à manoeuvre assez

rapid.e et stre qul fut pro€tessivement constnrite non seule-

ment aux points où les routes coupent l-robstacle continut

mais en aruIexe d.es ttavaltcéestt à }a frontière nême (postes

de GRI,I, maisons fortes etc' . . ) (f ?) .

sl on avait réa1Lsé ces barrières en profi lés nétal-

l iques, compte tenu t les sections nécessaires sur des portées

rle ?r5O à 10 m, on seralt alrlvé à cles contrepoièg éno:mes

et des momulents impossibles à nanoeuvrer. Aussi Ltorigina-

l i té t lu ct isposit i f  réside-t-el le cLans 1e fait que 1ré1énent

résistant est constitué par Aeux câb1es de 25 et 15 mm d'e

(tel6otice d.escript ive ôf., .  ba:rage 1éger à établi l  sl l l  les voies

dtaccès au:c frànti.èrestt approuvée par Décision i'Iinistérielle n'

i+ii-z/+ S ao 2? iuillet 79t4. prix cte revient noyen tle Lrorô=e
àe'âO.bOg F avec mise en oeu'v:re par main dtoeuvre militaire.

(fZ) U. 1940 iI y en avait 148 sgr Ia seule position cle résistance
d.e Ia EE5'1 sa^ns conpter les avancées.

. . . f . . .



-176-

rLlanètre, non tenclus et accrochés à ua cadre léger en

fers II. [la barrlère qui ne nécessite ainsi qurln contre-

poid.s raisonnable, est _constnrite oblioSenent par rapport

à la route (60.). Le véhicule assaj. l lant ne peut ainsi la

heurter d.e plein fouet. Sous ]e choce les t se d'éfo:mentt

Ies câbles se tenilent progfessiveroent entre les nontantst

en absorbant 3.rénergie cinétique, et flnalement arrêtent

le véhicule.

ObstacLes de co intet  (p t .  56)  ( fe)

' cet engin a été conçu par le Généra1 cle Cointet pour

trétablir rles ba:rages d.e routes et fe:moer d'es passages ré-

sewés cla:rs les cléfenses antichars fixestr'

Br trbance, iL était utilisé pour doubler les barrières

Levartes. Ctest un glos châssis en profiLés êe 7 m de large

(front) , 3r2B n <le iong et 2150 d.e hautl nonté sur d'es

touleaux. hployés généraleraent pa:r âepxl C€S engins soil ar'1e3

rés Latéralenent et entrreux pa3 des câb1es d'e liaison qui

Ee tend.ent sous Ie choc clu char assaillant et contribuent

à le stopper. Poid's drun engin : 14OO kgs' Le procéôé firt

céilé à. la Belgiquer où'il firt enployé non seulement à tles

barrages routiers, mais bien à constituer de long's aligne-

ments dtobstacles continus. Récupérés ensuite par Les

allenaJlcls, ils échouèrent sur Ie }hrr cle IrÂtlantique conne

dtéfenses cle Plage.

(te) vofr notice technique no 41 64-2/4 S ctu J0 arrriL 1917.

, . / . . .
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Sarrières roulantes

Quelques gtanc!'es pénétrantes sont fe:roéest à la

frontière, par d.es ourrrages ou blockhaus d.tavant-postes

ncoIlJ'|r équipés cle barrières nétalliques roulantes en pro-

fiLés sreffaçant, au repos, soitl cl.a:ls le b10c cLe tléfense

lui-nêne, soit d.ans une paroi rocheuse voisine. on rencon-

tre trois exenplaires d.e ce d.ispositif Ëtans Le sucl-ouestt

à Versoyen (t?) (lourg St I''raurice) au 3lont Genèrrre pràs de

Sriançonr et 3U 
POnt saint-Louis, près cle I'ienton. En ce

dern ie rpo in t , l | ouv rageb loqua tou teavance i ta l i en r re

au-cleIà ôe lra:enist ice et fut l f  objet clrune citat ion à

lrorôre cle ÏAruée.

Cesô i spos i t i f spo r t en t l enomde ' l ba r ra8es rap ides r ! .

8 .1.5 -  } I ines.  d .est : r rc t ions

11 ne faud.rait pas oublie:r ces moyens, bien qutils ne

so ien tpasp rop resà la fo r t i f i ca t i on .Rappe lonsque la

plupart cles ouvrages cltart, passages difficiles et obligés

situés en avant cl.e Ia position tte résistance étaient muais

rle cl.ispositifs cle ôestnrction préparés à lravancet clont

certains étaient chargés en pe=nanence (ZO) r les autres ne

lréta.nt quren cas de tensLon et au moyen clrexpl0sifs stockés

ctans les clépôts annexes cles casernements cle streté.

(1 e)
(zo)

largeur clu passage Br22 m à Tersoyen, 6 n au

clestnrction cle routes êev?n1 leg rtavancéesrr

res ae GR['I en Particulier)

i'lont Genèvre

(postes frontiè-

. . . f  . . .



(Z.t) en avril 194Ot soit après huit nois de ttgsrerrutt 19 G-.-Q.G. en

était encole â palliei f e d.énuenent .pqr lf enploi !e ]faux
chanps ôe ninesî ' .  Ref. note no 1411/t/W du 5.4.40. Citée par

le G-énéral Pretelat. Au 1O.5.19401 5Ob.OOO nines avaient été

fabriquéesr ce qui est biea Peu.
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Les cl.estnrctions étaient classées en Itsérie miuimalerrt

tle prernière urgence, et en rrsérie conplénentairerr d.estinée

à achever la mise hors de service d.es voies d.e comrmrnication.

El]es furent nises en oeuvre Ie 10 nai 194Ot au cl.éclanche-

ment de lroffensive al lena-nôe.

Quant antx ninesl alti-personnels ou anticharsr i'l

sragit d.rengins très eff icaces, faci les à fabriquer et per-

nettant de constituer rapic!.enent ctes obsracles continus à

peu près invisibles. Or leur rareté en 1939-40 (el) consti-

ùre nn cles nystères d.e notre politique raiLitaire d.rentre 1es

ôeq:r gUerres, En fait cle minesl 1es ouvrages cle notre posi-

tion fortifiée avaient été dotés tle rrpiquets 0LIvIm,rrr

ctest-à-clire ôes vi.eru< obus d.e 120 ron réfo::nés, rar:nis ôrua

allrrnage à bascule sujnlonté cltqn piquet tubulaire. Ces en-

gins étaient entegés cùans les réseaux barbelés ou d'e rails

Le piquet é:nergeant ttu soL : en heurtant 1e pio;uetr le char

ennemi provoquait I texplosion du project5-1e. Pour leur sto-

ckage on constnrisit en 1916 d.es nicfues bétonnées d'ans le

tevers d.es talus d.es glacis d.es blocs et casenates.

8.1.6 -  Obstac les dreau,  inond'at ionsS!1€egs:Lves (p1 '  ,7>

Les rivières et les étendues dteau ont été cle tout

temps un cles obstacLes favoris ct'a.ns 1es opérations roilitaires'

. . . / . . .
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Les incnttations holland.aises, qul avaient d.éjà arrèté ]es

alltrées cle Louis xIT constituaient en 1940 la base du sys-

tèrne défeltsif de ce pays. En France, Vaubanrpuis Co:montai-

gpe, avaS-ent porté très haut l tart dtuti l iser lreau: au profi t

cle 1a fort i f ication. Plus réce.tentr ce sont Ies inond'ati-ons

cles Flandres qui, en }lcvembre 1914t sauvèrent 1ra::née franco-

belge d.e I rencerclemêDtr

aussi, crest tout naturel leraent que Ia CDF préconisa

ltenploi cles inond.ations et êes coupures d.teau naturel lest

ou art i f iciel les pour renforcer ou appuyer 1es posit ions

pennanentes ou d.e carnpagne, chaque fois que Ie terrain en

cf f ra i t  1a poss ib i l i té .

Les travaux consistaient à uti l iser les cours d.reau

borciant la posit ion cle résistance en a;lprofond.issant l-e

I i t  et ei-r en raid.issant les r ives. 0n le barrait ensuite

de djstance en distance de cl igUes i lrnies d'r écluses d"esti-

nées à faire monter lreau d.ans les biefs. Coir i le ces d' iguest

perpend.iculaires au cours dteau, risqrlsisnt d'e constituer

cles points de passage tout trouvés1 oll statrangeait pour

1es constnrire en capitale d.rune caselÛate ou drun blockhaus

cle 1a posit ion cle résistancel bien battues par 1e feu, et on

J.es ga:rr issait d.e rai ls et cle barbelés.

ctest ainsi que fut anénagé ttès Ie tenps de paixr d.ans

1es Sasses Vosges, 1e cours .de la Schwartzbach entre

Grafenrveiher et l'Iinclstein, sur prls cle B km'

. . . / . . .
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a l"a traversée cle Ia position àe résistance à colning,

la valIée cle la NiecL française est fe:mée pax une cligUe de

6o0 rn de long renforcée cle paleplanches pe:mettant d.e

tend.re à volonté nne vaste i.nonclation tenue sous 1es feux

croisés tle la caseuate drEblange et cle l tabri-casenate cle

Colning.

La trouée cLe la Sarre

La réalisation Ia plus grancliose est 1e systèrne d.rinon-

ôation constnrit entre 1935 et, 1959 dans 1a trouée c.e Ia

Sa^rre, pou:r achever d,e neutraliser lrinte:nralle laissé li-

bre entre Les cleux régions fortifiées.

Dtorganisation est la suivante 3

1"/ à l t0trest, au piecl cle lrou\rra€e cle l !ét ingr la l i tel

allenalôe est barrée par nne digUe ôrinond.ation prolon6ée

par 1ta.roénagenent ilu cours d.reau en fossé antichar jus-

gutau col de Sarst-i'larienthal (tZt<n envircn) via Val

Ebersing et Siding.

Z"/ de Barst à Sarralbe (ZZ)r lrobstac1e, clraborc1 constj. tué

par Le :rrisseau cle Eoste a;oénagé se prolonge par 1a

Dloclerbach puis ltalbe. De Loupershouse à Eolvj.ngr 5

rllgues (2il déte:minent ! biefs clrinonclation'

(ZZ) Bur 20 lo environ au totaL

(Zù protégées, en tête, par cl,es blockhaus type trCORl'n poul fusil
mitrailleur.

. . . / . . .
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Mais comme le Aébit cles petits cours dreau était insuff i-

sant on avait prie 1a précaution d.e const:ctrite 6 barrages-

réserrroirs (2ù snr Ies affluents, total-isan+' 6.415.15O ll'1

d.reau. Les barrages sont femés par ctes cligues d'e retenue

équipées cle d.ispositifs d.e viclange rapicle (siphons) et de

. cléversoirs bétonnés. 11 suffit tle fer:ner les tLigues d.rinon-

rlat ion, à l taicle t les poutres aanées stockées à piecL dtoeurre,

3 lreau coIDIIIence à nonter. En a.norçant 1es siphons, on ouvre

Ies rése:cvoirs qui se viclent d.ans 1es biefs df j.nond.ation.

Lrensemble du'système, réalisé très soigneusement en I iai.-

son avec les serrrices civil-s conpétents (navigation), d.enan-

clait rrn clélai d.e mise en oeuvae d'e 16 hetres..

,"/ à partir êe Sarralbe et jusqurà Wttbing, sur 12 \n'tctest

Ia Sane el le-nêne qu5. forue lrobstacle. Conpte tenu

ôe ir i-raportance du cours clreau, i I  ntétait pas besoin

èe résernoirs et on s I était contenté de const:ctrire

clerrx barrages irnportants (Eerbitzhein et 'rlittring) et

drorganiser la vidange du canal des Eouillères (25).

.On a travail lé jusoSren 1940 à perfectionner ce type

d.robstacle à peu près tout 1e long cle La frontière et

particulièrement après la nobilisation de 1919.

(Z+) ttun deux, 1e réservoir cl.e Welsckhof est situé en avant ôe
Ia posit ion d.e résistance

(Zù te 14 juin 1941tla trouée d.e 1a Sarrel où 1es inondations
firrent-effectivâreent mises e'n oeurrrerfut 1e théâtre d'rune
violente bataille cléfensive livrée par 1e JQ(" Cortrrs clrA:mée
et les troupes de forteresse sous les ordres ôu Général
Eubert -d.ernier secrétaire d.e 1a rrCORFtt-navant 1e repli géné-

ral ord.onné par lfeygand.. . . . / . . .
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8.2. -  Réseaux té1éPhoniqueg

si la fort i f ication française de 1914 pêchait essentiel le-

ment par 1a pauvreté clu confort et cle I I égliBeroent -surtout par

coroparaison avec Ia fortification allemand'e contemporaine- 1es

const::trcteurs du nouveau systène ée sont largernent rattrappést

et particulièrement pour ce qui touche à 1téquipement téIéphoni-

que cles posit i .ons.

Lréquipenent télépbonigue extérieur iles régions fortifiées

était ainsi conçu :

a) à t h ou 11 5!m en arrière cle

parallèJ.eraent au frontl court

fondeur, généralement à 58 +

aYa"nt.

1a posit ion cles résistancec et

nn câble enterré à 2 m de Pro-

1{ circuits, et aPPelé I 'rocad'etr

Les rrarttennesrr ou câbl-es d.érivés clessenrant ouvrages et

casemates sont piquéessur cette rocade avant'

b) à 6 ou 7 le en agière, oa trouve une seconde ligne, aérienne

ou enterrée selon les conrLit ions de défi lement, appelée rtroca-

ôe arrièrer', (te même capacité que la rocacle avant reliée cle

points en points (en principe tous les 15 Kn) au réseau civi l t

et tous les ! h environ, pai: d.es rfrailialesrt petpencliculaires

. enterrées, à la rocade avant.

Cettmaillagett du réseau a pour but rle

rétabLir le trafic rapiclenent en cae ôe coupure

d.es1 sous lteffet ôrun coup au but par exemple'

pemettre cle

ôrune èes roca-

. . . / . . .
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La rocacle arrière était tlrailleurs lmplantée d'errière La

ligne <lrarrêt' cte façon à pouvoir être utillsée en cas dle perte

de la posit ion cle résistance.

rrrocadegrr et l tradialesrr sont coupées cl.e point en point ("t

principe tous les 115 h) par cles ttcharnbres de coupurerr

bétonnées (26) et enterrées à f leur cle sol, où 1es câbles

srépanouissent clans cles coffrets répartiteurs.

Lrintérêt cle ces chambres cle coupule est roultiple 3

en trongonnant les circuits, elles pe:mettent aux sapeuxs téIé-

gfaphistes d.e secteur d.risoler et cle tloubler rapicl'enent r:n tron-

çon d.étérioré entre clerrx chambres, cle réaliser tles liaisons tlirec-

tes ou dtintercaler d.es centraux inplantés en fonction d'e lrorga-

nisation tactique du commandement. $Iais sqrtout, ces cha'mbres

pe:ernettaient aux rurités <Le surface (conpagaies drintervaLlest

rrnités cle renforcement etc...) d'e brancher leurs plopres résearur

cle ca.lopagle sur 1e réseau pemanent ôe forteresse. ctest d'onc à

ce niveau que se réaLise réelienent 1a strmbiose -entre combattants

Eous béton et conbattants à air Libre- problème le plus ardu posé

par ce type cle systène cle défense.

Des cl lsposit i fs i le branchenent exiEtent êraiLleurs juqurà

lf entrée cles'casemates ôrinfa^nterie et abris pour rése:rves locales

où lron trouve cles boites à bornes (e?) per:nettant Ie bra'cbement

rapicle cte lignes 1égères d'e canpagne'

Qû I n cle clal le et 11 25 n de Parois

(zl) twe 55102 (5 circurts) er 17105 (6 circuits) '
. . . / . . .
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0n sait que contraireirent ar:.x prévisions init ialesr Les

postes de cornnand.enent ne purent être construits par la trcOR'Frt

sauf ceux instal lés eïi  almexe des abris.PC d'e sous-quart iers

(cornpagnie) ,  quar t ier  (Uata i t ton)  et  sous 'secteurs ( rég i 'ent )

durent être const:rrits en fortification Iégèrer tylpe d.e calrpa-

'grru, 
entre 1915 er fi17 t en mêne tenps que 1es preniers block-

haus de complénent. Ces organisations f lrrent rel iées par

câb1e téJ-éphonique enterré tiré en clérivation à partir d'e 1a

charnbre de coupure la plus proche -3ien entendur les câbles

enterrés à 2 m sont parfaitenent impossibles à repére3 su-r

Ie terrain, pne fois effaeées Ies traces Aes tranchées- Quant

au-.c chambres cle coupure, peu visibles en eIles-nêroesr ori

avait pris 1a précaution de 1es inplanter à la fois assez

près d.es points renarquables pour guron puisse les ùro::ver

rapid.enent, et assez loin de ceu:c-ci pour ne pas être pris

sous les t i rs  d tar t i l ler ie .

!es réseaux téIéphoniques Dersanents d.es anciennes pla-

ces al lemand.es de f ietz (eg), Thionvil le, et Strasbourg furent

raccorctés et inté#és au réseau général ôes régions fort i f iSes

ce schérna correspond.ait à lror6anisation tactique de la

position et a.nène, tout naturellenent, à Évoquer le fonction-

nement clu Se::rrice dtobserrration et cLè concluite au tir' Sragis-

sant tt.run système ttéfensif linéaire où Ia prépond'éralrce était

clonnée aux fleu:c cle flanquement à une clizaine d.e kiloroètres

cle portée

(Zg) à t i tre éomparatif  le- réseau soutetrain cle 1a place d-e

Metz réafisé d.e 1910 à 1916 d'éveloppait 1'7 W de câbles
(""i t  55.514 !:B de conducteurs) enterrés à 1tJO ro'

. . . /  t  t  '
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on avait tout intérêt à avoir cles obse:nratoires à proxinité d.es

obJectifs éventuels plutôt o.urà proxiroité d.es plèces' Aussi 1es

observatoires, isol-és ou intégrés d.ans les ouvrages et casenatest

travai.J.lent, en priorité pour d.es organes d.e feu cl.rouvragesr sou-

vent  t rès é lo ignés.  Ou n ieux,  s i  l ron préfèrer  1es toure l les et

casenates d.tun ouvragie ont leurs t irs cléclanchés et rég1és par

des observatoires éloignés, ceci précisénent grâce à un réseau

téléphonique str et largenent traité. f ,e P.C. souterrain ,Lrart i l-

lerie drun ouvrage conporte d.es al ignements cle petites stal les

juxtaposées,  où se tenai .ent r  casque aux ore i I les,  les té léphonis-

tes en l iaison constante avec 1es obse::rratoires travail lant au

profi t  de lrouvrage, tand.is que 1es obse:rratoires d.e lrouvrlge

travaillent surtout au profit de ses voisins.

a t i tre drexemple, 10 obse:rratoires travail laient pour 1e

conpte t le lra-t i l lerj-e du Siroserhofl aont un (01) au bloc 1 de

ltouvrage du l lelschhof, à l irnite extrêne d.e portée (29).

Le clépart des troupes clt intervai]e, en juin 194At en isolant

les ouvrages et en laissalt 1es chanbres d.e coupure à 1a merci des

infiLtrations a1lenand.es, fit perd.re beaucoup de sa streté à ce

terf,arquable systèrne. On continua néanrnoi'ns de irutiliser et on

sait qutavant d.e se rendre et cle d.étnrire son central, lrouvrage

clu Sarobesch réalisa en direct 1a liaison entre le Kerfentt qui

tenait encore, et 1e €Foupe Einseling-Iauclrefang.

(Zg) généralement une fois lrordre de t ir doirné, on branche d' irec-

ienent  le  b loc qui  t i re  et  l tobserr rato ixe.  Les car tes de t i=
sont d.railleurs nunies dtun tlouble systène d.e coord.onn6es
(docunents C.0.3.) peerettant 1es co:rrections par sinple
l ec t ' r e '  

. . . /  r . .
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Crest égalenent par téIéphone quton a suivi presque jusqurau

bout 1a f in cle lrouvrago tte Ia Ferté. A lt inverse, ctest Ia nrptu-

re d.ee lignes téIéphoniques sous le bonbard.ersentr qui empêcha

lrartiLlerie du lochwald.-ouest et clu Four à Chaux de secourir uti--

lement, en Juin 191Ot les casenates de larégion de Ia Yerrerie,

naIgr.é une consoromation inportante de projectiles laneés à lraveu-

g let te .

8.1. -  A l inentat ion é lect r ique par  l rar r ière (pI .  ?)

On a rnr lr incid.ence de sa réalisation sur lrorganisation

latérieure d.es ouvrag:es. A lrextérieur d.e cerur-ci, 1e principe

consistait à se brancher sur Ie réseau haute tension (5j.OOO V)

clu secteur civils à amener 1e courant par lignes aériennes jusqufà

des transfo:mateurs bétonnés. const:ctri.ts à une èizaine d.e kiloraè-

tres en arrière cle Ia posit ion de résistonce. Le courant y était

abaissé en aoyenne tension (r0) et envoyé al;x ouvrages cltabord'

par lignes aériennes Pr:is; à partir du point où ces lignes se-

raient clevenues visibles ou rnrlnérables, par eâb1es enterris à 2

puis J m1 pénêtrant dass les ou\Eages par forages tubés invisi-

b Ies .

Là aussil la réalisation entreprise en 1935t fut renarqua-

ble et la sécurité poussée au maximun. Pour ad'apter le secteur

civil, on cltt constnrire ou renforcer cles centaines d.e kilonèires

de l igaes à haute tens ion (51)r  c tes postee d.e sect ionnement  etc . . .

( lo)  1?.500 v ou 1o.2oo
( l l)  se prolongeant en

V selon les régions

amière jusqurà la régLon cliBtrrinal.

t t t f t t '
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Corome pour Ie réseau

à ôeux niveatrxr Pour

téléphonique, on réalisa une interconnexion

cbaque région fortifiée.

a) qne rocade aérienne 65.000 V rel iant les postes d'e transfo:ma-

tion entrteux (Iigne Charnbrey - Bettelainvi.l-le - Reinange -

' 
u"5"oge et ligne lonmerange-xyvqy lour ra Rr'lI, ligne

Gotzenb::'ck-PlaffenSoffen-Eaguenau pour la Rflt)'

b) une liaison latérale d.tounrage à ouvrage (non te:cminée en 1940

en câbles enterrés noyenne tension, permettant à un ouvrage d'e

contj.nuer à aLi-nentere sur secteurr un voj-sin tlont itartère

aurait été couPée Par Le tir'

E \ r p r i nc i pe , seu l s l esou r r rages impo r tan t sd .eva ien tê t re

alirnentés d.e }a sorte, en 1ère urgellge. Quâtlt aux petits ouvrages

-tous alirnentés par ligne tle terops ile paix et transfo:mateur

extérieur- seuls ceux situés à proxinité d.rtrn 8?os ouvrage d'e-

vaient être rel iés à celui-ci par câb1e I ' I .T. souterrain (52)

(Arr.netz, l lauvais 3ois, Coucou, etc"') '  Par contre certains 6-3os

rt ensembles rt (lrehain, Backenberg) étaient prérnrs pour être ali-

mentés cl irecternent en M.T. à part ir de 2 postes différents.

Les postes cle tra'sfo:mation protégés (4 pour 1a RtrI'1t 1

pour La REL, plus 2 postea non protégés pour Ia BfL) sont tLe

granôs abris ae 60 n à ?0 n èe Long (13) sur 18 n de large'
- - - '

Gû auo'ne alinentatiol.p?" lrarrière nrexi'ste pon:r les ourrrages

entre Att"; i ; ;-Ài-fei ing. DlIe ntexistait pasl Don plust slrr

J.es AIPes.

Gù suivaat le nombre clt entrées cle Ia haute tension'

I
o t o f  t o t
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traités en béton ar-6é (protection no 2). Les instal lat ions

(sectlonnetlrs, cl isjoncteursr transfonnateurs, etc"..) sont

entièrenent cloublées tte façon à pallier instantanément une

cléfaillance quelconque. Les transfo:mateurs proprement clits sont

à bain drbuile et monophasés (5OO fVg par phase). Compte tenu d.e

ltéloignement par xapport à la l igne de feu, lrouvrage nbt pas

protégé contre Jes eazj i I  t l ispose de toutes les instal lat ions

nécessaires à Ltentretien et l ,a réparation du natérieI et t l 'es

l ignes.

Lraspect commercial cle cette opération avait conduit à

constituer un groupement tl.es d.iverses sociétés productrices ou

livrancières ôu courant, non encore nationalisées à 1répoque

(Consortium Electrique clu Norô-Est).

g .4. -  Dépôts c le  rnuni t ions et  Ë le rnatér ie l  c lu  Génie (p1.7)

Les données init iales prévoyaient que ies régions fort i f iées

devaient être capables de résister pencl'a^nt huit jours avec leurs

seules ressources, à une attaque puissalte. 11 avait été arrêté

de stocker 1/5 cles dotations cle lrart i l lerie cLrouvrage t lans cles

dépôts constnrits à l tair l ibre en arrière cle la posit ion Ae résis-

tance. Ces aépôts recevaient en outre Ies munitions cle résene d'e

1ra^rt i l lerie cle posit ion affectée arrrc régions fort i f iées'

Ces rlépôts rrava11trr ou "arriârett sont constitués par d'es aires

et ôes quais protégés par des merLons cle terre qui nrappellent pas

de coromenta i res par t icu l iers l  . . . . / . . .
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Âutalt que faire se pouvait, i1s oni été arnénagés dans

des zones boiséesn à proxinité cltune voie ferrée no:male à laquel-

le les reliaient ctes embranchements particuliers. La liaison vers

lravant se fai.sait par Ie réseau d.e voies êe O160 roi l i tairer con$-

tnrit tout exprès, et par réseau routier aménagé'

A titre d r exeinpLe on peut citer sur la région fortifiée cle

lletz (lù les ctépôts arrières d.e lilars-la-Tour et de Ressaincourt

et les d.épôts avancés cles Vergers d'e Chaillyt tiu bois d'e Reinange

et clu bois d.e st-subertl ces deux cl,erniers situés chacun Bur une

rive tle 1a l,Iose}Ie et interconnectés pax d'essus 1a coupure d'e Ia

rivière par locacles routières et cles ponts constnrits sur créd'its

du conpte spéciaI.

Plus en avant, on t:roUve en aiurexe cle tous les caserrreraents

d.e stseté cles dépôts d.e nunitions d.tinfa:eterie et cl'rexplosifst

conmunénent appelés ltpOud.f!ères". Qrganisation analogUe pour les

ôépôts de matériel ctu Génie tlestinés au stockage d'u rnatériel-

t l torganisation clu terrain (ronclins, barbelés, piquets, tô1es

ondulées etc...) èestiné à l texécution d.es travarr: i  d.e ca. 'pagpe

devant compléter à partir cle Ia nobilisation, Ies organisations

pernanentes.

G+) en R.F.L.
Dépôts de

dépôt trarrière! (nr.rnitions et
I'Iontbronnr Lobsannr Ra.h1ingt

Génie) de }leubourg
Phi l ippebourgr  etc . . .

. . . / . . .
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En RIl{ avaient été cons'i;nrits d.ès 191r-t4 1es cLépôts

c[tÂrs-sur-1.iose11e et d.e Pouillyr puls les clépôts clu bois cl'e

Rurange, du bois d.e 3euveille €tC.. o â'r€C éIénents avancés sur

la  pos i t i on  e l Je -mêne  (Da ls te in  e t c . . . ) .

Ces or6at'isations -et le réseau de coronturications corres-

ponaa:it- représentent une palt consiclérab1e cLe ltrtéquipementrt

cLes régions fortifiées, coraplénent inctispensable cl'es organes d'e

fe11-.< proprement tlits. Ilalheureusement 1t j.nsuffisance tl.es créd.its

accord.és cond.uisit 1a TTCORI'I| à faire approuver par l rE.l'Î.Â. clès

Le Lancernent d.es tranches cLrexécution, iles réducti.ons impontan-

tes sur Itéquipetnent, au noins pou:r sauver Ia continuité d.e l-tos-

sature rnininale cles organes de fen:r (r':). Ainsi, rnaLgfé la cons-

tnrction en prenière urgence d.e trois ouvrages puissaltst l-e

trongon Bochonvillers (exclus) ronguyon ne reçut à peu près rien

en na'bière d.e dépôts, et à forti.ori le secteur Est-Niec[ où toute

l far t i lLer ie  d. touvrage avai t  gUiatenblée re je tée en 2o cyc le.

8.5. -  Casernenents de s t reté (p1.  7)

La constnrction-ex nihilo- alrx f=ontières c[fun vaste système

fortifié contiau et Ie souci prernier d.tune mise en état cle cléfense

quasi insta"ntanée cle ce systène, supposait que ]es ga:rrisons sta-

tLonnent en pemanence sur pIace.

(lç) fe dépôt alæière d.e l'lars-1a-llour était estirné à 1ui seul
\" '  

(Uov.-54) 11 ni l l ions soit 1téquivalent clrun ouvrage drinfan-

terie noyen ou de huit casematee.

. . . / . . .
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si en 1880, les garrisons d.es forts ôu systène séré de

Bivières pouvaient encore loger en temps cle paix d.ans des case-

rqates aux façades arrières largeroent ouverteg, la chose d'evenait

à peu près inpossible à part ir cle 1890 dans les abris bétonnés

aveug lese tbn rn id ' es re tp l usenco reen lg l } ôans lesga le r i es

soute.rîaines cle la nCORSrr. Or, à cte très rares exceptions près

(16)  Ies 1oca1l tés s i tuées sur  le  t racé ôe la  pos i t ion d 'e  rés is-

tance ntoffraient à peu près aucune ressourcê en natière de ca-

aernement exista-nt répond'ant au problène posé'

Les progranmes d.e constnrction des ouvrages fortifiés d'urent

clonc être conplétés par un progralnlre parallèIet non moins grancLio-

Sêr d.e constnrction de caserrrenents dits tftle stretétr correspond'ant

à la nigration sur la frontière cltrrn nonbre important d'e réginents

ôe fortexesse (lù à loger au plus près de Leurs postes de

combate.

Lesp rem iè rescoas t : r r c t i ons fu ren t l es | t pos tescen t l aux | |

et les rrcasernemenÙe 1égerstt,  baraquenents provisoires (fS) en

briques sans étage, établis eur le site d'es casernements cléfiai-

t J . f spou r l esp rem ie rs l â l lXen t réesdeeouv ragespou r l esgecond .g .

Destinés à abriter 1es clétachenents de garcliennage cles bureaux

êtc.. .  les rrns et 1es autres clevaient ct isparaltre soit urle fois

te:cninés les bâtiments ttéf init i fs, soit lors èe la mise en état

tle d.éfense.

Mentonr la(  16)

$t)

Longuyon, Thionvil le, Sitche pour le-nordeestt

ôo"à"ti"., liod'"te, Sriançon pour le Suè-est'

les casernements rle streté devaient abriter 1es troupes

d.ractive puisr ' ;p;;"- i ;  ôéclanchernent cle lralerte Ies éche-

io"" rése-nrisi""-.run"trt conpléter les effecti fs.

(fg) la plupart existent encore aujourclrhui ! . . . f . . .
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Les casernements propxenent clitS fUrent construits par

tranches successives -fonction d.es disponibi l i tés budgétaires-

èès 1952. Les bâtiments f irent l tobiet cl 'rune série de plans-ttrrpes

standard.isés (seIon une vieille tratlition remontant à Yauban

_Uen) nais mis en ha:monie avec Ie style régionaI. Par contre Ie

plan'd.tensemble, le nombre t le bâtinents etc...  de chaque caserne-

ment  éta: . t  adapté aux ef fect i fs  c le  toutes ames à loger :  crest

un peu le caeeï1lement rtà la d.emanderr et d.ifférent sensiblement

des casernes stéréotypées d.taprès 1870. Conception architecturale

et quali té d.e la réalisation sont remarquables. Par réaction avee

une série cltincentties plus ou noins acci.d.entels survenus clans les

casernes après 1918, cles précautions très poussées avaient été

prises pour rendre 1es bâtirnents inconbustibles (planchers et

charpentes en béton,  pames nétaLl iques etc . . . ) .  De pLus pour

accélérer la constmction et répart ir les marchés entre construc- l

teurs en maçonneri.e et nétallurgistes, partie fut exécutée en

stnrcture It trad.it i .onnellert l  part ie en constnrction nétal1ique

préfabriquée à clouble paroi ( lg). Pa:mi 1es points d.t intérêts'

On peut remarguer 1ee bâti-rnents rrcuisines-réfectoiresrr, très

fonctiorurels à plan en T, les sous-sols cLeS bâtirnents rrtroupen à

usage cle magasins avec les rampes ôraccès extérieur polxr les cbe-

niLlettes d.es trains ôe cornbat etc...  A proxiroité' se trouvent

lee ncités cadregtt ôist inctes pour off iciers et sous-off icS.erst

cOnstituées de villag à u1, d.err:r ou quatre appartements, en'riron-

nées cle toutes sortes cte faci l i t fs (écoIes, aires de ieuxr garages

privés, ôispensaire, espaces verts etc...) juste contrepart i .e cle

Iraustérité cles concli t ions de vie.

(]9) voir le caserrrement cle Boulayt
(gasesre Grossett i)

entièrenent nétallique 
t

a  a  a / /  a  t  '
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sur Ia RTII, à moins de J km cles entrées t l touvragest 15 ca'

sernements cle streté (40) neufs furent éttif,iés, et 10 sur la

nft (4t). Les nouvearr:r fronts ( lglù puis lrorientation vers Ia

nmuraille d.e Francef continue, entralnèrent 1|extension du pro€Eare-

me à 1a trouée d.e la Sarrel où 6 casernements furent é1evés (+Z) t

à uontrnéay (st Jean-}Iarrrille, t4argut, Eôpita1 cle Montnéd'y) ' Les

mêmes clàspositions furent appliquées aux Alpesl mais avect éviclera-

ment, Lrind.ispensable ad.aptation au:E sites montagneu-'c (caserne-

mente cLe vallée de Lantosque, cle sospel, casernements ôe I ' Iontagne

clu Lavoir, clu i , lonte Grosso etc...).  De par son ampleur, Ia spéci-

f ici té de son architecturel Ia rapitt i té cte sa constnrctiont ce

proglarnme roérite une place d.e choix clans lrhistoire tle lrarchi-

tecture nilitaire' I,Iais, les casernements d'e streté ne connurent

gutune existence éphémère 3 une partie d'fentre eux était à peine

achevée ou en constrrrction lors cle Ia cléclaration cle guerrê. A

l rarzistice, certainE: furent utilisés coEtme camps d.e prieonni.ers

provisoires, puis à part ir ôe 1941 colDme cal0ps pour 1es prison-

n|ers russes. Réoccupés après la guege à lrS.nstigation clu

Généra] d.e Lattre ôe Tassigny, Ia plupart tltentrreux fureni aban-

donnés au clébut cle Ia guer1re ôtAlgérie, puis délaissés lors clu

rertéplolement u]térieur cles writés. Seuls ileux ou trois sont

encore uti l isés aujourclrhui.

(+O) Doncourt, Morfontaine, Errouville, lud.elange, Angevi3-lerst
'  

Eettange, Cattenorn, Elzange, Veckring, Isingt Sockanget

Soulayr ilan St Jean, lirnrnilg et Téting

( + t ) acfr en-3 ining-Le ge re t -Neunh o f f en-L dngens oul t zbach'Le:nbach-
Drachenbronn-S chenenbourg-0b erræd'erro-S ouf f 1 errhe in

(4e) fixing-Letrrvillers-St Jean Robrbach-hrttelange-Sarralbe-
Gmingen.

. . . f . . .
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È l r O o - s (p1 .?-  Pos tes

et cartes 72 et 73)

ParalLèlenent aux caciernements tle stretér on mit en chan-

tier à partir de 1955 un pxog:ranrne clistinct de casernenents pour

Ia Garcle Républicaine IIobiIe, cbargée tle Ia su:sreillance d'e 1a

frontière et de la streté avancée ttu sftème fortifiée.

Ce prograrâme comprenait :

a) à la frontière êIle-même, et sur certains points d'e passage

obligés en arrière, des rrpostes avancégrt, sortes d'e petits

casernements sans étagel Pour un tt'étachement de gartlest avec

blockhaus, barrière et d.estnrction de route préparée. ces

rravancéesn constituent 1es sonnettes d.ralar:me du système' 0n

en compte J6 pour le seul départeroent de la Dioselle.

b) plus en arrière, des casernements avec logements t le famil let

pour les pelotons assurant le serrrice ôe garcLe d'ans les postes

avancés. A noter que contrairenent aux casernements d'e st=eté'

les casernements d.e GRI'I sont souvent situés en avant d'e Ia po-

s i t ion for t i f iée (3ouzonvi11el  Hal ls t ro f f ,  Rustrof f ,  e tc . . '  ) '0n

$r 3etrouve la répartition entre bâtinents conetnrits en Elaçon-

nerie et bâtjsents rnétal l iques préfabriqués'

Dans les Ardennes, Ie long cle la frontière belger on

construisit  un t lrpe part icul ier drtravancéett appelé rrmaison-fo:ftert '

11 stagit cltun blockhaus porxr canon d'e 25 et F$I constituant Ie

rez-cle-chaussée cte l t immsulfs et su:monté d'run étage t lrhabitat ion

cte tenps tle paix porxr }e persorurel cle giarde. Ces maisons fortes

, r . f . . .
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inplantées aux points d.e passage obligés constituaient en fait

les postes avallcés d.fune posit ion d.e réÉistance f ict iverpuisqul

elles ne couvraient qutr:n prolongement très Léger (inachevé en

1940), en fort i f ication d.e ca'opag' 'el du système rrCgRFr!.
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CHAPITRE IX

ou fort i . f ica canel-ote ?

(planehes 58 à 6, et  car tes)

9.1 . -

De tout tenps, on a fait une clistinbtlôn. fondanentale entre

}a fort i f ication peunanente puissante, maj's cotteuse et longUe à

coirstnrire, et la fortification ci.e canpagne', rapideroent éd'ifiée

avec les natériaux trouvés sur place, mais Iégère et cotteuse en

persoru3el de ôéfenEe' Penôant la grantle gÊerrel ltappariti'on d'es

natériaux préfabrlqués (tôtes cintrées, boucliersn p5'o;uetst ron'ce

art i f iciel le etc...) et d.es procéd'és tte bétor'nage rapi 'de a eu porr:r

effet d.e rapprocher ces notions jusque 1à antlnomiques' La guerre

ôe posit ion d.es années 191(,-1917 a sous It inf luence de 1révôlu-

tion cLes procéd.és techniques, fait surgir uJre sorte de solution

d.e comproro5-s : la fortification d.e canpagne ttrenforcéerr ou rren

durrr, dont Ie premier et le roeil leur exemple est Ie système d.éfen-

elf édifié par 1es Al:lemancls sous le nom d'e trLigne Eindebourgr' (1) t

ancêtre cl. irect d.u nUeetwalltr de 1918-40, puie d'e lrrtAtlantr ikwalltr

de 1942-44.

(r i porr" sinplifier les choses."o" +111:"i:-::l:^:"*::i:r::":ï"'-
t i l 'un"-;;;;;;;"s fo:méei ae petites casenates bétonnées et

cle tranchées, constnrites toui lu 1ot'9-do,l lontr I-compris
lrffAnrienngsteilungn de l ietz-Thionvil le (tgl+-1916). I

. . . / . . .
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ce phénomène nouveau nra pas nanqrré d.e séd.uire nombre d'e

grand.s chefs lssus d.e la guel:re : cette fortification rapid'enent

constrtr i te, gfâce à i f  abor'dance t le Ia main d'toeuvre roobil iséet

parait nieux aôaptée alrx réalités du moment qutune fortification

permanente établie à priori en fonction d'rhytrlotl:'èses qui peuvent

ne pas se vérifier et d.ont les crécLits ôe const:strction sont à

denand.eù au Parleroente soulevant toujours des tempêtes.

Drautre part l  1a conplexité croissante cLes ouvlages perlna-

neûts requiert de plus en plus un armement particulier -

inemployable ai l leurs- et des ga:rr isons cle spécial istes, tand' is

que la fortification cle campaene, mêne si æn ltrend'enentrt nr est pas

le mêne, peut être occupée ou évacuée à volonté par d'es unités

nbanaliséestr, avec leur amement d'e ôotation (Z)'  Pa:mi les te-

nants d.es vertus tLe ra fortification de ca.mpagae en ildurrt se

trouvent les généraux Buat Chef d.rEtat-i,iajor ôe ltA:mée jusguren

1921t Degoutte, Eergaultr etc."

g.1.1 Lg genèse ôe-  la  for t i f ica ' t j .on dq canpage.  (1926-194C;

La contreverse entre tend.ances opposées iroprègne toutes

les étuctes et réflexions menées jusqutà Ia sort ie t lu rapport

t le la commission de défense d'es frontières (Novenbrc' '  1!26) '

(z) crest dtai l leurs 1e critère essenti-el pernett 'ant d'e cl ist ingXrer

Leg ôeux fo:nnutes -Fortification rrggl3îr = ârlnêrlênt spécifique

- autre fortification 3 arnement banalisé ôes troupes cle

campagnes.

. .  r f  . . .
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Ce clocrrroent, J.argement irrspiré d.es icl.ées clu Président

Généra1 Guil1au.nat, part isan convaincu drune fort i f ica't ion

puissantez mais l irnitée et associée à Ia manoeuvre stratégi-

guer tranchait Ie débat, une fois revêtu (1927) de lrappro-

b .a t i onn in i s t é r i e l l e . Lenouveausys tè rnesepa r tagea i t '

en t re l es t ro i s rég ions fo r t i f i éespe rmanen tescouv ran t l e

no rd . -es td tunepa r t l l e sdes t : r r c t i onse to rgan i sa t i ons

d.e canpagne à établir à ]a nobilisation entre Longsyon et

Ia i{er du l[ord d.rautre Part '

Mais i I  faut renarquer quten plus d'e Ia posit ion

d.e campagne continue à créer Ie long ôe Ia feontière d'u

nord, Ie rapport de la Conmission prévoya5't d'e reconsti-

t ue rsu r l es rég ions fo r t i f i éesqu tuneossa tu red 'e feux

mininoalel à coinpléter à la rsobil isation par ôes nids d'e

nitrai l leuses sous béton, des canons antichar d'e 75r des

t ranchées  e t c . . . .  ( l ) .

Aues i , l a ' 'C0R3 ' ' qu iap r i s l e re l a :Ses t i . ! 0e - t - e ] . 1e

à BOO roi l l ions 1es créô' i ts part icu'I iers nécessaires à

lrachat ôes natériels pour 1a fort i f ication de canpagne'

La loi clu 14 janvier 1950 en accorde effectiveaent ZJJ'

Pou r?osec t i onsde | | pa rcsmob i l esd ' e fo r t i f i ca t i on | | .De

19rO à 1914 La rrCORFn se consacre essentiel leroent à Ia

réa l i sa t i ond 'es f ron t s fo r t i f i é sma is ,ôevan t l esc l i f f i -

cultés financières qui apparaissent avant rnêne ltouverture

(5) voir rapport 171 F du  6 .11 .1926  Paees  68 ,  59 '
. . . f  . . .
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des chant iers ,  force en est t  à  tout  instant r  d .e re je ter  en

2o cycle nombre cltorganisationsprérrues en 1o. Les crécl i ts

correspond.ant nrayant pas été accord.és1 cês ajournements

vont grossir dreutant les travaux à exécuter à 1a mob-tl isa-

t ion.

'  Ltanrtée 19j5 srouvre sur une série d.révénenents poli t i-

ques intérieurs et extérieurs (+) guir srajoutant à d.es

consid.érations pureiaent techniques, vont anener trbs repi-

d.ernent le basculenent vers la rrl'Iuraille d.e Franceil et la

fort i f ication continue.

Cette tend.ance est orautant plus forte que Ia rr0ORtrrrr

arrive au bout d.e son mand.at et que lrensemble de nos fron-

t ières terrestres a été, par décret Cu 4' r iai- 1934 (l) d.écou-

pé en Régions et secteurs fort i f iésr qoe les Cotraandants

d.ésignés sont inpatients d.rorganiser 1e plus rapid,eraenf,

poss ib le .  Aussi  va- t -on ass is ter  à  par t i r  d .e 195:  à  t rn  aou-

b1e phénomène pour la frontière du ldord. et d.u }Tord'-lst.

a) exécution des travaux de conplénent internes oes régions

for t i f iéest

b) l iaison et prolongement d.es régions fort i f iées pa3 un sys-

tène continu tle 3â1e à la l'Ier du Nord..

(+) remplacernent le 21 janvier du Généra1 lfeygano. par Ie_Généra1
Ga:ue]in, lui-roêne très 1ié avec le Généra1 l iaurin, alors
l l in is t re  d.e 1a Guerre.  1J janv ier :  p léb isc i te  d.e la  Sarre -

16 rnars : Décision al lenand.e de réamer.

(l) roPP 1914 paee 1199.

. . / . . .
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ta g:cand.e najor i ié d"e ces trava'ùx a ôré enécutée

- p o u r  r a i s o n s  d ' é c o n o r n i e - ( 6 )  p a r  l a  r n a i n  d r o e u t r e  n i l i -

ta i re  ( i , i . t l . i i . ) ,  sgr  des  c réd . i t s  annueLs ecco=d.és  aux  ré -

g. ions ur i l j - taires, et  etous-d. i reot ion tec|nigue d.es or:ganie-

nes du service d.u Gén-ie,  agissap'b séparéinent aux orf l res

d. 'es co$na:rdenenis régiogaux, enf in l ibérés d.e la féruLe

d.e 1n : 'COIi l I t '  (7).  âprès la ;nobi l i .sat ion d'e 1919 r Ia inasse

d.es  e f fee t i f s  pern i t  c ie  < ionner  à  l ropéra t ion  un  d 'éve loppe-

ment consid.érable, au point oe se i ransfc:emer en concoul l$

r le  v i tesse  en t re  rmi tés ,  au  dé t r inen i  d 'e  ia  qua l i té  é" r l i i e r -

nent .

g .1 ,2  -  La  fo r t i -1 - ica 'c j -on , ; i .C . i '1 .  d 'ens  - ' l -e  Sud-E" ; -L

sur les l lpes, i i  e: :  al la heuleusei lent toir i  a 'diTtr :?ni"

Selon une trad. i t ion rei i ior: te-ni  à ia c=éai ic:r  d 'e i ta; : :ée ô' t - ' '

/ ' i pes ,  c iz .ns  1es  a : in ies  1 { ; !0 ,  les  t loupes  a lp ines  pa= i i - r : i . -

paier, . t  chaque an:rée à l t infras'b3uc'bu:e aéfensive ci .e iet : . r

théâtre étcpérat i . . :n.  Aussj-  - l .eur eicploi  fut- i I  'bou-r i i : i1 ' ;uT: i*

leaezit  plani f i .é ( i r ) ,  et  intég:é aux proS?a-lnnes d.e ccnsir 'u-c-

t ion en conpl;nent no:rral .  d.es entrepl iees civ i l -es ei  i - ' ' 'o l i

(6 )  éconon j .es  ô iscu iab les ,  pour  1e  rno insr  e t  (L rau t re  Far t  réa ' i i sées

eu ,d.étr inent de 1a. fo:nrai ion ni i i ia ire d.es troupes enpic"* ' ies

coinnle travai l leursr ce qui esi  plus i l rave'

(Z)  A  Ia  6 ispar1-b icn  c le  la  r rgg l1 ; l r ' ,  le  con t rô ie  passe,  sg  1e  p la r :

technicuel à,  1 ' I r lspect ion lechnique des , I rat .atrx cle } .ort i f ica-

t ion ,  na is  qu i  ne  â ispc"e  pas  du  iou t  d .es  mênes pouvo i rs '

(g) Chaque êétacheneri t  chargé dfnn nrêne chant ier ête"Li  I 'coi f fér '

par au n:cins un cacrrer technlque au Génie ou Ingénieuv civ i- l -

êf fectua:: . t  son service coiuûe off i<; ier d.e réserve.

. . , f  . .  "
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conme un succed.ané à bon marché. Ctest à ces unités que

lron cloit,  sous la d.irection d.e la rrCOiltrrrr et ôu Génie des

:(IV" et XV" Corpsl l loû seulement la réalisation t les ouvra-

ges d. tavant^postes et  de routes,  mais  également  ce l1e d ' rune

part ie des ouvrages ltCOft}rr eux-mêmes (abris acti fsr petits

.ouvrages, équipenents d.ivers). Après Ia roobil isaticne au

Lieu de se d.isperser en tous sens, on confj-a à Ia mai'n

droeuvre rni. l i taire, 1a const:nrction d.es quelçlues d' izaines

d.e casemates d.r interrral l-e t l .e Ia posit ion cle résista::ce et

c le  1a 20 posi t ion.

Ltunité de d.irection technique pe:cnit de standarctiser

créneaux et entrées, et de les doter d.e trémies d.rembrasu-

1'êr de portes bl ind.ées et d.téquipements soLid.es et convena-

bles (roême pour 1es blochhaus const:rr j . ts pend'ant 1es hosti-

1ités) conférant aux réalisations l lr . le robustesse certa. ' tne

et r: l .e honogénéité renarquable. Lraccent, nis sur la qqali ié

et non sur la quantité, aboutit  en f in de conpte à ce que

tous les travaux exécutés par aain droeuvre rni l l tai.re

soient un compléneht et un tenforcenent non négligeable d'es

ouvrages |tcoilFtt, au lieu dtune charge lvoire d.rune gêne corn-

me ce fut le cas dans Ie Norcl-Est.

te sérieux des ouvïages M.O.}I. d.es fronts deS alpes

tranche avec Ie d.écousu, lra',archie et Ie peu de valeur'd'e

la najorité d.es réalisations I 'conplérnentairestr du nord-est :

ceLà t ient pour beaucoup à l tattachenent passionné cl 'es al-

pins poua' rrleurrf futur théâtre d.f opérations.

. . . / . . .
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9  , 1  . ,  -  La  t r 0 .  E .  Z .  F .  r l

En Octobrc 1959 -ilonc après Le ctéclanchement d'es hos-

t i l i tés- fut créée Ia rr0onmission d.rEtucle d'es Zones Fort i-

f iéestt, chargée de coiffer les travaux ôrorganisation du

terrain. Cet organisne srattacha part icul ièrenent à cons-

t iuire une 2o posit ion d.errière 1es part ies les plus fai-

b les au d. isposi t i f  f ront ière.  Oet te 2o posi t ion d.evai t  ê t re

constituée d.e blockhaus type ffiG dont d.e nornbreux exemplai-

res furent nis en chant:.er (9). llalheureusement compte tenu

ctes f léIais, réduits en plus pan nn hiver palt icul ièrement

nrde, aucun blockhaus nrétait ter"miné nl nêne d.oté d.e sa

cloche Ie io roai 1940. Une bome part ie était encore à

1tétat d.e fouil le ou I irûité au rad' ier.

9 .2. -  TyocloFie -  Archi tecture

Cornpte tenu de la nult ipl ici té de ses origines, Ia rrfort i f i-

cation d.e campag3e renforcéett présentel dans le Norcl et 1e iilord'-

Est, une variété irnmense d.e types et.ûe procéclés. Le secensemeni

ôes organj.sations, entrepris aprbs 1945, parait d'tai l leu:îs nravoir

ja"nais été conpLètenent terainé. Ltétrd'e architecturale des types

en eÈt inflnirnent plus cornpliquée -que celui ùes organisations

rreORtr'rr- 0n stest donc lirnité à décrire tes princlpaulr spécinens

classés en fonction cle l torganisme co$cepteurt hors d'e toute iclée

ôt exhaustivité.

(g) bretel les clu lVord' '
Sarre - Région d'u

d.e llangiennesr ?" ligne cle Ia trouée d'e la

Ju ra  € tc . . .

. . . f . . .
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g.2.1 -  0@ (P1.  59-60-62)

Ctest à la Section lechnique du Génie quri l  appartena'i t

noranalement, en prernier chef, d.tétutlier et d.e d.iffuse= aux

exécutants Les types drorganisations sinapli f iéesr entrant

d.ans la coinposition d.es positions d.e carnpagne. En tant que

f fconsei l ler  techniquer ' ,  e l le  proôuis i t rde 1956 à 195% un cer-

tain nombre d.e notices techniques que J.es command'enents

régionaux appliquèrent, aclaptèrent ou négligèrent à leur

gré. Pa:mi 1es principaux plans-types ptoposés citons :

- les casenates d.tact-Lon frontale pouu canons d.e 155 GPSt

1! !  cour t  1917,  14 ' t -155 nodè]e 16 ( tO) t  à  embrasure non

p ro tégéee t t r èsp rochedece r ta i ns t ypes r l eb locsd la r -

t i l lerie ai lemand.s d.u 'vlestwaLl ( l t).  Un seul exemplairet

pour 155 GPF' a été réalisé au Fort d'e l . iauld.e, en 1917,

pour t irer sur les Ponts d'e Tournai '

- 1a case_nate d.e flanoueraent réd.u-itg-lour 2 cano.ns d.e 7(.

( t z )  ? I .  59 .  Ve rs ion  u : t  Peu

anéliorée de Ia casemate de Sourges d'e 189?t et ôoni on

iJi iolotl iJ*J;, 
-4€zltotn'wît- ' , lzirî,-ni ir l i- lo| iqi l-4"â'd' i7-

(ro)
( r  t  ) t ypeJoaenpa r t i cu l i e r (d .ess inno1160 )pou rc .anon longd 'e

1?0nan - Iranalogie est rr"pp"rrie-- Egalânànt twe 14 (pour

canon de 240)  et  516

( tz)  not ice qo03. ' (52.1/ tua du 50 c lécenb:ce 19t6.  La casemate conpor-

te 2 chanbres d.e t ir  en eÉrruio." refusés protégée? par tr 'n ori l- '

l on .Unseu }n i veau -pasc lec l oche . }esp iècescn t . no :ga lenen t
leurs roues en levée"  et  i i " " " i * "  posé sur  d.es cbaises $éta1-

l i ques .L Ie rnb raSUrê lp ro tégée .pa rune - - v i s i è redeva i t r ecevo i r
un habil lage rnétaL1ique étucl ' ié par S'I ' i 'F'

e  nooe le  iE97  "1

. . . f  . . .
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peut voir lrapp1-ication l i t térale au Fort cle t ' Iaulde (près

cle Valenciennes) en 2 exeraplaines, en Haute Alsace (7 exem-

plaires) et en version sinp1if iée, à une seule pièce' dans

1e secteur fortifié d.e 1ioninédy (4 exer.rplaires dont 1 avec

cloche GII ' Ï .3).

carnpagne et nitrai l leuse hotchkigg (1a) - planche 60 -

Ce to rganees t , en fa i t ' uneTe rs j . ons inp l i f i éed .e l a

casemate d.t i .nfanterie |tcoF$'r et en d.i f fère essentiel le-

ment par le falt  qutel le est ôestinée à recevoir le ca.non

antichar et Ia roitrailleuse de campagne d'es troupes d'u

corps d.e batai l le. En version normale el-Ie est dotée ôrune

cloche (S ou C) et de chanbres d'e t ir  d'écaLées' protection

1 ou 2.  En vers ion réôui te ,  (a lbun ôu 4 ' rc"1959) '  protec-

t ion 1 -  pas de c loche (14)  et r  dans cer ta ines var iantes

locales (nég:.on des Ardennes) comporte à lravant un cré-

neau obsenratoire f=ontal- part icul iàrenent valnérabLe 1t 5) '

blockhaus (sinPle ur canon anti

(1r)

(14 )

(15)

voi r  notes d.u 26 ianv ier  195? et  r lécenbre 195e"

Cet organe est frSq*ennent appelé 'rcasematert d'ans ti"e noinbreu-x

doc'ments par analogie u.vec 1à casemate cle nitrai l leuses
rrCORtrri l  d.ont e1le joue ie rô1e'

volume tte béton 500 n1 pour un blockhaus double al légé.

455 ni pour un blockhaus simPle'

cas des casemates du secteur de la 55t DI près de sed'an,

oU f ra::mée alLenande força le front le 15 nai 1940'

. ,J,. .
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ta conception d.e base de cet orsalre était rat ionnelle

et constituait un compromis heureux entre la nécessiié d'e

constnrctions Lourd.es et 1es posslbiLités cle réalisation

par d.es non spécial istes. Les variantes qui en ont été

faites sont parfois raoins heureuses. cet organe a été cons-

tnrit  à plusieurs cerrtaines drexemplaires à part ir ô'e 1917

et constituait la base d.es fronts réalisés par Ia rrCEZFrt '

TIne partie seulenent était terrainée, rocaillée et grunie d'e

ses cuirassenents (cloche 3 - Equipements d'rembrasure -

porte bIind.ée) en maj- 1940 z cas ôe la breteLle tsenbs -

f ront ière su isse,  rég ion de 3avai .  À i l leurs (2o posi t iont

1o et  2o l igne t le  1a t rouée èe Ia  Sarre)1à }a date du 10

nai  1g40,  seul  le  béton éta i t  coulé,  les rocai l lages sot l -

vent non exécutés, cuirassements non mis en place (16)

obligeant 1es d.éfenseurs à se battre d.ans des conrlitj"ons

p réca i res r ' r o i re  d 'ésesPérées '

Acesnod 'è l esp r i nc i pauxs Iena jou ten td . ' au t res , con te -

nug clans 1es rralbutosld.e planches (1?) et proposani; cl ivers

types d.e blockhaus, abrisl observatoiresl PC etc"'  en for-

t i f ication de campagne (ae 15 à 115 roJ d.e béton-d.al les de

Or50 à 1rn)  ou en for t i f icat ion d 'e  ca:npagpe renforcée (105

à 600 ro5 ôe béton-d.a l lee ôt1r lO n) '

(te) on avait été contraint ûe
nétal1ique Ie Puits béant

(1?) ôe décernbre J8 et octobre

boucher en béton ou avec url tanpon
de la  c loche.

59.

. . . f . . .
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9.2.2 - Ou.rrases tïpr "RIf i ' l  (p1' 5B-59)

Do .béed IunCounandenen tduGén ie , l a rég ion fo r t i f i ée

c le l , l e t zsep réoccupa i t f i n l g l 4decommence rà | tmeub le r | |

Ies intervalles entre les ouvrages rrcORrr. r l-  ne faut pas

oublier qutà cette d'atet aucun des JJ et tLes 47 w ÀC tle

for teresse nréta i t  en p lace dans les casemates ( tg)  e t r

horrnis res canons de z5 des ouvrages, iI nry avait aucun

engin anticharl tanrLis que Ia pose des trchanps d'e railsrr

d.ébutait tout juste. Droir une certaj.ne ino-uiétu<Le d'u coÛnan-

dement à I ' idée dtune irnrption subite ôréIénents r:récanisés

ennemig.

une première série d.e bLockhaus type 1955 iur alors

étudiée et const:nrite pour battre 1es voies d.e pénétrai ion.

Les bl-ockhaus RIl,4 tt55tt sont d.es blocs cle plan très sinple

conpo r tan tun+z rnm(19 )d ' éc Iasséôe laMaû inee tu t i l i sé

cof,IIDe antichar ôe rernpiacement, tirant en action front'aIe

par u.n large cléneau avect en coropiémentt u:ie nitraiileuse

en caponnière dans chaque flanc'

Ce schéna vicieux en iui-nêrne; êu fait d'e la rnrLnéra-

bi l i té de l.enbræure du canon, 6tait cependant ad'apté au

terrain et l tangle entre les axes d'e t ir  d'es a:nes varie

d run  b loc  à  l t au t re .

rappelons qutel les ne couxnenceront à

trèà tard.ivenent à partir ô'e 195'l '

47 w rnle 1BB5 dans les 2 :"?tll:^*" *:::3: ÏÎ*n1: ;t?3Î":î'
i:"Ï iËl*li i '" de gauche. ces pièces, données par Ia i ' larine'

!  . I ^  È r r n a  â o è  n q

;;:":#:;;-â; !;J;lii;;i3 tie::"-1:-::ï: :1"*:,lH:":"To1"-
ii::ffiï:"; i; ;";;iii;:-;"-i;ès nonrreux exemplaires' fil-

être nises en Place que
(r  e)

(1e)

; ; ; t  a ins i  u t i l isés sur . les f ront ières '
".. ' f . . .
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Le plan cle type de ce bloc ne se retrouve plus d.ans Ies

d.oss iers  techniques u l tér ieurs (eO).

pour 't936 et ultérieurement, la RF'I'1 rend régleireniaire

un second type d.e bloc, cette fois de f lanquenent sinple;

poux canon d.e 4? d.e I'larine (Zt ) et mj-traiJ.leuses en chambres

'd.e 
t ir  d.écaIées, avec visière et mur en ai le, mais sans

loeaux annexes et d.e C.inensions mod.estes (6 x 11 nt protec-'

t ion 1 ou ) 1 ) le type fut assez largement répanAu (Ze).
t

Sont égalenent étucl iés quelques enplacements pour roitrai l-

leuses ou tr! ' t ,  d.es blockhaus simples, un observatoire etc"'

Lf rralertett de maxs 1956 anène une occupation des ouvra-

ges tfCQRFrt pendant 2 rnois et, bien entendu, un d.éveloppemerrt

consid.érabIe des organisations d.e complénent : Ie d-ossier

cLes d.irectives techniques pour 1957 t est partieulièrenent

fourni. Aux tytrles 1916 aaéliorés stajoute nn type I'blockhaus

d.e flanquemeni pou:r ca1on ô,e 25 cle ca.apagne et nitrail-]eliserl

(zl),  avec charobre de logenentr Qui ixa éloffer 1e rlseÇteur

de l{arrr i l ler ' ,  entre la RET{ et Ie SF t{ontnédy, confié à la

Ghefferie d.e LonguYon.

un projet tLe blockhaus pour canon de 55 cl.e I'larine ne Fera pas

suivi d.rexécution, senble-t- i1.

15 blockhaus const:rrit d.ans le S? I'aulquenolt en 19191 2 en

i 'gù- fâ'à'i+-jt- iËp,it"-igt;t. Boulay 17 én 1915 et 17 (soit 23
àéi"ià 1gr5i. r"-nonbre <l.e bLockhaus est en princip"-.1?Ig:"e-

r"i t t  p=opô"i ionneL à la puissance des organS-sations rrggptrtrr '

cha:nbres d.e t ir  très d.écaléese inl l l  en ai le, entrées séparées

pour le canon et Ie Personnel.
(zt)

. . . f . r .
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l{ais La granttê rroll'r-êâuté est Ia rrcasersate d.e flanquement

pour 2 canons d'e J) romrt. cette grosse unité ( l5oo m3 -

protection 2) est une version très arnéIioréet non seulement

d.e la viei l le casemate d.e Sourges, maj-s encore du type sTG

conteroporain pour 2 T5 ' I . ]e 97-1J. E1Ie cLoit renforcer

.Lrai le droite d.e Ia l-Ï l l ,1, dépourrnre ôtart iLlerie |tcoRFtt.

Lfarctement en est constitué par 2 canons de 75 rule 1897 d'e

casemate,  pré levés à ra ison d. r1 p ièce sur  21 d.ans les case-

raates de Sourges d.e la place clr6pina1 (e+). On y trouve un

obse:rratoire sous béton, une cloche GtrT'I (au lieu drr:ne tOU-

relIe par éléroents'prérnre à lrorigine) un groupe électrogèr'e

cl|ll, et mêne un sous-sol général ou par|tiel. Sien protégé et

b ien f in i rcet  o :egane,  conf ié  à I tar t i l ler ie  d.e pos i t ion l

srapparente de très près à un b10c ttcoFFtt. 5 e:cenplaires

seront const::uits jusquten 1959 (25). Un 6o (casernate d'e la

EiSnV) rnis en chantier en 19)9 dans le secteur d.e 1'Îar*'i11et

n té ta i t  pas  f i n i  en  1940 .

Onvo i t éga leuen tappa ra l t r e ;ena r r i è rede lapos i t i on

de résistancel 1es cuves pour canons de 65 d'e i ' larine (26) à

tir rapide, résurgence tard.ive des projets de 75 et d'e 82 rain

antichars nobiles cles années 1928 et ]1929. Àu nêroe but ré-

pontlent les bouclierg en béton pour canon ô'e 25t prenant les

routes d. r enf ilad'e.

lr i l-"i,-r;";;;t ; ;;";;rent sommaire et-les pourront êrre ren-

placées par d'es pi-èces de canpagire'

(25) lovenberg et gttonvil le (Sf Aoutay) Sanbesch, Stocken et Te-

t ing (sr-raulquemont) .

(26) roêne provenance que 1es 4? ïI1e 1BB5 et 1902'

. . . f .".
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SOnt égalenent rnis en chantier les postes d.e corrmanclei"rent

t les uni tés êr in fanter ie  d. r in terva l le ,  en tô Ie c in t rée for te

(Zl) et roca-iI lé, et ceuxr en Trétonl porr les groupernenrs

d.rart i l lerie, souvent rel iés à un obser,ratoire avancé. 11

convient égalenent d.e roentionner Ia constmction raéthod.ique

d.es cuves bétonnées des tourel les par éIénents mod.èle 1915t

les observatoires d-e tous t;pes (guérites et cloches spécia-

Ies ou d.e récupération, abris-observatoires STGr vieu:c chars

f 'T  191? ,  déc1assés  e tc . . . )  l es  n id . s  de  n i t ra j -1 leuse  sous

casenates Panar t  1916 récupérées (ee) .  Ceci  pour  ne c i ter

que lf  essentiel.  Ces travau:r poursuj-vis en 1918 et J), au

f i ]  des a ler tes successives,  se pro longeront ,  après 1es

hosti l i tés par Ia construction des inorabrables petits blocs

froniaux pouï nitrai l leuses ou canons d.e .25, oeuvre d'es

unités d.e renforcersent.

9.2.1 - Trayaux frEJErl

Processus sini laj.re sur Ia région fcrt i f iée de 1a. ieu-

ter, urais à un d.eg3é noind.rel tant en quantité quren qtal i iét

conpte tenu d.e Ia priori té accordée, d'ès lroriginet Pat

1rE.lI .A. En d.ehors d.e l  rhabituel assort iment d.e blockhaus

pour F.I,I . ,  nitrai l leuseÊr canons antichars d'e canpagne etc...

(2i l  Z atvéoles i iour une co'pagnie (Ss q' la3tier) { 5rour_ un batai l-

lon (Quartier) 6 pour un réginent (.sous secteur) plus annexes
éventueIl es.

(Ze) 2 sur le SF Crusnes, 1 sur le SF Soulay - 4 à Faulquemont.
2 en Haute Alsace

. r . f . . .
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nous nravons à ce jour retrouvé, sur la RFT,r que cleu:c case-

mates ctrart i l lerie (Zg), à 2 pièces de campagne chacunet

et constituées simplement d.e 2 cha-rnbres de t ir accoJ-ées,

Sans lOcaUX annexes ni ObSefVatoire. CeS deux casemates

(Biesenberg et l , I ind.stein) disposées en vis à vis à chaque

. extrérnité du front d.es basses Vosgesr assuraient un flanque-

nLnt mininal cle 1a ligne de blockhaus rrCORIrr'' palliant dans

une certaine nesure lrabsence des 5 petits ouvxages préÎJ.Ls

à l tor ig inermais a journés.

9.2.4 - Tlavaux tfoe firégionauxs

Enp lusc tes t ypes i ssusôe lasec t i on techn iquedu

Génie et d.es deux régions fort i f iéeso 1es trongons d'e front

constituant l-a rrligZre l'laginot proLongéett sont tnrffés d'e

petits blocs projetés par les Directions d.e Travaux : Li l1e.

Yalenciennes, pouï la frofitière du idorè, strasbourg et

Selfcrt pour Ie Rhin et ]a haute Alsace, Sesançon pour Ie

Jura - frontière suj.sse- Nancy pcur l-a trouée d.e 1a Sa?Te.

p l .  61 -  Ie  Génie d.e Ia  10 Bégion ( i i11e)  a pour  sa

part, élaboré 2 types de rrpostes êe combatrr (a et C ; 1

nitrailleuse frontaLe, 2 trl{ ctrécharpe) et prbs d'e 2J types

cle blockhaus stand.ardisésr qui sont cens&couvrir tous les

cas par t icu l iers  et  bapt isés Â,  3 ,  D (a,  b t  d ' t  Sg ou Sô)

c  (1 ,  P r -1 ,  ss  ou  sd )  t  ! . t ,  ,  ou  4 )  i 4 f r  N1  (g  ou  d ) ,  l { 2  (eo

r l  ou f )  E,  E (1 ou 2)  e tc . . .  cec i  en fonct ion de la

(Zg) i l  en existait dtautres en Juin 194Ot mais

cl ins et en terre (Cte ;ai11et1 Cte Verd'ott
phe) elles ont coroplèteinent d'ispa:nr'

réal isées en =on-
citées par Rod'o1-

. . . / . . .
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protection le nombxe et l torientation des créneaux, Ia pré-

Sence oU non ôe clOche eto...  DanS Une Certaj.ne mesuset

même prol i fération dans les autxes régions. aux blocs type

1o,  7o,  20o région sra jouteront  les b locs t 'cond.ét te  3 iLLot te

Garchery, Sarbelrrac, du nom d.es coamandants d.rar:née ou d.e

.corps d.ta:eraée, et égalenent 1es blocs const:rr i ts par le Corps

expéôit ioruraire anglaisl après le d,ébut des hosti l i tés (ro)'

g.2.5 - OuvrEres trrpe t 'Sgd"-Estrr (p1' 15)

on a vu coEuoent sur l t ensenble cle Ia frontière clu sucl-

Est r la  main d. toeuvre rn i l i ta i re ,  engagée êàs l ror ig ine d.es

travaur, avait été eroployée par rt'r,ranchesrt annuelles (ll),

selon un progsaruDe d.rensemble, progressif et cohé:rent, où

Ia pr5.mauté était ôonnée à la qualité sur Ia quantité' cer-

tes,  la  nature du ter ra in  s ty  prêta i t  à  pr ior i '  pu isqul i l

stagissait d.e barrer par o:cd.re ôrurgence d.écroissante un

nombre l irnité d'e points Ce passaget ùes 91us faci les aux

rnoins abord.ables.

Sans parler d-e Ia part icipation de l-a r l 'ool l lr  à 1a

const:mction d.e nonbreux ouvlages I'COIurtr (lz) pO*rsuiv5-e

jusquf à l-a Suerre, la téal isation Ia plus remarquabl-e est

.celIe d.es ouvrages d'rat 'ant-poste'

(fO) 155 exemplaires recensés.

(ff) campagnes d.tété, d.e durée variable en fonction d'e 1a zone

considérée.

(15Z) Co1 cte Crous, Co1 de la Valette, Clarop cle t ir  de lrAgaisent
p late-Lonbarâe,  Arrond.^ ,  u t " . . . 'L técononie-  a ins i  réa l isée per-

nit de const::trire des ouvrages qui sans cela auraient é'i;é

ajournés ;;"â;-;;e""""-("o:.i teitre n" .454/cgry(tu du 24.12. -
l i rO au.Généra] Seihague au I ' l inistre BiA to $on)' 

. / .n.
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Ceui:-oi  r  sel ls const j "Lue::

con'binus, avaient éi ;é inPlantr

p lus  p r is  Pc ;ss : ' -b ie  des  c rê tes

1 e s  p a s s a g e s "

f ,rouvrage co::?orte Parfois,- en

tranchées, des boYau:<, d'es abris en

constituent un point r lrappui is<;ié

nul1e ptrri barrage c1e feu>:

:s  d .e  nan i i : re  Ponc iue l le ,  Le

front j-ères af in dren bloquc'r

alrnet<e e>:tér:'-errre r ce s

tô le  c in t rée1 ie  tou"a

et en-r,0ur6 oe bzirbef éf i '

Les ou.vra6es ôravant postes sont généralen'ent consi i -

t lués lc ph:-s souvent coinine d.es nini .a-bures drouvrages trcÛ?:;?'

u n p e t i t i é s e a u r l e g a l e r i e s s o i l s { o u 5 : 1 c 1 e r o c a . v c e / ç o t . l . . '

éuergeirces o.ont 2 e:t i tées, un cbservatoire ( i l ) '  et  qu'el t i r i r" ' :

b l0ckl ie,us cle ; l i t rai . l leuses ou fusiL Ëri- t rai l lcur '  La gar: i ' i ' *

son rra'ie d'un g:roupe d'e conbrit à, urre ôeiei-seci:ioi: â\"ec soÊ

aruencnt or6a-nique de canpatrâe /r=oiiraill-el-teie de t r*, i:i1e

1 9 1 4 r T i i 2 4 - ? g , g r e n a r l e s i F a Ï f o ' i s n o r t i e : : s d ' e 5 0 o : ' l d e â i : : r : ' l ^

L'équipe;:ent est s i i i? i i f ié i :a is suff isan.,  :  écfe. i=i i5e j ]?.r

lanten:es à pé'bro3'e s, ' rent i l ' ; r teul  à bras'  fourneau d-e c ' ' ' r - is i : : :

tandls que . :-e log;eneni;  esi  réal j -sé par coucl:et ' tes à é' i ;+gas

le  fc r r3  des  na" ro is  ce  t ronçons  co  8a iec ie ré ia rg ie ;s  c ] ; i c : ' ; : ' - ; i " -

men'6" Ï ,es cl5rteau:< so:: t  * tunis C'z cuirasse::eihs'  et  1 ' : :s

entrées d.e por+ues: b1 inr leles d'c ncà: ' r ' 'es spéci 'ar; : : '

Â c e s o l : l r r a - g e s s r a j o u t e n ' b à ' a s e m p l a c e i : e n i s ô e t c u : e - ! ' -

1es ( lù par éLéi:en' i ;s et  c lueJ-ques ret i ts blockhaus'

Gl)  en béton ou sous
des avant-Postest
oPiiqtre.

c loche cu i rassÉe 1ég' : re  drrur
on 'Lrouve Parfois r in Poste

! r r y , a  c - É n ' i  r ' ' lvù r  yv

ae télég:aphie

n . r f  . o n
(54) uou vingiaine Pour toutes 1os i l l ; res.
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A Ia raobil isation furent const:euites -surtout dans 1es ÂIpes

I' lari t imes- deux séries êe soliC.es cascaates d'r infan'berie

pour nitrailleuse et canon antj.cbar d.e canpag:rer lrune sur

Ie t raCé de la  pos i t ion de rés is tancel  poul l  conpléter  Les

' feux du systèrae trCORIlr, lrautre, plus en arrière, pour

.const i tuer  l tossature drune l ig : :e  d. rar rêt  (casenates d 'e  2"

pàsit ion). Une seule casemate genre STG (a.rec cioche) a été

constr:uite (cte au Golf d.e Sospel) ( l l ) .

En consid.érant 1a superposit ion d.es organisatj-ons :

-  t le  la  f . ig : :e  dravant-postes pa3 n.oon.1

- cle la posii ion de résistance tt00mrr renforcée d.e casemates

l l r  OrI I l ry

- de 1a 2" posit ion par û1.o.û1. et oxganisations d'e

complénentt

- les organi.sations antérieures, du systène séré de l l ivières

puis d.e 1ta:mée d.es À1pes avant 1914t bétonnées ou non et

capables cLrapporter au-ï l ig::es d.e oéfenses successives u:r

appoint très sérieux.

on constate, surtout sl ls un terrain déià nature-]- lenent

facile à d.éfend.re de i,ranière écononigtte, un systène puissant

bien écheionné en profond.eur. Sa:rs rien retirer au-Y combat-

tants 1â part qui leur est due, il faut bien at1nett::e que

lr infrast:ructure pati.emment construite sur les À1pes ôepuis

1g?0 est pol:r beaucoup dans Ie beau succis d.éfensif renporté

GS) la  c loche nra ianais  été n ise en p lace '

. . . / . . .
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par 1tarrnée 01ry en Juin 1940' Sur lrensemble d'u frontl les

cuv ragesd tavan r t - pos tes , t enuschaeu r rpa lu l | r epo ignéed ' I hon -

nes ,ua i sb ienappuyéspa r1 |a r t i l l e r i e | ' coRF | | , s t oppè ren t

ouô i s l oquè ren t t ou tes lesa t t aguese lu rem ies . } I êmeence rc l és l

tous tenaient encore le 2J ;uin 1!{0'

9.1.-

9.1.1 -  Généra l i tés.  d i f f ic i r l tés de l rent reor ise

Cons t ru i t eà ] . | écono rn iepa rdupe rsonne lnonspée ia l i sé '

e t l ep lusscuven ten \ rueôe I l enp lo i c l i r ec td ' eL ra :memen t

t l ecampagne , l eso rgan i sa t i onsnecoE lpo r t a i en tpas ,à1 |o r i .

gine drha-bi l lage d'renbrasure' ni d'e cuirassenents très éla-

borés. Alors que 1es ouvrages rr0OBtr' |rt  ont été établis en

fonction cLrun amenent spécif ique (16) '  où' cuirassenents et

afftts concourent à donrrer une protection naximale pour une

cible aussi réôui"e que possibl-e' les enbrasures d'es block-

haus d.e canpagrre, sont, eLJ'es' d'e sinples o"rvertuxes clessi-

néesau tou r< luvo lunegéomé t r i o .uec léc r i t epa r l - avo léeèe

f ta:erae. Ce nrest bien souvent quraprès coupt ei: assez tar-

d.ivementr qû'on srest préoccupé de 1es p:eotéger ( l l) '

G6)  crest  d ' ra i l leurs Ia
cation de canpagne

d.ifférence fonclarqentale

e t  Ie  c r i tè re  essent ie l
avec }a fort i f i-

pe:mettant d.e

séParer les d'eurc

3ù 11 faut noter que 1es ouvrag:e? l9-t'::"él 
&e 1914-18 ne coxlpol-

taient pratiquetnent pas aé 6ti , ,d.ug*", à ]. 'excep.i; ion ôe bou-

cLiers de irànchées (pour fusi l  et pour nitrai ireuse:) quel-

ques -r,1pes ôe guérites 
"; 

;-v;;atlsr Ëxcrusiveirent' quelques

casemates Paroart

. . . f . . '



-  415  -

0r, 1r a:mement cLe caapagrle rnis sous casemate était

lui-nênre assez disparate et comportait plusi.eurs type de

ro i t ra i l leuses (HotcLrk iss,  St  Et ienne,  pu is  Lewis angla1ses)

et de canons antichars (47 nle 54, 25 nm d.e J typesr 40

britanniquegr voire 1e vieux 57 mle 1916) etr les troupos

'étant nobiles, i I  éta5-t inpossible d.e const:cuire à priori

un créneau pour 1 seul tytrre d.e mitrailleuse ou de canon.

De plus, conçu pour être transportable, et bien équil ibré

sur son affttr une a::roe de ca:npagne a son axe de pivote-

ment et celui d.e tourillonnernent, qui colncid.ent avec le

centre d.e gravité, à l t intérieur du polygone de sustenta-

t i onôe l ra f f t t , doncen re t ra i t c t e l a faceavan td .es

xoues ou cles piecis venant buter contre Ie rnur tle la case!ûa-

te. 11 en résulte, l ln Slancl clépassement du tube ei Irobl i-

ga t i ond 'e t r ès6pand .esouve r tu respou rob ten j . r unchanpde

t i r  acceptable.  c test  donc à un vér i tab le casse- tête que

se sont heurtés les techniciens lorsquti ls furent aroenés

àessaye rô | i nven te rd .es roo r r t agesd ' t a ]mes reup laçan t l es

afftts réglenentaires et d.es protections métal l iques d'e

c réneaux , su r t ou td .ansdesouv ragesdé jà réa l i séssanssouc i

de ce problène. compte tenu d.e Ia ôiversité d'es sourcest lule

ana l ysemêneso rnma j . r ec l es t ypeses t t ou tauss j . comp l . exe .0n

se bornera aux principaux d'ispositifs' .

. . . f . r .
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9.5.2 - -nvDol-gsig-@

Crénequx d'e- casemate (Pl' 64)

Lespe t i t s c réneaux (obse rva to i r es ,m)son tgéné ra le -

uent mwris d.e d.isposit i fs de forbune très sinplese volets

cou l i s sa l t sou raba t t an t sde f , ab r i ca t i on loca le , c i t és i c !

pour mérnoire. Pour les canons d.e 47 rnn d'e I'Iarine t!'e récupé-

ration ( le), Ia région fort i f iée èe lf ietz aclopte -faute d'e

nieux- d.es volets nobilesr en tô1e d.e' 20 nrnr sortes de

boucLiers par éIénents, suspend.us par d.eux chariots de rou-

lement à un profilé sce]Ié d.ans la face j-ntérj.eure du rour

de masgue. La vo1ée d'e Ia pièce est prise dans ce volet et

L r entralne dans Le nouvenent de pointag:e en hauteur et en

ô i rec t i on .Aucunep ro tec t i ond 'es i ouesd 'e l r embrasu re '

quant au bouclier proprernent d' i t ,  sri l  peut à la r igueur

réslster aux balLes et aux éc1ats légers' i l '  ne peutt par

con tn r c t i onnêmerê t reé tanche rn i r és i s t e=ausou f f l e

drun gÊos projectile tornbant deva:lt Ie créneau"

La casemate tle T5f&ounges projetée en 1917 rcçoj't 'an

vo le tdunênesys tè rnepou l l . esp iàcesd ' I a r t i l l e r i ed ' on t

lrerobrasuTe représente pourtant un vicl 'e d'e 0rB0 x 0tB0'

I, Iêne principe, nêne faiblessêo o r I

èes blockhaus d-es Progranxoes
no  71 /S  a t  14 .1 .1956  du  Gén ie

19151 16, et i7 -voir lettre
iâ i" nir'i (croquis n" 7 et B)(rs)

. . n / r . .
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ûn autre Itbouclier sucpencî'rltî pol:.Il catlon de 25 Ër'..1 d.e

ca : l ragne,  de  I  c ; : t  d tépa i , ' ; seur res t  i r rôné pa : :  1 t Inspec i ion

d.u Gtinie ct garallri à 1 t érreuve du {l cle cilir" un d.oor:' ' lo::*'

du 15 nirrs 1940 1e d.ésig:rê c.or:e sclut ion pro'r isoixe pcl- t--- l

lrernliasn:re clu cenon cies grosses ca'senates STI; - C;]'Z!l otr

f tal-D-*n no 2, ' ,  ct  solut ior:  d.6f ipi t i l 'e pour les pet ' i+"s bl-ocs

type albt l i ]  no 1 .  À ce'c-Le date une 1u connand'e ae 55çl '  ôé;È:

répar.bie, ,àc.tai t  être l i . r , ' : :ée à ta-r t j . r  ce f in i lars 19.+0 à
GE

raison d.e 250 par nois,  et  qurr:ne nouvel le co;-na-nd'e t lCo

éta i i  passée.  Lc  nêne d i .spns i t i f  aC.ac té  au  4? . ' iC  (e t i ,  a r :  '1O

br i tann ique)  a  fa i t  l tob ;e t  < r ru le  1o  connanCe c1e 230

( 1 i ' . r r a b l e . . . . . .  f . i n  n a i  ' i  
9 4 O ) ,  e *  t r n e  s e e c n 6 c  d ' e  4 ! 0  ( c "

qui êo:rne, avec ies bcucl j .ers de 2r2 rrn -Lo-LaI ce 2. '15É) c: : ' : r : : r-

plaires conlandés, et une incicat i .on in 'béressante sur -Le i -1c11..

bre de blocs ccrrstrui ts ou prévui '

cresÈ é6a1enent un 'palLiat i j  qrte const i-buc, i : ' - : rs 1:- : :û

certaj-ne ncsï l re,  1te;brasi i re t i i i ' : :  i : l  ( : l t ) r  s i ' - rpl ' :  p\zçjne ie

bl inda.ge pfane de i  cn boulcnn"ie trans Ie nul de n;:sqr:c e' ;

percée d tun  or i f i ce  C.e  16  x  16  c ' ' "  avec  vo le t '  na is  ?our

réd.uire }e crd:reau à ces d. inensi l . : rs,  iL fal la j- i ;  r :onter la

rni trai lùeuse s'ur un aff t t '  spécia.r ,  t lpe i { .  Le 15 ; : :a: :s 1)! 'A

l ioc  exenp la i res  de  l . renbrasure  e t  de  l ra f f r l ' t  é ta j 'en t  en

c c n n a n d e l i . v r a b l e s , d . é b u t a v r i i 1 9 4 0 r à " t i i r e d . e s < l ] . u t i c n
I

3g) init iaie d-u rrom d'run Off icier
Ctes i ;  er ins i  quton avai t  Pr is
dési  gr le ! '  1es nod. !1es.

d.u Scr--'ice des (lairar:setrlent'sô

1 ! Ï ia - : i iud .e  à  ce t te  éPoque ae

, . n f r o .
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provisoire pour

casenate" (.to) t

1es créneaux d'e nitraiLleuse des grosses

et définit i te pour les petits blocs'

FT

se

Citons égâleroent des Basques d'e tourelles d'e chars

1917ûé roon tése t=emp l -oyéscomnec réneauxd .en i t r a i l ] eu -

de casernaie.

.P lussé r i eu r i - e t i n t é ressan ts - son t l esô i ve rsd . i spo -

sit i fs rr lourd.str élaborés par 1e service électronécaniclue

du Génie (Sce des Cuirassenents) ou drautresl mais trop

tard.ivenent pour être en place au noment de lroffensive

all-emand.e.

Benie "Conae-. (+l )

Eng ins i r np lee tn r s t i quepou r ra i i ; r a i l l euse } i o t c i r k i ss ,

constitué par une trémie nonoLithique en acier noulét à

parois grad' inées, et nunie à lrarr ière d'e gl issières ot" cou-

l i s sen t ' su r rou leaux ,deu - t cvo le t sob tu=a te r - l - r sà1 |ép r . euve

cle lrobus d.e n:.pture d.e ?5' Lrengin étud' ié f in 1959 était

en place en 1940 d'ans une part ie d'es blockhans d'e raitrai l-

leuses construits d'epuis 1e d'ébut d'es hosti l i tés'

Trénies-L!r..lQQrl

Etud.ié par Ie service d'es cuirassenents poul 1a ni-

trai l leuse ÏIotchkiss, cet engin est assez senbLable à 1a

trérnie ilCond.érr, mais comporte, en plafcnd', un obturateur

bascu l -an t t l ' e lBcmrmanoeuv rab le ' d ' e l r i n t é r i eu re tqu i t

(+o) on en
Sarre.

retrouve clans certaines casemates d'e-i;- i965 
nous avons retrouvé guerques

Ia trouée d'e l-a
afftts rriqrr au

dépôt clu Génie d'e Neubourg'

(+f ) clu non du généraL Coronandant Ia III" am'ée en 1919-4Q'

. .J.. .
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en se rabattant vient protéger le créneau

Sry ad.apte un afft t  spécial art iculé type

tes :  D .00  -  06 .60  (a  5o "  d 'e  cha rnp  d 'e  t i r

06.45 (45' d.e chanp d.e t ir).  Conçu conme

des pet i ts  b locs (cornme la  t rén ie Cond'é)

.1f épreuve d.u 4? de char. te 15 roars 1940,

eri type D.OB.O6.6O avec afft t  I{D étaient

vra-bles en avri l  194a (42).

TrérnigE Â2 R et e- R

La concePtion d.e ce

1914r  à  l ' éPoque  o i r  l r on

embrasures cies blockJ:aus

î,i-zette et d.es ouj/rages

proprement d"it.

I'ID. Deux varian-

hor izonta l )  D.08.

solution d.éfinit ive

1 | éngin était à

1C00 exemPla i res

en colnnande et l i-

natériel renonte aux années 19i5-

se préoccupai t  de 1réquipenent  d 'es

de nitrai l leuse d'e La ceinture d'e

d I avant-poste du Sud.-IÙst'

Pour srad.apter au roieux aux d.ifférents charnp de tirt on

avait ôéte::niné 16 vatiantes ôe trérnie (4').  t l térieu-reirentt

4  var iantes " renforcées ' r  ( face arr ière por iée Cre S à 10 en) '

à l f  épreuve, ouvertes, du 25 antichar et fe::nées d'u 47t fu-

rent  seules retenues et  n ises en const : r rc t j -on (++) '

(,42) en 1965, quelques exemplaires subsistaient

d.e }leubourg.

au dépôt du G6nie

Gù t ,  L2 ,  L3 ,  L4 ,  L5r  31  , -C1  ,  C l r .Cr - ,  94 r ,C5 'C6 '  
E1  '  I ,Z ' ,  P1  I  P2

chanp d.e tir'itorizontal vâriant âô 50 à'l?. gtad-es etren trauteu:

de 14 à 49 Srades.
Les ouvr.gui aravant poste du s.e. reçurent Ies trénies en

1918.
(++) aeE, L2È5, AzRg (chaap^d.e tir hcrizontal de 45") C2 R (cheJrp

ae iir trorizontal d'e 60" )'

. o . f . . ,
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Ï1  s Ia5 i i i  c " r i ine  . Ie :3 ion  s inp i i f j ' ée  c ie  la  t lé i r ie  l ;  ee

la r tçCi l?trr  à loucs concavÊs, et nurt ie dtun obturaieu::  à

r t r t r ' l e  p ro- t .o : :3+ ,  à  i ra " -an t  è r " . , : l  ca" r ie r  b1 juc lé  (+ i ) ' Ieu : r

.v'cfe't,s irli:rf.,és àr gontis inciin'és', suivaient autorat_i que:ierrÈ

le carte:c -rlonc ira:::le clans le balau-age ôu ci:a:ro C'e t:i::-t

ld tout co::r l iété par u1l af f t i  spécia1- '  Ce natér iel  é- i ;ai i

re. tenu co;r i le solut icn c}éf ini i ive cles créneau: i  d 'e ni t :ca' i l -

l e u s e s  d e s  g . c s  b f o c s  ( S t C  e t  À l b u :  n o  2 )  '

A  1 a  n o b i L i s a ' b i o n  à e  i 9 5 ? ,  i { >  * ] | é a i e s  t ; r ; : e  C  2 ' ? ' '  ( 5 C " )

éta.i.eni d.éii: en corTraîcie poul: ia T.uriiisie (l-l-gne i' la::et'r) et

leur affectatron d. i f férée ens*i te au profS, i  du f : :c: : t  c i ' ' : '

i lord.- i is i ,  1lO t lér ies t i l - le À2R (+i")  é6a1-e::e: :r t '  €11 co..c: ' r ; : ' : - ' 'âee

d';aiei : . t  ejr  cou.rs d-e i lvraison (t ;") ,  e 'U u'ae nci ' r 'v.e] l -e c: : : i  ; : i : ) ' - '

d.e C.e lOO Cevai 'b c. ;r :er lcer à '  so=t ir  f in avr: i l  1940 ( lc i i

r r . : :  *uota.I  0,e 12.12 _t i , .ees si  l - Ion co::pte les r ; : ; : i  \ "  3 'r"3e:1' ' i ' " ;c:r

cot] : - :1e ui .é.ru, : lo i*  1-a T:. : .ni ; !e) .  ie 1- i  ni=s ' i  
Î - l  c.  11c' i  ' l<": : l . j ; : ' r*

ges  d . r3= iÊ  é ia . ien t  en  co lna ' ide ,  l i v rabLes  à  pa ' r t i r  Cu ie=

n a i .

(+l) ôispcsit j- f  sc:rbJab-] 'e ; i  ce-'rui oe

195ît eL inven'; ' j  en 1?1"'!  Pa:: ie

aôs -t:or '"s cie Verclun' Ce ca=ter

la t ior  oes gaz êe 'u j ' r '

(+g) on rencontre de nonbreuses trdnj 'es

volets ,  n i  nonte 'ge d ' tasne-  d 'a 'ns les

Ia.., .e aê fa tror:-ée cle la Sarre etc"

1a 'bo,:irel-1-e c:,'lr él- ér're:i !s l-Le

Capi' ic"ine ?.--;: ir . ,  cu Sers: 'oo .
assut 'a . i t ,  en oui ler  ia  vc i : î : -

en gLace -sâl is ca-- ' te '*?

blôckhaus STG d:"i '5I ' iou-

. . n f " r ,
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nre*i-e- F"::rtE! -!sgeiËu- (  ? )

l latériel conçu et produit par lr industrie (+e) privée

conme équipenent de créneau d.es bloes pour canons d-e 25 an-

t ichar. En fait de trénie i1 stagit plutôt dtune plaque

.  d. ternbrasure de 115 x 0165 m, et  20 cm d ' tépaisseur t  ne

.protégeant pas les joues d.e lrembrasure' La part icularité

d.'e ce natériel résid.e dans la fo:me très élaborée cl0nnée

à la couléerafin de rapprocher l taxe d'e pivotenent de Ia

p ièce,  la issée sur  son af f t t t  avec l -e  passage d 'e  l ra :met

ôe nanière à réd.uire celui-ci au rninimuro (52 x Zl cro) ' Ce

souci â concluit à toutes sortes de chantourneinentst y

cornpris deux logernents pour les roues d'e Itafft t  (+g)'

A ceci srajoutent, un c::éneau d.e visée (pour la lunet-

te du canon) et êeu:c créneaux dtobse:nration, ut ' i l isables

accessoireiaent pour Ie t ir  au fusiL mitrai l leur" 0n en ren-

contre dtassez noinbreux exeropiaires en piace entre l ' iauleuge

et ,raLenciennes. nans 1e lÏord.-Est, i l  sesiblera-i-t  par conire

que l . esp re ro i è res l i v ra i sonscoÉE3ença ien t seu lenen tau

êébut  de 19.10 (50) .

(+Z) baptisée égalenent tYPe
1915, conçu 1a caseinate

(+e) au d.ébut d.es hosti l. i tés
octobre 1919.

(+g) L t existence de plusieurs rnod'èIes
à d.es rnoclifications de fortune'

(:O) t- exeloplaire à Eavange, un aut:ie

rrIII" a:=éerr. Itr PÀiiÂR'T ava'it en
cuirassée d.e Terdun.

- les plans sont d'atés d'e fin

de canon de 25 contraignit

à llunspach, en Particulier'

. . . / . . .
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Trénies 47.8

Enfin, à t i tre d.réquipenent définit i f  ( l t)  d.e créneau

d.e canon antichar d.es gros blocs, 1e service électronécani-

que du Génie étai'Û en tra.in cltétud.ier en 1940 un créneau

rr4J.Brt. Cet engin consistait en une gTosse tréroie conpoita:rtr

à lrarr ière un équipenent d.e créneau à rotule calqué sur le

cr'éneau d.ra:cne nixte de cloche, et susceptible d'têtre proté-

8é lau repos lPa lunvo le tob tu ra teu r }ascu lan t c l eg5nn

dtépaisseur .  Lrensenble aura i t  eu une masse consid.érable

et exigeait,  en complénentr gûe Ie canon eraployé soit clénon-

té d.e son afftt de ca,:rpag]le et noonté sux 1.uI afftt spécial d-e

forteresse de rnodèle ad.apté à chaque type (tife 19 pour

canon ô.e 25, Irl1e 40 pour 47 AC, I'lle 40 pour 40 AC brita:rni-

euer  etc . . . ) .  Le prototy t r le  éta i t  a t tendu pour  octobre 1940.

Protection assurée contre les 47 et lç2 petfalants.

Cloches,  Guér i tes gt  toure l les (p1 '  58-6r)

} iême variété poux les émergences cuirassées enir loyées

d.ans 1a fort i f ication de canpag:re, où Iton Ienco:itre aussi

bien des engins ce const:rrct ion spéciaIe que d.es natériels

d.e récupération.

(: l)  en remplacernent d'es boucliers suspendus'

I
c  o  c f  c  t  t
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Observatoires

crest peut-être 1à que Ia variétées.t 1a plus grancl.e :

citons tout d.tabord. le réernploi, sous le non de ncloches

Digoinrr (>Z) des cloci:es observatoires cle fort i f ication

permanente d.ravant 1914, clont quelques exenplairesr non non-

tés d.u fait du déclenchernent de 1a grande guerrel étaient

restées d isponib les.  Ex ig i le  na ls  robuster  car  b l indée à 20cn

on la retrou-ve au moins en 2 exenplaire sur la Cr'usnes i 2

sur le Strl  Faulquenont en observatoire d.r intervallee et rcêne

un dans ltouvrage ttC0Rtrrrt du Gonclran E.

Dans Ie secteur Kenbs - 5'rontière suisse, on trouve

également r:rr réenploi d.e gUérite obse:l'atoj.re d.e renpart

d.tavant 1914 $l). Engin fortement bl ind.érrnais créé +"out

exprès : 1a cloche ilIleronfontai:rert, cLoche cyl.ind.rique à.

toiture p3-ate et 1 crâneall.ï, blinaée égalenent à 20 cn -

champ fLtobservation 120o. Un exonplaire est insiaLlé au

Tattenholtz, au sud. de Téting. &rsuite on d.oi 'b évocuer

les vieux chars FT Renault 1917 d.ont d.e nonbreux e:{einplai-

res de la version Pg-rad.io (54) furent enbétonnésr aprss

d.érnontage du rooteur et du train chenillé' tout le long des

d.if férents secteu.rs fort i f iés sa cléfens-ifs.

(>Z) du non, du parc central d'es cuirassenents'

$l) renseignernent fourni par l:"tr i{ah}r d.e l4ulhouse'

(>+) à casemate et sens tourel le touraante. I{ous avons même re-

trouvé un exeulplaire d.e char d.e combat, à tourelle tournan-
te, à proxinité d'e }a Gare d.e Bohrbach.

. . . / . . .
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Dans 1a rnê:ne gaaine se situent les guérites bl ind.ées :

guérite pe'rrtagonale, bI ind.ée à 20 mn d.racier cénenté

(c!.e nonbreux exenplaires en service), guérite carrée à

calotte tournante ( lois du Sanbesch), guéri ie obse:rratoire

oérnontable type STGr( enpilage d.e 6 é1énents tronçoniques

.tenus 
par quatre boulons à une toiture) bl indée à 10 mrn et

f lgurant au réglenent d.rorganisation d.u terrain J" part ie.

I, ious avons égalenent retrouvé Itexistence, sinon lrorigine

cte €uérites obserratoires para1lèiépipédiques (Sl), parfois

enbétonnées, sans exclure que certains de ces nonbreux tlpes

dtengins 3-égers (à f  tépreuve d.es bal les et  des écIats)  ne

proviennent d.e récupération sur les posit ions al lenand.es

de 1916-13 ou d.e la  réfo:me d.e cer ta j .ns chars.  11 ex is te,

à 1a citaclelle cle Sitche un curieux observa,toire cylind.ri-

que 1éger d.torigine également inconnue.

Les ourrrages d-ravant-poste du Sud.-Est ccnportent par-

fois une cloche observatoire StG c] ' l inùriquer par éIénents,

à ca lot ie  surbaissée.

0n retrouve d.es cloches GIÏ.I cle lafr0OT5rrr dans plusieuls

types d.rouvrages de conplénent, cloche Type Â d.ans les case-

mates d.tart i l lerie d.e Ia région fort i f iée d.e I ' ietz (:e I

(li) en ar.nexe d.u PC d.'artillerie d.e Tritteling (Sf' 3a-ulquernont

$6) en reropJ,acement de la tourel le par élénents envisagée à
1 ror ig ine.

. . . f . ._,



-425-

c loches type 3 (pet i t  nod.èIe)  dans les casernates dt in fan-

terie STG de 1o l igne, effectivenent mise en place clans la

région de Savai et ceIle d tÂItkirch.

Quant au-a: casernates STG d.e 2o l igrre (CUZ.u-); el les de-

vaien'b 'être équipées d.run cuirasseraent par"bicul ier, 1a

cloche type |t0rf sur leque1 i1 convient d.e srarrêter quelque

peu. tra cloche C est 'ene Cloehe en acier noulée id.entique à

la cLoche Gii. i  tytr le rtSrt petit  rood.èle, naj.s s5:apli f iée ; eI}e

ne coxrporte ni d.oublage, ni roécanisrne d.e platefo:me, ni

créneau>: à rotule, mais sinpleraent un orif ice C.e périscope

au zénith et trois fentes d.e visée (lZ) da:rs La nurai l-]-e

décaLée de B0 g (chanp tota l  216") .

tr intérêt d.e cet engin est d.ravoir été conçu pcu:r

pouvoir être fabriqué viternais u1térieurenent être trai is-

fo:raé en cloche GII.i rr3rr norr,:aLe, lorsque la sitrza'i;j.on le

pernet t ra i t .  A la  i i .a te û l .21 avr i l  1940 ( :o)  4 i0  d.e;  ces

cloches étaient fabri.cluées ou en coursl ôont une cen'i :r ine

d.é jà l iv rées aux eméee.11 en subsis te ( lg l t )  queLques exen-

plaires dans la trouée d.e 1a Sarre (Irancaltroff ,  Eazeinbourg).

$l) cinq variantes d.e créneaux selon le chaap vert j .cal. Lrenploi-
de ces cloches en 1o !- igne ayant éié ensuite erivisagé, on fut
obligé d.rétud.ier un renforceneent d.es créneauï (e5 fér 'r. ter 194C)
pour 1550 crôneaux.

(:o) rapport n" 152.5 clu Chef de 3a'bailLon l, l lard.,chef d.u S;i, lGô
Archives Génie Tincennes lond.s Lenali ;re - cartcn no 27 .
Les ciiiffres o.onnen-b '..rne indication d.u nonbre d.e casenates
SIG constrtri'ces ou à const:nrire.

. . . / r . .



$g)
(60 )

(or )

(62)

-426-

Tourelles dénon-tebleAj (59)

l, latérieI de coneepiion nouvelle et assez intéressant

pour  quron fasse p lus que 1révoquer  s inp-r -ement '  0n sa i t

quraux environs d.e 1!00, Ies Àllemands avaient ad.opté pous

les parapets d.e leurs rr1'ssterr une tourel le 1égère transpoX-

tâb1e, système KRU-IP pour un canon de 5 cur à t ir  rapide (60)'

pendant 1a grand.e gueIle, Ces natérieIs, inuti les sur leurs

enplacements no:maux, furent envoyés sur le front où nous

en capturâroes.  Lr iêée en fu t  repr ise lorsquron en v in t  à

étud.ier un q:. irassement ncbile pou? nit:r:ai lLeuser d.estiné

aux intervalles rLes fronts rrggit3'r (6t) et aux posit ions d'e

canpagne à constrrr ire à la a'.obi l isation. l ,es étud.es abouti-

rent à 1a tourel1e d.éinontable nodèLe 1915 (62) , constit trée :

ôrune tourel le propre4ent dite, d.écOnposabl.e el i  5 é1é,' lents

blind.és à l tépreuve du 25 I 'C et trans-oorta.ble à brasr Fr-

nie clrun équipement c.e créneau à rotule et carter bl i i :d'é'

coiarne la trénie A2R.

d.ite ttTourel le Dufieuxrt

ce natériel l 'ut exporté, en suisse notaanent. 11 en subiste

un exemplaire no ri i"e 
" 

âu Château d.e St I ' iaurice (Vatais), te

i=.r"po=t se faisait par un petit  charioi t iré par un cheval '

en part icul ier pour les conpagnies d.e mitrai l leuses des 3'égi-

ments cLtinfanterie d'e forteresse'

confondue par les gens na1 info::nés avec une tourel le d.e

;;; ;-(; ;-,-n.sorse qui ngrLe.du 
, ' ! .e-d.outable I ' i  118 T suruonté

6e 2 tourel les aË cËrrs- (sic)tf  - I t faite sauter 1a Ligne I ' lagi-

not f t  page 378.  Edi t ions Fayard 1975.

. . . / . . .
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-  d tune v i roLe p lus ]égère et  f ixerservant  drembase (et  I

par t ies) .  Lrengin est  muni  d . run pér iscope,  d.e fentes d-rob-

servat. i .on et drun système d-e pointage assez élaboré (61).

Quelques améliorations rl .e rIétai l  furent apportées au

.rood.è le J5 pour  donner  1e nod.è le 1957 peu d i f férent .  Stockés

no:malementl en terops d.e paix, d.ans les parcs mobiles d.e

fort i f ication ou les parcs régionaux d.u Génie, 1es engins

éta ient ,  à  1a nobi l isat5.on,  perçus par  1es uni tés dr in fante-

r ie  af fectata i res,  arnés et  t ranspor tés par  e l1es à leurs

emplacenents ei; instal lés dans un trou sourcmairerqent aménagé.

En faite à part lr ô,e 1915; Ies emplacements furent réalisés

en béton selon un ptan type stand.ardisé et les tourel les

mises en p lace (6+) .  A 1a date d.u 26 ma1- 191t : t  15,  é ta ient

construites (dont 555 :Ijvrées aux Régions et ?- conser:rrées

poux étude)  90 éta. ient  en fabr ica iS.on ( l iv rables de f in  191e

à nai  19 j9t  d .ont  20 pour  Ia  6o Région)  et  40 en connande,

don t  ] o  à  ca lo t te  su ré levée  (e i )  pou r  I es  A lpes  (14  e t  1 i "

R.M.) .  !a  not ice technique êru 21 févr ier  1919 (65)  préc ise

que 1e nod.èle 1955 est nurnéroté jusqutà 495, 1'e modèIe 1957

à par t i r  de 496.

(ei l  en part icul ier drune cej-nture de carnes rég1ables pe:mettant

cle reconstituer par points Ia courbe du terraj 'n alentour per-

rnettant un pointàge autornatique en cas d"e t ir de nuit.

(64) parfois intégrées à un abri passif,  irnportantr ou avec en'an-

nexe, un abri po*" 1e personnel de service. 194 enplacenen'bs
existaient sur le front d'e la IÙf'I en 1919.

(65) pour pe::rnettre un t ir en site négat5.f plus prononcé'

(66)  n '  o2.2r1-2 /4  s .

. . . / . . .
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En  1918 ,  l t e rnp lo i  ôans  ces  tou re l l es  d run

25 I 'C étai i  envisagé, et une version renforcée

à é lements lou lds) ,  à  3- |épreuve du {J ,  é ta i t  à

ElIe ne senble pas avoir eu le tenps d'e sort ir

d . tent rer  en serv ice.

canon d.e

( [oure l1e

r t é tud .e  (5? ) .

en  sé r ie r  n i

9.4 . -

Prôné par les uns, cond'a"nné ensuite par les autres sans

appel, 1r emploi de Ia fori i f ication d.e campagne coElme coroplénen' ' ;

interne et comme prolongernent externe en systène l inéaire continu

d.es roôles puissants de la  r rcoRtr ' r tne saura i t  ê t re jugé qutavec 1es

plus extrênes réselsles.

Le principe en lui-roêrqe en avait été artî;té sans arnbiguîté

êès 1)26 pat Ia Coninission èe Défense des Froni; ières, rnême si la

réa1isa, , , ion nren devint  e f fec+, ive qutà par t i r  C 'e 1915'  TI  sragi t

d.onc d.rune d.écision stratégJ-que -donc poli t iclue- prise au plus

haut  n iveau et  qu i  ne met  pas en cause leg technic iens '  11 éta i t

certes évid.ent quren cléant la fagreuse tr l lura.i i le d'e lrance' l  on

condamnait ipso facto 1tarmée à ôéployer de façon I inéaire et in-

mobiLe une part ie inportante de ses forces au d'é+r'r iment d'es réser-

ves stratégiques ou d.|une nasse de manoeul,Te, seules capables

dremporter 1a d.écision : i1 y avait 1à ule violation f1-agrante

tl .es principes stratégiquest bases des succès t le Napoléon'

(57) naquette pré"91t:"-? 1: 1:1:g1li:i,::Tii:"*:-::"1: *":ii:
Ë::ffi;;.'fZ"â'i.z.lu. Prototype prgrnr p'Ï" i{ovembre J3 puis

f in janvLet i9.- lgi,"t  èes fabricàtions f in 19 - Prévisions :

i ôO é* " tp la i res  à  ,00 .000  l 'P ièce '

t i f i ca t i

. . . f . . .
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l . iaisr qtre cette option soit bonne ou mauvaiser commencer à Ia

réaliser eri 195) plutôt que dtattend.re la déclaration d'e Suerre

procèd.e plutôt d.rune saine p:rrdence que ôrexcès d'e légèreté' 0r

i l  convient d.e remarquer que 1tÂllenagne prccéd-ait d'e façon id'en-

t ique en construisant en 1958 un ifestwall continu, en complémentt

i l  est vrai, du corps cl.e batai l le mécanisé qui nous a fait d'éfaut'

du moins en tant  que masse organisée.  0r ,  n i  le  v{est r+al l rn i  l rhy-

pothèque d.es d. iv is ions s tat io .ues consacrées à sa d 'é fensernront

gêné en quoi que ce soit lrexécution de Ia manoeuvre d'u 1o mai

1g4O. Reste naintenant  l raspect  technique et  tact iqueret  1à égale-

nentrcompte tenu de 1a très gæande variété d'es c'onceptions et d'es

réal isat ions,  Les appréc iat ions ne peuveni  ê t re que par t ie l les '

Drune rnanière généraIe et dans scn ensenble, La quali té du systè-

me a souffert de lrabsence totale d.tune direction unique : Ia

poigne dtune rrcOll ir t t  onbraSeuse avait certes accunulé bien d'es

rancunes (5S), maj.s :eéa1isé une oeuvre remarquablernent f inie et

honogàne. Ia troonFtt d. isparuel crest lranarchie : ohaclue échel-on

régional ou local réjr-nvente sa petite fort i f ication et 1a net

fébri lenent en chantierrcar les créd.its sont annuels et i l  faut

irnpérativement clôturer 1 rexercice'

(6e) ,,Au sur1p1us, f ignorance dans 1.g::t1: }i^"99T1:-j?]"î)::=:"
son ind.épend.ance, a tenu ies a:rejes et 1es régions i*téres-

sées sur Ia nature et 1es possibj. l i tés d.e t ir  ôe ses ou'rIa-

;;;  
" 

rendu inpossible la coordination de leurs feux avec

ceux d.es casernates et d.es bl0ckhaus d.r i-ntewalle' De ce fait

d.es travaux inuti les ei cotteux ont été entrepri 's." quri l  a

fa1lu, par 1a =oit", supprimer ou'recti f ier dâns leur tracétt.

Général prételat "L; De;t in tragique d.e Ia Ligne l laginotrl

Serger Levrault 1!10 - Page 10'

. . . f r . .
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Au fractionnernent fâcheux en trtranchesrr annuelles, à

I f  absence cle prograrnme dt ensenble précis s I ajoute l- t  instabil i té

d.ue au renouvelleroent nornal de caches responsables d-éià trop

nornbreux. En 1938 Ia situation en étaj-t rend'ue à un point te1

que 19 général Préte1at (Command.ant le Groupe clrArmées no II)

pouvai t 'écr j - re  .  r rc test  seulenent  à la  f in  d.e 1)728 q: ld .e je  fus

appelé à intervenir persorrnellenent clans ltoeuvre de redresse-

ment qui srinposait sans d.élai d.evant l taggpavation d.e 1a situa-

t ion internationalerr (69). Les services techniques centrau'< quil

on Ira .t  1, ont élaboré d.es plans ttrrpes rationnelsr nrarrivent pas

à les faire appliquer e'b ctest beat:-coup trop tard. quri ls sont

invités à étud.ier rles cuirasseraents pour urre nultitud.e d.e types

de b lockhaus déjà réa l isés.  Quels  que so ient  ies molrens accoroés

( iO)  et  1es t résors d.e sc ience dépensés,  i l  est  beauccup t rop

tard,  sur tout  avec l tencombrement  d.es fabr icat ions dramement '

14êrce une fois rég1ée(aetut 1919) la standard"isation des blocs '

i I  faut bien reconnaltre qurune gtand.e part ie des organi-saticns

établ ies à cet te  époque et  pend'ant  l -es host l l i tés nréta ient  que

pacoti l les, en part icul j .er ]es petits cubes pou.r canon d.e 25 ou

ni t ra i l leuses v is ib les d.e t ràs 1oin,  à  grand re l i .e f  non raccordé

au telrairr environnant et offrantrface à lrennemi;Ia cible d'e

larges embrasures béantes (7t ).

Gù i lLe destin tragique d.g Ia Ligne i ' iagi.notrf p. 11 . Jusque 1à le
\  "  généraI  nravai t  f ,as réuss i  à  se fa i re  habi l - i ter ' rpour  d 'onner

d.es d.irectives pié"i."" avs 2o et 6o Régions afin drharnoni-

ser leurs travaux. ..  .  t ' .

(ZO) et i ls sont abonda'ts. z 55A mil l . ions d.égagés clravri l  à
ju i l le t  1919 Pour  le  seul  GÀ. I I .

(Zf 1 qui n!offraient quru'e protection i l . lusoire par rappo:rt à un
' 

enplacer,rent de t ir sirnplernent en'terré, bien carnouff ié e'b

i nv i s i b l e '  
-  - . /  " '
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11 a nanqué inrl" iscutablement, de 1a I ' Ier du Nord à 5â1e, 1-a

d.irection unique et 1réconomie d.e guerre o.uir à quelques ki lonè-

tres d.e 1à, f i t  sort ir de terre en moins de 16 rnois un l ' Iestvral l

fragi le mais suff isar,rment profond. et cohérent pour nous faire re-

noncer à toute tentative d.e percée.

Sien str, d.ans cet ensenble d.isparate, certaines réalisa-

t ions nér i tent  un sat is fec i t - :  les casei i ra . tes drar t i l l -er ie  STG ( lZ)

et surtout Rl{, i  sont d.es g?osses unités (tOOOa 19OO ro7) offrant

un appoint de feux bien protégés et non négligeables. les casema.-

tes d. t in fanter ie  STG ( l l ) ,  b ien que d.otées drune puissance de feu

t rès in fér ieure à leur  honologue de La t '6933t t (1  n i t ra i l leuse à

caclence lente au l ieu de 2 j i :ne lages Dar  d i rect ion de t i r )  se sont

révé1ées d.i f f ici les à réd.uire en juin i94A, nêrne incomplètes ou

inachevées. Î,es travaux d.e la frorrt ière cles Alpes coorrionnés d.ès

1!JO sont ,  eux auss i ,  i texcept ion.  i ' ia is  ce ne sont  1àr  hé lasr  Qr l l

un assez faible pourcentage d.run enseable d.cni on avait oublié que

sa valeur nrétait,  en f in d.e comirte, que ce1le '3e son na-i-Llo:r le

p lus fa ib le .

OZ1 Ie point  d . tappui .  de For t  d .e l ' iauIde,  avec le  fossé de l ran-
c ien ouvrage,  1es 2 casercates d.e / ! r  1e PC observato i rer  Ia
casenate d.e 155 en ret ra i t  d . tune l igne d.e casemates STG est
une sorte d.e trliackenbergrr d.u pauvrer sorune toute pul,ssante
nais  ponôtue11e :  Pr ix  pâr  t roo lnr  z  5t9 n i l l ions î957

0l) au raoins le type rrno:ltnalrr.

. r . / . . .
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Aussil  les Allenand.s ne se f iren'b pas faute d.e frapper au plus

fa ib le  (Z+)r  Sed.an et  l lonthe:sé.  Àu so i r  du 1J nai  1940,  ] 'es 9/4

de ce qui avait pu Stre constmit d.epuis 1915 avait perd-u toute

raison d.rêtre, provoquant d.ans }e pays une terrible d.ési l lusion.

Sansse fa i re  prophète à postér ior ie  sn:  peut  se d.ernander  où se

sera i i  s i tuée Ia  vér i ié .  11 est  indéniable l  tout  d . tabord. ,  qut i l

ett été ind.ispensable d.e rnaintenir en activité Iês ItCO?I'rt  €iaran-

te: drune horoogénéité et d.rune qual. i té certaS"nes, quii te à étend-re

sa conpétence aux organisations d.e complément.

Par  a i l leurs,  é ta i t - i }  besoin,  de couler  cès n iL l j .ers  d.e

rnètres cubes d.e Ïéton et surtout d.e consomner ces ni l l ions d.e

journées d.rhomrnes d.e troupe, au clétr inent drun ent:rainenent ni l- i-

taire souvent insuff isant ? A en juger par 1e résultat, on peut

se poser 1a quesii-on, ou au moins se demancler si Ia posit ion I i :ré-

aire continue constitr iait  1e neil leur eraploi r le ces moyens. 11

es t  ee r ta in  que  Ie  ch i f f r e  de  ?50  m i l l i ons  ( l= )  -e t  c res t  ce r ta l -

neraent une pet5.t ninimuro- qui furent consacrés à la fortifica',;ion

d.e canpagne (fcurnitures, natériaux et équipenents seuls) ne fu-

rent pas ceux qui précisé:rent, nanquèrent à la ttC0PJ'rr pour faj.re

au moins un front solid.e à I'Iaubeuge-Yalenciennes (surtout en y

ajoutant les crétl i ts d.épensés en vain aux fronts d.e Raisrqes et

Mo:ma1) r pour rétablir au noins les tourel les cle 81 du secteur

rrEst Nied.rr ?.

Qù il convient d.e xenarquer que lrattaque allereande se cIéclanche
au moaent où les trénies et porbes bl ind.ejes prérnres pour 1es
casernates connençaient à sort ir drusine.

0>) équivalent à une cl. izaine. d.rouvrages cltart i l lerie raoyenst
sty le  i ' I ichelsberg,  ou 500 casennates iso lées etc . . .  

,  . f  . . ,
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tes étud.es allemand.es sux ce sujet donnent, quant à notre

systène les chiffres suj.vants (Ze) : poul B4S kn cl 'e frontièret

6.Og5 rtorgarrisations pernanentesrt (clétai l  inconnu). En d.éfalquant

d.e ce l les-c i  les BJ5 t tun i tés de combatr t  réa l isées par  la  I tCQRFr l

(b locs  d touv rages  casena tes ,  ab r i s ,  obse rva to i res ,  i so lées  e tc . . . )

r es ten t ' r . 25o 'b l ocsd 'ecampagnede tous t y ' pee (d ' on tenv i r onS00

toure l les par  é l -énentsr  J00 casemates STG etc . . . ) .  Sans vou- l .o i r

trancher, i l  y a 1à un inépuisable sujet d.e d.iscu.ssion.

Q 0)'rDelkschrif t  i iber d' ie Ru.ssiche
Février 1942 - Page 69.

Land.es befestigungrr OKB.

. . . f . r .
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REGioi'T FoF.TTFIEE DË IIETZ

Etat récapitulati f  des organisations d.e coroplément
(au t res  que  r r ggpp ' r )  au  t  . 1 . 191 ,  au  1 ,9 .19 t9  (avan t  l es  hos t i l i t é s )

(d. t  après les re censements d. r après Ia Gueme
et  soulces par t ie lLes d. ravant  G"uerre)

SECTEURS FON'iIFIES

(et  longueur  de Front)

tl
tl
tl

s/sr. d.e
YÂRVIII,E

Str 'CRUS$ES
( lo  t  * )

SI 'TH ION
VILLE
(e7 nn)

SG SOULA
(a+ m)

SF FAUL
0,ûEi':olir
( t9  t<n)

rOTAL
110 kn

Blockhaus pour  A.C.
et  rn i t ra i . l leuse

Blockhaus pour nitrai l
Ieuse

Cuve pour canon d.e
5J l,iarine

Bouclier pour canon
d.e 25

Cuves pour  toure l les
téinontable s

Postes de commande-
ments/aIvéoles

-do -  (ué tonnés )

0bse:rratoires I 'Digoinrl
(avant  1914)

ù" /epér i te  ou c loche
1égère

d o/bétonnés

do /cha r  F .T .

Casenates PAJ'iART

Casernates t le 75

Centraux téIéphonl-
ques  i so lés

t l
il
l l
l l

11
t l
tl
t l
t l
t l
l l
tl
l l
l l
l l
l l
t l
l l
l l
il
l l
t l
l l
t l
l l
t l
n
t l
t l
tl
I
t l
1l
ll
il
ll
tl
l l
ll
tl
i l
t l
ll
l l
n
t l
ll
1l
ll
il
il
ll
l l
t l
t l
tl
t l

( , .

(
)

t0

)(

)B
(
)

0

1

)

\n
(

)

12

49
)
(

)  r :
(

)

f 'o
(

)

2

0

0

16)

. ' $t z (+l

+

5

t9
\
I\
) tr
(

0

5

1
2

0

0

o

6

2e)

{ l t  
( t l

2(

4

10

42

14)

,  
\ , ,

)
( t
)

,

1

2

2

,1 )

'l '3

7

I

,4

\
I(+o
I

2

4)

o) '
4)

4
,

0

156

21

, t

194

B7

4

)

)46
(

)

7
6

2

I 147 84 ( ' 119 1i9 55

.  (t) Le S/Sr. cle I"TARVILLE ne comprend. que cles orga"nisations i ' i .0.1{. à Itexclusion rlrou'
vrages rrCOITtrrrl

(Z) Pfus 4 bLockhaus STG N" 42-4r-44-4, nis en cha.ntier aux environs ttu d.ébut des
host i l i tés et  non ter rn inés en 1940

3)  Le "Réper to i re  des Organisat ions Défensives du Secteur  de la  5o Br igad.err ind ic lue
que 1a total i té des orga.nisations d.u SF TEIOIçVTLLE {1"1ent réalisées à la da.te
d.u J0 Décenbre 19J7

(+) Won compris le bloekhaus de SENTZfCfi,  d.u type I 'CORFi|.



- 415
rnaiW

Etat réeapitulati f  dee organLsations pour t:oupes de ca.i lpagne

réal isées par  na in droeuvre mi l i ta i re  d.e 1910 au 10 Ju in 1940

SECTEUR Ouvra6e
drAvan t -
Pos te

Casenate
ï n f .
(p .n .  )

Caseroate
2  o  pos i -
t i on

Divers OSSERVATIOI{S

AFJ]{TA]SE/
ég ion  de  3OûRG-ST-
uRrcÉ)

-  S e l o g e s
-  V i l l a r o -

8er
. (Redoute
r u i n é e )  ( t  )

3 lock-
haus no
28-29-
1o

Abri s t
pe  t i t s
b locs

P.i ' : .  barrage raplde
d.e Versoyen (coaf)

1 ) Ancien rernployé

1 ?

AURTENI.jT/ Iriont Cenis

égion d.e
Hod.ane )

o1 du Fré jus et
env i rons

leu i l  des  Roch i l l es
:ocade t lu  Gal ib ier
,o I  de Ia  Vanoise

-  L e s
Arce l l ins
( i n a c h .  )
-  L e s
Revete
( ta  tu r ra )

(r  )
(ltont
tr'roid.)

(r  )
0.  d.e

8ré jus

La Roue

La ValLée
é t ro i t e

0.  d .e
I 'A i gu i11e
Noire

0 .  d .e  Ia
Vanoise

3lock-
haus
6à10
d.e St
Michel-

e t
Va l Io i -
reg

Abr is
Toure l -
l es  pa r
é1é -
rnents
g t c . . .

La Turra et le I ' ioni
Fro id .  =  Ânc iens
p o s t e s  r e m p l o y é s

9. 5

[RrAtTcoui]r,r s/
lo1 du i. iont Genèvre)

-  Chenai l -
l e t

( inachevé )

1 "11es ,
BoucLiers
Slockhaus
e t c .  .  .

PI4 - Barrage rapide
d.u Mont Genèvre
(conr')
- 1 avant poste en
construct ion (Pfan-
p inet  )

1 77

g@ cot tle Larche Larche (a ' )

1 .l

o . r / . r .
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ÆESrF,rOrit/
( co t  ae  Res te fond  )

-  Les
Fourches

- Le Pra

Abr,is
Légers

2 ?

ALlEs ë48IIIli3€/ Saint
Dalnas
fso la
Valabres
Nbrcl
Yalabres
Suri
Conchetas
Cas te I
V ie i l
Le Planet
Co I  de
Raus
Croix d.e
Cougoule
Cas te  s -
Ruines
Saisse d.e
Seuvion
Pierre
Pointue
La Pena
Co le t ta
Co1 le t
clu Filon

26 types
SFAI'I +
1 STG
(co t t  ae
Sospe I  )

B types
STAT'i

Toure l -
l es  pa r
é1émen ts

Abr is
1égers

0bserva-
to i res

Sat te-
r i e  s

e t c . . .

-  PM :  A .P.  du  Pt
St-Louis (conr ' )

- .t'raVaux re aUsés
par  le  XY '  C.A '_ - rçg-
d a n t  l e s  h o s t i l i t - é s
sur  le  f ron t  du  SFAI I

1 2 . 5 0 0  m ]  d . e  b é t o n
7S5.000 rn2  d .e  ré -
seaux d.e barbelés

- CrsiÇ. i ts ùépensés
d e  1 ç 3 O  à  1 9 7 7  i n c l u
( ï1 .  O. l '1 .  seu lo  )

-  O u v r a g e s  d . r Â . P .  :
,  f i e  948 ,40  ! ' .

-  Sarrages de routes
198  O22 ,oo  F .

-  Posi t ions d.e bat -
te r i es  :

,0, oru,o_ï_

TOFÂL :

,  924 446,40 F.

.t c,
t ) 28- r1

_ _ _ : _
?

de 1qaO à 1912-Urc lu. . :
( r r .  o . l * .  seulo )

TOLA!-GX]!EB4! : 11 oulrrages dtavant-pcstes (dont I anciens renployés) - 28 caeemates
- - - . - -  r - -  f  ^  \  . / '  ,

d'infantérie type Sl 'Æ,i1PR - 1 casernate STG (Golf d.e SoSPEI) - 16 case-
rnates t l r in fanter ie  de 2o posi t ion
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c4êPrrnE x

I,es troupes d.e fortetesse (Organlsation - fnsttsuction)

Mocle de clésigrration cles orrenisations

10,1 - I ,es troupes de forteresse

Ctest au fur et à nesure de lrachèvenent d.es our?ages et

casemates que sreffectua leur prise en charge par les uxités

affectataires, éIérnents constitutifs tlu tlispositif tactique cl.e

cléfense d.es frontièresr d.éfini géographiquement par Ie d.écret

èu 4 mai 1954. Crest à une véritable nigration tlrn:re partie de

la population roilitalre, poactuée cle tlissolutions et cLe créa-

t ions cl.runitésr à laqueile on assiste vers les régions et sec-

teurs fortifiés cltune partl secteurs tléfensifs d.rautre part qui

d.écoupent êéso:mais nos frontières. Ces stnrctures particullères

clistinctes d.es a:mées de ca.npagner car liées atrx organisations

fortiflées, ont été congues sous lrangle tl.e la rapiclité de 1a

mlse en oeuvre et cle Ia puissance cle feu : elles néritent clrêtre

au rooins sonrmairenent évoquées.

10.1 . t -@

Oir connalt clésor"nais la genèse tte Lerrr conception géné-

raLel antithèse cLes places fe:mées d'a 1914. Ces ensembles

continus, aalez vasteg, pot11 ctéfier Ltencerclement, clivisés

en eecteurg, d.oivent pouvoir résister seuLes avec leurs pro-

grêË', moyeûs à une âttaque bnrsguée puissante pencl,ant une

huitar'ne tle Jours; en attentlant ltarrivée tleg grand.es unités

de renforcement. . . . f . . .
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Equlvalent tltun gros Corps ôrA::née, Ia région fortifiée

oomprencl d.ès le temps d.e paix, un généralr r:n Etat-I'Iajor,

et des comrnandements (Àrt i t terie, Géniel Air etc...).  Ses

élérnents organiques du temps cle gUe:re coElprennent essen-

tiellenent des unités du Génie : bataillon d.e Sapeurs-I-ii-

.neurs d.e Rtr', batal.lLon cle chemins-d.e-fer, coopagaS.es ôré1ec-

tromécani.ciens, nnités cle transrniss5.on, d.es senicesr des

plonni.ers etc...  chargés d.u fonctionneme:t et cle Lrentretiea

de I tinfrastnrctmre logistique (électrique, téléphonique,

fer rée etc . . . ) .  ies r rn i tés cornbat tantes sont ,  e l les,  a f fec-

tées aux secteurs fort i f iésr sur la posit ion cle résistance.

La CDF avait prérnr en 1i26, 5 régions fortifiées 3

l{elz, lauter et Eaute Àlsace. Deux ôtentre-eIIes, i'letz (nfU)

et Lauter f\rent réalisées en fortification ttÇOntr|il puissan-

te, Ia 5" ou région ltfortifiée tLe Belfortrr reçut ùne u3$ani-

sation analogUe à ses alnées, rnais ne fut jarnais constituée

tlrautre chose que clrorganisations légères pou:r troupes d'e

campa$rerevec conmerrnoyau centraltr la vieille place d'e

3elfort. llne 4" ttla région fortifiée cl.e Ia sarrett paralt

mêne avoir eu une existence éphérnère clu 20 au 25.9.1919 (t)t

coiffant 1es orgênisations légères cl.e Ia partie Est ôe Ia

trouée, mais, conne pour celle cle Belfort, iL sragit sur-

tout d.run vocable.

(t ) f es Grancles Unités Françaises Eistoriques succincts (guerre

,9-45) tonme I,T,t sase 725.

. . . / . . .
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10.1.2 -  f ,e  seeteur  for t i t ié

. Les régions fort i f iées du norcl-est sont découpées (Z)

en |tsecteurs fortifiésrr clrune cli.zaine tle kiloroètres de

front en moyenne, coiffésr en terops tle paixr par une

ftsrigatle cle forteressert et commancl.és par un officj.er Géné-

ra1, conmand.ant Ie S3. f,a rt3rigaderr comporte 1e réginent

ôtlnfanterie de forteresse ':lractive clu secteur, Ie régi-nent

èrArt i l lerie et Les services du tenps d.o paix. Le secteur

se subdivise lui-nêne en sous-secteuæs (Z ou 5, parfois {)

qui starticulent eux-nême en quartiers et sous-quartiers.

Les régiments c[rArt i l lerie et cLrlnfanterie èe forteres-

se (ou d.e position), clractive constituent le noyau pe:naanent

clu secteur fortifiér susceptible cltassurer très rapiêement

ule dl.éfense nini"male en cas d.tune attaque inopinée.

En cas de tensionr une série de mesures (tO, 21r 24t

41t 81) entratne 1e rappel progtressif cles t l i f férents éche-

lons cLe résernistes (frontal iers ( l) et autres) venant

cornpléter les effecti fs.

(Z) + secteurs pour Ia Rtr'}I (t.Faulquemont , 2 3ou1ay, J llhionville,
{ cnrsnes) i po* 1a Rtr'l (6 Eaguenau, 5 Yosges, J Rohrbach)

(r) fes frontaliers se sentant évi.tlennent clirecteioent concernés
par La d.éfense irornécliate cle leur région d.rorigine.

. . . / . . .
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A la nobilisationl Ie réginent clrlnfanterie cl.e forte-

resse d.e secteur se d.étripLe (+) et fo:me d.eux régiroents

mrpplénentaires : les trois réginents nobilisés prennent

chacun urn rtsous-secteurrr, chaque bataillon un quartier,

chaque conpagnie un sous-quartier.

Mêne opération pour 1fArt i l lerie, 1e Génie et les

senrices, cle te1Ie sorte que La plupart 3es secteu.rs

fortifiés nobilisés cl.isposent en propre : cltun réginent

ctrArt i l lerie cle posit ion (art i I lerie lourcte et art i l lerie

clrouvrage) d.run réginent tracté et nobile, ,arun batal l lon

clu Génie à 2 conpagnies, plus deux conpagnies d.e Trans-

missions (:) (tétépuonistes et racl io), dt* batai l lon d.e

pLonniersr d.run centre clr instnrction et clrorganismes d.e

serrrices : intenclance, parc d.rartillerier ouvrS.erst

munit ions, santér aérostiers, réginents d.e travail leurst

e t c . .  '

te régirnent clrlnfanterie cle forteresse sur le pieil

tle guerre est rure grosse rurité : comprenant une coinpagnie

hors rang et trois ttbatalllons de nitrailleutsn à chacirn

1 conpagaie ttdtengins et fusiliers voltigenrstt (nortiers

(+) sauf exception : Le 1550 BIF, clu secteur d.e I'lontrnéclyl compte
4 batai l lons et fo::roe à la nobil isation Les 1J2oe 156"r 147"
et 155o RIF. Certains réginents se dédoublaient sirnplenent.

(5) alors partie inté€rante ciu Corps clu Génie.

. . . / . . .
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et ca:eons antichars), J coropagrries tle nitrailleuses et pn

nonbre variable cle ttcoopagnies dréquipage tlrouvragesrt sous

béton (soit par exerple po'.u le 16Be RIF : 95 off iciers -

t71 s/offici ets -122! honrnes d.e trrcupe (6). fe réginent

cLfÀrt i l lerie cle forteresse (Z) comprend., en principel 2

groupes de 75 tractés et 1 egoupe d.e 155 court, Ie régi-

ment rltArtillerie d.e position (RAP) : 2 6roupes à 2 et 5

batteries d.e vievx 155 d.e Sange (a) pfus les batteries

clrouvrages. 0n anive ainsi à une forte d.ivisionr richement

clotée en artillerie et en arIIIes autonatiquesr rnais par

contre très pauvre en noyens de transport automobilesr ce

qui e4rLique lr ineff icacité totale du rappelr Ie 15 juin

194.0r cles troupes d.e forteresse par Ie généra1 i'Ieygand'.

Le Génie comprencl tles sapeurs-mineurs, cles électromé-

caniciens (issus êes 1o, 2o, J" tégimerrts polir 1e nord.-

estr 4" et J" pour 1e sud.-est) cles rad' iotéIégraphistes et

téléphonistes (8", 18o, et 2Bo Réginents) d'es sapeirrs d'e

ahernlns-de-fer (t5" nesinent pou:r La voie étroiter 5" pour

les voies no:ernales) et desrtd.étachenents tle cl.estnrctionstr.

(6) ,au to ta l ,  54 n i t ra i l leuses,  18 nor t iers  de 81,  27 canons t le  2! t
sans parLer tl.e lramenent cl'es CEO

(T) réeiment.dÂrtillerie cle région fortifiée (IlAni') ou réginent
d.tArt i l lerie mixte d'e forteresse

(e) fa composition d.es IIAP est extrénement variable : Ie 1l!o ÏUrP
(ae Coinar au jura I ) aligne J groupes. Quant à leur rnatérie-1"
èrest un véritable nusée qui va du 75 d.e carnpagne au mortier
lourcl cte 2BO en passant pa:r 1e 150 en tranchée ; les vieux
120  de  Banger  e t c . . .

. . . / . . .
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A tout ceci, vienaent srajouter: Les pelotons d.e la Garde

Bépublicaine I'lobile (CnPi) assurant ].a streté avancée (g)

ile la 11&e en ten;s cle paix et en pérlocle d.e couverture.

- Les batteries cLtartillerie lourcle sur voie ferrée, à

€rancle puissance (ae la réserrre générale) aEsurant Ies nj.s-

el.oas d.raction lointaine ou cl.e contrebatterie à partir cle

positions ou d.tépis d.e voie ferrée constnrits ou étud.iés

ctès Ie tenps cte paix (pièces <le 540 n1e 1!12 (tO)r 520 ron

( t1) ,  505 n1e 9r-96t  240 c le  tous moclè les,  220 long n le 1917

e tc . . . ) .

- I,a ôivision cltinfanterie d.e renforcement clu type

trno:meltrr {ui vient à Ia fin cl.es opérations d.e nobilisation,

se supea?oser arrx tr'oupes organiques cle secteur fortifié.

Er ce qui concerne les troupes cle forteresser on remarquera

surtout que les troupes sous béton d.es équipages tltouvrage

et troupes d.t inte::valles cles conpagnies cle nitrailleuses ou

ctee batteries cle position e::ùérie-;reg sont issues cl'es mâmes

réginentsl ceci f,aciLitait singuLièrement L tr:nité clraction

que conplète, conme on 1rà rnr; le réseau cle téléphones

euterré et ses chalobres cle coupure.

(g) citons égaleroent d.es
certains secteurs

(to) 2 pièces en batter ie

( t t )  2 pièces en batter ie

rrconpagnies de garcles fronta].ierstr ([als

à Krxrtzig (ivE ThionviJ.le)

à Kutzenhausen (Eaguenau) etc...

. . . f  . . .
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10 .1 .5  -  Sec te

La particularité ilu système rle ctéfense cles Alpes eÈt'

on Le saite dtêtre constitué d.e tronçons d.e barrage assez

courts séparés par de longues zones cte pénétration très ilif-

' f ici le. Ce ntest gurà lrextréni.té sud, entre le I ' lont I ' lounier

et Ia ner, que 1e relief clevenait pLus pénétrabler au moins

aux troupes à piett et en été. a ces part- l-cularités srajou-

tent les variations saisonnières rythmant lroccupatj.on clu

terrain en ttrégine cltététt et ttrégi-rae dthiveltr. Si l-es équi-

pages ôrourrrages ne requéraient pas d.raptitud.es très pous-

sées à l-a nontagne il nten était pas d.e même pour 1es unités

nextérieuiesrr. Aussi 1a ctéfense confiée à l-ra:mée d.es Alpes

et art iculée en 2 corPs d'ramée c

- XfVo C.À. tlu Nord., iusqurau Bestefond' incLus

colffast ]es secteurs f'crtifiés tle la Savoie et ôu Dau'phi-

né (srs et srD)

- JCVo C.A. de Restefonct. exoLus à la ner, coiffant 1e

secteur fortifié d'es ÀLpes }laritines (SFA},I)

étalt-el1e essentiel lenent constituée ôe troupes spécial isées

d.es rt3ataillons Alpins ôe forteressert regroupés en tt1/Z brj--

gaclesalpines ôe forteresser, et comportant au aein drun

nême bataillon, conpagnies dtéquipage ôrounrages, conpagrries

rte rnitrailleuses ou cle ttvoltigetr et sections clréclaireurs

ekieuts (tZ). A cette différence près, lrorganisation était

(fZ) 1 par batâilIon I elles se couvrirent cle gloire en Juin 1940

. . . t t t '
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analo€ue au nord-est ôe mêne que 1e système cl'e nobiLisation

par alétliplenent des unités èu tenps d.e paix. aur R.a.P.

lrartillerie ajoutait cles unités cle nontagne, au matériel

spécifiquel notong égalernent lriroportance ctes unités nili-

taires cle transport.

euant au Génie, au1 spécialités trad.itionnelles (noins

les sapeurs-dé ohemins-d.e-fer qui nravaient pas 1à cle rai-

sons d.têtre) i I  aJoutait des conpagnles d'e téIéféristes ("o

40 R.G.) chargées d.e la constnrction cLe ltentretien et cLe

lrerçloitat ion d,e ce systène part icul ier.

10.1.4 -  Igs secteurs défensi fs

cette appellat ion désignait,  à lroriginer les secteu;rs

frontaLiers ne comportant pas drorganisations nCORFtl mais

sJ.roplenent cles organisations de ca-rnpagne. Leur constitution

est très variable, conne clraiLleurs Ia qualité cle leurs

I

organisatj.ons : Ie secteur cléfensif êe l|ille urar à la roo-

bilisation que ôes travailleurs et ôes clouanierst tand'is

quê 1€ S.D. d.e 1a Sarre, coElporte, 1ui, 5 réginents drin-

fanterie cte forteresser 1r]l légirnent cle nitrailLenrs colo-

nlaux, 2 régi-rnents 6rartillerie (ae forteresse et tle

position) et toute lrorgênisation d:l- véritable SF. les

Itseoteurs cLéfensifsrt serontr ôtaiIleurs, transfomés en

Eecteurs fort i f lés, penctant les hosti l i tést ou enrtôivisions

ôtinfantelie tle forte!êËsê rrr

I
a . . / f  a . .
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Le 1er septenbre 1919, Ie tt isposit i f  init lal cle cl 'éfen-

se cles frontlères, mis en alerto tlepuls Ie 22 aottl trouvait

les 2!secteurs cléfensifs ou fort i f iés (1r) tenus orgaaique-

ment pæ ,4 régiioents (dont 4J réeinents clrinfanterie d'e

forteresse (14) ) et I  cteni-brigacles alpines cle forteresse)

développant 1 53 bataj-llons soutenus par 9 réginents clrartil-

lerie cle forteresse et 1B régi-rnents clrart i l lerie ôe posi-

t ion cle coroposit lon, d.rai l lerrrs très var.Lablel en effecti fs

et en roatériel,  soit 200 à 250.000 conbattants environ. Sans

enpiéter sur les' événenents ultérieurs qui sortent du cad.re

ile cette étude1 on peut cependant clire que sltôt te:minée

la nobil isation et la mise en place cles amées (tt)r I 'e

command.enent entrepri,t d.e ltréotganiserrt les structures d.es

troupee de forteresser patiernrnent élaborées cl'epuis cinq

â1Sr Les régions fortifiées figent ôissoutes et transfor-

néeS en ttcqalps d.rartoée cle forteresserrl  Certains secteurs en

Itdivisions rle forteressett, d.es nivel]-enents opérésr en

cadresl au profit cle ctivisions tl.e série Br cles glissenents

de sous-secteurs d,fun secteur à lrautrê €tC... 11 en résul-

ta rrn incléniable clésorclre qui eut parfois cles répercussions

clranatiques à lrintérieur d.e certalns oûvrâ$eso

(tt) non cornpris Ia Corse

(t+) V cornpr is les 41o et  l l  o
terie coloniale affectés
tle la Sarre.

(t5) aonc renplie Ia mission
consicléré dès lors coIDIIIe

régi-roents de mitrailLeurs clrinfan-
ôès Ie tenps d.e paix à Ia trouée

prloritaire ctu systène fortifiét
l la.mortlrl .

. . . / . . ,
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10.1.5 - Equipages clrouvrages et de casemates

Llorganisatlon ctes équipages dtouvrages, conposés ôe

personnels drinfanterie, cltart i l lerie, clu Génier du service

èe santé, était calquée sur eelle cles équipages d.es navires

de guerre (tS) droùl draiLleurs, Ie choix i le terme

néquipagetr (t7) au l ieu de rrgarnisontr. En fait lréquipage

était une u:cité interannes -notion très peu répanclue à

Ltépoque- oùr une fois passée 1a porte cle l touvrager 1'ap-

partenance au Eackenber8: ou au Hochwalcl effaçait ltaffecta-

tion au no BlF ou RÂP : on était clraborcl artilleur d'u

Eochwalrt,  Cu Eackenbergletc...

A llintérieur cle ltourr:ag€ le persor:nel est fractionné

en cle nultiples équipes techniques affectées chacuner stri-

vant son arme et sa spécialité, à une mission précise : fini

le troupier à tout faire Cu fort cle Séré êe Rivières. Pour

assrf,ret le se:rice eontinu, lleffectif cl.es tlifférentes équi-

pes a été calculé en fonction cltrrne fréquence cle relève

aclaptée au caractère cle la niesion (tg) i on a ainsi un

(lg) d.éfinie par }e Décret sur 1e serîvice dans les forces navales
et à bortt cles bâtiments de Ia }larine nilitaire du 1A.2.1928.

(tZ) Ie tenoe tréquipage cltouvragett ? été rendu régleroentaire par
DM no 12177 I/B,IA ttu Jo.xr.1916.

(tg) Uafheureusement; en raisou cles ri,npossûbilités budgétairest
cette t l isposit ion ne stappliquait pas aux Off iciers quir en
Juin 194Ot êurent alterner conme ils pouvaient avec leur
atljoint pour prend.re q-n ninimr;1l d.e repos entre deux tirs :
Ia plupart etâient littéralement sumenés au monent où snrr-
vint lrAmistice.

. . . / . . .



_447_

service à d, à 5t a, Z to*s ou rrsans relèvert. Le personnell

il,ivisé en rrquartsrt de vei11e, de piquet, de renfo:rt et d.is-

ponibler peut ainsi en fonction des différentes sj.tuations

(veiI1e, alerte et branlebas cle conbat) alterner par roule-

ment entre la garôe arrx piècesl les travaux d.rintérêt géné-

. ral et le repos. Sn plus du natricule rchaque homrne d.e troupe

ou gratlé autre qulofficier est affecté sur Ie ttrôlerr d.e

lrouvrage drun nr:méro coctifié cléfinissant son poster son

quart cltappartenance etc...

Les ourrrages avaient été xépart is en ! classes (t9)r '

en fonction ôe leur inportancer et leur organisationr leur

tableau d.reffectifs et les attrlbutions d.e chaque officier

régLés selon ur' olgani.grarnme ad.apté à chaque classe.

Les casemates isolées1 tenues à peu près exclusivesent

par lrinfanterie (ZO) avaient leur selvice rég'1é d.e la nêne

façon, mais à rme écheLle évlclement plus mod.este. Le se:evi-

ce d.es installations électroroécaniques y étaitr en particu-

ller assuré non par des sapeurs du Génier mais pax des

fantassins ayant subi rrne foroation cle spécialiste.

( t g )  10  c l asse  -
2c c lasse -

Jo clas.se -

40 c lasse -

5o c lasse -

(zo) sauf cel les
intégré.

Gros ouvrage mixte de 60O h et plus
Ouvrage mixte a.e 450 h à 600 h
Petit ou'\rrage mixte ou ouvrage drinfanterie noyen
tte 150 honmes environ
Petit ouvrag:e cltinfanterie tle 8O hommes
Petit ouvrage nonobloc ou très petit.

comportant un obserratoire d.rartillerie

. . . / . . .
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Quarrt aux abris, il en aIlait bien str autrement.

Situés en retrait t le Ia l igne de feu et destinés à héberger

cles sections d.r infanterie combattant nor"malement à lrexté-

rieur, on nry trouvait, colDme garnison pe:enanentel que d.eux

éIectronécaniciens. ce chiffre passe à une quinzaine tLe

spécial istes lorsque lrabri sert également cle poste de com-

mandement, avec central téIéphonique et poste radio'

10.1.6 -  E laborat ion des règlenents.  ro :mat ion et  inst

!a technicité cles natériels à haut rendeinent conçus par

la ttooRtr'rt exigeait, en contrepartiet un personnel cle spécia-

l istes quali f iés et bien entraînés. Pour parvenir à ce ré-

sultat, i1 convenait tout cltabord de réd.iger et cle rnettre

au pointl  1es rnult iples règlenents descript i fs et dremploi

êes rnatériels et équipementsl 1es néthodes de conbat'r les

clocunents d.e t ir  et drobservation'

la périod'e qui s | étend' ô'e 1954 à 1959 fut rrne périod'e

clractivité très intense à tors les échelons, ponctuée

rlf  exercices dtentralnement (Zt ) r loais aussi dtoccupations

réel1es motivées pa,- (ZZ) 1es coups tte force successifs

ètEitl.er, prologre cLe La $relx€e

(Zt) 6 ;ours à effecti fs conplets au Schænenbourg (Septenbrc 1916')

(zz) deux mois à part ir clu ? nars 1iJ6 (occupation t le la r ive

gauche d" fihfii,-iri]ià"rs .semair"" 
"r-iars 

19?9-!A?:chluss)
'  Duis cr ises ae'seitenbre 1958 (suaètes), rnars 19J9 (3ohêne-

,ï;;d;i] r.". équipase".""i6itrgrong enhin les ouvrases à

oartir uo îi-.oà;-iË'_(;;i i;; i-;;i"- du 22 au 25 aott (réser-

ie) au cléclencheroent d'e la mesure 41'

t t t / t t '
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Aux notices descript ives et drentretien d.es natériels,

ellne-rnêrnes fourrnies par les senrices concepteurs ou 1es éta-

bl issements constrrrcteurs privés, vont srajouter les règ1e-

ments d.e service, les néthocles d.renploi. Ces clocubents ont

été conçus et réaigés par les n0ornmissions tl.rEtud.es Prati-

.ques tte région fort i f iéetr d.e chaque armer placées respecti-

vement sous 1a responsabilité ôes généraux coinnand.ant

LrArt i l lerie, l t lnfanterie et Ie Génie d.e la région fort i f iée

de Metz, qui a jouér en la natière nn rôle d.e pilote pour

Le norcl.-est. Crest égalenent La RFI'I qui produit en 1937t

sous la signature du Général Eubert, ancien chef du secré-

tariat d.e 1a ItC0I6ttr, ltttlnstnrction Provisoi.re sur le

senrice dans Ies ourxages d.e région fortifiéett (Zl), vérita-

ble charte cles équipages d.touvrages et de casemates, rég1ant

en particulier Ia firsion des différents coroposants cl.e toutes

spécial i tés en rrne entité interarmesr conrûe crest le cas, à

bord. rlrun navire d.e guerre (24j. Citons égalernent l taction

des trcentres d.r instnrction d.es spécial istestt et d.es écoles

cle perfectionnenent d.es officiers d.e réserve fonctionnant au

sel,n d.e régirnents cltactive. I .rensemble stest traduit par 1a

publication -souvent avec cles noyens précaires- dtun nonbre

cle docu.nents très consiclérables (25) et en généraI parfaite-

ment adaptés à lenr but.

(2r) 1" partie "Temps cle guerret' no 6t2/5/Ilfl'1 du 22 r,aj. 1917 t
repris et éôité La rnêrne arurée Sar lr8tai;-i'Iajor d.e ltArsée
avec préface d.rEd.ouarcl Daladier.

(2ù ôe J.arges enpnrnts furent cltailleurs faits à La I'Iarine, à
tous les nivearuc, pour lrorgpnieation cLe la fortification
nouvelle.

(25) nis en se:nrice souventblsquel*, Une faible partie seulemen'b
a fait lf objet d.e iirage définitif à lti-nprS.rnerie nationale.

, . / . . .
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Il senble que les tler:nières innovatj-ons techniquesr coûule

certaines varlantes drarqles mixtes, introduites tarclivementt

nreulent pas 1e terops d.e faire Lrobjet cl.e notices t létai l lées.

Les autres moyens ôrinstnrction avaient été égalernent

bien prérnrs : chaque casernement d.e streté comportel €rr ârr-

nexe, tur stancl de tir à 50 n avec ôes tréroies pe:mettant Ie

tir réel aux alnes d.rinfanterie cle casemater mitrailleusesl

gtrenad,es, fusils-roitraille'ars, canons an';ichars. On irouve,

égalenent des terrains d.e rnarroeuvre (Angevi3.1ers, Kenplich) "

Quant aruc éco1es à feu annuelles, e1le se ciéroulaientr d'ans

1e norcl-est, au Canp cte Sitche en profitant cl.e ce que Lrou-

vrage clu Grantl. Eokekirkel se trouve i:nplanté au nilieu- clu

chanp cle tir (26). 0n constnrlsit égaleroent d'es casemates

drinstnrction ponr armes c[tinfanterie (ninptas, Agaisen)

et ponr nortiers d.e 81 m (Canp cle Sitche, Mont AAeI)'

A ces tâches cl.r instrtrct ion, accrues du fait quri l

avait fal lu ctraborô créer Ia natière à enseignerr srajoute

la préparation cles docu^ments d.e tir cl.es ouvxages proprenent

tlit. Partant cLes d.onnées de base et cles renseig:rements spé-

cialement recueil l is par 1es Dj.rections d.e Lrart i l lerie et

dte lrlnfanterie (tabtes de tir tle chague alme et cle chaque

.tJæe cte projectile) et le service géographique cle 1ra:mée

(Zl), 1es officiers d.es oulrrages vont cle 1 g55 à 1919 établir,

pour chaque tourelle et chaque pièce de casenatertous 1es

èocu.nents pe:eroettant nne nise au tnrt ironécliate ôes tirs.

et au 75 B 52 du Sinserhof
cle Sitcber par-d.essus 1es

Qe) on tirait égal.ement au 1r5 nro
et clu Schiesseck sul 1e camP
terrains privés.

(z?) plans àirecteurs, répertoire rtes points côtés etc. . .

. . . / . . .
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Ce travailrqui représente une masse cte calculs et cle graphi-

ques absolument énome, se révélera pleinenent rentable à

part ir ôu 10 nai 1940r en i lonnant à lrart i l lerie cltouvrage

une efficacité qui stupéfiera littéralement les Allemanês

et ensuite les Ital iens. I l  nrest jusquraux moindres caseme-

.tes alr infanterie qui ntaient peintg, sur 1es parois cles

charnbres d.e tir, tous les élénents ales tirs ôe barrag:e l:e-

pérésr 1es croquis panoraroiques etc...  Toug 1es panoramaÉt

rlu terrain rnrs cles cloches avaient été ninutieusenent pho-

tographiés à différentes focales et, après renseignenent

cles cl ichés en site et en direction, t irés en plusieurs

exeroplaires permettant aux observatoires d.e surface et au

personnel cle PC souvent très éloignés cl.e travailler sur Les

mêmes clocurnents et de voir Ie terrainr même à plusieurs d.i-

zaines d.e roètrea sous terre. Cf est ôire que1le prod.ig:ieuse

activité a régné tout 1e long des fronts fortifiés pend.ant

les quelques années qui précéclèrent 1e confi l t  (Ze)r ind.é-

penclanment cles inonbrables reconnaissances, essais, erpé-

riences, travaux d.ta.nélioration cle toutes sortes.

n clevait en résulter, au noins pour les fronts rr00Rtr'

-et cette constatation parait ind.iscutable- une fortification

<[e haute qualité sertrie par des troupe d.écicléesr conpétentest

bien entrainées et ayant toute confiance clans leur équipe-

ment.

(ea) vorr à ce
[Conbats

sujet ce quten clit le Lt-colonel Rod'o1phe
d.ans la Ligne Dlaginotrr.

. . . / . . .
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Lénonination. cod.ification. terni.:rologie

10.2"1 - La terrinol_ogie érlclglive

A technique nouvelle; te:minologie nouvelle. Ï,a CDF

dtésigne Ies firtures organisations en utilisant une partie

cte lrancien vocabulaire technique cle 1914 : eIle parle tle

ttfortsrt d.e trd.eni-fortstr drtt oultages inte:croécliaires rt mais

aussi d.r |touvrages pahnésrt vocable nouve3u correspond.ant à

une notion nouvel1e. I,a rf0OÏlpn reprend., au débui;, et cha'asse

les nêrnes bottes, mais, au firr et à mesrlre cle lravancenent

des travau:c, les notions se précisent, et le terme tlt ttsll-

ï'ragett se généra1ise, diversifié en |tensembletr (29) pour

un gros ouvrage, Itpetit ouvtagetr orr rrP,O.tt (tO) pour la

taille inférieure. Dans les textes d.e la trCOR.Frr 1e tetne

npetit ouvrage[ d.ésigne aussi bien un ouvlage conséquant

nuni ètart i lLerie ( l i t t ig, D1ichelsberg, Schoænenbourgt

etc...) gurun ouvrage à 5 ou 4 bLocs clr infanterie seu]-enent.

La 260 réunion cle la trCOlgut (5t ) pennit d'e préciser

ces d.istincti.ons. Enfin, la |tcasemate pour 2 groupes ôe

nitrailleusesn assurant Ia continuité des feux cl.rinfante-

riercrest en 1929 que sa tlénoroination se fi.xe, en même

ternps que ses caractétistiquesrl'e te:me df rtouvtage inter-

nécl.iairett cesse cle lui être appLiqué.

(Zg) ou égaleroent ttouvrage puissanttr génélalenent avec fogsé
périphérique.

(fO) ce signe p.0. peut prêter à confusion avec 1e nposte t lrob-' 
sertrationtr clonl it était lrabréviation ôans les textes èe la
CDF et les premiers travanlx cle La ilCORrrtt.

$t1 Jo mai  1929.  . . . / , . .
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Une fois les org'anisations prises en conpte par les

Garnisons, cette temiaologie a évo1ué à nouveaue pour res-

ter clésormais 1a mêne jusqurà Ia f in t lu systène. 0n parle

alors cle trgros ouvragetr (avec artillerie) d.e ftpetit ouvragerr

simplement avec a:menent clr infanterie, d.e caseroate, dtobser-

vatoire et drabri tlclrinteryallert, ce qui introtluit une noû-

velle arnbigulté car, rien ne d.éfinit par rapport à quoi est

pris le te:me d.lrtintervalle[ : gros ouvj?rrges rrCOIlJ"r oîr

organisations rrCOIltrttt confonôues.

10.2.2 -  Dénoninat ion

Comme Leurs ancêtres ôu Systène Séré è Rivières, toutes

les réalisations rr00Rtrrrr furent baptisée s (12) du nom de la

conûune ou du lj.eu clit le plus proche : le Eackenberg,

Fe:rnontr Rinplas, Le Monte Grosso, Ie co1 cle Ia Talette,

e t c .  .  .

Cette tl.énornination a, en partie, varié entre les pro-

jets et lrexécution : lrrtensenble d.e C:nrsnesrr est devenuren

<téfinitifrttourrrage d.e Srehaintt, le petit ounzage trôe 1a

cote 292tt P.O. t l .e Denting etc.,.  La plupart des casenates

cle Ia partie nord. cle 1a cl.éfense tlu Rhin ont ainsi changé d.e

aoml mais, mLses à part ces réservesrcrest solts ces nons

eeeentiellenent géographiques que sont connus ourrrages et

casemates.

(52) pat les Directions cle llravaux ciu Génie.

. . . / . . .
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10.2.] - Sr:rnération cle code

A eette ilénonination donaniale est venue ensui.te se

superposer une d.énoni.nation nunérique coclée, d.onnée par 1e

cornroandenent après 1a prise en conpte des ouvragies. Déjàt

au aonent de La constrtrctionr on avait porxr les casenates

'clu 
Rhin (partie sud.) ad.opté une clénomination fractionnaire

cl.ont Ie dénoroinater:r clésignait 1a ligne clont faisait partie

lfourrrage (1r 2 ora 1) et le nnnérateur Ie nurnéro d.e la case-

mate d.ans cette ligne (lù - exernple : casena+e 55i1

(ltartoLshein - sud) signifie la casemate no 75 de la 1"

ligrre. Ce système ayant été élaboré avant lrexécution et

nrayant pas été moclifié ensuite, on voit par simpie lecture

apparaltre les ajournements : casemate 4!hr non eonstruite

ou  Les  ac l j onc t i ons  (++ ' / l  e t  44 r r /3  e t c . . . ) .

A partir de leur prise en coropte, les ouvrages êe Ia

Rtr'}I furent d.ésignés en code par Ia lettre A et nnnérotés

d.touest en est cle a1 (reme chappy) à a tB (nétins). Les

casematesl clésignées par 1a lettre Cr et les Àbrisr par Ia

Iettre X, les barrières tle route, firrent d.e nêne nurnérotées

de façon continue c[rOrrest en Est. Les obserrratoires (]-ettre

O) reçrrrent une numérotation spéciaIe d.e 1rArti1lerie.

(rt) f." casenates
20 et ," l igne

ôe berge sont. nuroérotées èu Sud. au Noril. La
nuaérotées du Nord. anr Sud..

. r r / . . .
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Les organisations cte cornplément (autres que ce11es

de la IICORSrr) firrentTelles clésignées selon le systène sui-

vant : Les quatre secteurs fortifiés étaient, d.r$st en ouesÈ

désignés par d.es lettres 3 a = Ï'aulquemont, 3 = Soulaye

C = Thionville, D = Crusnes... puis It pour le SS|[t tle !Îarvi}-

Le et I'Iy ponr I'lontnéclY.

Dtautres lettres tLésignent ensuite Ie type tLrorganisa-

tion 3 3 = 310ckhaus - c = cliVê d.e Tourelle dénontable -

Ca = casemate ci.rartillerie - Cp = casemate rtpsroar'f,tt -

Âc = cuve de 65 - [B = boucliers pour canon de 25 - enfin

Un nqnéro d.onne Ie classement dans la sulte ôes organisations

du nême tJTe tlu secteur concelrxé - Bxencple : Bb 58 signie

bLockhaus no 5B clu secteur fortifié de 3ou1ay, B Ca 2 3 la

2o casemate drartillerie clu SF 3oulay (casemate ôu 3oven-

berg) etc...  trrordre géographique ntest qufen part le respee-

té, coropte tenu d.es tranches anrruelles successives. 0n trouve

égalenent d.es nurnéros ilbisrf . 
.

A partir cle Ia nobilisation, 1es préfixes B (btocfhaus)

C (canon) ou M (nitrailleuse) f'rent plus généralement em-

ployés.

. IIb systèrne analogue paralt avoir été attopté Eul Ia n3:Lt

maig ôrEst en ouest pour les ou'ræages rtc0gtrrrr (lù'

(f+) af = Schænenbourg, A2 Tochgalô Est - Li = E.ouest etc...
\' " cités par 1e ft-Côfonel Boôolphe ltgonbats d'ans 1a Ligne

Maginotrt.

. . . / . . .
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Pend.ant la guerre, les Allenands nunérotèrent toutes

nos organisatj.ons sans d.ist inction àtorigi.ner en ee basant

sur 1a nunérotation qur-t1s avaient enployée dans leurs

car tes re: rse ignées.  (55)  .

Âprès la guerre, les archives étant dispersées ou

détnrites, fcrce fut bien d,e refaire un inventaire, en par-

t icul ier des blockhaus treorulrr ne serait-ce que pour ies

problènes d.e régularisaiion domaniale et d.e domrnages de

guêrrêr Cette vaste opération fut poursuivie pend.ani des

années et on d.or:na aux blockJ:aus recencés rut prernier nuroéro

provisoire à 1técheLon arronclissenent, le numéro àéfinit i f

étant clonné à l tdcheLon Direction de lravaux o11 Direction

Régionale. De te11e sorte quron peut trouver jusqurà quatre

nunéros pour un nêne blockhaug : celui cltoriginer celui

ôonné par Ies Allernand.srceuzr provisoire et êéfinitifr du

receiisenent d.raprès guerre : autant d.e sources drerreur

pou:r les chercheu=s. . .

10.2.4 - Désignation rieg bLocs -d.f ournaReq

A ltintérieu:c ilrun reêne ouvtage les blocs sont géné:ra-

Lement nr:nrérotés, sauf, parfois, les entrées d.ési5nées par

lrabréviation E (eatrée) E.M. (entrée êes rnunitâons)

GS) exemple
conbat)

:  La Ierte =
à 225 = b loc

- Rochonvillere =
227 a-b (entrées)

250 a (31ocs ae
e tc . . .

505
9-

. . . / . . .
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E.E. (entrée ttes honnes) (16). I ' Iais, en prem5.ère lecture, la

nunérotation laisse apparaitre parfois tles clj.scontinuités

qul cléroutent 1es curieux, ainsi I'e Eackenberg c,:npte 1!

bLocs nruérotés ôe 1 à 12, 21 à 25r EE et EFlr 1e Eochwald

possèôe nn bloc J bisr un bloc 20 mais pas cle blocs 4 ni 11

'etc . . .  
Ce point  roér i te  d. tê t re e-qr l iqué.

Au ttéb'atr pollf, 1es études d'es preiniers fronts, chaque

Direction tle Travaux utiLisaj.t scn propre systène : !'letz-

ouest clésignait 1es blocs par une abréviation se rapportant

à lenr nature : toureLle T1, T2, ft ,  casemate : C1, C2,

obsenratoire 0C1 , OCZ etc...  l letz-Est aclopte soit clee 1et-

tres a, br c' tlr e (alnexe Nord' de Courne, Sousse) soit cles

nqméros avec cl.es chlffres rtbisrr ltterrr etc.. r pollx d.ésigner

cles variantes ou leE blocs de 20 l lrgence. Le projet du 20.

4.j1 du Eackenberg (ll), 1es12 blocs de ccnbat sont numéro-

tés cle I à XII (en chiffres romains) I 1es 2entrées : 81, et

Fl2, les blocs d.e défense de lrescarpenent et t lu réseau

général. 3 1 à g (plus qn 2 trbisrr en chiffres arabes) quant

aux 6 bLocs tle cléfense clu fossé (2" cycle) i1s sont nunéro-

tés de 21 à 26 ce qui d.onne 24 blocs en 10 cycle ( le)r 6

eu 2o - strasbourg semble se conteater cltincliquer srrr les

plans, les blocs par leqr déslgration abrégée (CfA : case-

mate lance-bombes - [1,1 = tourel le cl.e rnitrai l leusesr etc...)

Ge1 encore 1es entrées sont eIles, en outre parfois
drun nrrméro cle bloc et cle lrabréviatiou usuelle
Eochwalc l ,  e tc . . .  )

(t?) n" ,16/S: i l  sragit d.tun stacle très avarcé ].es
étant Aéià êo coursr

(fe) 19 seulement seront réalisés.

affectées et
(Anzeling,

travanrx

. . . f r1 . .
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Donc, à ce stad.e, pas cle règ1e généra]e. Illtérieurenent

la ôéeigr:ation a été unifo:misée et lrensenble du proiet tlu

1o cycle nunéroté cle nanière continue. l'Xaie d.es ajourrrenents

-nOmbrerrx- furent prononcés en cours de travaux eÈ Les iltrous"

cotf,respond.ants subsistent d.ans la nuraérotation : crest ce qui

.explique lrabsence C.e bloc 6 à Anzelingr de 31oc 4 et 11 au

Eochnalcl - au }4étrich les 12 blocs sont désignés ainsi 3

entrées : EE-HrI, bLocs cle conbat 1 à 15 moins les chiffres

Z)  6,12t  1J correspondant  à des a journenents ou c les suppres-

sJ.ons, le 9 à.lrabri caverne voisin qui d.evait être rel ié à

lrounrage etl en conséquencer être consid.éré eonnle blocr'.

Des b1ocÊ rrbistt furent même changés drappelation (b1oc 5

bis du 3ovenberg d.evenu 16). lans ]es d,ertrières étuôes et

celles d.es nouveaux fronts, le systèroe étant roclér on ad'opte

nne nuroérotation continue (sauf pour 1es entrées) dont les

lerschiffres clésignent les blocs effectiversent constrtrits

en ler  cycIe.

10.2.5i funérotat ion ùes cui

La plupart cles cuirassements sont affectés d.run numéro

et clrun sigLe clésignant 1tétablissement constrtrcteut. Pour

Les toureJ-les, ces ind.ications sont portées s1xr une plaque

cte suinze fixée sur 1e ftt-pivot et'ind,épenclante cle ceIle

apposée pat Ia fl:me chargée cl.e Ilélectrification de lrengin.

LeE nurnéros ôes tourelles f,ixés pat le service clu Génie sont

répartis par séries correspond.ant chaclne à 1n noilèLe 3

. . . / . . .
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Les tou.reLles d.e rnitrai l leuses sont numérotées ete I à 61,

les 155 l l le  J2 de 101 à 117r  J .es 75-51 t te  2O1 à 221,  les 81

NIIe J2, de 501 à ,221 les 75 R t l le 32 d.e 401 à t5' i2. Pour 1es

tourel les 2 a:esoes raixtes (série 500) la nrrroérotation srest

faite en ajoutrant 5O0 au nurnéro d.rorigine tLonnér avant 1914=

ainsi ces 12 engins sont-i.ls nr:r,rérotés de 55J à 572 de naniè-

re cl iscontinue, toutes les tourel les cl isponibles ntayant pas

été uti i$ées. La série 600 (6ol à 607) clésigne les tou:ce}les

dra:me nixte et nortier d.e 50.

Les nunéros d.es cloches et narques d.es const:nrcteurs

sont venus d.e coulée en rel ief sur les parois cle lrenginrC.e

nêne que sur Ies trénies.

l loutes ces d.isposit ions -analogues à ceIles acloptées

par 1es moteurs, les gros apparei ls, les afft tsr les bouches

à feu, S.roptique et lrarrnernent ôe petit  cal ibre- pe:mettaient

auJr services centraux d.e suivre individuelLeroent ie conporte-

nent et ltentretlen d.es équipenents et, éçentuelleraentr d.e

Ee retcruneer vers le constnrcteur en cas cle cléfaut.
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Secteur fort j . f ié t le Thionvil le (Sf ' . ,  - êx.Jo Brlgade d.e forteresse)

Ârnenent et effectifs des ouvrafies et casenates ttCORFtt

(! i  Ouegt en Eet) - Chiffres ôu 51,12.1917 (t )

Clas
g e

ï'dffi-G;;il;;t-- A:rmernent

otr'tr'. S .0 . Troupr Total 115 e1 75 Àc
(57 ̂ o

A7\

J}I fï,I

de Rochonvil-
lers

d.e Molvange

cle 1r Tmmerhof

cle Sætrich

du Sois Kar:é

d.u Kobenbuch

d.e l  rOberheide

I

û
1

clu Galgenberg

du Sentzich

du, Metrich

du Bil l ig

6 casemates
tlr infanterie

abris (f)

obserttatoires

blockhaus(Sen

1 0

1 o

, "

1"

5"

2 o

5"

2 o

5"

1 0

2 o

28

2e

5

22

2

19

,

1B

,

28

21

16

4

9t

B7

26

75

1 '

6e
12

5B

10

99

71

16

B

1

616

5e2

15'

486

77

421

7'

155

62

65e

516

t20

4o
I

757

697

185

5a1

92

509

BB

451

75

765

628

,52

52
9

ç

2

2

2

2

2

2

2

2

2

4

?

7

6

4

5

7

6

,

2

2

7

,

5

2

4

2

4

,

15

1

B

6

6

7

6

7

5

I

4

B

6

52

1

1

29

22

12

18

10

25

12
( i )

1g

10

,7

24

50
(5)

106
( l )

I  (5 )

(z)

4)
zj.c}:

t 19e t8 45e7 5221 15 1 ,5 4 105 tB2

(t) fes tableaux d.reffecti fs ont légèrenent varié à plusieurs reprises jusquren 1940
(Z) en se basa;rt sur un effecti f  moyen ôr1 off lcier -1 s/off.  et 2O hommes pax case-- 

mate

l(f) t f f"ct i f  en principe constitué par des occupants.venant t le lrextérieur (CI' lr  
9Tl \PCr  e t c . . .  )

(+) en se basant eur uneffecti f  noyen clt l  off icier - 1 afoff.  et 1O honlnes par
l '  

- '  
obse:rratoire

1(5) 

non conpris les FII t le porte ou de cléfense intérienre. 

.. . / . . . .



- Conpagnies cle travail leurs
-  Pas c l t in fanter i .e  d.e for teresse

orga-nique

a,
f'l
âe
r-l
h

-  16"  RRT (2"  Sata i l ron)

PAS DE TROIIPES

54"  RI I 'à  3  ba ta i l lons  chacun 1  CER
I tE:1 c f i  +  (1"Bcn)  toZ"et  loeocoo
+ (eo 3on)  1o5o cEo -  17"  R + RT

à J Batai l lons chacun 1 CËR
1  C î , i  +  1 0 1 "  e t  1 0 2 "  C E O

87"  RIF  à  2  ba ta i l lons  +  10J"  -  104o
IT'feË-o élérnents cies 1'1", 1Bo et
19 .  R .R.T .

rq
(J
Ff

hf'l
alFq

?
t

î
a
É1
Ê
Éu)
<F']

?a
â
m

F
A

Êfil(E
H
z
o
E

14Bo  R IF  (à  1  ta ta i l l ons )
pm. 42" l/Z Zttgad.e d.e nitrailleurs
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Orcl re de bata i l le  sonmaire du a l isposi t i f  for t i f ié  le  1.o.1ara

Infanterie - Pionniers ctu Génie Ar t i l l e r i e
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CEAPITRE XI

Le prix il.e Ia sécurité

11.1. -  Généra11tés = une apDrocFe Ai f f ic i le

Rançon cle sa fiabilité, la fortification pefinaJrente a cle

tout temps cotté très cher, et ses ttétracteurs tltont janais nan-

gqé de souligner 1e caractère aléatoire clrinvestissements ifré-

cupérabIes.

Selon I t étutte du Colonel llricaud ltEssal Etrr La fortiflca-

tl.on permânente actlellen (1) foufs XIV aprait dépensÉ 400

nlllions cl.e Livres au)r pLaces fortes ôu Boyar:mer la Sainte

Alllance, 65O rnillions ôe francs (payés en partie par noE contrj.-

tnrtions cle guerre) tte 1814 à 1e4C pour encercler la trl"ance dtun

réeeau cle places, ta:aôie que Louis Philippe consacrait 12 niL-

llons tte francs-or, aux fortifications cle Lyon et 140 nillions

à celles tte Paris. PIus prè6 d.e nous Le systène Séré de Bivj.èreE

a cotté ite 1S?4 à 19951 400 nilLions (2) iplus 200 porrr Ie naté-

rtel) 'et ôe 1885 à 1914t JQO nil l ions pour les renforcementet

dtrailleurs très partiels rendus nécessaireg par la C:rlsè cle lr0tnrs

llor1liJ.1e.

(t) nevne ôu Génie - 192, - 20 Senestre - lfo,ne 55 pp 469-492.

(Z) +ZZ selon Ia cornrnlssion cLe tléfense d.es frontières icoEespon-

àât à 4 nil11arcls d.e frascs papierg actuelstr (lgZ6) Bapport

du  6 .11 .26  p .  90

. . . / . . .



- 468 -

De ltautre côté d.ela frontière, Ies .û,l1ersaJxd.s ont d,épen.sé

dal rs  leur  p lace 490 n i l l ions d.e 1870 à 1885 et  J50 d.e l8e i  à  1914.

h, 1921 (:) d.ans une ttétucle conparative c!.es fortifica'tions d.e Yer-

dnn et d.e l.letztr le Général Benoit d.onne 1es prix détaiIlés d.es

d.eux placee; : Verdr:n, place rnod.errrisée jusquren 1914r avec urr

périnètre rle lrordre d.e quara"nte cinq kiionètres, a cotté

?0.500.000 F cle const:nrction, auquel i l  faut ajouter 56.900.000 f '

(a:enenentl équipeneot et nunitions) pour arriver d.e 1S?O à 1914, à

u.a totat d.e 127.OOO.OOO (o").

A partir clu d.e::nier quart au XIX" siècle' ârrx clépensee d.e

constnrction trad.itionnelle s tajoutent progressivement celles

d.rua a:menent organique iacoqporé, sous cuirasse et de ses dota-

tions d.e nunLtions, alors qutaritérieuremeat garnisons et roatériels

en gra:rd.e partie banalisés, pouvaient nf être mis ea place quren

cag ùe besoin.

0r, ta fortification pexaanente réalisée pa: la TTCOBJ'|' tire

une grand.e partie de sa puissalce d.e ne conporier exclusivement

gutrxr arrnement spécialisér inôissociable d-e son enveloppe et cle

ce fait impossible, tl.e la volcnté rlême des concepteursr à utili-

ger au dehors.

Mais, lfhlstoire fj.nancière d.e la fortification d'e 1925 à

1940, est cel le clrun véritable dnmer celuj- d.rhoromes pri.s entre

leur souci ôe perfection et l t insuff isance d.es moyens nécessaires

à leur mlssion.

v

(5) nernre clu Génie - Torae {B

, . . / . . .
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A partir d.e Ia création tte La tt0ORtrrrr, fin 192? iusgurau

rléclenchement d.e lroffensive allenand.e ôu 10 raai 1940 -et mêroe

au-clelà- i.es travaux d.e fortifications vont nrêtre o3rune course

angoissée contre Ie tenpsl contre les t l . i f f icultés tecbniquesl

contre 1rérosion monétairel les erreurs cltesti-rnation, tous aspects

qui prennent leurs véritables clinensions lorsquton les replace

èans le contexte éconornique et politique taat extérieur qurinté-

lieut.

Le orogamroe f inancier de 1a2o : une estj lraation baclée.;puis

-trggggég.

Le rapport r le la comission cte cléfense cles frontières (6.11.

26) que lron peut consiclérer, malgré les remaniemeni;s surtrenus

Jusquren 1929t coEuDe la véritable Charte tle notre système cl.éfen-

sif,  estiroe, page 8!, lrensemble cle lrorganisation du Norcl-Jstt

eeul (, réeions fortifiées entre 3â1e et Longuyon) à 5 nilliard.s

cecl en toute prenière approximation et à titre purement indica-

t i f  ( 4 ) .

Les élé!ûents constitutifs so11maires ayant servL cle base à

cette estination (ttFort bétonnétt : 55 ni115.ons, tt0entre tle Bésis-

tancen cle 1toritre de 200 roillions - odvrage inte:mécliaire : 10

nlllions - Qbserratoire : 5 nlllions - Abrl de 1/2 compagnie

5OO.OOO F) ont été ultérieurement d.iversifiés et leur prix tle

(+) 1r étucle
estinait
du Génie

particulière tlu Î'Iarécha1 Joffre
1e frrtur systène à I nilliarês
- 1952 page 568).

ctu 20 octobre 1920
100 niLlions (Bevue

. . . / . . .
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revient aff iné (!).

La cornnission admet tle nultiplier par 5 les prix d.e construc-

tion d.ravant 1914, pour tenir corcpte de la baisse de valeur du

franc entre 1914 et 19?6 et cle ltaugnentation particulière d'e 1a

const::trction.

Le nètre cube de béton, estiné ed 1922 à 500 F est chiffré

à 5OO F en 1926. Quant aux galeries de conrnuni:ation, autre é1é-

ment important ctes plans de masse, elles sont chiffrées ôans la

note 120/OnF ôu 12.J.28 sur les fo1"nes techniques, sur les bases

suivantes 3

a) en largeur de 2.60 rn : 25.000 F Le rnètre l inéaire en galerie

bétomée (tte surface),

5.000 F en galerie souterraine'

t) gg-L@ : 20.000 F le nètre linéaire en galerie

bétonnée

1.000 I en galerie souterraine'

un canon de 75'tà t ir  extra rapiclerr 120.000 F et un coup

conpl.et 11416 F, ua Lance lornbes (ae l l5) :  70'000 F, un coup

conp le t  12O F  e tc . . .

(5) Uote 55O/E ùr 16.r.27 sur les formes cle Ia fortificati.on tles-
tinée au Conseil Supérieur tle la Guerre'

. . . / . . .
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Ea ce qul concerne le Sucl-Est, la cornrnission cte tléfense d.es

frontières nta t l .éposé ses conclusions que 1e 12 févziet 1929 (Rap-

port 2r/TA). Les estinatlons jointes, beaucoup plus d.étal l léee gue

oelIes d.es premLères étucles d,e 1)26, anivent à rrn montant total

de 700 nillions d.e francs, dont 102 cl.e prog-ramme restreint de 1ère

u:rgence incluant une anorce de !J nilLions pou" tur ilprogtârnme

rérluit cLe cléfense d.e Nicet' (Rapport ZJ/FA. pp. 99 à 105).

Âu totall toutes clépenses confondues (constnrction et a:me-

rnent) lrensemble ôu progtanme conplet proposé par la oonmission

cte cléfense d.es frontières portr les frontières du Norc[-Est et clu

Suô-Est srélevait à 5.700.000 cle 3, au monent où la lt00Rtr'rr aLLait

prenère le reLais.

Eh bonne logique, la tt0ORtr"r devait procécler ctu général au

particulier : ses quinze prenières réunions sont consacrées à

cles questions techniques d.rord.re général (ameroent, équipenent,

etc...) ou à ctes étuctes d.e tracés schénatiques drensemble cles

deruc régions fortifiées à constrRrire en 1ère tlrgence. Ces activi-

tée, absorbent la fin d.e 1927t toute lran',ée t928 et Ie ctébut 1929t

taacl.is gue lrEtat-Ivlajor de 1ra:mée et Le Ministre étuôient 1es

eolutions proposées1 non sans d.e nultiples cliecussions.

Une note f 2)8/ORF ctu 14.9.1928 adtessée par 1e Général

Fillonneau à LrErlq/i/r" Bureau d.onne l restimation rlrensenble suivan-

te pour le Norrl-Est, le Rhin conpris (en nl}llons d.e francs) 3

, . . / . . .
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1ère urgence (e régtonsfort i f iées

1o Cycle - Frais généraux :

a) Equipenent l{ord.-Est z 72O

- Equipenent Rhin 40

d.éfense

francg

2.800

100

5o

, .760

800

4.560

1.740

6 . r00 .  ooo . . . . . . . . . . . .  r . . . .  6 . rOO

du Norc[-Est +

50 ni l l ions de

du Rhin)

b) Ouvrages N.E.

Ouvrages Rhin

Divers

llotal fortifica-
t ion N.E.

Parcs mobiles

Total 1o cycle

20 Cyci.e (tout
conpris)

Total 1o Urgence

2èrne ursence (négion fortifiée tle Selfort - Position d.e ba:rage

cl.e Saverne)

B.F. Selfort-Eaute Alsace 400

Position de Savenre (2"
l iene) 8oo

llotal 20 nrgence 1 . 2 0 0 . . .  o . .  o . .  r . . . . .  o .  o . . .  1 . 2 0 0

llotaL eénéral N.E. et Rhin 7. 500 rni l-
l ions

0n est clonc loin, tléjàr ttes I nilliarcls du 6 novembte 1926

aurquels iI ne faut pas oublier clrajouter les 700 nillions clu Suô-

Est (eévrier 1929) pou:r aniver, d.onc, à 8.200 nillions pout lren-

sernble clu systène, toutes uirgences confonclues.

.  . . /  . . .
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La ttifférence s I erpliqua"ret par

études, les artjonctions cleroand.ées en

les augnentations cle prix etc...

le ctétail- plus pouseé ctes

1)21 pat le 31arécha1 Pétain,

DèE le 28 avril 1928 (U.t t B5B 2/4 S) Ie I'Iinistre cléciôait

que le front cle Ia RE'I entre Rochonvillers et 1e Hackenberg serait

entrepris en priorité et les chantiers clevraient battre leur plein

ea 1929. Le 26 octobre 1928 it  était précisé par DIrI 01911.t/11 que

les travaux d.es ouvrages devraient cornrnencer par Bochonvillers et

le Eackenberg pour 1a Rtr'I.I, Le Eochuald pour la RtrE (6). Les étucl.es

d,e plan cle masse -clonc un stade so'n'nairenent clégrossi du projet-

vinrent en discussion d.evant la ItCOR!"t le 8.2.29 (t6? réunion)

pour Bochonvillers, le 22 (t7" réunton) pour Ie Eochwalcl et ].e 28

utars (et" réunion) pour le Eackenberg. Conpte tenu du caractère

Douveau cle ces problèmesr 1e plan de masse cle Rocbonvillers re-

vint en cl.iscussion Ie 14 nars (t9" rérrnion) et une fois 1e plan

d,e rnasse fixé, restait; d.ans un 20 ternps, à régler 1e plan ôtin-

plantatlon (Rochonvillers, 10 septembre 19tO - 42" =éunion) soit

pLus d.ru.n en après les prenières 6tucles.

Il eut été ind.ispensable d.ren avoir terroiné au moins avec

tous les plans tlrirnplantation d.rouvragee avant cle présenter un

brudget cohérent 3 or cerrr rleE clertriers ouvragies ôu pro6rartme ini-

tail cle 1" cycle (tronr à Chaux et Lenbach) ne firrent arêtés que

Ie 8 juin 1931.

(6) à titre cle protot;pes.

. . . / . . .
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Un cloeqnent ttu 16.12.1910 (sa^us n") clestiné à trMr 1e Chef

rtrEtat-I ' lajor Généra1 cle LrA:méen (Z) nous explique ce quti l  en

advint"b:nrsquement, en novembre 1929, le }linistre d.eroanda une

évaluatlon irunéd.iate clu cott cle 1r ensenble des travaux. f] fallut

en quelques senaines chiffrer une sonne énorne de travauxr alols

guron ne clisposait, clans la rnajorité des cas que cle rapports tle

reconrraissernces reportés sur une carte allenancl.e au 1(ï|.OOO" ne

présentant que d.e faibles galanties cltexactitudê.... . .  que beau-

coup d.e ces reconnaissances mêmeg nrétaient pas encore achevées

(zone cle clest:nrction ôe la Lauter)r gue les sous-sols d'rouvrages

étaient absolument incor:nus.rr.r.  Les effecti fs à loger incertains

..... et en ltabsence ôe tout travail analogue, ni mêne approcha:et

pouvaat serrir cle base d.e comparaisontt(8). 11 fallait drailleurs

éviter à tout p=ix tttaboutir à cles chiffres roanifestement exagé-

rés, susceptibles tte faire échouer tout le systène.

Les estinations ainsi faites, avec tous les aléas que compo=-

tatt une semblable roéthocle aboutissaient à un totaL tle 5.500 ni1-

lLons,

(Z) tlocnnent d.e sy'nthèse probablernent
Selhague lui-rnêne (Àrcbives Génie
rgggSr pltt)

(g) leE iafrastnrctures souteæaines
cés en 1916 avaient été réalisées

réiligé par le Général
Vincennes - carton |t0réclits

ttes forts ôe Verdun renfor-
pat 1es unités combattantes.

. . . / . . .
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E11es clurent ensuite être révisées en que]ques heures eu

ttébut êe clécernbre 1)2), poul réaliser un abattenent nassif d'e

7.79 ni1'1ions sur 1690 dans la RFM et ae 694 ni1lions sur 155C

clans l-a RtrL. Le montant de ces abatteroents ne srinspirait clrai l-

leurs draucune consiôération technique ni tactiguel nai.s unique-

rnent cle consi.d.érations buôgétaireg. 11 serait clifficile d'ren

d.resser réquisito5.re plus accablant en sl peu de rnots' Certest

ctans toute lrhistoire cle 1a fort i f ication, iano' is ingénieur

ni l i taire nra eu la cha-nce de pouvoir réaliser la total i té t le

lroeuvre quri.l avait conçue. Jamais non plus une conception

aussi gfancliose nrétait partie avec un tel hancl'icapt alors que

seuls quelques travaux prélirninaises étalent entxeprisr ou en

COùIS o

11.2  - i du l i e r  1930  e t  l a  10 ération cl.r

-  Les ItAnciens tr"rontsrl

Préa.nbule

En natière d.e financement public et plus particuliè-

rement cle crécl.its clits rrcltinvestissementrt, correspcntlant à

des créations nouvelles (budget rtexceptionnelnr Par oppcsl-

tlon au bud.get d.e rrfonctionnenent") iI convient cle ôistin-

glret les crédits accoraés sous forne ôrautorisation èrenga-

gement tle clépensè crest-à-dire une aolDme fictive clals les

llnites cle laquelle Ies utilisatellrs sont autolisés à passer

ôeE cornmand.esl d.es marchés ôe travaux êtc... et les trcréclits

ùe paienent, ctest-à-dlre Ies foncls rée1s nécessaires au

paieruent effectlf cle ces cornrnaqtt'es et marchée'
. t t /  t "
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conpte tenu d.es d.éLais parfois très longs entre ia

passation d.run narché et l texécution des prestatiotts col-

respond.antes, il peut y avoir r:.n d.écalage important entre

1rouver,,. ,ure d.e créd.its et 1a mise en place d'es créd.its d'e

paienent : i l  est effectivergent inuti le d't irnmobil iser d'es

fonès qui se déprécient en attenrlant une uti l isation loin-

taine. La 1oi cLu 14 janvier 19JO était en fait une loi

prog,3arnme ouv-i-ant r:n certain nontant d.rautorisations dren-

g:agenent d.e d.épense, les créd.i i .s d.e paiement étant ensuite

accord.és, à chaque exercice, par d.es lois d.e f inance part i-

cul ières. Droir certaines contrad.ict ion apparentes entre 1es

chiffres cionnés par 1es tableaux du présent chapitre.

Par contre Ia loi éu 5 3uitLet 1934 f ixaitt  en même

tenps que 1e nontant d'es engagernents d'e d'épenset celui d'es

créêits d.e paienent répart i  par exercices'

. . . / . . .



[.- Prosranrne d.e clécernbre 1a22 (Loi no 36977 du 14

r . -E@

11 - Réeion fo-rt i f iée
de I'IETZ
Garrt crt.snes/

llotal RtrT4

12 -  Réeion for t i f iée
d.e }a Lautef
lntriffiuâctr)

llota1 RFL

1] - Défense clu Rhin

Total Bhtn

I I I . -  No rc l  ( a - rno rce  d tune  o rgan i sa t i on ) . . . . . . . . . . . . . . . . . o . . o

IV . -  Pa rcs  nob i l es  de  fo r l i f i ca t i on  (70  sec t i ons ) . . . t . o . . .

V . -  F ra i s  géné raux  e t  d i vg rs  . . i o . . . . . . . . o . . o . . . . . o . . . . . .

Total cles crédits ouverts arrx fort i f ications le 14.1.
I(non compris les 400 ni l l ions accordés à la DAT)

Crétl i ts accorclés ind.épencla$ûent de Ia loi du 14.1.10

,477 -

tr'IMNCBmNI rNrrïAr_
t ^(Âutorisation d tengagement

(en rni l l ions de F)

d.e d.épense)

janvier 19rO)

.  14gB

. 816

6,

Tota1 Nord.-Est.. . 2197 .  . .2197

I I . -  Suc t -Es t  (Co rse  e t  [ \ r n i s i e  exc lues ) . . . . o . . . . . . . r . . . , o . .  180 . . .  1BO(+1OO vo i r
$r)

+ projet cle 1oi ,650 (potrr 1e Suô-Est) 100

542

Eotal clee crédits accorctés jusgu'à 19rO lnclus (fuaget cte 1a Guerre) o o . . ....

Pour nénoire : - créd.its accord.és avant 1929 :

2000

I
I
I
I
I
I+
5*
f

,442

5o

21'

40

.Loi clu 50 ciécenbre 1928 (Art. 166) 150
Loi t lu 12 clécenbre 1929 (- 20) 100
Loi clu 27 d.écembte 1929 (- Q 42
Lol clu 16 avril 19ro (- 215) 150

- 59 (dont 42 par 1oi clu 19.12.26 à la Guerre et 15 à atautres ]I inistères)
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Sources :

-  Note no 51t /Onf 'du 26.11.29 au su jet  d .e progr .âmme d. rorganisat ion

tléfensive d.es frontières (noti i f iée par 655/OBE du 1j.10.1950)

- Note très secrète î" 575 CA/S du $tinistre d.e La Guerre ctu 7 .11.

1930 aa Rapporteur Généra1 cle la connission du buclget au Sénat

(ct .  I luoont).

Archives Génie/Tincennes - Cartone lr0rédits CORtr, D.I et D.rI)

. . . /  . . .
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La leau cle chagrig

conpte tenu cles possibi l i tés buclgétaires nolmaies drune

part, des capacités ctrabsorption ctu corps t lu Génier et clu

potentiel ôes entreprises civi les, d.rautre part, la répart i-

t ion en ntranchesrt correspondant à t les ulgetrces successives

était prérnre tlès lrorigine par Ia coromission cle ctéfense d'es

frontières, se situant ainsi dans 1a logique éterraelle d.es

travaur tl I organisation cléfensive.

Quo iqu r i . l enso i t r l e l " cyc l ecLe la l è reu rgence

srétait singulièrement rétluit  :  t lèE le 50 juiLlet 1928 (nt ' i

,1467.5/11) Ie Ministre rappelait que 1a posit ion de Sarrage

d,e savenee, était p1àcée en 2ène u:rgence. La position c'e

Barrage cle Metz, prénre en 1o cycLe Ie 29.12.27 (U't ZtO7.1/l l ' t

et <levaret être constnrite en raêrne temps que la position-

f,rontière (eIIe a été cléfinie et étucliée par la t'Cgil3r C'ès

Ea 5o réqnion Ie  3.2.28,  avec 5 ouvrages pr inc ipaux (g)) t  est

s igualée conme passée en 20 cyc le le  5.11.1929 (par  note 575/

ORF ôu Géné=a1 Selhague à I |EIA III) : 2OO roillions s t en trou-

vent libérés. Iclem (nêroe note) pou:r 1es organisaiions d'esti-

nées à la couverture Norcl Alsace : 2O niLlions récupérés -ou

supprinés- Doncl tlès avant 1e d.épôt cle 1a lol-progsaumet

notre future fortification se trouvait à priori anputée cl'e

Itoute ea 2ène.l igaq ôonc de ea profondeur ! mais ce nrétait

qurun déhnrt.

t[E des Etangsr' Suô-ÀvancYl Suô-(g) en 10 tranche s ouvlage
An t i l l y  - (29 .11 .27 )

. . . f  . . .
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Mise en deroeure, en clécenbze 1929, d'e réduire d'e 106J

millions un programme d.e 1o urgence (t' cycle) d.e 5240

(soit ,r ' / 'o) d.es 2 régions fort i f iées du Norcl-Est, la rrC0Rtr"t

était contrainte d.e rejeter ett 2o cycler ur1 certain nombre

d.rensembles s ouvrage puissa:rt d.e Rohrbach en entierr pe-

t i ts ouvrages cltart i l lerie cle Seelbergl Sremmelbacht

Eunspach, Eoffen et Kauffenheirn pour la seule RIL (1es 4

èerniers récluits, en 1o cycle), à leurs blocs drinfanterie

ass imi lés à des casemates iso lées ( fO)  et  nonbre d. rorgani -

sation cle noinclre inportance (l t).

Après 1e vote d,e 1a loi clite ttloi Maginotrr du 14 ian-

vier 195Ot 1a t'C0Rtr"t continue ses travaux, tanôis que tlé-

manent en grand les chantiers d.éjà alaorcés antérieure ent"

Mais iI ne sragit plus cLéso:mais cle clessiner d.es plans d.e

masse, puis ôriroplantation dont d.écoule uae estination de

défense, mais de cléte:miner d'es plans de masse cLont on

essaiera èe faire entrer ce quton polirra d,ans Ie caêre

ôrun pri; d.e revient tléte:miné théoriquenent et à priori

-tout Ie reste ôevra être rejeté en 2o cycle-. I'a cl'iffélence

est d.t importance.

Au niveau tles étutles, tte févrieî (rr" rérrnion) à

Aott 195o (99' révnion), la ttçpRtr'rt poutsuit lrexanen des

(ro)

( t t ;

les puits ou âYîorces cle gale:ries seront cepencl.ant réalisés
pour nénager lraveni!.

Tourelle isolée tte ?5 clu Bois ôrEscheranger casemate du rem-
blai cle chemin d.e fer, tourelle cle la cole 2Q2 pour la R5!*i
€ tC . .  .  I
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plans cle nasse d.es ouvrages de 1a tranche l{iecL (Anzeling)

à Rochonvil lers, secteur central cle la région fort i f iée d.e

Yhetz. A Ia {Oo réunion (? aott 1950) eIle aborde lravant-

proJet drensenble clu secteur Est-Nied, ai le clroite de cet-

te roêne RtrTÎ. DrenbLée, Ie Généra1 Selhague ânnonce que Ies

erédits nrétant que d.e 200 ni l l ions (pour une esti .rnation

cte ?00) des ajourneraents srirnposent.

Sont alors él ininés en 2o cycle :

- toutes 1es organisations situées au cIéIà d.e Ia Niecl

(au sutl de Téting) I

-  toute 1rar t i l ler5-e,  les b loce d. rent rée (et  ga ler ies cor-

responclantes) tles ouvrages, unj.foméroent récluits en 1"

cycle aux J blocs clr infanterie (2 casenates et 1 tourel le)

de tête, assurant un barrage tl.e feu ninimun. Le rejet tles

iourelles tle Bi cles petits ouvrages se révèlera ultérieu-

rement lourd ôe conséquence (te)t

- tous les abris et obse:rvatoires isolés;

- 2 casenates cltinfanterie (iVB au Kerfent - Fe:me St

Doninique),

- La rnajorité cle 1réquipernentr à lrexception des transmis-

Eions.

(tZ) n t i tre ind.icati f ,  1e Kerfenl coroplet corcptait 15 31ocs poul
5 réalisés + un obserrratoire isolé rel ié à lrourrrage (34 d.u
l i tutscherberg), Le Sovenberg : 18 blocs (d.ont 1a d.éfense d.e
fossé) pour 6 réaf ises--(aont t non rel ié), Laudrefangr Co',ue
d,e mêne. En outre Tétiner Sanbeschr I'lottenberg'r Einseling
ûevaient-ils comporter irne tourelle ôe E1 et Le iiottenberg
1 tourei. le ôe 115 en plusl sâl ls parler cles blocs ôrentrée.
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Les propositions cortespond.antes sont approuvées par

Le l , I in is t re  Ie  ,o .9. ro (ar r  0191ù,  et  du même coupr  drAn-

zeling (exclus) à ltouvrage cl.e Tétingr près d.e J0 lcor cle

position d.e :ésistance ne recevront que 6 tubes d.e 81

sous casemate.

Â la réunion suj.vante (+t - 11.8.r0) la Corcnission

examine I ravant-projet d.e la tranche Rochonvillers-Longuyon

(Etf e gauche d.e la ffi{), 400 nillions d.e créd.its porarant

seulement y être consacrés, 1à aussj. des ajouraements sont

inclispensables mais à une rnoindre éche1le que pour l- rEst-

Nietl.

Aussi supprine-t-on à priori  !  l tensernble du Sois du

Bafoul (11) et toute la part ie d.e la posit ion située à

ltOuest de Ia Crnsnes, à gauche cl'e Longuyon.

d.raction frontale d.u Sois

-  5  toure l les d.e 75 C.0.

d.u Four, Latirenont et Fernont

- 5 r ies 6 tourel les ôe

ouvrages prévus (*t" cle Srehainlance-borcbes d'e 155 cles 6

est maintenue).

- Ia presque total i té cle

1réquiperaent (en part icul ier les voies de 0r60)

- Les fossés d.es ouvrages

(cororne pour Est-Nied).

(15) prg\ru avec u"ne tourelle cle 75
1 tourel le c le 155. 11 nra Pas
cle cet ourrrâgeo

C.0.  -  lcasemate c le  75 Yl  -

été établi ôe plan cl'e masse

. . . f . . .



-4Br-

ûne ossature d.touvrages d.rart i l lerie est cepend.ant

consernée, réduite aux trois ouvrages d.e tr'e::raont, Latireinont

et Srehain (Cnrsnes) assurant un clouble flanquement par

carrons à l inite d.e portéê. Drajusternents en ajourraements,

les trois ouvrages èrartillerie tiu Sois clu Four, Iîauvais

Sois et Ar::aetz ont été réduits, en 1o cyclel ârx seuLs

blccs tlrinfanterie entrant clans la coroposition du barrage

d.e rni.trai l leuse continu (t+).

Ainsi l  clès aott 1pJ0, Ia région fort i f iée cl.e l{.etz

accuse-t-elle rrn cléséquilibre rnanifeste entre 1e front

puissant clu centre (Anze1ing, Rochonvil lers)1 1tai le gauche

Rochonvillers-Longuyon a.nputée cle la noitié d.e son artiLle-

r ie et,ôe tous ses abris et surtout lrai le clroite (Anzeling -

Faulquernont ou Est lùiecl) presqutentièrement privée cltartil-

lerie, clépouiIIée cle tous ses abris et cle 1a najorité r le

ges observatoires.

11 sragit 1à, de priori tés voulues par Ie Cornrnandenent

approuvées par J.e pouvoir politique et tlevant lesquelles la

rr0ORtrrrr ne put que srincliner 3 nous verrons cependant qutel-

le aurait pu nieux équilibrer 1e clispositif.

(14) 11 sera constnrit  55 casenates entre Rochonvil lers et Longuyon
(dont la C2 cle Srehain qui est en fait un bloc non relié d.e
lrourrage) alors que 24 seulenent étaient prénres. Ctest Itap-
plication tle la priorité d.onnée à Ia continuité d.es feux
dlr infalterie au tlétriment du r este) .

. . . / . . .
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Enfin, d.eux faits inportantsà signaLer en 191O :

1â roise au point du progra*'ne tléfinitif d.e 10 urgence pour

Ie Sud-Est (Progra'n.e d.e 562 roillioris) approuvé en 1951

par Ie Î{inistre,

le transfert à Ia I'la-rine ôrune ilavancert d.e 125 nillionst

pou:r 1a cléfense d.es Côtesl à prendre sur lrexerci.ce bud.-

gétaire 1911-1912 (septenbre 1910).

Les d.épassements

Une fois les chantiers lancés, tanclis que, d.e leur

côté, les fabrications d.ra:menent (1Zo atrection au l l inis-

tère) ont lancé étucles et roarchés d.es roatéri-eIs clrart i l le-

r ie et dt infarterie, 1e personnel d.es Directions et Cheffe-

ries clu Génie partagent leur tenps entre les tâches techni-

ques et les inpératifs rigoureux clu pesant rituef ad.ninis-

tratif de 1a coroptabilité cles travaux en tenps de Bai.x.

Cette clerrr ière comporte des rrpointstt ar:nue1s (t5)r au

noment d.e la c10ùure de1|exercice buclgétaire.

1  040

Dès le 26 novenbre 1950 (47" rérrnion)r-donc à lr issue

dte la première année cle pleine activité (t6)r mais alors

que 1es étucles tle secteurs entiers et d.rouvrages restent

à faire- les prévisions cle ôépenses fontapparaltre

-------l
(15) ultérieurenent trinesteielle (tglù I
(lg) étaient en chantier au d.ébut d.e 1950 : J ourrrages (Eackenbere I

Eochwalô; Rinplas) 20 caseroates ou abris (dont 14 en couxs I
dle bétonnage à Strasbourg - Ouverts ou en couIs à Ia fin tle I
1910 z 21 ouvrages t 143 casemates et abris, 44 ct.arrtiers de I
route et voie cle 6O (Exposé <Lu Généra1 Lefort à la Conrnission I
Consultative des lravaux cle Fortif ications le 24.12.19JO). 

I.../... I
I
I
I
I
I
I
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pour les cleux régions

ment de 646 ni l l ions

fortifiées du Norcl.-Estl un cLépasse-

ainsi constitué :

; ; ; ; ;
toi
50

Créctit
total
( tgzg

et
avant)

Prévi-
si.ons

d.e
d.épen-

ses

Dépas-
senent

I
I
I
I
I
I
t
I
I

i  rzee 1110 1596
I

2e6 i
et6 ë o o 1229 ,60

| 2154
t - - - - - - - -

217e ?'_??___646 i
_ - _ - - - - J

I
I
I
I
I
I

nftn (Ibont lVied-Bochonvillers' 
Seulenent)

REt (nrrin-nohrbach)

llotal

Ce d.épassement srerpl ique conne déià d' i t  par la

précipitat ion t le lrestimation init iale de Noveinbre 29 et

lra.nputation qui suivit ,  et cette explication pesera cle

la mêne façon sur 1es bilans annuels suivants.

Bn outre, i1 apparalt que les entrepreneurs ontt cle

leur côté, t tsous esti loé le montant cles travaux quri ls ac-

ceptaient cL t exécuterrr.

Dlautre partl les é'rènements srusvenus oepuis un an

(lZ), augnentati .on cles salalres et paral lèlement révision

cle la série ôe prix, ont profonclément rnotLifié ]es prix cle

baee qui ont se:rri à chiffrerr en 19291 le pro8lanxûre

(1?) la crise consécutive au crach t le !Ja1l Street. La rrConrnission

consultative cles travaux cle fortification'r 7" réunion (24.12.

tO) fait état de B à 1O.OO0 chôneurs en France. !a, B" réunion

iZ l .+.1gr1)  et  les su ivantes,  fa i t  é tat  c le  p la in tes répétées
dei entrepreneuxs concernant les prix pratiqués par lrEtat
po11r 1es lravaux, Ies d.ifficultés financières résultant ôes

investissenents importaats qurils ont dt faire'

. . . / r . .
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de travaux (Cénérat Se1hague - PT cle Ia 47" réunion - p. 4).

Devant cette situation 11 est d.écid.é de sounettre au

l{inistree âox fi.ns cle décision d.rajournenent ou drattribu-

tion cle créclits supplérnentaires, une liste répartissant

Les élénents constitut i fs d.es posit ions (casenates et blocs

dtouvrages) en 5 catégories.

A/- Otganes uécessaires ttmais ttoni lrajournenent ne conpro-

nettrait pas €Favement la n-éfense dans 1th1-pothèse d.rrrre

attague courte ou peu i-rnportante (pour 1a lauter : A)

orgênes passifs - Abis) orgaaes cte feu)

B/- Otganes ind.ispensables, mais ne pouvant être constnrits

avec les crétlits actuelg'

C/- Organes pouvant être ccnstrtrits ou en const:cuction.

Le tableau correspond.ant d.onne Ie total suivant ("*

millions cle fraacs) :

BIT,I

REt

Il faut cepenclant remarquer que bonne partie êee clépas-

Eements sont, en fait l  potentiels, ctest-à-d.ire d.es êépasse-

ments clrestimations des travaux par rapport aux créditsl et

non de clépenses effectives par lapport. auiE engagements.

. . . / . ' .

A ;;;- 3
- - - - - - - - l

^ l
v l

125 161 1t1O

124t9 112r1 122r9 s68

| 249 t9 112r1 285t9 217e

(Eochonvillers
Anzeling)

|  
- 4 . ,  .

L__-___-
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Sans entrer clans le détaiI, figurent, en part!.culiert

en eatégorie A, pour }a RET'Î : 4 abris passifs non collnencés,

I PC isolés (on nren fera en fait aucun en fort i f ication per-

manente autrercent qutintégrés à certains abris), 4 observa-

toires dtouvrages, 6 observatoires isolés, d.es d.épôts cl 'e

t run i t ionsr  routes l  vo ies ôe 0r60,  e tc . . .

Pour la RFE : 4 abris passifs et 11 obse:nratoires j 'so-

Lés et cles éIéroents d.réquipenent.

Remaniement, réajusteroent, transfe1ts...  aboutissast à

un nouveau progranner Ie 5 févriet 1911 (gt/onf) (tg). Pas-

sent rren 2o cyclerr, selon lreuphénisme usuel,

en RIE : 1a tourel le cle 81 è la casemate clrEscheranger Les

organes constituant. la bretel le ôe la forêt de Cattenon

(toure1le de ?5 d.e Ia cote 2O2, Casemate clu Rippert, peti-t

ouvrage du 3eyseI, 1es casenates ôe la cote 20?) d.ésorr:ais

rétluite à ses extrénités (P.0. t lu Bois Karre et bloc spécia-

ltsé cle lrourrlage clu Galgenberg)1 1a casenate du Schlapper-

berg (ttolvange), les obserrratoires cLtouvrages (Coucou, 3.15

drAnzeling, t{étr ich) d.es blocs dtouvrages et quelques

oasemates.

gb 3.:tl : ltouvrage cle lrOtterbiel pertl ses 2 casenates

clrart i l lerie, une tourel le cLe 81 et lrentrée cl 'es Eonnes

(lrentrée rles munitions sera cepend.ant réalisée en ttaie

grancteur), tand.is que 1es petits ou\rrages de Glasbronnt

(f e) approuvé Le 4.5.51 par DI'I 60r.r/11.
. . . / . . .
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Grafenseier et lfineckerthal; iropLantés pour surtteiller les

tl.estnrctions se récluisent à cle sinnples casemates d"rinfante-

11ie, à faible protection êtai l leurs. Ltouvlage du lerobach

perd son ar t i l ler ie  1t9) .  11 y  a l ieu de soul igner  que ces

rétluctions, pour regfettables qurel les soient, cornpensent

l rexécut ion d. rorganes c lassés en catégor ie  3r  vo i re d.es

organes nouveaux, non prérnrsr co41ne certains blockhaus sup-

plérnentaires d.es Vosges.

0n constate d.tailleurs que 1a priorité d.onnée à ]a RtrT'Î

et spécialement au front Rochonvillers-Anzeling, au tlétri-

nent tte la RIL se confi:me : 1a najeure partie d'es organisa-

tions classées 3 en RFT{ ont été exécutéest une grande partie

cle ceIles classées Abis et 3 en RIL ne virent pas 1e jour.

Ebcorel à ce stacl.e ôravanceroent des travaunr il- est

encore possible de remanier Ie cl isposit i f ,  mais que cle tenps

et dténergie perdus clepuis 1928 en étud'es inutiLes et d' ix

fois recorn.encées !

( tg)  lec is ion de la  r rggmi l  (55"  rér rn{on -  e .6. r1)  Lerabach:  ,
b locs c t r in fanter ie  en 10 cyc le (Untrées,  Toure l le  t le  Bl t

re je tés en 20 cYcle)
A ia même réunion, Ia 20 tourelle de 75 ôu Four à Chaux
et ]es 2 casenates d.r infanterie i l tencadrenent sont aiour-
nées .

. . . / . . .

; - - - * F ' I
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En 19111 tanclis que les travaux srétend.ent (aO) et

quron cornprence même à couler certaines casemates, d.e

nouveau:r besoins i:opré-*rrs apparaissent : les cloches lance-

grenad.es et les canons antichars tle 57 et 47 cles casemates

clr infanterie qui viennent stajouter aux p1ans. Besoins nou-

veauJc, d.épenses nouvelles.

0n a clt surseoir (tettre dJe/ORI,) à Ia constrtrction d.e

5  b l ocs  cL rÂnze l i ng :316  -  17  -  1B r  ou  r r avancées t t  B  15 t

bloc 6 (tourel le de 75 d.taction frontale) t ien que ce d.er-

nier ait déjà ses locaux souterrains réalisés, qui devien-

clront Ie PC d.rOuvrage. Réserrés égalenent ! une des { tou-

relIes cle 81 (lr.s) du Eackenberg (une second.e suivra) ainsi

que l.es J blockhaus (6.7.9) cte la tr i€ne arriàre clu nè:ne ou-

vrage, Ia tourel le ôe 81 de Sousse, d.ont lrabandon sera

effecti f .  Si 1es petits fronts des forêts d.e Raisrnes et

$orta1 sont en constnction, i l  nry a plus d.e crédit d. ispo-

nible pour faire, si peu que ce soit, ôa.ns la trouée d.e

l  rO i se .

(eO) fes effectifs d.es ouvriers civils eraployés aux chpntj.ers d,e
fo r t i f i ca t i onson tpassés  d .e  8500  en  j u i l l e t  1910  à  19 .440 r
dont 9552 étrangers (49 0,6) en clécenbre 19j1. (Comnission Con
tatlve d.es Travau>c d.e Portification)- PV ôes réunions d.e ? à
12 .
De d.écenbre 1951 (nêne source) 241 nillions d.e conmancles son
en couts aux Etablissements nétallurgiques.

suL

. . . / . . .
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1  0<1

Toujours en-est-iI que, fin 19i1t au bout d'e 2 canpa-

gnes cle travaux, on estime (ntuae au sujet d'ru:re nouvelle

évaluation d.es dépenses... 16.12.11) que les prix ont aug-

nenté tte 20 g6 depuis 1929. 1,a situation srétabli t  corqme

suit :  (en ni l l icns d.e francs).

Rapoel t les prévisions tLteriploir des clotations init iafes

(Nord.-Est seulenent)

no gez/oRl" du 2) tlécembre 1911).

1

E-^s+
a r v l r v

A:erce-
ment

Fort i-
ication

Equi-
ment

To
Obse:rra- i

t ions i

I{orcl 50 ( r ) ( r )  d.ont  io à i
12  n i l l i ons  I
prél-evés pol:r I
Strasbourg I
Nortl et Est i

Réeion Forti-
f iée d.e i letz
- Longuyon

Bochonvil lers
- Bochonvillers

Anzeling

- Est Nieô

Totaux

40

12e

14

182

267

881

119  15

1287 15

9'

to1
46 15

440t5

400

1r10
200

1910

R.F. tauter 76F ,4r,7 247 15 U O U
I

I nnitt (sauf

j t*""=ïi"s 1T et
17 52 1B 87

| l o ta l  séné ra l  d .es  c réc l i . t s . . .  . . . . . . 2915

. . . / . . .



- 491

Prévis.lons de dépassenent. avant et après les aioumenents

proposés en 1411 expri-nés en roi l l ions d.e F - vaLeur 1o29 et F.

valeur 14tr1

Front ou
éIénent cle
Front
(Norct-est
seulernent)

Estination progranune
Février 19]1

(sans ajournenents)

Estination progta-rcroe !
réd.uit I

(après-àjJo*"t"r,t- i
1e51) i

en Francs
1929

en Francs
29r1

En Francs
1g29

en Srancsl
1911 i

Nord

RtrI,I Longuyon-
Boehonvillers

Rochonvillers
Anzeling

Est-Nied

llotal RtrT'Î

RIÏ,

Ehin - 20o R.!I.

- 7 o R'l'I'

Strasbourg

lBotal Rhin-
Strasbourg

Etucle sur
1 rart i l lerie

t6

174ft

1401
192

1o6a.2

' . ;95'1

7 t4

100 .q

15

tr9 tj

424

1585r6
218r6

2229,2

52r7

'  5119
11r7

116 .1

15

,6

16afi

1542
192

1 8q4 .5

95J

|  7,4

|  ,oo.  *

I
Iu

19 r j

408r5

1516 r8
- l

218  16  i

2141-,e- i
I
I
I
t

52t7 !
I

Ê.  ^  |
) . t 2  I
11'7 i

- l
I
I

116  -1  i= |
I

. l
I

15 I
I

1[otar:x ,o66 1500 2962
I

lreo i

151 47

! Dépassement par

i rapport avx 2915
i rniLlions initiaux
I
!

5e5
__:'_'____

. . . / . . .
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0n constate que les 546 ni l l ions d'e Novembre 19J0

étalent ra.nenés à r:3e estination, sans ajournements nou-

veaux par xapport à février 1911, d" 45t à 5E5 rai l i ionst

etr avec ajournements supplénentaires, d,e 4T à 4(,7 rni l l ionst

se lon qufon srexpr ime en f rancs 1929 ou en f rancs 1)J1.  La

nuarce est dtimportance, compte tenu d.e lr inf lat ion galopan-

te et la solution no::male ett été de prévoir cles crédj.ts

Spéciarrx pour révisionl commê cela est ad.rnis aujourclrhui.

Mai.s on sait que lr8tat a toujours renaclé à admettre que

Ie franc peralait cle la valeur, et si ce processus est entré

d.ans les moeurs de nos jours, i l  nren était pas d.e nêrne à

1répoque. Aussi, cette pertr létuelle recherche drun équiLi-

bre roathénatique, srétait-e1Ie soldée par une d.ininution

sensible ôe substance d.es organisations id.éales quron

voula i t  créer  en 1J26.

Ebcorer une part ie cle ces chiffres, rappelons-let

nta en 1931 qurune valeur prévisionneLlel roais on entre

toujours plus avant d.ans Ia voie d.es échéancesl au fig et

à mesure tle lrachèvement d.es narchés.

1042

Les travaïrx se poursuivent partoul en 1932 : ltannée

1gr1 a rru se te:miner les étutles cles plans (Zt ) -ôonc ôes

estimations (52o réunion - I et 9 nai 1951 : plans

(Zt) pour le Nord-Est seuLement.
i"" étucles au Sut[-Est se sont poursuivies jusquten 1952

. . . f . . .
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dr inplantation définit i fs

O t te rb ie l ,  e t c . . . )  ce  qu i

à l initer 1es surprises.

tl tEobling, Srehain, Schoenenbourgt

tend., ho:lrois les variations d.e pri='

tles

que

Année drerécutionr1952 voit coulerr une bonne part ie

blocs et casemates, entrepris cleux ans plus tôtr tandis

se poursuivent ou stachèvent 1es percements d.e galeries.

Les ajournenents proposés en f in 19J1 ont été approuvés

et  sont  devenus d.éf in i t i fs ,  mais  1téros ion pers is tant ,  1es

dépasseroents continuent à sraccroltre tanclis quer par voie

de conséguence, se mult ipl ient les expéd'ients : on est

contraint de gfignoter sur tout : les connandes d-es cl.ota-

t ions t le nunit ions quron échelonne d'ans 1e temps, 1es

réseaux cle barbelés ttes blocs et casemates terrr inés1 Les

lOcaux des casernements souterrains d.es ouvrages en cours

d.rexécution, 1es routes, 1a protection d.onnée à certains

blocs (rarnenée de 4 à 5) voire à certaines parois moj.ns

exposées ( t té t r : .c f r  3 .14)  etc .  . .  0n tente drobteni r  1r  inpu-

tatlon au bud.get clrautres adrûinistrations d.e travauz

rrtelevant cle lrouti l lage nationaltt  :  ciéboisementsr reboise-

ments, a.méliorations clu réseau routier et ferré, renforce-

nent ôu néseau électr ique etcr.r 3 sans g?ancl succèsr i1

faut le constater. 0n croit toucher 1e fontt de Ia roisère

lorsquton ] l t  Ia proposit ion cltaffecter aux ltparcs nobiles

rle fortificationrr, à titre cle natériaqx clrorganisation d'u

terrain, les rontli.ns provenant du ttéboisement iles ernprj.ses

ûrourrragest (Ze) (note jointe à la lettre 9SO/0RI' du 11.12.

1912 paee 2 - A=chives Génie Tincennes t'Crédits CORI"')

(ZZ) économiê escoroptée : 2 niLl ions.
. . . / . . .
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IIn cles évènenents 1es plus importants surrrenus en 1932

est lrajournement cle lrouvrage tlrOberrædern d.errnier ouvrage

cLrartil-lerie de Ia R!4, entre Schcenenbourg et Rhin.

Cette d.écision était ruotivée par 1es diff icultés ren-

contrées par 1e percenent des galeries en mauvais terrain.

(Ies travaux tlu Schænenbourg et d.u Eochwald rencontrèrent

1es mêmes diff icultés dans rrn tenain id.entique). Lrouvrage

fnt rernplacé que par des casereates ctr infanterie (25) et les

travarur déjà exécutés (puits et tronçons d.e galerie) dépen-

sés en pu:re perte, grévant d.rautant 1téconomie quton pouvait

en attendre. Déso:mais, à part les 2 mortiers cle 81 t l ' rEoffent

11 nry a plus un tube de canon entre ltournage cLe Schænen-

bourg (dont les tourel les ne portent qurà 9100 n) et le

Rhin s les fantassins du 79oRIf 'en subiront les cnrel les

conséquencesr à part ir du 15 iuin 194O.

A la f in t le lrannée, Ie point stétabli t  ainsi pour

Ltensemble du système (u,  NE et  SE),  en mi l l ions :  ( ré f .

Iettre nc aeO/ORI, du 19 clécernbre 1912 adressée à ].ri4'lA

(ro bureau) (Archives Génie Vincennes Créd.its CoRI').

(Zr) fes 2 Casemates clrAschbach sont, en fait,  les 2 seuls_ blocs

rtf infanterie cle lrouvrage qui aient été téa]jsés : elles

conportent drai l leurs des a.morces d.e galerie ôe jonction

. vers un hyPothétique 2" cYclei

I
o  a  a /  o  o .
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Norct-Est et i[ortl.

Suô-Est

Parcs roobiles

Total

créôits
accord.és

7e1

11115

, .834 4.041 4 .4O4t5 (*)921*2 i

(x) dont 1O516 roi l l ions pour l-tart i l lerie

et  ?BBr? pour  le  génie.

11 en résulte un nouvel exposé cles lÛotifs -touiours

Ies mêmes- cle ces clépassements : au8mentation d.es prix,

besoins nouveauxl etc... ;  et rrne nouvelle série d'e propo-

sitions cLrajouzrrements et d.e conpression"

sont ainsi rejetés en 2o cycle 3 sur 1a Cnrsnes les

2 casemates ôtinfanterie d.e 1a Chauclronnerie Norcl et Sudt

lee obse:erratoires d.e laix et Sassonpierre qui stajoutent

ainsi à ceux cle Doncourt, du Puits Â:mancl et ôe Ia Clairiè-

têr etr en fait Ia total i té ôes abris restant à faire : Ie

colonel Frossartl avait proposé une solution originale à

aumetzr. à savoir un abri d.e sul|face pour 2 sections, dtun

plan spécial1 âvêc puits, tlestiné à il.evenir lrEntrée cies

Eonmes clu 2o cycle cle lrouvrage ôfAr:metz : supprimé'

Suppriné, aussir lrabri d'e Tressanget mais pour pouvoir

ajouter La casemate du même nom au barrage ôe feux'

Erralua-
t ion
ôébut
1912

EvaLua-
t ion
fin
19r2

Dépasse-
ment
fin
19r2

3.696

475,'

255

' . 'BB

420

2t1

,.2r9

,62

215

. . . / . . ,
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A Metz, crest une etecond.e tourel le cle 81 (Sfoc 5) clu

Eackenberg, et Ie coffre d.ouble cle cl.éfense frontale clu P.O.

cle Sousse qui sautent. Sttl Ia Lauter : on ajourne 2 obser-

vatoires (finaetterg et ?faffenbronn) et un coffre cle

Lrouvrage clu Eochwalô-Est, clont la const:uction se heurte

(conne à Oberrod.ern) à d,e grcsses ctifficultés cle terrain

(5 n ip ions) .  ! rensemble c les écononies at tent lues s té1ève

à 15216 ni l l ions (tr7 pour 1e l[ord.-Est - 1516 sur Ie Sud'-

Est)r encore faut-i l  noter quton a pu rétablir en 1932,

les tonrelles de 115 et 75/r, du Sirnserhof un moment

ajournées.

Pour lrensemble clu Norct-Estr on envisage d'rajourner

lbnsernble cle lral imentation électr ique par lrarr ièret

conçue clès lrorigine par 1a CDF, rnesure qui tlevrait pe:naet-

tre cl.e ne pas alléger plus encore le barrage de fetuc.

Mais ces ajournements portent sur d.es ouvrages d.éià

étuctiés en d.étaiI et souvent prêts à être nis en chantier.

a ce staoe, tout ajourneroent risque de laisser ineioployés

des cuirassements et équiperoents déià cominanclés (24).

Si les dossiers ôrétutle gard'ent, en pri 'ncipet toute

Leur valeur personne ne se fait cLrillusion sur Ies chances

tlrun 20 cycle (25) et on estime plutôt que 1es orgênes non

réalisés en 1o cycle vienci:ront accroitre, à la rnobil isationt

- - - - - - - -
(25) les commandes cl.e tourel les(20-75/lZ-l-z-75 R t2 - 17-1r5 - 21-

(note ,ZB/OIIE à 4" Direction) 650 jrlnelages d.e rnitrailleuses
eeront achevés fin' 1912.

(2ùd ' | au t repa r t l a réouve r tu reu l t é r i eu re t l eg roschan t i e r sd .a r r s
d.es ouvràges déià opérationnels nraurait pas Dangué cle créer

de grosses aifficultés et tle neutraliset pour un ternps cer-

ta ins organes c le  t i r .  .  o  . . f  . . .



(25) teaucoup de blocs clrouvrages et de
plaque avec la date drachèvenent :
tra:lcieng frontsrr.

-497-

les charges cl.rorganisation

vivif ier les posit ions.

terrain d.es troupes venalt

1a37-1oz'4

Avec 1911, on coBnence à apercevoir à échéance de cleux

ans, lrachèvement d.es organisations du rt lo cycle de la 1"

urgencetf qui ne tard.eront pas a être connues sous le vocable

drrtAnciens frontsrt, par Opposition aï:c rrnouveallx ffontsrr d'ont

1rétuôe a d.éjà co*'encé.

Tout ce qui pouvait être ajourzré lta été et il est cLéso=-

mais tlifficile tl,e réd.uire d.avantage -tand.is que lron coul-e

les derîiers blocs (25)- les équipements coûnencent à se

met t re en p lace :  p ièces de 115 c le  casemate (ent re 15.3.53

et  1 . r .54 -  Note f  l5 /onf ' )  toure l les d.e 155 (ent re le  25.11.52

e t  I e  1 . r . 54 ) ;  canons  de  75 /29  (en t re  l e  1 .1o . r1  e t  l e

1.7. r r ) .  En avrL l  19rr ,  on s ignale (note 224/O?e du 11.4)  que

1062 fusils-mitrailleurs d.e cloehe sont fabriquésr 22 d.e flan-

quement d.es intelvalles, 161 cle casemate. ItIIn gtand nombre

drorganes récepteurs sont prêtsrt.

idals cleu:c préoccupations corpnencent à nûrir : ôtlne

part 1a résorption du clépassement qui ressurgit co-me le

ôiabIe.ôe sa bolte, prat5-quement clès Ie ttérnarrage cles réa1i-

sations. Drautre part, la nouvelle série ôe réalisations

Ctest-à-dire les ltnouveaux frontsrt d.ont On parle clepui.s

1952 voire avant, les aEéliorations de toutes sortest

casernates porient une
1912 ou 1955 Pour les

. . . /  . . .

clu
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perfectionnenents r besoins nouvea'ù)c apparus

d.rexécution ou engend.rés par 1révolution d.e

extérieure.

en

1a

cours

situation

b)

Dès le 26 maj. 1911t l tEtat-I ' Iajor d.e lra:mée adresse

au Hinistre (a6) un rapport d,rensemble (no 017A5.5/11.1

du 26.5.5r, signé d.u Généra1 Ga:lel inr faisant Ie point

d.e Ia situation financière d.e l rorganisation cLéfensive

d.es f ront ières à la  d.ate d.u 1.1. r r .

Ce clocr.r.nent fait état d.es renseignements suivants :

a) Total des clépenses à prévoir pour exécuter 1e progremme

res t re in t  de  1929 . . . . . .  { 0J8  n i l l i ons

Total cles créd.its affectés d.ePuis lrorisine

(tois du 14 janvier 1gr') - lois àe finance du 16 avril

19rO - 51 mars 1951)

(8 avr i l  1911 -  20 ju i l let  1911). . . 1.e25. r5O. O0O (créd. i ts
cle
paienen{

56 .887  .  500- loi du 51 mats 1952

, .882.2r7.50O

-àôé fa lquer :c lé fense
aérienne 589.291.2OO

autres travaux dror-
ganisat ion 9r.687.rAO

restee pou:r
48r.978.5OO

1 | organisation
ôéfensive , .BB2.2r7.rOO

48t.978.5OO

5. r98.259.000.  . . .

Dépassenen t . .  . .  . .  I
(dont art i l lerie : 1OO - Génie leO)

5. tg ï  n i1-
l ions

680 ,l

(Zg) a 1répoque Eclouard. Dalaclier
. . . / . . .
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Les justifications lnvoquà", 
".nnellent 

Ies imprénrs

dts à une estination hâtivel les d.i f f icultés inprévisibles

(nauvais terrainsr venues d.teau en souterrain etc...)

lrobl igatj .on d.e travail ler cle jour et cle nuit l  les négocia-

t ions d. i f f ic i les avec les ent repr ises etc . . .  Chose cur ieuset

Ia baisse rle Ia valeur clu franc ntest pas mentionnde.

Par contre 1e d.épassenent-tout à fait approximatif car

iI ne pourra être éva1ué exactement quren fin de travau:r

(f in t 9tù- aurait été noindre si les crécl i ts accordés aux

travaux publics, à l t intérieur et aux HIT étaient restés

de 1912 à 19ri ce quti ls étaient en 1910 et 1911, autrernent

dit les crétl . i ts d.estinés à Ia fort i f ication nravaient été

en partie consacrés à payer d.es travaux incombant nonnale-

ment à cl.rautres ministères.

11.-  I I I . -  La lo i  t tu  6 ju i+et  1914 et  la  2"  eénérat ion cLfouvrages

- Les lnouveaux frontsrl

Arr:c ltclépassenentstt quron traine d.epuis quatre ans coinme

un boulet et quri l  fauclra bien afserber un jour lorsquti ls

seront arrêtés exactenent, sont venus srajouter d.éso:-nais

ètautres projets, cl.r inportances diverses. la frontière du

Norcl. qui nta été jusqurici qureff leurée, cle rnanière presgue

strrnbolique, a fait lrobjet ôepuj.s 1912 d,rune relance vigou-

reuse cle la cornmission cle lrA:mée ôu Sénato

, . . / . . .
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Au rapport précité de nai 1913 est joint r:n projet

ôe Loi portant ouverture d.es crédits correspond.ants. Ce

projet d.éposé à 1rÂsseroblée puis retiré f in d.écenbre 19J5

est sou.sris au printenps à une nouvelle estination puisr à

nouveau au Parlement, aboutit à 1a loi du 6 juillet 1954,

portant sur 1275 niJJ-ions cLe créclits et seconcle loi-

prosarnme d.e notre systèrne cléfensif.  Cette 1oi appelle

un certain nonbre dtobservations !

- l textension jusgurà 1a Sarre t le la région fort i f iée d'e

la lauter apparalt en tttravaux conplénentairesrr puisque

:prévrre tl.ans Ie programne initial, elle avait dû être

ajou:mée. On reste ainsi d.ans Ia logique d.es tranches

successives.

. . . / . . .
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I .- Crédits de régulari,sa'bion du, d.épasse:rent anÛi-

rieur
Arti l lerie 100
Génie roo

ttnouveaux frontstt

Montnéc[Y
Maubeuge

. 
Conclé

III. - Travaux comPl énent-eires

Extension front Rohrbach-Sage
3a:rages des voies

d raccès

Occupation perlla]rente r gartl'e

IV. - Supplément cLr ar:nernent

140
112
_49
292..

4 '

5

55
1 O r . . .  o . . . . . .  t .  !

80. . . . . . . . . . .  . .

101

BO

Total eénéra1

B.- VentiLation par nature et exercice

1,275
!E-!==

r-T

Référence : note de 2i.10.19J4 sur les créôits accorcl 'és

à la Directioo ào Génie pour lrorganisation cléfensive cles

î"3itie";;-(4; lirectioricéni" - à" sureau - liatériel/1"

"""ïi"") 
Vincennes carton I'Créclits COnf' 1914 -L2.

Exercice
Àrt : . l ler ie  (12o d i rect ion) Génie (4o l irection) i

Bngagement Paiernent Engagenent Paj.ement i

1914 200 7o 920 5y
5ro
155

19r5 20 1ro 155

1916 20

. . . f . . .
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De nême 1es créd'its prérnrs pour les rr3arrages d'es

voies dtaccèst t  (5  rn i t t ions) ,  l r f toccupat ion pemanenterr

corresponclent en majorlté à d.es anéliorations d.es positions

existantes.

I,es barrages d.es voies clraccès conslstent en 1a

construction d.e barrières antichars à manoeuvre rapid'e sur

1es pénétrantes traversant 1a posit ion frontiè=e et la réa-

l isation drun obstacle antichar (Zl), toutes disposit ions

répond.ant au clévelopperaent d.e lra:me blinclée d.ans une

Allenagne d.ésoaroais nazie.

Pa:smi 1es autres rttravaux coBplémentairesrr on trouve

Ira.ménagernent d.es inondations défensives, 1a constnrction

d,es ttcaserrrements d.e stretérr pe:mettant aux noyaux actifs

ôes trcupes tle forteresse cle vivre à proxirail{ iïnéd'iate

ôe lenrs postes tl.e conbat, lrali-raentation électri.que par

lfarrière qui, prérnre en priorité en 1926 avait dt être

ajoumée en 1935 au profit ôe La sol"r.rtion cl.es centrales

électrirrues autonones dr ouvrage.

Par contre Ies ttnouveaux frontstt (I'Iontnédy, llaubeuge,

Condé) te:me d.rusage guton étend.ra même à tort à Rohrbach

corfrespond.ent à tles tronçons cle froat non prérnrs en 1926

et teacl.ant à prolonger, roais cle façon cliscontinue, les

tfAnciens i'lontsrr de 1929.

(2ù 11 ne faut pas perclre cte rnre que lta11lement antichar des
casemate, (71 

"i 
+ù ne sera mis en Blace quten 1957 --au

pio" tôt- ; i '  jusque'1à les interrralles resteront aisénent
lranchissables arrx blincLés.

.  t  ' /  t  t  '
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Cette extension corresponcl nettenent à un changernent

drlôées et un gl lssenent très net vers ce quron appelera

la rt}luraille de tr"rancen, bien éLoignée déjà cles intentions

offensives qui ressortaj.ent clu rapport cle Ia CDF. A ce nj"-

veau, on quitte carrément 1r id.ée du 20 cycle venalt anélio-

rer et renforcer les réalisations du 1", pou:r faire du 1"

cycle tf lég:ertr, au ki lonètre. 0:r ' les créd.its consentis à ces

projets per"mettent tout juste un d.isposj.-ùif i l r infanterie

récl,uit, et iI est bien stipulé qutauculs d.épassenent ne sera

to léré.

&ofin, Ia Ioi est assortie clrun cestain nombre cle d.is-

positions acfucinistratives, conne la programm4f,igp a priori

d.es créd.its cle paienent par exercice ar:nuel et (art icle 1")

Le principe d.e Ia révision cl.es narchés de fortificationt

confiée à une conmission spécia1e créée par tlécret du 5

eeptembre.

La r:tgf i tr 'r t ,  d.e son côté, nra pas attenclu pour sratta-

guer aux problè11es clrexécution : les plans (1o et 2o cycle)

du Secteur Rohrbach-Sarre ont été étucliés en 1912 et il suf-

fit d.e ct.éte:miner ce quton pourra réaliser en 1o urgence.

Pour les nouveaux

a été cLressé fi.n 1951t

prévoyant une sorte de

avec une cinquantaine

1 ournrage drinfanierie

Forêt de Trélon.

fronts du Nortt, un projet d'renseroble

d.ébut 1954 pat le Lt-Colonei Drecq

nouvelle région fortifiée puissante

ôe casernates, ) ouvrages d.rart i l leriet

rien que pour le trongon Valencien:res-

. . . / . . ,
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Récluits par 1e Commandement à rrn si-np}e d.ispositif d.rinfan-

terie avant même Ie vote t le la Loir 1es projets sont t l iscu-

tés à la 54" réunion d.e la I'CoRtr"' (5 iuiffet 191ù et par

réajustei.nents cle créclits entre éIénents tl.e fronts aboutis-

sent au-r réalisations effectives suivantes :

- Bohrbach-Sarre : 5 petits ouvrages tlrinfanterie et 9

casemates polxr 55 nillions a1l lieu de

4t .

- MaubeuÊe

- I,Iontnéd.y I 2 ouvrages d.rart i l lerie (Vélosnes et Le

Chenois), 2 petits ouvragies (La Serté

(Zg) - Thouelle) et 12 casenates

( t4o ro iu ions)

: 4 petits ouvrages - 7 casemates

- Valenciennes : 1 petit ouvrage et 2 casemates

La priorité donnée à une puissance toute reiative cle

Rohrbach et l,iontroéfly a clt être conpensée par les réductj-ons

opérées su:c l,taubeuge et surtout valensieruies, où les tron-

gons d.e front mis en chantier sont trop courts et trop

isolés pour présenter Ia noind.re garantie tlrautant plus qut

LLs ont été établis selcn un tyacé clifférent tles anciens

fronts cl.e Raisnes et cle I'Io:ma1.

(Zg) fa gtarge de rcanoeuvre cst si faible que d.ans plusieurs d'ocu-

ments (agl Z/+ S ctu 6.2.15 et tableau I du 14 nove:rbre 19J4
dle Ia Chefferie tle Lon$.ion) lrouvrage d'e 1a Ferté est cLési-
gné sous fo:me de 2 caselra' i ;âs (nst et Otrest) avec puitsr. et

Ia galerie tle liaison prérnre en 20 urgence seule:rent.
Ceci  prouve que l tappeiat ion det tpet i t  ouvragerrqui  1u i  a  été

clonnée 1ta été de façon Pour 1e rooins abusive'

. . . / . . .
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On frise 1à lrincohérence et if u"t certain que faute d.e

dren tenir au tracé initialr i1 ett raieu>i valu ne rien

faire du tout, quitte à affecter les crédits correspond.ar:ts

à renforcer autre chose.

Pourtante à ces nouveau-T fronts correspond.ent urre ar-

chitecture plus étaborée1 llrlê série d.e nodèLes d.e cuiragse-

ments d.its [3rr (t'toaafe 19rù où lrintroductj-on du canon

antichar de 25 mm est prénre d.ès lforigirre : il en cottera

plus chàr (ae tO à 50 oi'o par unité, selon les esti::oations

'du PV d.e Ia !d" réunion) aussi cherche-t-on cles pall iat i fs.

Ia réuti l isationr sous forse de |t tourel le 2 armes mixtesrrt

d,e 12 anciennes tourel les clc 75 rood.ôle 1905 laj.ssées sens

eroploi par la Grancte Guerre pe::net dtenvisager une écononie

de 900.000 frs/pièce par rapport au-x tourelles d'e ro,itrail-

leuses envisagées initiaLement. Jucl.icieux certesl lllâi,3

nrett- i I  pas été préférab1e de leur laisser leurs canons de

75?

llanclis que clénarrent les chantiers ôes nouveaux sec-

teurs, d.ont 1es bétonnages seront tezsinés en 1916 et 1a

mise en service intenriend.ra en 1956r sut les rranciens

frontstt lractivité se poursuit toujours.

Les résearr:c cLe raiLs antichars viennent dérouler .

leur chenille d.tacier continue autour d.es ouvrages et cl,ans

les intenralles penclant que 1es barrières levantes viennent

couper les moind.res routes, -Ies terrassernents souterrains

teprennent clans 1es gtros ouvlages pour d.onner les locaux

nécessaires au:E gtosses cellules cl.es transfomatellrs-

. . . / . . .
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A Ia I 'rontière elIe-mêne stécl. i f ient 1es petits postes cle

garctès-nobilesr avec blockhausr barrières, et d.ispositifs

ile mine chargés en pernanence, sonnettes avancées d.u sys-

tène et parade à une éventuelle attaque b:rrsguée,

E:c arrière d.e Ia ligne d.e feu, les rfcasernernents ôe

sûretétt,  les cités-cad.res sortent de terre, avec tout leur

environnement cLe stand.s d.e tirl rte tlépôts d.terplosifs et

munitions, de te:erains d.e manoeuvre. En plus cle toutes

ces aroéliorations, qui se pou:csuirrront jusqurà la d.éclara-

'tion de guerre qui en interroulpra clraj.lleurs une partiet

Les travaux d.e réparation et dreniretien ont déjà conmencé

clans les ouvrages -à peine livrés arrx utilisateurs- Un peu

partout des d.éfauts cl.rétanchéité d.es end.uits souterrains

laissent f i l trer des venues dteau très gênantes : l talerte

de mars 1)J6 *:ouve le I'Iétrich avec sa ventilation et ses

câbles électr iques dérnontés pour réfection, par entreprise

spécial iséer d.es étanchéités d.es galeries.

Ifannée 1915 -Aernière cle 1texistence d.e la rr0OnFrr-

voit srachever 1es inontlat ions d.es basses-Vosges -sans que

sra:rête le rooins du mond.e lractivité prévisionnelle d.es

techniciens- Etr d.écenbre, est dressé un nouveau prograraine

dltarnélioration pluriannuel. pour Ie moins a:nbitieux. On y

trouve répartis en 4 nrgencesr sur les années 19551 16r r7

et ttultérieurementtt les principarrx postes suivants 3

- inonclations cle la IIieô Teting-Sischwalô (tO + 6 nillions)

- orgalisation dles ilondations d.éfensives d.e Ia lrouée cle

la Sarre, entre les 2 régions fortifiées (Cappet -



(zg)
(ro)

- E ô 7 -

Earst - I{arienthal) y conprls La constmction cle casenates

et d.e 2 ounrages drart i l lerie (tO nitt ions) en 4o u3$êIrcêr

- transfo:sation en ouvrages clrartillerie d.e Laud'refalg

(f tourel le de ?5 + 1 tourel le ôe 81 pour J0 ni l l ions eir

J" rrrgence) d.u Eaut Poirier, Coirne, Rohrbacfr (1 tourelle

de ?5 à chacun + souterrain = 75 nillions en {o urgence)

ai l jonction d.rure tourel le de 81 au Kerfent (6 ni l l ions -

d" urgence),

- achèvement d.e La liaison soutetraine cle certains bl0cs

isolés avec leurs ouvrages il.rappartenance (3rehain, Tétingn

Sovenberg, Eoffen, Coune, etc...) 3 2r5 ni l l ions (Jo urgea"-

ce ) ,

- Ie montage tle culasses seui-autonatigues sur les callons

ô.e 75 52t la fourniture d.e rechangesr ltinstallation d'e

réseaux ôralerte avx g,az,

- lranénagenent cle prises d.rair t l i rectes pou:r les centrales

électr igues (Zg) 1ta.nélioration d.e la cheninée c[rÂnze15'ngt

.  e t c . . . .  e t c .  . . .

On arcive à un total général tle 4OB millions' mais

cfest en fait le testarnent cle la ttcolltr"t : peu cle postes

en seront clotés jusqu tà lgrg sinon les inondations de 1a

trouée cle 1a Sarre (sa's casemates ni ouvrages pe:ma3ents)

les réseaux d.talerte av gaz, et Ie bloc ! de lrouræage

ôrAnzeling qui, étudié en 1917, nrétait pas conplétement

teminé le  2J ju in  1g4o (50) .

on préféTera en fait, remplacer certalns types êe raoteurs.

il restait à réceptionner 1a tourelle clrarrne nixte et mol-

tier cle !O, et à ié"li""" les raccorôements d.es échappements

rles gaz br{Iés de lrusine.
. . . / . . .
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Le ftCORFil gtest réunie orr" 'd.""rr lère fois le 11 nai 1915

(55o réuni.on). Réunion de clôture, où on a apuré les conptes

en proposant une série d.e transferts d.e crédits et de réduc-

t ions d.e fagon à rester str ictenent d.ans le cad.re du trcompte

spécia l t t  :  n ive l lement  ent re l rar t i l ler ie  et  l -e  Génier  ces-

s ion ce campagpe d.e 20.000 coups drobus d 'e  31 (sur  3 l0 .ooo) t

ajournements d.es monte-charges d.e blocs d.r infanterj-e (malgté

1es r isques d. tacc i t lents  graves)  etc . . .

Son 'rôIe temi.né, Ia ttCORSrt d.ispartrt à la f in d'e 1915t

laissant les travaux se poursuivre sous 1a clirection d'es

régions ni l i taires et part icul ièrenent cles 2 régions fort i-

f l ées .

IV. -  T,es d.épenseg conrp lénenta i re l  ( tqrq -  to4O)

!e prix d.e revient du systène fortifié françals tle

1g1g ntest pas constitué, loin d.e 1à, par les seules dépen-

ses f inancées par Les lois prograrmes de 1910 et d'e 1914t

et gérées par 1a rrCORItr.

Dès leur Livraison aux utilisateurs au fur et à mesure

cle leur achèver,rent ( i t) les organisations entraient ipso-

facto ct3ns le caôre d.es travaux drentretien et d'taméliora-

tion exécutés sur Les créclits N1 et NNl clu budge'b ôe fonc-

tionnement d.e la Guerre.

(lf ) 1gt4-1935 pou= les tranciens frontsrf , 57-38 pou:r les nouvêâ'rlxr

. . . f . . .
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Df autre partl à partir &e 1915t Ia priorité clonnée

aqx organisations plus Iégères poujr prolonger l-es fronts

rr0Ogprr a nécessité un fina^ncenent spécial'

!a |tcoRtr'rr nrayant pas eu à en connaltre, bien que les

prenières organisations Itsemi-pe:manentesrt confiées ap-x

régions rnilitaires, clatent d,e 1935 (ctest-à-d.ire clu vivant

mêne cle la cornmission), i I  nrexiste à perr pris r ien d'ans

ses archives à ce sujet. 0n en sera êonc récluit à cles appso-

rimations, quant aux soEtEles allouées à ce titre de 1955 à

1g4O, sans pa3Ier tles travaurc exécutés outre-$er, à Sizerte

et sur Ia ligae I'irareth.

Dans son étucle (lZ) le Général P.E. Tourno':l estime

à 600 rni l l ions les sonmes consacrées à Ia tt fort i f icat:-on

de caropagae èurabl-ett ôe la I'ler du fiorcl au Jura entre 1956

à Septenbte 19i9, sur 2r{ roi l l iards consacrés' pend'ant 1e

nêne laps cLe ternpsl à 1a totalité d.e nos fortifications.

LeGéné ra l c i t e rPou r l a f r on t i è redu l ,To rc ' ; 92n . i I -

lions en 1956 et 42 prélnrs pour 19t7. Pour la frontière

belge,  14 n iu ions en 1915-36,  12 à a ' I louer  en 1957 '  M

1959t selon rrne note d'e LrEtat-I'iaior de lra:rcée (ll)' ce

sont 732fi rnillions gui sont nis à Ia d'isposition des ré-

gions frontières du tlord-Est pour leurs organisations

tléfensives.

3z) ilDéfense d'es trbontières -
' 

1919-1939" N.E.L. 1960 -

(rr) rou:rroux oP. Cit. Po ,16

Eaut Conmanclement Gouvernement
pages 267-269.

no te  9  
. " / " '
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Quant au Sud.-Est, où clès lrorigine lrenploi cle la rnain

dfoeuvre ni l i taire a été planif iée co$ne un part icipant

et non r:n expéd.ient, et où 1a constnrction d.es ouvrages

ilCORtr'r stest étalée sur un laps d.e tenps plus long (l+),

ce sont 1J1 rni l l ions qui ont été accord.és aux 14" et 15"

Résions ô.e 1917 à 1919 3il.

Chiff,res fragmentaires, certes, mals en prenant le

problène à l tenvers, on constate'que ô'e 1955 à mai 1940

les rrorganisations d.e canpagne durablesrr const:gttites ou

en const::trction se rcontent en gros à I

4OO blockhaus STG à 5OO.OOO F en moyenne = 2OO roj.llLons

- t000 petits blocs et cl j .vers à 100.000 F

plèce = 100 ni l l ions

soit un total de 500 roi l l ions quri l  serait pnrd.ent cle najo-

rer d.e 50 2'" sinon plus pour tenir coropte d.e ce qui a d.ispa-

nr entre 1940 et 1)!J et nta, d.e ce fait pu être recensé 3

fossés antichars type d.e ca:apagne, résearuc de railse inon-

d l .a t ions,  toure l les par  é lénents etc . . .  ê tc . . . .1  et  d .e ce

qui a été d.épensé dans Ies organisations rrCOÏ$trr hors conpte

spéciaI .

Gù t;rouvrage cl.e plan Caval nra été rnis en chantier guren 19i8.'  
Nombre d.tautrès tels Restefond., La Valette, Crous, La Séréna
etc. . .  é ta ient  inachevés en 1940.

(ll) eenéra1 Elrnbert trla Défense d.es Alpestt - Bevr:.e Eistorique
cte l tÀ:::née - 4" tr imestre 1956.

. . . / . . .
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Par contre les estimations aLlernand.es de 1941 (:e)

portent suz 116 h cl.e frontière organisée d.e 3âl-e à ùrn-

Eerque, à raison de 9 rnillions d.e francs/or le k5.loroètre,

pLus Ie front des À1pes, et aboutissant à un total t l .e 10

nilliartls cLe Francsf or paraissent très exa6érées.

fl senble d.onc pnrd.ent d.e steu tenir aux d.onnées nj.ni-

males sui'lantes 3

- fo tranche ,.r95 roi l l ions ( loi ae 19rO)

-  I Io  t ranche 1.275 rn i l l ions ( to i  ae 1f .14)

- I I I .  Divers

1955 - 1919 750 ni l l ions

5.425 ft anondi à 5r5 rnl l I iards

hcore ne stagit- i I  que cltune estimation mlnimaLet

se rapportant aulc organisations <le 1a i'Iétropole et cle 1a

Corse et iI ne serait pas surprenant q.utune étud.e plus

détaillée du Jo volet asive à 6 nilliard.s.

11.V.- Analyse crit ioue d.e lroeuvre : Causes et renèd'es

11 est intléniable que les arguments ava"ncés presq.utà lrori-

gine pour justi f ier 1es premiers clépassements sont fondés. Le re-

tarcL pris par cles cliscussions stéri]es jusquren 1926 avait nis

La nCORI'tt darrs lrirnpossibilité c[rétuclier sérieusenent son progtamme

(56)uOeutrschrift tlber c[.te franzosiche Lanclesbefestigungrt 088 1!{1
p. 47

, . / . . .
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et par voie cle conséguence rrn bud.get qui fut amputé après

avoir été êéfini à lraveuglette.

A t i tre d.rexernple, lrouvrage du Sirnserhof -ensenble

puissant d.ont seuls, f inalenent les fossés et coffres se-

ront rejetés en 2o cfr:Ie- est estimé à 78r! toi l l ions en

Novembre 19J0 d.ont JB de const:rrction seuIe, etl sarrs les

2 tourelles principales un moment ajournées.

Or, à peu près achevé en novenbte 1914t il arrive au

total i-npressior:na3t de 118.006.000 F (+ 7O 7'r) et on arri-

lrera en 1940 à près d'e 125 nillions tout corapris. Le

Eochwalcl., véritable ttmonstre[ est passé d.e 148 à près cle 2OO

te:eniné. Îiétrich, de )6 à 127, Setrich d.e 54 à 86 ce gue

cléplore a.nèrement 1e Chef d.e lataillon Féger qui fut chargé

de f inir l touvrage (rT). Rares sont les ouvrages cle la 10

génération (t 'anciens frontstt) clont la d.épense est restée à

peu près d.al1s les l iroites cle lrestimation conne crest Le

cas pour le Galgenberg, chiffré le 16'1-r1 à 42.400.000 tr '

et factr:_ré en 1955t sans ajourraernents, à 47.972.200 F. Par

contre anzeling a été estirûé 1e 5 iuin 1910 en 1o urgence à

IOO'B nillions et a cotté effectivement en llovembre 1954

11111712 - soit 20 i6 d.e plus- mais au prix ôe ltljournement

tte 5 biocs sur 1J' clont I obselTatoire et qne tourelle cle

75. On pounait nultiplier ces exemples pou:r tous les

OUVlageS. .

Gil Chef d.e 3atail1on t'eger. ttExpogé technique d'es l{éthod'e's em-
\' ' ' 

pioye"" clanE la consi:rrctlon d.rrrn ouv:rage de f,ortificationrl
Êtuâe inéd.ite d.e '1919. I'lais na1 informé, le Con-agclant a
pris conne base 2! ni] l ions, estination init iale ôe la cons-

truction seule par Ia Direction d'e lletz.

, / , . .
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Or, en ralson des contraintes clu carcan financierr Ia

rnajorité d.es rlépassements durent être conpensés par cles

tlajoumenentsrt.

La 1oi Ae '1974 ntayant pris en conpte qurun solde f inal

cl.e BOO nilLj.ons très inférj.eur au d.éficit réel. Au mangue

cl.rinfo:mation initial dt àune étucle trop rapicle, se sont

ajoutés, en cours d.f exécution les d.i f f icrr l tés t lues au 'ùe3-

rain, nombre cle besoins nouveau:r, résultant d.e 1tévolution

clu contexte : crest Ie cas ôe lra:mement antichar ( lA)r par

exemple. Et iL ne faucLrait pas croire guten ajournant un

organe ou un ensemblel on réalisait lpso facto lrécononie

clu prix total d.e ltorgane suppriné' Câr iL faut alors rena-

nier lrensenble clu d.isposit i f  pour pall ier lraffaibl isse-

ment ou la cliscontinuité corresponclante : par exemplen on

peut citer l tobl igation d.e const::tr ire cles centrales électr i-

ques partoutl après lrajournement en 1917 d.e lral imentation

par lrarr iè=e, réa1isée f inalement cle 1916 à 1919.

Ebfin, pour ne citer que cl'es données sinples, Ie nètre

cube cle bétonl article d.e base, de 100 F en 1922 est passé

à 5OO F en 1926 et à 1.r5O F en 1938t èt Ie reste cl.ans cl.es

proportions comparables.

tÊ
t Ê *

cornpte tenu cle ces tLéboires et sa]rs parler tles prolon-

genents ea rtfortification de cal1pagne dtrrablett 1es fronts

(te) prix d'r3n
en 1951)

canon de 47 nro l'Oe 54 : ?B.OOO Ï (estirné à 60.000

. . . / . . .



rrggRtrrt présentent une valeur très cLifférente, par rapport

à ce quron voulait réaIiser, selon 1es secteuls consid.érés.

!a densité de feux, critère d.e basel varie clu maxinun entre

Bochonvillers et anzeling à un ninirnr:n insuffisant cLtÂnzeling

à la Nlect et à fortiori 1'laubeug'e-Valenciêffiêsr

Etait- i l  possibLe dtatténuer cette d.isparitér voulue

on le sait Par 1e Pouvoir lui-nêne ?

sans vouloir réécrire lrhistoire à postériorir ni

nettre en oause, Ies options ôe 1tEtât-I lajor cle lrArnée,

en restant d.ans le strict cl'orsaine techniquet on est cepen-

ctant frappé par un d.éséquilibre nanifeste entre les preniè-

res réalisations granclioses du front central de la région

fortifiée cle liet z et le dénuenent progressiveroent imposé

atx ai les.

si,  den:r blocs drentrée en protection 4 étaient évid'en-

ment la solution id.éaIe par ouvrage puissaat, i1 egt inclé-

nlabLe qutute entrée roixte pouvait suffire en 1o urgence :

crest le cas cle plusieujrs ouvrages clu Norcl-Est, i-a généra-

Llté d.ans Les alpes et 1a soLution atloptée par 1a Tchécos-

lovaquie sur les consejls d.e nos off iciers. or, les 1B entréee

ôes honmes réalisées crans le r{orcl-Est (nfii et n3L) ont cotté'

pièce, cLe I ,J à 4t2 ni l l ions ( lgl i l  selon leur protectiont

go l . t un to ta l app rox ima t i f de5T . rn i l l i ons , c l es t -à - c l ' i r e l e

prix d.e 5 blocs tourelles Ae 75/t, ou cle 7 de 758'12 ou 9

rte g1. -ceIles1 précisrénent supprimées des P.0. du secteur

Est-Nieclc

. . . / . . .
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Drautre part, et sous réselve d.e sren tenir à cl 'es plans-

ttrpes d.e blocs siroplifiés (lg) r conportant en 1o urgence

un accès d.irect tle plain-piecle il ett été possible tle €ar-

der en tourel les ôe 75 les 12 tourel les nod3:le 1905 trans-

for:nées en tourel les d.rame mixte; plus 1es j tourel les

signalées conne encore d.isponibles en 1938. Le natériel

possétlait ,  ôès lroriginel d.e bonnes possibi l i tés de t ir

contre 1e personnel et un pouvoir antiei:ar valant bien

celui du 25 nodèle 34. Pou;r- 114 Bil l ions pièce, prix d'e

la rnoôernisation du cuirassenent (24.7.J8), plus 1a clota-

tion des nr:nitions, on aurait pu d'oter 15 petits ouvrages

d.rrrn rainimun tle feux puissa:rts.

Da.ros le mêne ordre tltid'ée, Ie réenploi (prérnr par

la CDF) ÉLes d tourelles tournantes de 155 court, tLravant

1914r encore ôisponibles en 1913 a:uirait pe::nisr par exenple

au l{ont Agell placé en retrait d.e la P.R. ou au l'ionte

Grosso, d.e récupérer 2 tourelLes cte 75/5, et lcle 135 au prso-

f i t  drun autre secteu=: i I  ne sragit pas 1à dttxle rnre d.e

ltesprit ,  quancl on sait Ie rôle joué en Juln 1940 par 1es

vieilles tourelles cl.e 155 I'lougin 1e77 du Fort cle Sarbonnet.

ce ne sont 1à que d.es élénents d.e réflexion, et il aurait

aLors fal lu que 1a rrÇORtr'rr ôisposât, avanl toute réalisationt

d.tune nre d.rensernble détailIée d.es problènes qui lratten-

ctaient, au lieu d.e se laisser entralner d.ans 1e cycle infer-

nal tles ôépassenents successi.fs.

Gù gn a bien réalisé une
(Eoffen) âmorce ôrun

casemate isolée avec nortiers ùe 81 nn
ouvrage 20 cycle.

. . . /  . . .



(40) f,orêt d.e Raisroes : 14 nillions - I'Io:rcal 16 roiIliôns - gloupe

èrEth I 15 rai l l ions - l , laubeuge ; d.e lrordre cte 60 à 70.

(4t) Voir à ce sujet -sous réserve d.es prix de revient très cl is-

cutables- leé pages qury a consacré Ie l t-Colonel Rocolle
nl,e béton a-t- i t-trat i i"-Ed.it ions l , I irarnbeau page 11 à 15.
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Que clire cte Lrerreur invraiserablable coromise en traçant en'

1954t devant I'laubeuge-Yalenciennes un rooignon d'e front len-

clant inuti le les 2 tronçons réalisés en 1911 ? (Raisrnes et

Moz:rnal). 11 est certain qutavec les 120 rai l l ions (+O; épar-

pi11és sur 4 tronçons sans gland.e valeur ind.ividueller ol

aurai.b pu réaliser un seul éléroent de front plus longr plus

cohérent  e t  p lus so l ide.

Enfin, nous nous risquerons pas à d.iscuter d.e lrernploi

qui fut fait  d.es centaines d.e ni l l ions consacrés' à part ir

de 19151 âllx organisations cle pacotille qui prétend.raient

prolonger 1es fronts ttcolltr'rr et furent à peu près partout

crevées clans la foulée par lrassaiLlant (+t). A un enploi

pLus jud.icieux cles créclits on peut cependant objecter

qurà lrépoque consiôérée i l  était d'éià trop tard' pour

rnettre en ehantier d.es ouvrage3 ou blocs style trCQRFrr qui

auraient Bu entret en sen'ice avant 1959. Trop peut

l l r op  t a rd .  o . . .  o . .  o . . . .

. . . f . . .
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CONCIT'SÏON

Au monent où srouvrait le d.errxiàrae confiit nondialr Irétat

nllltaire d.e la France présentait urt curieruc mélange d.e contras-

teg .

trtÂ:mée d.e llerre -pou:r ne citer qutelle- jructaposai-t plus

que coordonnait 'un ensedble <l.tsparate conposé d'e blindés cte qua-

lité, cLrune artillerie clont Ie natérieI était en €rand'e partie

celui d.e 1918 -volre cte 1taprès-guerre de lB7Or et d'ru: le infante-

rle à 1féquipement hétérocLite-

Dans ce concert assez d,iscord.ant, clont les cléséguilib:ees

Lnternes et externes sraccroissent au fur et à mesure guton

délolgne de 1p18, l torgasisation d.éfensive d.es frontièrest

oons:'.{.érée cta:rs son ensenble te1le qurelle exLstait, apparait

presque conrre un miracle d.tirornogénéité et d,e continuité d'ans

I  re f for t .

Ercore faut-i} pousser lfanalyse jusqutau bout ! ee systàne

était, en faitl la jnxtaposition cle d.er:x éIélrents bien d'istincts

trop vite assi!ûi lés l trrn à lrautre. Tout clrabord. une fort i f ica-

tiOn peunalrente puissanter congue au monent où Lréterreel mouve-

ment cLe bascule de notre pensée nilltaire la poltait au pinaclel

longUenent rntrie, et réalisée avec une ninutie et un sérieux

bérités de La longue tradition d.ee Ingénieurs Uilitaires tr'lançais.

tlnité dans son d.éveloppenent collme dans ses a.nbitionsr Ia trilo-

gie cles tlepx régions fortifiées et d.e 1a cléfense ôes ÂLpes offrait

une gêtantie d.e sécurité lnitlale très solicl,e que LeE événenonts



-519-

dlevaient ultérieurement justifier, sans parLer el.e solid.es possi-

bi l i tés d.e manoeu\ne restées lettre morte (t ).  ce résultat acquis

pratiquenent d.ès ltJl, était Ie f:rrit cLe lrobstination et cle 1a

rigueur cl.run petit groupe ayant poursuivi sa mission ,à travers

huit années drinstabilité chronique d.run pays épuisé et ino;uiet.

fL slen faut, certes, que ltoeurrte cle la rr0ORtrrrt ne soit parfaite 3

tL euffit d.e rappeler la différence d.e d.ensité des d.i.vers fronts,

trntrosée par lraffaissement f inancier d,u prog?arnrne init ial,  les

changeuents d.e tracé cle l-a frontière <Lu Nord., la roultiplicité

excessive de types d.e plèces ou d.e portes bl inclées, 1e non abou-

t issenent cle certaines solutions techniques (projectetlns, lance-

f Ia .mes,  nor t iers  souÊr c loches spécia les etc . . . ) .  I Ïa is  ces gr ie fs

sradressent, en fait, en premier chef aïx Command.itaires responsa-

bles, llinistre et Etat-I:lajor d.e lrAnaée, énanationsclirectes cle

lrEtat: Ia ItCORI'tt  ne fut jarnais qutun organe cl.tétud.e et clrexé-

cution supérieur d.ont toutes 1es propositions furent sanctior:nés

par des cl.écisions ninistérielles. Ore Ia ItCORtr"r avait eu à concré-

tiser une certaine conception d,e 1a cléfense définie par une preniè-

re équipe d.e comrnand.ement et, sa mission accoErplie, passait son

oeuvre à une toute autre équipe, aux te:mes des amées 1914-55

guir soua bien d.es aspectsl apparaissent comme les années char-

nières d.e lrentre deux guerres.

tfautre volet du systène, conçu par cette nouvelle équipe,

relève cl.tune véritable perîrersion d.e lrictée cle fortiflcation qui

rappelle 1es Lignes d.es cLesrières'campagnes du règne dle Louis IW.

(l) après Sed.an, IrEtat-Major Allenand. vécut plusieurs jours d.ran-
goisse, dans l tattente ôtune puissante contre-attaque clébou-
chant à lrabri ciu f lanc gauche d.e Ia n$t. Hélâs..o.e ..
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&ntreprise en 1915 aa momeat où Ia nC0RI'rr r gui aurait pu

constituer un ténoin gênant, d.isparatt à point no..é, cette for-

tification continue à bon narché va engloutir pend.ant près cle

cinq ans et cle nanière tlécousue d.es ressources natérielles et

hrrmalnes consid.érabIes. Ma.isl ce qui est plus Slaver lrensemble

rle l topiqion publique, non avert ie, srinstal le d.ans 1e sentiment

dtune sécurité trornpeuse : pourguoi faire clrautres efforts ? A

Ia roobil isation, lrs:mée stinstal le derrièr 1a lr l igne I ' laginotrt

cobrne sur une ligne cle blocus qui aspbSrxiera ltAllemagner pênclant

guravec Ie tenps, 1réconomie et nos al l iés. nous assureront la

6uprénatie. I ' lais lrennemi ne sty trompe pas, et crest au point

le plus faible cl.e cette trligne l.Iaginot prolongéett quril f=appe.

Et, lorsqurun pan entier cle ce clécor ôe théâtre E teffond.re, à

Secl.as et à l'lonthe:mé, Ie 11 nai 1940r une inmense d'éception

étreint 1e pays, et ra.roène Ie ban.ancier de notre pensée iniiitaire

à nn sentiment cle rejet cle la fortificationr aussi ezceÊsif que

1r aôulation quron lui portait ea 19i4.

Bemise daas 1e f i l  d.e 1révolution historique cle lrarchitec-

ture nilitaire française, Ia fortification rrCOSTttl apparalt, avec

le recuL clont nous èisposons auiourd,rhui, à 1a fois novatrice

-voire ftrturiste- et traclitionnelle- Par Ia géornétrie cles fornes

des blocse 1e ôéveloppement oonsiclérable cle lrinfrastnrcture

souterraine, lrenploi systéroatique tle 1télectroroécanique et èu

téIéphone, e11e annonce tléjà }a génération d.es ouylages post-

nucléaires. I1 convient d.e souligner que les marges d.e Eécurité

acloptées pentritent aux ouvrag:esr partout où la ôensité nininaLe

dle feux clrartilLelie avait été respectée, cte cligérer sans

. . . . /  . . .
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dommagie toutes les innovations techaiques apparues d.epuis leur

const:etrction, qutil stagisse clu bombarclier en piqué ou du canon

à granêe vitesse init iale. Par contrer lorsquton en 4nalyse les

élérnents constitutifsr on ne peut que constater que 1a plupart

cl lentrreu>c sont le déveLoppenent cl.rélénents puisés clans 1es sys-

tèmes antérleurs et repris, après une critique rigoureuser d'ans

une combinaison nouveIle. Force est d.e reconnaltre que lrorganisa-

t ion d.e 1a posit ion t le résistance d.e 19iO est bien plus 1a rép1i-

que amé1iorée t le celLe d.e nos places nodernisées d.e 1910) que

lrapplication cles théories d.es années 1920.

0r, ce mélange cte continuité pnrclente et d.raudace plospec-

t ivel mais raisonnée, reste un d.es traits spécif iques cle l tEistoi-

re cte ltArchitecture l,iilitaire Frangaise où chacun ernpruntait à

celui qui J.ravait précéclér ce quril contenait tle mel11eur.

Lorsquron se replace, mai.rtenant, àa3s cette Europe d.es

aanées 193O-1g4O, qui voit ptesque toutes ies frontières poli t i-

ques se doubler cLe semis de casemates et d.raligneraents cle réseau:<

ôe barbelés, que11e conclusion tirer tltune conparaison avec l-es

autres systèrnes fortifiés ?

Pour obtenir penctant rrne clurée linitéet la couverture

face à l touest cttun plan dtopération bien cléfinit  l tAl lemagae

entreprenct à partir de 19561 en.fait réellement 1955t le llestwall'

privée par Ie traité d.e Yersailles d.es caclres techniques spéciaU--

sés, mais cl.isposant ctrun potentiel énorme nt par u;1e volonté uni-

gtrêr el1e ad.opte 1a seule fosrule coppatible avec ttes clélais très

courte : la multipllcation sur le terrain ôe petites unités si^!Â-

nt:" et stand.ardisées cl.estinées à des troupes banalisé"".,

o o e  I  o o c

_,IFFTË'
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En moins dtun an, quinze nille blockhaus sortent clu soI entre 1a

Eollancl.e et la Suisse. Fortification cotteuse en effectifs, cond.art-

née à veil l i r  vite car d.i f f iciLe à noclerrr lserrnais qui, irar:urée

suivante, rernplit sa mission en d.issuaùant Lee éventuelles réac-

t ions.fra:eçaises. 11 y a 1à d.es 1eçons à t irerren part icul ier.

en matière dtorga:risation cles chantiers. La valeur rée1le tlu

Westwall se situe certainement très en-dessous cle Ia propagand.e

tapageuse faite à son sujet, nais au-dessus d.es apprécia'bions assez

néprisantes portées après la guerre et, en tout état d.e cause, d.e

La fortification cle carnpàg:re d.ite |trenforcéert éd.ifiée en Frane.e

après 1a ôisparition d.e la ItCOIUtn. Et la mêine opinion vaut pour

l lAtlantikwall .1 auquel i l  faut recoruraltre le nérite, nême sti l

fut rapiclenent crevé, d.tavoir exigé d.es Alliés cles préparatifs

d.tune a:npleur jusque 1à inconnue.

Edif iée selon cLes schénas assez prochesn 1a fori; i- f j .cation

Ltal iennertrès dispersée, t ire lressentiel cl.e sa vaLeur de son

ftnplantation en site raontagneux et d.es procliges cle caroouflage

ré.al isés par ses constructeurs ; pour le reste el1e se caractérise

par une extrêne pauvreté d.e moyens, poussée jusqurà lrernploi sys-

térnatique cte béton non a:mér faute d.e reseources en acier.

Etlifiée égalenent par un pays faiblenent inclustrialisér 1a

fortification grecque (Z) reste dans 1a classe cle la fortification

rle ca.npagne ren dur[, mais les érûergiences actives ile faible vo3.u.naet

bien aclaptées au terrain rocheux cLes nontagnes d'e Î'lacéôoine sont

(z) comre sous Ie
revient t 1 12

nom d.e frligne I'letaxasrt (lgli-+O) prix de
niL l iar t l  ôe r ) rachmes'  

. . . /  . . .



-5?2-

groupées  en  po in t s  d rappu i  e t  reL iées  pa r  ga le r i es  ou  t ranchées"

DéfenCue par  des ge;rs  résolus,  cet te  for t i f ieat ion ex igea de t ràs

durs conbats ava:ai r ie succonber.

tn t repr ise  en  1911,  1e  sya tèrae  fo r t i f  ié  russe  deva j . t  ensu i î ' r

se  r * i r .e io :cper  en  p lus ieurs  band.es  } inéa i res  success ives ,  consr i -

tuées  de  casenates  d . t in fan ter ie  ou  d . ra r -b i l le r ie ,  rappe lan t  nos

casernates  STG.0n t rouve par fo is  des  b locs  groupés en  o 'ûvrage par

un réseau de  ga le r ies  souter ra ines  ;  app l i c luée à  un  te r ra in  éga leaen;

p la t ,  1a  fo r t i f i ca t ion  po lona iee ,  p réoente  beaucoup dran :a log ies

avec  son hono logue 
"u .sse ,  

avecren p lusrun  enp lo i  accru  des

c l o c h e s  f i x e s .

te  cur ieux  né1ange d t insp i ra t ions  f rança ises  e t  a l l .e rE ' : rd .es :

é t raL l  d . ta i l ieurÊ en  grande par t ie  inachevé en  1)4O.

Quels 1ue sc ient  les per fect ionnements quton y  t rouve,  ces

eystè:nes s tappareni ;ent  tous,  peu-ou pt : , .Ju,  à  Ia  for i ; l f icat ion seai . -

pernanente.  11 en va tout  aut renent  en tse lg ique drune pâr t ,  en

Tchécosiovaqui  e  C.r  aut re par t .

I .a  Belg iquer  for te  deprr is  Br ia lnnont  d. rune so l ice expér ience

de 1a fort i f ication, avaj.t  voulu son ptopre système. Les rtrua+"re

gros ensenbles d.e ia  pos i t ion for t i . f  iée t le  L iège const i tuent .  aares

leur  in f rastnrcture profonde,  leur  ar rnement  spr ic i f ique,  leur  tech- .

n ic i té  t rès poussée,  des nonuments d.u genre.  Lrerreur  fu t  d .e Les

inplanter  t rop lo in  les uns d.es autres,  en ne les ye l ian i  que pa.r

une poussière ètorganisat ions 1égères l  les conda.rnna.nt  au r31e,

révolu d.epuis  longtenps,  d .e for tg  c i rar rêt  iso lés.  En outre,  1 'e . f -

for t  s lest  d iepersé en une quant l té  êe posi t ions non l iées et

tournées en tous Ëeno,  pour  d.es rnot i fs  po l i t lques.

. . . f . . .
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Enfin, calquée presque littéralement sur son ainée Française

la fort i f ication tchèque était en constnrction en 1958 et ne put

Jouer aucun rôIe effectif. Lraggtession alleroanêe de 1958 surrrint

un a:r et derni environ avant un achèvenent qui aurait pu changer 1e

cou:es êes évènenents : les allenancls Ie reconnaissent volontielst

ce qui prouve que lraffaire d.es Sud.ètes, rien rooins que fortuite,

était 1e prétexte recherché polxr gaglû€r les Tchèques de vltesse'

. &rf in, à 1a fois la prenière nise en. chantier et d.e très

loin 1a plus poussée au point d.e rnre tech:rologique clu moins poru

la part ie tr0OlÛtrt l  la fort i f ication fra:rçaise étaitr en 1919r na1-

€fé les faiblesses résultant d.es ajournements successifsr un

chef dtoeurrre cle logique, cte puissance et ct.réquilibre. Ses d.étrac-

teurs ne peuvent nier le rôle d.issuasif consicl.érab1e quf elle a

Joué jusqurau bout clrune campagne d.ont elle eut ltanrer honneur d.e

tirer les ôerniers coups cle canon (t). llaf g"é tout ce qui sépare

.1e fo:enidable renpart conçu en 1)26 par la CDF et 1a réaLisation

tronquée laissée par 1a ItCOIlJ'rt1 force est bien de reconnaitre que

Jarnais, claas notre hlstoire niLitaire, le sold.at frauçais nreut

entre les nains un outil aussi str, aussi mode::ne et aussi efficace

ôa"ns lequel i1 ett autant confiance. Dèe juillet 194Ot en pénétrant

dans les ourrragesl 1es Allenancls, clont Vauban se plaisait à clire

Itguf J.ls sont extrémement curieux et orôinairement bon connaisseursrl

(4) firrent les preniers effarés.

(r) certains même après lrheure d.e LtArloist icer sur le front
des Alpes

(+) lettre à Louvois, ôe Strasbourg 18 novenbre 1681.

. . . / . . .
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hcOre aujou=clrhui, quarante cinq a.ns après sa constnrctiont

sa visite plovoque une inpression profond.e, due au contraste en+,xe

Iténo:cnité r le lroeuvre et la ninutie êe ses cl.étaiIs. Aussi est- iL

juste cle laisser Ie dernrier not à son rneilleur chronigueurt le

Chef d.tEscaclron c[rArtilleæie Rot[o1phe, à 1a fois ténoin et acteur

ôe sa.oonst::uction et cle sa défense.

nl|e Génie, arne si souvent critiquée, peut être fier clu

nagnifique tiavail qutil avait ccnçu et réalisé d'ans son béto:r

et see ouirasseoents. ta ligne I'laginot nra pas trornpé ses cléfen-

Beurs ( l)

(:) ngombats cLa:rs la Ligne l,laginottr p. 56 - Editions Ponsot -

Paris 1948.
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4NNEiG 1

aSRErrIÂTr0ITg

cles principaux te:mes usuels clu texte
et cl.es d.ocunents cirépoque

En cas d.e d.ouble signifi.cationr se reporter au contexte

AC : antiehar AIUF : Ariillerie lourde sur voie ferrée

Ât'i : Ame nixte AIGP : Artillerie lourd.e à grande puis-
sance

AP . 1"/ Avaat-poste

2" / àntJ..persor:nel

APrc : AteLier d.e const:rrction de Puteau:c

!  :  B l oc  (ex  :  I - 1 , I , 2 ,  3E  e t c ' . . )

BAF : 3ata.111on À1pin êe 3DB : Saud.et-Donon-Roussel (i'tonte-
forteresse cha.rges)

g : Casemate CEO : Conpagnie d.téqui.page dtou'rrage

CEC : Conpagnie cltéquipage d.e casenate

CA : Corps d.rÀ:mée

CDF : Connission ôe d.éfense d.es frontières

Cm : Compagnie Eors Rang

CLI{ : Conpagnie Lilloise d.es iioieurs

q$ 2 1" / Conpagnie d.e I'îitrailleuses

2"f Compagnie nixte

gE : Conpagnie èrEngins

CEZF : Comrnission cttétuùes d.es zones fort i f iées

CO . 1"/ Canon obusier

2"/ Ozvae de carbone

COIiS : Connission d.torganisation des régions fortifiées 
t

a a . f  a . .
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D : (torne -) abréçiation de Desaleux - ctésigne la fo:me biogivale

dor.née à certalns projectiles à grand.e portée : Balle

D -

2o/  Div is ions ( l i ,  DB,  Dr . i r l  e tc . . . )

DF : Défensive (grenade) fm : décision ninistériel le

D|[ : Direction cle Travaux (mf' : Direction cle Travaux d.e Fortificationi

E : entréc

IE : entrée des bonmes - g : 1-/ Untrée cles rnrrnitions

Z/ nta*r,ajor (u"U - Etat-najor cte

1tA:mée

U{G - Etat-najor du

Général)

FA : fonte aciérée (pour les obus)

!!{ : fusil nitrailleur

GA : Groupe d.rarnées

GfU : Guetteur fusil nitrailleur (cl-oche ci.e -)

GE : Ouvrage du Grand. Eohekirkel - Gll : Grand noclèle

I : Infanterie ITTF : Inspection technique des Travarlc d.e

Fortification

IGGF : Insepci;ion générale clu Génie et cl.es

Fort i f ication

JM : Juraelage cle rnitral l leuses (cloche -, Créneau -, etc...)

LB : lance-bonbes (aésignation cl.torigine du rnatérLel ôe 1]5 g.:..e 12)

LG : Ia:ace-grenacles (aésignation tltorigine des natériels cte 50 et 60nn)

ex 3 cloche Î,G

I.Pn : Ligne principale cle résistance

M .  1" /  Ml t ra i l leuse (J l i ,  C1.1,  dc. . . )

2o/ ltod.èle : ex 75 l4 ,2

lw : moto-ventilaterrr

I

I.IF = liaison forte

. . . / . . .
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I : Obse::rratoire oc : observatoire cuirassé

OF : offensive (grenade -)

OE : Obus exPlosif

PA : Point dtappui PR : position cle résistance

PEt : Posit ion fort i f iée de Liège

PM | 1"/ Pistolet roitrai l leur

2" f tetit nod'è1e

PO | 1"/ Poste d'robser:vation

2"/ Petit ouvrage

nA : Réginent t!.tÂrtillerie (ngT : Réginent ôfArtillerie rde forteresse

nÂm : Réginent <ltArtillerie <[e Région

fo ' r ' t i f iée etc . . . )

E : Raccourci ' .  (75 R tne 52)
Forteresse

nF : Région fortifiée (en : Rt'L - cle Ia Lauter, ffiB - tle 3elfortt

n${ - cle I'letz etc. .. )

nAP : Réginent d'rArt i l lerie de Posit ion

, SD : Secteur ôéfensif )
) suivi de l | init iale du nom tlu Secteur

sF : secteur fort i f ié ) (srgr ss, sFAl' I  etc" ')

SE : Suc[-Est

Str'IG : Se:nrice électrornécanique clu Génie

sccli :3 société générale ôe const:etrction roécanique

SlttrI : Société cl.es lloteurs à Gaz et Inclustrielle É[e mécanique

SFe : Section technique ôu Génie

Slf : Schneicl.er-I'Iestinghouse

t : Tourelle (L.Z .an : Tourelle 2 arrres nixtes, s! = Eourelle de

nitrai lLeuses etc'

T i ; r

. . . / . . .
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I : Yentilateur

VB : Yiven-3essière (Tronblon lance-grenade à fusil)

'![DP : Vision clirecte et périscopique (cloche observatoire)

Ifg1I11A : Société anonyne d.es véhicules et tracteurs électriques.
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AN}I5XE II

SISLIOG&APEïE

La fort i f icat ion de 1918 à 1o4q

(d.ocr.rments et publications postérieures au 1.?.1940)

- Anonynoe rrl,a BatailLe des Alpes - 1940il - Plaquette sans intlication
cle date ni cl.téilitions

- Antherieu-Etienne : Grandeur et Sacrifice d.e l-a trlgne llaginot
Ecli t ions Durassie 1962

- Â:mantl-l,Iasson Cl. : Ligne l{aginot Sastion inutlle
Fasquelle Ed.iteuts 1942

- Azeau Eenri - La Guerre Franco-Italierme - Juin 1940 - Presses cle la
Ci té  -  Par is  1967

- Seaurepaire (Cne P cle. ) a f tassaut t le Ia l igne Siegfried. - 1950

- BOUL5IS (Caf) - IIne fortification éphércère : La Ligne Siegfriecl -

Offenbourg 1947

- BOIIIET (Caf) - Trois fortlfications

Inprimerie d.e I |EAG ' 195,

- BBICE (Cfref d.e 3atai11on R. ) - Les fortifications françaises moderraes

en 1940 (d.ocunent clrétucle ronéotypé à l t fnspection du

Génie)

- SBIIGE Boger - Eaites sauter Ia Lj.gne Dlaginot - Tayard" 1974

- 3ilIGE Roger - 0n a livré Ia Ligne l'laginot - Fayarô 1975

- BBIIGE Boger - Offeusive sur le Rhin - Fayard 19?7

- CtAIfDEt Louis - La ligne llaginot - Conception - Béalisatlon

(Association St l'Iaurice 1974)

. . . / r . .
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DESQII.ENES Reroy - Lo mur cle lrÂtlantique en No:mand.ie - tes Satteries

cttArt i l lerie Cotlère Âllemend.e - Sayeux - Ecl i t ions

Belnndlal - 19i5

- Etat-Major Français -

- Etat-I lajor Frangais - l8o Bégion - n" 2141/2 du 28.12.44 - Répertoi.re

d.es types ôrouvrages tle 1a Fortification peraanen-

te aLlenancl.e (+ supplément no 1)

(Tracluction clu catalogue allemancl saisi lors de 1a

ret ra i te  de 1944) .

- Etat-Dtajor tr'rançaie - 20 Sureau - I tATLAllli'IKuIALL et les cléfenses d.e

Ia côte nécl.iterranéenne Francaise - Févr. 1944

- Etat-I{ajor Frangais - Service Eistorique de l rA:mée - trGuerre ô.e 59-

45 - Les Grandes Unités - Eistoriques Succincts

llome l-et llone III + Atlas - Paris - &nprinerie

Natlonate 1967

- Etat-llajor Araéricain - l{andbook on eneny ftrgineer équipenent - Tone II

-(e ju:.n 1944)-

Uilt6uca,8 &*uPailu-
- Etat-Major Américaln - (Eistorial Division) - The lorraine ConpagnS.e

p* s";-î. core (neeaition 1968)

- Fôrster (Cat 0.1{.) Das Sefestigungsvesen - R{lckbLick uncL Auschau

Ectitions Kurt Wowinchkel 1960

X 
- Eunbert (ear.l)

- Gamelin Paul

La Défense d.es Alpes -  1860-1914
' { t )

$ans Beirve Eistorique tle l rÂruée

- Ie }iur cle 1tAtlantique - Les blockhaus cb lrIllusoire

Eèitions Daniel 1974.

et  1919-1959
1956 a" 5 et 4

t . . / . . .
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- Ganelin PauI - la Forteresse St }Tazaire -

Eclitions des Palud.iers 1975

j - Ganelin Paul - OSJECTIF DOUIRES -

Autu-er 1976
&ufri--

- GE}IT.E

- Génie - (Eco1e Supérieure technique du.) - Cours tle fortification
rrta fortification permanente jusqurà la 2o Guerre I'iond.j.alerr
par 1e tt-Col. Guil lot - 1 949 - 1 vol. Texte + 1 Atlas

- Génie - (Ecole Supérieure technique du. ) Uatérie1 électronéca^nio_ue

cle Fort i f ication - Capitaine Ballet 1951

- Génie - Direction des Travaruc clu Génie de 3ÀDE rrEj.storigue et des-

tnrction d.e 1a forteresse drfstelnfr - f taprin. i ' Iat ional-e 1949.

- Génie - Direction d.es Trava'ax clu Génie de SADE ttDénantèlement cl.e la
f, igne Siegfriecl - Docunentation et Répertoj.rer (s.d.)

- Génie - (nenre du - I{ilitaire) - p"u"im

- GOIINEILE Cl. rtseda^n - I,Iai 1940" - Presses cle Ia Cité 1965

- LEOEST J.L. - ItLes Paras Allenand.s au Cana1 Albert - i{ai 194O"

Presses d.e Ia Cj-fé 1964

Ef inriarrJnaen
- LiEs lfbrich "trfestfront 1919-40 - EriroersLnben cl.es Feinclbearbeiters in

Omil - Kurt Vowinckel 1959.

- U,AINE LOI'îBÀRD Pierre - Ceux clu 3éton - tigne l{aginot ilernier carré -

EcLit ions Louvois S.D.

- MEn (Caf ) - La 3atailIe cles Alpes - Bevue Eistofique tle l rAruée

( r94e n"  1)
- I'ÎOIWIÀGIIE - (Caf) - La Èatail1e pou:r liice et la provence -

. 
Editions d.es Arceaux 1952

. . . / . . .
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- I{ORDA1 Jacques - Les Poches cte L tÂtlantique - Presses de Ia Cifé D6,

- NICOTÀS (Ciret cl.e 3on R. ) t' Essai cle claesification d.es élénents

constitut i fs du ci. isposit i f  furt i f ié i ta-

lien établi à Ia frontière française rl

fexte et planches - Juillet 1945 (d.actylo-

graPhie)

- PATRIDGE Colin - "EITLERTS ABtrÂIIDIKIÙALI|' - D. PIIBTICATIONS 1976

- pnETEtAT (Caf) Le d.estin tragique d.e la Ligue I'taginot - Berger

Levrault 1950

- ROCOLIE (f,t-Cof. P.) - I,e Seton a-t-il trahi ? Eistor5.que tle Ia

ligne t{aginot et <l'e la ligne }iareth

Ectitions l{irambeau 1950

- BOCOILE (Cot locteux en lettres) n 2OOO ans ile fortificaa;jon frança5.se'

Charles lavauzelle - 1972 - 2 vol.

- RoDorPffi (Lt-col,'ner R' ) ttconbats dans la Li€ne I'Iaginotrr Eclitions

Ponsot 1949

(+ réédition suisse cl.e 1a Drigad.e cl.e For*.-.resse

x).

- ST JERItIiELT B. ilAlerte sur Ie litur de L tAtlaltiquert - Presses ôe la

cité 1961.

- TOITR$OU:ç (Caf P.E.) ilDéfense des Frontièrestr - Eaut Conmanc1ement -

Gouvernementtt Nouvelles Eôitions Latines 1960 -

- TJAT,INE P. Eig.
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ATINE(E IIT

SoIIBCES

- Ont été essentielferaent uti l isées pou:r la présente étud.e.

Ie- Àrchives - Les Archivei cle lr lnspection clu Génie ( lepat au Château

d.e Vincer.nes) et en particulier :

-  les fonc ls  d.e Ia  C.D. I .  e t  c le  Ia  C.0.8.3.

- Les procès-verbaux d.es l l  rérrnions cle la C.O.R-F.

- Le fond.s lt],emaitrett (Docrxnentation réunie par l t Ingénieur

Général Lenaitre)

- Ie foncls ctu Service d.es Cuirasseneats

-  Le  f onds  de  1 | I .T .1 [ .F .  ê t c . . . .

- archives d.e la s.T.3.3.T. (en part icul ier Archives ôe ia

trFestungsd.ienstelle Pi:masenstt )

- Iles Archives de la Direction d.es Travaux ctu Génie d.e I'ÎEIDZ

(aepat de Tbi.onville)

en particulier Les foncls Drovenant ôes Anciennes Directions ôe

MHIZ-Est et cle i.îETZ-Ouest et de la Chefferie d.e fortifi-cation

IIC TEIO}WIILE.

- Ies Archives d.e 1tÀrronclissenent d.es Travau:c cle \l'ERDtl{

(ancierures archives d.e Ia Chefferie de fortification d.e trOIiGIIÏO.i

- les Archives cte Ia Direction d.es lravanrx cte STRAS3OTfRG

(anciennes archives cle la Direction cle fortification ct'e

SÎRASSOIIBG et des Chefferles Suborclonnées)

- les Archives cle l rArrond.issement ôes Eravaur clu Génie cl'e

}ITII,EOITSE

a - Les Archives cte la Direction cle ll:iavarrx d.e NICE

- les Archives cle ]. rArrond.issement tles llravarrx ctu Génie cle

3u-a'Nço* 
.. -f ...
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- tes Archives des Direetions de Travaur cle LILÏ,Er tr'AON et d.e

L rArronclissenent d.e IIEZIERES

- Les Archives persorutels de Itauteur (relevésr nor;es et pho-

toeraphies prises d.epuis 1952)

. Pour plus de commod.itér on a utl l isé, pou:r 3e repérage,

les nr:néros d.torigine d.es d.ocrr:tents.

II.- Docr:ments irnprimés antérieurs à 1940 (autres que 1-es notices

et règlenents) voir l iste jointe

III .- Notice et Règlements techniques (voir répectolre joint).

Docnrnents Imprinés altéiieurs à Juin 1940 - Consacrés à la

Fortification

Génie : Cours ôe Fort i f ication d.e lrEcole d'rÂpolication d'e lrAr-

t l l Ier ie  et  du Génie t le  Fonta iaebleau ( te?O-t9tZ)

en part icul ier la série cle cours ttu Cd.t IeLair (taae) du

cours sur les cuirassements du capitaine simouÈre 1890

etc. . .  (L l tuograPhle de l  tEcole)

: Cours d.e Fort l f ication r le lrEcole i ' î i l i taire et clrAlrBlica-

tlon clu Génie (Cat f'rossard., Cne Tourreor:x, Cd.t i"iontigtyt

Cne Drecq etc...) etr en part icul ier rrI.es Fo:îmes Eecirni-

ques ci.e la fort i f ication actuellett par Ie Lt-Col. lazard.

(Ua - l f) 1 vol. cle texte + Ât1as - 19tz

Etat-I.laJor Français - GoG - EI,IG - 20 3ùreau n" 41A/2/ r eu z}.g.tg

Note sur lrorganisation cles posit ions fort i f iées al lenantles

- GA2 - 20 Sureau - Ligne siegfried - types drouvrages -

Berger tevrault 19J9

Etat-$ajor Allenanô - OTCf ttDie FranzËsiche Lanclesbefestig,rng (no

1260 /40  Geh . )  1 .4 .194A

- carteE renseignées au 1/50.000o des organisations

Frangaises.



Sogr.ce-s_ :

19 janv ier

B rnars 1929
(u'r tozzT z/4)

1913

17 novenbre 19
( r i t  t iz55 2/4 s)

14 n.ai 1910
( l r ' r  no1189.2 /4s)

I avril 1971

11 a', ' :eiI 1973

J . ju in  1950
(u,r r r49 z/4

9 ju in  19J1
(oi,r r 966 z/ 1 s)

20 janv ier  1952
(l: 'r I ('4.2/4 s)

28 octobre 1932
(nr qtf i  2/4 s)

20 juin 1913
(au 49oT s.G.4)

19 d.écenbre 191
(u,r eeee 2/4 s)
6 avril 1914
(r:+ er e6 z/4 s)
2 octobre 1916
(ur; 754e 2/4 s)

2O janvier 1912

-515-

Réperto i re d e s no t i c e s _st--ggieryn!Ë- .te c.hnigue
(par orcire alpirabétique des ra'briclues et o::drc
chronolo6:ique d.ans c;raque n:biique)

I. - Alinentatiqâ-e-n -eag

Itrotice provisoire, d.estl irée à guider les services

locau-x d.u Gdtrie pour l tanénageraent des rése::voirs

d. teau des ouvrages for t i f i6s.

ITo$e re lat ive à l t insta l la t ion des réservoi rs  d. reau

d-es ouvrages fort i f iés.

l lot ice provisoire sur l tal iuet:tat ion en eau et

1t évacuation d.es eaux usées d.es ouvrages d-e la

fort i f  ication pe::nanente.

II' - Ànéna.gements intéri-egEe

ltrotice sur 1es instal lat ions intérieures des galer-

r ies d.e conn-anieation (abrogée par notlce no 7517.2

/4  s  au 20.11 .1954)

Âddi t i f  rect i f icat i f  n"  1

Rect i f icat i f  no 2

i'Iote au sujet d.e la fe:neture provisoire d.es organes

d.e la fort i f icatioao

Inst:ruction relative aux arndnagiements à prévoi.r cians

les ouvrages d.e fort i f ication pe::manente.

Ad.dit i f  recti f icati f  no _ôo  _

_do _Àdd.itif

addit i f

Âd.d.i t i f  recti f icati f

Add.it i f

Addi t i f

.é.nnexe 1 à -d.o-

à  - d o -

à. -d_o -

s)

1à

2àno

no  ,  à  -d " -

no 4 à -cLo-

no 5 à -d.o-

no  6  à  -C lo-

. . r f . . .



I févr iev 1913
J753 z/4 s)\ ! , i r

19 avt|I 1951
(ri.r t7s4 z/4 s)

19 avr l l  1911
(r: ' i  t7s5 z/4 s)

2 septenbre 19?:1
(u'r ioee z/4 s)

12 d .écenbre  1)?26

5 févr ier  1954
(ur To5.z/4 s)

27 oetobre 1916

! avril 1917

20 novenbre 191
(n,i 7557 2/4 s)

Âvri1 1915

5 novembre 1915

19 mars 1937

21 nars  19JB
(u; 5t 29 z/4

21 nars  1958
(wt ttoz z/+

55s -

ï lot ice relative au>: locaux de co:uand.enent à créer à

1.t intérieur C.es ouvrages du l lori t- l lst.

Rect i f i ca ' t i f  no  1 à -d." -

I{otice relative aux locau:r d.e connand.ernent à prévoir

d.ans Ies ouvrages d.u Sud.-Est.

lJotà au sujet des locaux à organiseï en prenière

urgence pour le senrice d.e 1t Ïntend'ance et pour le

service d.e santé d.ans les caserrrements d.es ouvre€ies"

I : , i od i f i ca t i f  no1  à -d .o -

l, Iot ice relative à" lranénagenent d.es inf irmeries d.a.ns

les ouvrages de fort i f ication.

I , iod i f i ca t i f  no  1  à  Ia  no t ice  -do-

I iod i f i ca t i f  n "  2  à  la  nc t i ce  -êo-

lTotice sur les instal l-at ions intérieures ées ga' le-

ries d.e connuni.cation

l ' lénento sur la tourel le d.e roitrai l leuses (t " et 2o

par t ie)

ldotice concelnant Itanénageaent d.tr: .ne ca.semate a:gée

de - t j  nod.è le 1929

Instruction concernant la réalisatiog d.e 1ra-raénage-

ment dfune tourelle aruée cle natériels d-e 155 \Ile 32

(+ raod-if icati f  n" 1 d.u 22 jui l l  et 1917) ,

I ïot- ice relative à Ia luttre contre 1e bmit Cans

1es out'rages fort i f iés.

l,ilote relaiive a.ux portes néte.lliques étanches à net-

tre en pIace à It  j .ntérieur cles organes de La fort i-

f icaticn pe:nanente'

Génie

a a l . o a



21 avr i l  1919
/ ^ - -  - - - / ^  ^  |  |  , 1  \

\ j } ' .  ) f o u  t l +  r )

1go5
Gl rnars 190'5)

J0 avr i l  1908

1911
(za septenbre

1911  )

1e  nars  1912

Décenbre  19 tA

Jan.rier 1919

(12  oc 'b .  192e)
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' I lote relat ive à l - ta:nénagenent ae I téclai . rage ei ;  du

nh: : r r l " fe r "a  dos  b l -es , :Js  ôans  les : l - i : f i - :e : : : -Les  c ies  Ouvra . -+ s  ) v  * v r r

ges d.e la fort i f j -cat j -on d.otés d.tun serviee cir j . rurgi-

ca l  ac t i f .

l {ote sur la lrotecti .on rapi-d"e contre 
' t  

e sou.ff le d.es

orgenes d.e l-a fort i f ication pc:manente.

.  I I f . -  Àrnenent

Rigle::rent de nanoeuvre d.e l -rar i iL ler ie à pi .ed..  Servi-

ce  des  ca i rons  sous  toure l le  e t  casenate .  T i t res  T ,  I I

r r r  l r c c  r ^ h ê  s o u - s  t o u r e l - l e  e t  c a s e n a t e )4 4 f  \  |  l /  4 V r i t )  e v v . u  v v 4 4  v r r v

ïns i ract ion sur  1e dénonta6en Le renontage,  l tent re-

t ien et Ie fonctio::nenent d.e lrafft t  Dour canon clo

47 nocl) l  e 19OZ (l. iarine).

Tlèg1enen.L d.e nanoeuvre d.e lrari i l lerie à pied. Se:evi-

ce c les canons sous toure l le  e 'b  casena- te.  T i t re  VI ,
f - -tr ' ï I  ei;  VïI l  175 sous tourel l"e et casera'be - - i i raiL-

leuse -  nodi le  i !00 sous toure l i -e)

IToti-ce d.escri?t- i-.re d.u natériei d,e 155 rc.ccourci sous

tou re l l e  -  1o  e t  2 "  pa r t i e ,

i lègi.ei: :ent de manoeuvre d.es natéri.eis

Art i l lerie à. l ied. - t i tre 1 - Serv-ice

10 c in  sous toure i le .

(Traôucticn du règle:lent aLleinand d.u

aLlenand.s -

Cu, ce.non lle

1i5 ju i r :  1904.)

tou-relle (tne-do-  t i t re  2  -  Obus ie r  d .e

9't et 95)
( t raduct ion des rè6Lenents

1 5 cio scus

ailenand.s du 14 juin 1905)

Règlenerrt èe nanoeuvre d.e L tÀrt i l lerie - Prcnière

par t ie  -  T i t : :e  Tz -  Iescr ip t ion et  ent ret ien d.es

natdrieLs et cies nunj.t ions d"e 1j crn ct de 10 cin ex-

al lenands sollr) tourel les (hprimerie ir lat ionale 19i5)

. . . f . . .



5 d.deenbve 191

25 ô" :ec .  1931

11  ju i l l e t  1952

5 octobre 1912

1j  l : .a i  1955

I  janv ier  1915

I  sep t .  19 r j

J janvier 1915

T i:uln 1955

7 janv ie r  19r j

25 i:uj,n 1935

B ju i l let  19i5

j iuj-tt 1917
(n'tt j j lo z/4 s)

9 ao.u.t 1938

19i5

. . , / n r .

55:,:

l iot ice p::ovisoire sur l-e fonctionne.:.ent d.u Servj.ce

cians lcs ca.seratr:s cr ' infanterie ùe !.ég' lon fo='bj-f i ' ie

l iod. i f icai i f  no 1 à *êo -

i i lot ice relat ive à la d"escr: ' .pt ion et â l tentret ien

d.u ca.non-o'busier Ce case::atc l l . Ie 1c)2)

i iod- i f icat i f  n"  1  à l -a  not ice -c lo-

i 'To i ice re la t ive à la  d.escr ip t ior :  e t  à  l ten ' i ; re t ien

rLe La masse osci l lante doubLe d.e 115 l l l -e 
'J2 

d.e

tourel- le

Lect i f icat i f  n"  1 ) r  J o

Tables d.e t i r  prcvisoires d.n cai :on e:<-al lenanC. o.e

l 0 c a T o u T K

iïote relatj.ve au:; d.omrdes ru-r-ilériq.ues ei; aux eiLé-

nents constitutifs d.es casenates Doltr arr:telr L.'.utc::ia-

t iques et en6;ins anticirars.

i t ro t ice re la t ive à la  descr i .p i ; . i -on et  à  l . Ient rc t ien

c le Ia  masse osc i l la : r te  ôoubl .e  de 75 n le 19i5 de

toureLle -!- annexe 1 C.u 4 octobre 1SJ8.

Ad.d i t i f  n"  1  à la  no 'be -do-

Re.cti f icati f  à 1 racld.i t i f  ci-cl.essus

Rect i f icat i . f  n"  1  à"  Ia  note -do-

Rect i f icat i f  no 2

I ' iod.i f icati f  no ' i  au rec-bif icati f  tro 2 du 3 juin

1957 à la note -.èo-

i{otice p::ovisoixe sur 1c fclrciiorrneinent du se::rrice

d.e.:as 1a tourel ie de ni irai l leuse

Âr t i  L .

Àr t :LL.

Infan-

ter ie



t

â
F

;1

.

i

t

, !rt  i1-

l e r i  e

. Â u * i ' l  -

1  a 'n i  a

Àr'bi1-

ler ie

; iove:b: :e  19iJ

E j,;ove;lbte 1915

4 navs 19i5

2O ina i  1955

11 j :u in 1)J6

15 iuLn 1936

2]  ju i1 }e t1915

?9 ju i lL er 1956

2/1 septenbre
1916

4 atzre 191'l

- 55cs -

i lot ice : i :c lai ; j -ve i i  l -e- ècsc=i1:t j -on et i '  l - tcntret ier

1 tu  n : : ;é r ie1  r ie  75  Cc casenate  'od) l -e  1929 ( ro6 i f '

n o  1 )

i . ïa té r ie l  rLe  81  n le  )2  c l -e  cesenate '  "  i to t i ce  re lab i -

ve à la descr ipi ion e'u à'  1r entrr : t ien d'u naiér iel

i io t i ce  re la t . i -ve  à  ]a  d 'escr ip t ion  e t  à  l ren 'b re t ien

rLu natér iel  d-e 1"( te casenate l lod'eLe 54'

iiotice sotltnaire e;'.; prori'isoire poul: le '!ir Ce la

nunit ior l .À. i i ie i2 d'ans Le nratériel de 81 i l le

1912 de casenate ou d'e to:rreLle'

ïnstructior: sur la façon d'e ne"btre éventuel- lenrent

hors ô'état ôe t irer 1'arr:enerlt  irrd.:vj-r j 'ue1 e-i;  col-

l ec t i f .

I to t j .ce reLat ive â la  r ) 'escr ip t lon et  à '  l rent re" ; ien

de La nasse csciLlar:tc CoubLe d'e ?5 P' ] i le trZ d'e

tourel le

l îo t , iee =e}a 'b ive à Ia  d 'escr ip t j 'on et  à  Ltcnt : :e t ien

cLu natérieL cle 75Rl' i le 1) 'z22 d'e oase:la'b+ et r le

coffre cle contrescerpe'

Inst:rrct icn sur lrentretien et Ia répa'ration d'es

natériels ôu Se::vice d'e 1tÀr:t i iLeri 'e d'es ré3ions

for t i f ides et  des PLa'ces For tes '

l{ot ice relative à Ia clescript ion et à lrentretj 'en

d.es norbiers d.e B1 i ' i le 52 de tourel le

I[ote conccrnart les t irs c] ' tépreuve à fairc subj-r

aux naté:: i-els rLra::t i '1-1erie et aux natéi ieis dtar-

memeirt rLrir i fanterie des régions fort i f iées et cles

places fo : : tes.

. . . f .".



?-5 avri:. 1917

15  ja in  1 )J l

12 aout 1957

s,  D.

S.D .

S .  D .

29 ê.écenbre 195

6 rnai 1913

19  na i  1953
(Di i  561e z /4  s )

7 novenb=e 1958

2J février '
(rlt:'t ozzll

1959
z/q s

4 nars 1959

- 5,i0 -

. I 'Tot ice relat ive au d.énontage, au renol l tager au, foi :c-

t ionne::ent e 'c à' ,  l  te i t re-t iet :  c lcs nair i : : - i -els cie 47 ei

55 ,rro provet lant d.e la- i la: : . ine ( i :atér ict  c les inter 'Tal--

I e s  )

l l o t i ce  re la i i ve  à  l a  desc r lp i i on  e t  à  l r en t re t i en

nai;ériel ô.e 47 d.e easenate Ti le 19i4

Itot ice provisoire sur lra::: ,enen'b en service dal:,s les

cas.enates d.t infanteri.e d.e R"F.

Note sur le iaatériel mix'be sous cloche t ipe 3.

l {o i ice technique sur  1a n i t ra i l leuse ô 'e  1112 anL: . '

chars sous cascnate

i ' Iéroento sur le ju.nelage Ce nitrai).J-euses 1!J1 }a

i {o t ice re l -a t ive à la  descr ip t ion et  à  Lrentre i j -en

de Ia. cuLasse seri-autoinatioSe I ' i l -e 1933 po:or bouches

à feu a.e -15 des régions for t i f iées

i iot i-ce relative à Ia constructi 'on r ie cha:rbres à

sab-]-e transpcrta.ble pour lrexécution d.es t irs

diép:ler:.ve ùes arrles au-tona'biques ' ie Ia fort- i f  icai ion

i lc ,u ice reLat ive à Lt i .nsta l la t ion et  à  l ru t i i isat ion

drun d. isposi t i f  de t i r  d5ca1é pour  ju* :e1a6e de n i -

t ra i l leuses sous caseaate.

Tables de t i r  d .es natér ie ls  de 8 i  ro le  1912 d 'e  cese-

rna.te et de tou-relle

iTotice reLatirre à la tourel le dénontable pour i l i -

t ra i l l -euses ( f  i les 55 et  5 ' l ) .

l l -ot ice provi-soire sur les natériels de 4? et d'e 17

de easeiaate nod.èIe 14

du

Âr'ci1-

1 e::i. e

Ar t i l -

i e r i e

Infan-

te:: ie

fnfan-
te r i e

ïnfar-

ter ie

:1,rtii-

l"eri  e

Gc5nie

Infan-

ter ie

. ." f ." ,



11  oc tob re  1929

27 décerbre 1129
(u.: estT z/4. s)

12 févr ier  1910
(n:: 15,t z/ + s)

14  l a r s  19J0
(u i  ee5.z/4 s)

23  . i u i l l e t  
' 19J0

( i r ' ;  t7c2 2/4 s)

29  ju i l le t  19 to

2 févr ier  195i

1o  ju i l l e t  1951

1 juitt 1915

11 août 1930
( l i ,  t )Ja z/r i  s)

51  ju i l l e t  1911

26 sePi"s:,rbre 191

1\ aoi t  1)Jo
(n'r t95o z/4 s)

22 Juin 1971

12  sep te ; rb re  19 i
(u ' i  er57.  z/4 s

21  ju i l l e i  193? .

* 54-1

SLOCS - Ci:SÏfl 1"1[j5 - -Jit0C]iItÀUS - A3;r-IS

i io i - j  ce  sur  les  t l rpes  C"e  case i la . tes  de  n i t ra i l leuses

d.est inées à la d.é-fense dlr  LÙr:!-n.

i ' ro t i ce  re la t i ve  à  1 té tab l i sse : len t  d - ra l r i s  pou. r  Ies

r é s e r v e s  l o c a l e s

fns t r r rc .b ion  re la t i ve  à  1  té ia i : l i ssenent  des  case ina tes

pous rnort ier d.e 81 .

Ins t r r rc -b ion  reLat ive  à  1 t  é tab l i ssenent  d -es  observe t -

toires de ccln:randenent.

Ins t I 'Lc t ion  re la t i ve  à  1 té tab l i -sse : len t  d rune case i la -

te c1e ni trai l leuses à f1a-nc1ue: le.r" t t  s impl e.

R e c t i f i c a i i f

l tec t i f  i ca t i f  à  -do  -

Âneexe 1 à -do-

A d d . i t i f  n '  1  d u  ]  j u i n  1 ! 1 5  à  - d o -

j lTc i i ce  re la t i ve  à  l ro rgan isa- t io r i  d .é fens ive  d .cs  ga ie -

r ies souterraines d.es ouvragcs d-e for i ; i f icat icn

Lec t i f i ca- t ion  no  1

'\cld"itif n" 1

i {o t i ce  re la t i ve  à  l to rgan isa- t ion  d .es  toure l les  cu i -

rassées ar"raées d.es 2 lance-bonbes cLe 115 tm

Rec i i f i . ca t i f  no  1  à  -do-

i iot j .ce relative à lrorga.n:isation d-es tourel les clr i-

rass6es à écl ipse pour un j i ;unelage d.e nitrai l leuse

Rect i f icat ion n"  1 à -d. " -

Grn].e

G O r l ' e

Gé:r ie

G e n l  e



1)  : roverbre 191O
( . t - ,  zrg( ,  z1t ,  : : )

22  janv ie r  1912
(vr; z5z z/t, s)

2t janvj. er 1911
(t,*; 5tiz. z/ 4 s)

5 nays 1911
(n'.i irt s z/4 s)

1J iaars 1911
(n;'i 91t 2/ 4 s)

1i  nars 1911
(nu gz5 z/4 s)

22 mai 1951
(r: 'r  1T5o/z/q s)

25 janv ier  1912
( t : l  z j5 z/4 s)

2J avril
(lir t e TT s)

51 aoû.t 1911
(u,r ,o5T z/4 s)

21  oc tob re  1 !J1
(u,r l lgo z/+ s)

21 avrll- 1912
(n i i  167t j  z /4  s)

25 avrLl 1912
(ri''i r 6ez z/ 4 s)

1912
zl+

l , j o t i c e  p r o v i s o i r e  r e l a t i . v e  à  l r o r g t a n i s a t i o n  d e s

toure l les  cu i rassées  a :nées  oe  deu; i  i ro r t ie rs  d .e  u l

i {o t iee  prov i -so i re  re - l -a t i ve  à  I ro rgan i -sa t ion  d .es

toure l . les  cu i rassées  a : *nées  Ce 2  obus j -e rs  de  75

Ins t : r : -c t ion  re la t i ve  à  l ro rga , i r i sa t ion  des  casenates

nrun ies  d .e  c loches  cu i rassées  pou: :  rn i t ra i l leuses

i {o t i ce  re la t i ve  à  l to rgan isa t ion  des  casema. tes  d .e

rei trai l ieuses du type Nord.

l ' t ro t i ce  re la t i ve  à  l ro rgan isa t ion  d .es  b lockhaus des

zones d.e destrrrct ions

Notice relat ive aux a-n' .énageinents des caseûa'bes de

ioi trai l leuses d.e la 
'L:erge 

ôu Rhin

i lo t i ce  re la t i ve  à  l to rgan iser t ion  d .es  casenates  pour

pièces d.e f l .anquenent en terrair :  nolrennemen'b acci-

d"en té .

Âc1d. i i i f  no  1  à  la  no t ice  -d .o -

Lec t i f i ca t i f  n "  1  à  1a .  no t i ce  -d " -

i {o t ice re la t ive à l torganisat ion c les casemates pcur

p ièces C.a 75 en pays de nontagne

Not ice re la t ive à la  construct ion des abr is-cave

pour  réser t /es locales c lest inés aux organisat ions

d.éfensives du Sud.-l ]st

]To t ice  re la t j . ve  à  l ra raénagenent  d .es  caseuates  r le

tra. i l leuses des régior ls fort i f iées en vu.e du t i r

la  mi t ra i l leuse Ho ich l : i  ss .

Not - i -ce  r :e la t i ve  à  1 té tab l i sssnent  des  co f f res  d 'e

cont rescarpe

m 1

de

Àr t i1 .

Génie

G C n l . e

G é n i e

Gén ie

G é n i e

Àr t i L .

Géni.e

Génie

Génie

Àr t i I .

Gén ie

. . . / . . ,



2 iuin 1912
(n:. i  z5z9 zl4 s)

1 l  j u i l l e t  1912

1 1 septenbre 1914
$get z/4 s)

11  mars  1 )JJ
(ur r Tio z/4 s)

14 janv ier  1936

et 2j mai 1916

25 naL 1916
(oi,r  4152 z/4 s)

25 nai 1915
(ur  4t iz lz l4 s)

28 r,ai 19)6

1{ décernbre 1916
($r 9e5e z/+ s)

J0 d.écenbre 1915
(u,r 5752 l/anu)

25 aoit 1917
(n:'r ,r 15 z/ 4 s)

26 janvier 1917
(nt zz9 l/w,.up)

J février 1957
(n:ui 4sz 10/wta)

-545-

i ' t ro t ice prov iso i re re la t ive à . ! . rorganisat ion des

tourel les cu.irassées a-srées d.e deu"'r ca:rons de 75 R

node le  1952

Note au sujet des entrées d.es mtrni i ions des ouvra-

ges  (à  annexe r  à  l a  no te  d .u  11 .8 .1910) .

i lo t ice re la t ive à l rorganisat ion et  à  la  construc-

t ion des ent : rées n ix tes pour  les homnes et  pour  les

rouoit iotts d.ans 1es ouvrages d.e fort i f ication.

I 'Totice technique d.run blockhaus t l .éfensif desti.né

au f lanquenent drun barrage léger établi  sur les

vo ies  d raccàs  d .es  f ron t i è res .

Inst:nrction technique pour l texécution d.es travaux

drorganisation d.u te:rrain par main droeuvre ni l i-

taire clans Ia région fort i f iée d.e i ' ietz en 1)226.

Notice d.escript ive clrun abri bétonné pour canon

seni-automatique Hotchkiss d.e 25 nn

i ' Iot ice descript ive d.tun abri bétonné pour canon

antichar de 47 mm de i iarine

Slookhaus const:r:. i t  par main droeuvre ni l i taire

I lo t ice re la t ive à l rorga.n isat ion des casemates

nitrai l leuses à f lanquernent sinple à créneaux

pour

d.éca1é

I{otice provi.soire sur l torganisation cle casenates

réduites pour 2 canons de 75 noilèIe 1897-19tj

l locl i f icati f  n" 1 à -cL"-

I ' Iot ice provisoi=e d.escript ive clrun blockhaus d'ouble

pour canons anti.-chars d.e canpagne et rnitrailLeuse

Eotchk iss.

Itrot ice proviso5.re d.escr. ipt ive 4ttn" casernate fron-

tale réduite pour canon d.e 155 GPF.

Ar t i l - .

Génie

Génie

ITTF

Génie

Génie/

Rt'i{

Génie

Génie

Génie

. . . / . . .



B févrler 1917
(ur  5 l ; .  1o l rn)

8 février 1957
(w, 516. r o/n',n )

2 nars 1937
(r lr 595ls)

Décenbre 1918

2) d.écenbre 19JE
(aq I P I/ETA)

19 janv iex 1959
(.at'r oz .zz.r/fr'l.l.)

1919
2/4 s)

15 octobre 1919

15 avr i l  1940

19 avr i l  1940

l0 ju i l let  1919
(DM 1641 z /+  s )

4 octobre
(u ' i  t t t t

' i i lot ice provisoire

tale récl.uite pour

-544-

d.escript ive cl.rune casemate fron-

canon  de  145 -155  nod i . : I e  1916

Ilot ice provisoire d.escript ive d.rune casemate fronta

le rédui te  pour  canon de 155 cour t  rood.èIe 1917

Instruction teehnique pour lrexécution des travaux

d.rorganisat ion d.u ter ra in  nar  main droeuvre n i l i -

taire dans La région fort i f iée t le l letz en 1957.

Directives techniques pour le renforcement d.es or-

ganisations défensives (travaux à exécuter en 1919)

l {o te prov iso i re re la t ive à l rorganisat ion de b lock-

haus d.e f lancluement pour roitrai l leuses Botchkiss et

annes antichars d.e campag?le.

] Io te prov iso i re re la t ive à l rorg;anisat ion d. tabr is

bétonnés.

fnstnrct ion re la t ive à 1tétabl issenent  c l rune caselna

te de nitrai l leuses à f lanquenent sirnple.

i t ro te prov iso i re re la i ive à l rorgarr isat ion

ges bétonnés d.e fort i f ication d.e caapagne

Albun t l .e planches joint.

A lbun d.e p lanches r l touvrages S.T.G.

d r ouvra-

renforcés.

relative à

fort i f ication

A1brun no 1 d.e planches joint à Ia note

1 rorganS.sation drouvrages bétonnés cl.e

de campa€rre (note jointe).

I lote relative aux clossiers fourrr is pour l f  exécution

des blockhaus,

Note relative à la mise d.fart i l le=ie sous caseinate

d.ans les secteurs fort i f iés ou d.éfensifs.

. . . / . . .



6 mars 1950
(u{  599.2/4 s)

10 jûn 1911
(m +a51 2/4 s)

21 octobre 1916
(u{ eorg z/+ s)

6 d.écernbre 191E
(uq r 5996 2/4)

19 avri l  1940

-545-

cÂr,i0ûFI,ÀGE

Ilotice provisoire sur Ie cannouf. lage des travaux

d.e fort i f ication

l ' Iot ice t iestinée à guid.er les services localrx pour

le camoufiage des ouvrages d'e Ia fort i f ication

pennanente.

idote relative au canouflage d.es bouches à feu d'es

casemates cl.e 75 nod.èIe 2!

Instnrction provisoire sur le camouflage d'es ou-

vrages d.e La fort i f ication pe:emanente.

Note concetcnant la réduotion de 1a visi.bi l i té ttes

embrasures des ouvrages d.e Ia fort i f ication.

. . . / . . .



{  Févr ie r  1E9B

17 l {a i  1907

1 lral 1910

I Aott  1899

10 Ju in  1929

2J Novernbre 19.2
(D.u.  4688, 2/  4

27 ïtars 1911
(D.r ' r .  1o97 2/4)

5 Aoît 1931
(D.Io: .  26972 2/4

J N6vernbre 1952
(D.u .  4826 2 /  4 )

25 Juin 1929

2l  Ju i l le t  1929
(D. r : .  1 jTo z /1s

]  I îars 1910
(D.l ,r .  j65 z/4s)

25 LvrII 1910
(D.Ir .  looz z/4)

1 Loir 1911

J iaaL 1910

- 546

coNSTSUCTI0{

( lé ton - - t=r@)

Instnrct ion re la t ive à l renplo l  d 'u  béton dans Ia

congtraction d.es ouvrages i l 'e fort i f ication perna-

nànte.

Add i t i f no làd "

Ad.at i t i f  e t  rect i f icat i f  no 2 à d. "

Add i t i f n " Jàdo

Addi t i f  nd 4

R.appor t  d .e délégat ion re la t i f  à  la  pénétrat ion des

p ro jec t i l es  ( l  annexes )

l lo t ice re la t ive à ia  ccnstn ic t ion d-es galer ies sou-

ter ra ines d.es ouvla6es de for t i f icat ion

Add i t i f  no  1  à  l a  no te  d " -

l t ro t ice prov iso i re re la t ive à 1a const : r rc t ion d ' run

caeernement souterrain d'ans un ouvrage puissant

Annexeno làd . "

Annexen "2àd .o

Uote relative aux avant-projets des ouvrages d'e for-

t i f icat ion des Àlpes

. . . /  . . .

Génie



]  "Aott 1911
( r . ,  .  ? ' i  j i  / : l  

' , ; :

I
I
I
I
I
I

r l

1j  \ ' ,a !  1972

9 Janvier  1931
( r ; .1 r .  95 s i  4 )

2J Avr i l  191J
(n . r i .  toSrc l  /s l  +)

.1  Iécer : rbre 191+
( r . i r .  T94s z / ls )

2J Décernbre 19't4

1e r  Av r i l  19 i5

! Avri l  1917

11  Fév r ie r  1957
(D . i i .  1271  s /+ )

7  Av r i l  19 t€ ,
( l . r : .  114.3a s i  4 )

1 { ' } i a r s  1957
(D . i ' i .  1 i l 5e  s /4 )

18  l ' l a r s  19 iB

2 Juin 1937
(D. I ; .  ,z) I  s /+s)

21  Sep tenb re  19 ,
l {o  1102 s

J0 }éce:rbre 1919
(D. i . ! .  logrz  s /4)

R  t n

i l o t . i ce  p rov l -so i re  a .u  s t - r je t  d .e  L  ré tancbé i té  Ces

locaux  sout ;e r r -a lns  de  la  f  o r t i f i ca t ion

Ins t r r :c t ion  pour  l rexéc l t - r i cn  d .es  t ravaux  par  na in -

d . f o e u v r e  n i L i t a i r e  C s n s  l e s  A l p e s  e n  1 9 J j

l lo te  au  su je i  de  1  r  S f3 ; rché i ' "é  C 'es  iocaux  scu ter 'a ins

d e  i a  f o r t i f i c a t i o n

i . o t e  r e l a t i v e  à  l a .  c o n s i : r u c i i o n  d e s  p u i t s  e t  f o s s e s

d.e  nonte-charges  da ; rs  les  ouvra tes  de  fo r i i f i ca t ion

ï I e c t i f i c a t i f  n "  1 à d . o

Act t i i t i f  n "  1  à  dc

i i o d . i f i c a t i f n o 2 à d . o

Â d a . i t i f n " ? à d o

. lc te  re fa t i ve  aux  rés is tances  I :n i tes  à  adraet t re

pcur  l -e  bé ton  êans  les  p ro  je ts  i .  t  c r r -v ie .3es  er1  bé ton

arné e ' t  au  cont rô ]e  e f fec t i f  d .e  ces  rés is tances

) lc t i ce  concernant  i  I  é tab l i  ssenent  i1e  revê tene: i t s

bétonnés slécia' , : - : r

Âdd i . t i f  e t  rec ' , i . f i ca t i f  à  ,1o

i {o t i ce  au  su je 'û  i le  1 té tanché i té  d 'ans  1es  locaux

souter ra ins  de  1a  fo r t i f i ca . t ion

Note sur  1a confect ion d.u béton par  ies t roupes

d .e  tou tes  a rnes  (n i se  à  j ou r  I e  10 .5 .1940)

l io te sur  1a réparat ion des ouvrages bétonnés

.  r . f  . . .

Lqn  -1_  3

i.rC Il l- ê

GÊli-'i e

G é n i e

G é n i e
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EIECTROI.IÏCA}IIQUE

(Elect r ic i té  -  Chauf fage -  Vent i la t ion)
sauf transmissic,ns et manutention

Notice sur Ie groupe électrogène Renée d'e 1 r 5 If f  à

^ î

Inst ruct ion reLat ive à l ta l imentat ion en énerg ie

électr iclue d.es ouvrages d.e fort i f ication permanente.

Rec$i f icat i f  à  d"

l lo te re la t ive à l rent rée c les câb1es t l ténerg ie é lec-

tr ique et d.es câbles de transmission t lans les ouvra-

ges desservis par une cornmunication souierraine.

Ï larchés d.e travaux d.r instal lat ion cle 1a ventl lat ion

et éventuellenent d.u chauffage d'a"ns Ies ouvrages cle

for t i f icat ion

Rect i f icat i f  à  d. "

2ène rect i f icat i f

Note relative aux inetal lat ions électr iques à téa-

l iser  c lans les établ issements n i l i ta i res

Not ice prov iso i re sur  1e fonct ionneEent  t le  la  vent i -

la t ion,  t le  1rénerg ie é lect r ique et  d 'e  1r  éc la i rage

d.es ouvrages de 1a région fort i f iée

l io t ice prov iso i re sur  les insta l la t ions é lect rornéca-

niques d.es ouvrages d.e fcrt i f ication

InstnrctLon des nécaniciens de casemate

(cours d.es Instmcteurs Réginenta i res -  R.F.L.

2 ro  R . r .F .  -  10  Bon )

l iote sur les nod.érateurs cle pressicn

Projet cle notice provisoire sur Ie fonctionnement

cle la venti lat ion, d.e 1f énergie électr iqrie, d'u Ser-

v ice Z,  d .e 1réc la i rage d 'es casemates t l r in fanter ie

i so lées  
. . . /  . . .

1912

1912

19rt

1954

E'3

Génie

RT'L

Génie



1 Décernbre 1914
(ru ?9oz 2/4s)

6 Janvier 1915

7 Janvier 1915
A1'î 106 z/+s)

2 Aott 1915
Di,t 6226 Z/qS

Fév r ie r  1 l J l

25 f'ars 1916
8t 2247 2/ + s

18 Ju in  19J6
Æ{ 4eBB Z/qS

9  Av r i l  19JB
Æ4 '279 z/ +s

25 Juin 1936
Di{ 5os5 2/ qs

26 Septerobre ]5
DM 7406 z/+s

26 Novenbre 56

Lvri1 1))l

10 Novenbre 16
(ûq, yjlz z/ +)

- 549

i { o t i c e  r e l a t i v e  à  1 ' e n t r é e  d e s  e â b 1 e s  d ' t é n e r g i e

é lec t r ique e t  des  câb les  té léphon iques  dans  leg

ouvraSes

1er  rect i f  icat i f  à  d.o (nN, ztoglzlqs)

Inst ruct ion re la t ive à l torganisat ion d.e I réc la i rage

généra}  d.e secours à Lr in tér ieur  d.es ensenbles et

o.uvrages tLe fort i f ication autres que les casemates

iso l lées

1er  rec t i f i ca t i f  à ,  1a  no t i ce  c i -dessus

tes insta l la t ions é lect ronécaniques d.es ouvrages

for t i f iés et  leur  eroplo i  par  les t roupes df  in fan-

ter ie  et  t l rar t i . l ler ie

Notice ttescript ive d.rune instal lat ion de chauffage

darrs  les casemates dotées d. run poste de gard 'e  ou

drune garnison

Instnrct ion re la t ive à l rorganisat ion de Lréc la i rage

norraal  e t  d .e 1téc la i rage d.e secours à I t in tér ieur

t les ouvrages de la  for t i f icat ion

Ad ,d . i t i f nc l àa lo

Not ice sur  les insta l la t ions dréc la i rage d 'es locaux

cle cornmand.emêrrt et d.es locaux ttépendant cles obser-

vato i res

Note re la t ive à l r insta l la t ion t lans les ent réee i les

ouvrages d.e locaux pour Ia ttésinfection t les gazée

Instnrct ion prov iso i re sur  la  v is i te  et  la  vér i f i -

cat lon d.es t l ieposi t i fs  f i l t rants  ( type lOOO ni /h)

d.es ouvrages d.es Régions fort i f iées

MocL i f i ca t i f  n "  1àd . "

t io t ice dest inée à fac i l i ter  l f  exa.men des pro jets

d. r ineta l la t lou d.e protect ion contre Ies gaz à l r in-

térieur des abris de cléfense passive . . . / . . .

Gén ie



Avril 19r7

1 Juin 1917

11  Ju i l l e+  ,7
DrL 6762 2/+s

18 Aoû,t 1917

1J Décernbre t7
(lr'i r zzz4 2/4s)

22 Décenbre ,7
( tzz lo z/qs)

l J  Décenbre ,7

2 Févr ier  1913

7  Fév r ie r  1 !13

26 Aot t  19te

20
D}I

Septernbre J8
1cg2g z/+s

{ Novenbre 191e
Drl 12742 2/+s

_ d o _

_ d o _

i lo t ice prov iso i re

ta l l ées  dans  l es

PETr r  -  2 "  R .G .  )

i {o ie  re la t i ve  à

nentaires d.ans

Note re la t ive à la  protect ion des or i f ices et  d 'es

gaines c le  vent i la t ion et  d . tévacuat ion d.es gaz et

d.es fumées dans les ouvrages d'e la fort i f ication

Inst ruct ion sur  les essais  d 'e  vent i ia t ion d 'ans les

oùvrages de la  for t i f icat ion

Not ice sur  I t insta l la t ion c les pro jecteurs de case-

nate

-550 -

sur  lee cu is ines é lect r iques ins-

ouvrages de for t i f icat ion (Capi ta ine

Ia  c réa t i on  de  p r i ses  d ra i r  supp lé -

les ouvrages de for t i f icat ion

v i s i t es

c les ré-

iùote relative au calcul cles pertes d'e charge clans le

pui ts  et  ga ler ies d.es pr ises d. ra i r  supplénenta i res

Petit  guicte pour Ia cond.uite en tenps cle paix de Ia

vent i la t ion à1l in tér ieur  d.es oul ' rages c le  1a for t i f i -

cat ion

I l o t i ce  à  1 'usage  des  0 f f i c i e rs  cha rgés  des

techniques des natér ie ls  é lec i ror ' .écaniques

gions for t i f iées

Inst ruct ion prov iso i re sur  Ie  matér ie l  en serv ice

c lans l_es casemates d. r ln fanter ie  c le  rég ion for t i f iée

Note re la t ive aux ê isposi t i fs  à  insta l1er  dans les

ouvrages d.e Ia fort i f ication pernan'ente pour ia

mesrrre cle la surpression et le contrô1e sonmaire d.es

bol tes f i l t rantes

Inst ruct ion prov j -so i re sur  les :nanoeuvres et  v is i tes

pér iod. iques des us ines des ouvrages de for t i f icat ion

Inst ruet ion re la t ive à Ia  c l inat isat ion des ouvrages

t le  la  for t i f icat ion

Erratun à. d.o

A t l d . i t i f no l àd "

, . r / . . .

Génie



Novembre 1918
12742 2/+s

Ilovenbre ]8

Décembre JB

4 Janvier
8. f frrLa,

2{  Févr ier
5757 'lEti:il-

1919

1919

Avril 1940

1957

- 551

Inst ruct ion re la t ive à 1a c l inat isa i ion des ouvrages

d.e la  for t i f icat ion -  Ac ld ' i t i f  no 2 -  Note concernant

I I insta l la t ion d. t  appare iLs échangeurs pernet tant

l ru i ; i . l isat ion des réseaux d.e c l inat isat ion d 'es

ouvrages d.e 1a fort i f ication pour assuIer éventuelLe

nent  le  re f ro id . issenent  de l reau de c i rcu lat ion d 'es

groupes é lect rogènes

Note sur lremploi d.es apparei ls d.e mesure d.e venti-

la t ion

l iote relative aux a.urél iorations à apporter à la

vent i la t ion d.es cu is ines et  des la t r ines de la

caserne t lans les ouvrages d.e fort i f ication

fnst ruct ion re la t ive à l rorganisat ion et  au fonc-

t ionnement d.u service électr ique aux Arrnées

Instruction sur Ia protection contre 1es gaz dans

les ouvragies d.es secteurs fort i f iés

Notice annexe sur

la  casenate

précautions à prend.re pour 1f ins-

locaux souterrains d.e Sroupes

moteur DIESEL

Ia nanoeuvre d.e Ia venti lat ion de

Ilot ice provisoire cltentretien Cu nonte-charge d'e

420 kes

For t i f icat ion d.u lT.E. Ins tal lat ions é1e ctroiaécanique

gradés éiectronéca^niciens) Capi(cours à l rusage d,es

taine VilDE'I.IATTTIE' 2o  R .  G . / 1 "  B .E . ! { .

No te  au  su je t  des

ta l la t ion dans les

motocompresseurs à

Guide t le cond.uite

SIILZER type DD et

Instnction pour

Gv 5, et GY 42

drentret ien des moteurs DIESEL

22

Ie service des rnoteurs DIESEI SGCI{

e t

KI)

. . . /  . . .



{  Févr ier  16!t

19O2

11 Avr i l  1906

191 4

10 Jui t let  1909

1911

Ju in  1 !11

6 Décenbre 1912

25 Déeenbre 19,

J  Févr ier  191,
D\î 'i7 z/qs

29 LoOr 1931

18 Janvier  1934

1B  Oc tob re  1 ) J {

,1  Octobre 1915

26  Oc tob re  19 tB

-  5 C 2

' 
FONCTIOI'IITEI-ENT (et Service)

Instruction générale êu 4 Février 1899 sur la

Guerre d.e Siège

ProJet t l t instruction pratique sur le Service d'u

Génie dans 1a Guerre d.e Siège

Instrtrct ion pratique provisoire sur 1e Service d.u

Génie dans la Guerre de Siège

Annexe provisoire à cl"

Inst rTrct ion généra le d,u 10 Ju i l le t  1909 sur  la

Guerre de Siège

Instnrction sur Ie Service du Pionnier t lans la

Guerre cle Siège (trattuction ôu Règlenent al lernand.)

Enseignements t i rés de la  guerre re la t i fs  à  la  for t i -

f ication cle ca.mpagne (d.ocunent al lenand traduit)

l iot ice provisoire sur }e fonctionnenent d.u Service

d.ans les casenates d.r infa^nterie cle région fort i f iée

I ' iocl i f icati f  no 1 à d.o

i {o te re la t ive à 1 'u t i l , isat ion progress ive d.es é1é-

ments de la  for t i f icat ion

Instruction provisoire sur le service t les pièces C.e

1]!mrn sous tourel le 1i52.

Pro jet  d . r inst : r rc t ion prov iso i re sur  }e  serv ice des

pièces c l rune toure l le  et  c i rune casemate armée t le

roatér ie ls .  c le  1 l )  I { le  19rz

Instn:c t ion prov iso i re sur  l rorganisat ion d.u t i r  dans

Ies organes d. rar t i l ler ie  d.es ouvrages de région

for t i f iée ( tère par t ie)

-do-  (eène par t ie)

I ' îodif icati f  no 2

. . . /  . . .

Ivi inistè-
re Guerre

_ d o _

c .E .P .A .
R.F .



15 tf,ai 1915

12 AoÊ.t 1955

2 Octobre 1915

29 Juin 1936

1J Novenbre J6

24 Décenbre t6

21 Janvier J7

22 IïaL l iJl
No 6t2/5/rs

10 Jui lLe+, 57
Dir 6708/2/ 4s

Ju i l l e t  19 ]7

19rT)
. . . /  . . .

-551-

Organisation cles ou' lrages pour la nlse en oeuvre

d.es moyens natériels autres que les a:mes et Ia

protect ion contre les gaz

Inst ruct ion prov iso i re sur  le  serv ice d.ee p ièces

d fune casemate armée êe natériels de 7J \ i i-e 29

(+ annexe 1 pour le 75 MIe J2 et a:rnexe 2 pour le

7.5 ti]-e Jl)

Inst rqct ion prov iso i re sur  Ie  serv ice d.es p ièees

d.rune tourel le arroée de natériels t le 75 MIe 1911

Inst ruct ion prov iso i re sur  1e serv ice d.es p ièces

d. tune toure l le  armée de matér ie1s de 75 R l l le  J2

Instr. lct ion provisoire sur le service d.es pièces

d.rune tourel le atmée d.e matériels d.e Blnm

Projet d.f instnrction provisoire sur l f  organisati.on

et 1e fonctionnernent d.es observatoires t le région

for t i f iée

- Annexe I :  documents panora.mio^ues d.robservatoire

- Ânnexe II :  d.escript ion et enploi d.e la bolte à

panorailas

- Annexe III : nanuel pour Ia mise en oeuvre d.e

l r i ns t ruc t i on  su r  l r obse rva t i on

l{ote sur lrorganisation et 1e fonctionnement du

poste de cornrnand.ement tLrart iLlerie d.f ouvrage

fnstnrction provisoire sur Ie service d.ans les

ouvrages rle Ia région fort i f iée tte }îETZ - 1ère

part ie (ternps t le guerre)

ITotices générales relatives au fonctionneroent et

à l rent ret ien des insta i la t ions des ouvrages t ie  ré-

g ion for t i f iée

Projet clr instruction provisoire sur L rorga.nisation

et  Ie  fonct ionnement  t le  I tobservat ion drar t i l ler ie

da,ns les régions fort i f iées + Annexe III

(Document approuvé par D.M. 18781/5 clu 20 Octobre

CEPARF

CEPARF

CEPâ3J

CgPA,D.F

R.  F . i r i .

CEPARF



4 Octobre 1917

1J  Janv ie t  1 )J

Janvier  1958

12 ù1aI 1918

I'lai- 1958

_ d o _

J0 Ju i l le t 19

-554-

Instmct ion prov iso i re sur  Ie  serv ice d 'ans les

ouvrages des secteurs for t i f lés ( tère par t ie)

ProJet  d . r inst ruct ion prov iso i re sur  Ie  serv ice des

pièces d rune casemate armée i le natérieIs de 81 !11-e

52  d .e  casena te  ( rec t i f i ée  l e  2O.1 .19 r8 )

Ménento à l rusage d.es of f ic iers  de réserve d. rar -

. t i l ter ie  d. rouvrage (1ère et  2ème par t ie)

Inst ruct ion prov iso i re sur  Ie  serv ice t les p ièces

d.tune tourel le et d.rune casernate arnées t le naté -

r ie ls  t le  1JJ i ' l le  19tz

Projet d.r instruction provisoire sur 1 rorga.nisation

et Ie fonctionnement d.es postes d.e command.ement

t t rar t iL ler ie  dans Les régions for t i f iées

1ère par t ie  -  poste de Ct t t  c t tar t i l ler ie  t l ' rouvrage

2ène part ie - poste d.e Cd.t t le bloc

Jème par t ie  -  t i r  sur  ob ject i f  en mouvenent

Pro jet  dr ingtmct ion prov iso i re sur  1 rorganisat ion

tlu tir

Jèroe part ie - préparation et exploitat ion graphique

tlee t irs

Instruction provisoire pour les équlpages de case-

matee iso lées d. t in fanter ie  c le  rég ion for t i f iée

E . l " l  .A .

CEPAPS'

I  6roRAP

CEPâ.RF

CEPA.N.F

CEPÂRF

In.f an-
te r ie

. r . / . . .



I  décembre 1929
(nr  4e .5 iz 2/  4)

21 c lécembre 1929
(an ztgi  z/4 s)

7 cl.écenbte 1915

25 na! 1915

J novenbre 1956

, iu5.n 1937

2A aoit 1958

11 ao t t  191O

22 aoit 1914
(rr'r lls5 z/4 s)

21 d.écenrbre 1929

21 avri l  1911
(u.r r 15e z/4 s)

10 ju in  19 ]1

22 septenbre 191
(urye?e zl4 s)

5 octobre 1951

7 r .a i  1912
(u'r t 1549 2/ 4 s)

-555-

I,NNTTTO}TS

(Transport - I ' ianutention - Stockage)

l{otice sur Les caraciérist i '1ues à ad-opter dans

1rétabl issement  d.es pro jets  de vo ie d 'e  6O au réseau

de for t i f icat ion.

Instnrction relative au transportr au logeroent et

â la manoeuvre des nunitions et d.u roatériel d-ans

les ouvrages d.e Ia fort i f ication.

Rec t i f i ca t i f no  1  à  - ôo -

Rect i f icat i f  no lb is  à -d.o-

I. iod.i f icati f  pour recti f icati f  lbis à -d'o-

Rect i f icat i f  no 2 à -d.o-

Erratum au recti f icati f  no 2 à -do-

Add.it i f  sans no à -t lo-

Àt lc l i t i f  n"  1  ( rect . )  à  -d"-

Ad.di t i f  no 2 à -do -

A d d i t i f  r l o t  à - d " -

I{ot ice t 'el_ative à l torganisation d.es rnagasins àruni-

tions des ouvrages d.e }a frontière l{orcl-Est

Ànnexe 1 -  à  -d.o-  Note re la t ive à l r insta l la t ion

du raii aérien ôans 1es magasins l'12 des ouvrages

clu Nortl.-Est.

Annexe 2 à -cl.o-

Annexe , à -d"-

Génie

Génie

Àrt i1 .

Génie

. . . / . . .



5 octobre 1951

15 novembre 1912
(nir 49tt 2/4 s)

7 févriet 1955

2 avril 1951
(u, t  t16e 2/4 s)

25 d.écembre 19J1

J juin 1937

9 aoÛt 1918

13 févr ier  1931
(nv ez9 2/4 s)

19 juin 1956
(nvr 929 2/4 s)

15 janv ier  1917
(u,t tt B z/4 s)

liaxs 1917

1l  ju i l ler  1917
oltt eteg/2/4 s)

15 octotre 1917

. . . f . . .

- ) ) o -

Ànnexe 4 à -do-

Annexe 5 à -d"-

Rect i f icat i f  n"  2  à - t lo-

l{ot ice relative au stockage et au transport d'es

nunit ions dans les ouvrages d'e fort i f ication des

Â lpes .

Rect i f icat i f  n"  1  à -d.o-

Recti-f icati f  no 2 à -d'o -

Rec t i f i ca t i f no rà -do -

IviotLif icati f  n" 1 au recti f icati f  no 1

Notice relatice à l tengerbement d.es munit ions ôans

Les casersates ôe n i t ra i l leuses

Instnrct ion re la t ive à 1a protect ion contre l r in-

cend.ie d.es cellules à poud.re êes roagasins I ' I l  des

ouvrages d.e fort i f ication

Add.it i f-reci i f icati f  à -cL"-

Notice provisoire d.t instnrction sur 1es monte-

charges installés d.ans les ouvrages d.e fortifj.ca-

t ion.

IÏote relative au stockage du gas-oiI et ôes muni-

t ions d.ans les casemates isolées et les bl0ckhaus

des régions for t i f iées.

fnEtnrction provisoire sur 1e service cles trans-

ports à lr intérieur des ouvrages de région fort i-

fiée (+ rapport du Générar- Seron)'

Ar t i l .

Génie

G6nie

Gé:r !e

2" RGf
3EI'T

C.EPGRF



1 er  na i  1  PJB

22 nars 1919
(ur ,Teo z/q s)

S.  D .

1d septembrel9 l

S .D .  ( avan t  1%9)

_do  _

_ d o _

s.D.

.  S .D .

S .  D .

S .D .  ( ve rs  1956)

S.D.  (avant  1959

_do _

517

l lo t ice sur  la  descr i .p t ion,  Ie  d.énontage et  l rent re-

t ien des vragonnets t lpes i{E et SE

I{ote sur le stockage d.es munit ions d.t infanterie

d.es munit ions d.t infanteries dans Les ouvrages d.e

la fort i f ication perztanente

Ad.dit i f  n" 1

Rect i f icat i f  n"  1

Instnrction provisoj-re sur Ie plan incl iné type

Bil lairebei instal lé d.ans lrouvrage du l{ont d.es

l lelches

Instnretion provisoire sur Ie plan incl iné type

HiL la i re tet  insta l lé  dans Lrouvxage du 3 i11 ig

Instruction provisoire sur le plan incl iné type

Crozet-FourneJrron d.e région fort i f iée

l,Ionte-lragonnets'J'vI Sinplex - )Iot. i-ce descript ive

Schéinas de nonte-cha.rge (aftuo d.e planches)

Notice sur 1es rnonte-charge Roux-Combaluzier

Stude d.es monte-charge dtouvragee fort i f iés

Locornotives Si{ nod.èIe 1gr5

locornotives électriques VETBT1

Chef f .

Thion-

vi l l-e

Génie

CæGNF

il

I t

Const::uc
teur

inc.

zenc/3'j;i.

ECI'TCF

EqlicS



10 septenbre ]2
(uq +oa+ zl +)

2J d.écenbve 1912
(w %ttt /2/ 4)

7 d.écenbre 1915
(nii s6ot z/+)

J0 janv ier  1931
(n't 4t 9 2/4 s)

7 février 1919
(nr'r t5o9 2/4 s)

19 avtit 1951
(ru rTeB z/4 s)

27 ju i lLe t  1911
(u,r ++79 z/4 s)

11 ll.a.i 1935

10 jujn 1956

17 septenbre 195
(aq tfit/z/+ s)

17 îévrier 1916

25 férrr ier  1916

Décerobre 1936

-5 ie '

0BST.tiCLt,lÊ

i{otice relative à l-t instal lat ion d'es réseaux d'e

fiL ci.e fer manents d.ans les régions fort i f iées

Rect i f icat i f  no 1 -do-

'Ad .d . i t i f n "1à -dL " -

] Io t ice re la t ive à l t insta l la t ion des réseaux de f i l '

de fer pernanents autour des ouvrages fort i f iés du

Sud.-!st

rect i f icat i f  no 1 à -d.o-

Instn:.ct ion relative à 1ra:rénagenent d.es coupures à

rése::ver d.ans les réseaux d.e f i l  de fer pemanents

T{otice descript j .ve d.tun barrage Iéger à établ- ir su:r

l es  vo ies  d taccès  d .es  f ron t i è res .

Add.it i f  no ' l  à -d.o-

Ad .d . i t i f  n "  2à  -do -

Note sur 1e gazonnenent d'es ouvxages

i{ote au sujet des cavaliers d'e casenate

Notices sur les mines et piquei;s antichars

Directives techniques pour Ie renforceilent d.es or-

ganisations tt éfensives

Itrote relative aux risques courus par 1a fortifica-

tlon perna:rente d.u fait cle certains procédés cLrat-

taque et aux nesures à prend.re pour y pallier (sic)

Génie

. . . / . . .



1.9 janvier .1917
(Di: orgi-t 2/4 s)

22 avril 1917
(u,r ,s65 z/+ s)

10 awil 1957
(u,r  4164. z/4 s)

19 iuin 1937
(Dî,1 5006 2/4 s)

5 juiLlet 1917
(fi,r 6246 2/4 s)

24 novernbte 1957
(u,r rrtrr z/4 s)

28 septernbre 197A

12 septenbte 1919

15 janv iet  1940
(uit t+o z/4 s)

- 559

ITot ice technic lue sur  J .es d isposi t i fs  de sécur i té

pour  1es d. isposi t i fs  de n ine chargés en pemanence

Note au sujet d.e lra-nénagement en obstacle anti-

chars d.e certains cours dreau

i{otice technique sur l  t  obstacle anti-chars ttu Géné-

ra l  de Cointet

f lot" sornmaire sur lr ireplantation d.es réseaux d'e

rai ls d.estinés à la défense a.nti-chars d'es interrral

les d.e 1a fort i f ication

Idote relative à l-tétanchéité des d.isposit i fs d'e

nines chargés en permanence

l{otice sur }es barrages anti-chars nobj. les en rai ls

et  tubes d. rac ier .

i ïote relative à l torganj.sation d.es d.isposit i fs

pernanents

itrot ice technique provisoj-re sur les barrages anti-

chars par tétraèdres nétal l iques

Génie

Génie

Génie

Géni e

. r . / . r .



17 roai  1914

Avrit 1955

1" févr ier  1916

Mars 1916

Aoit 1956

Novernbre 1957

Janvier  l tJB

l lars  1958

8 avr i l  19rB

_do_

Juin l tJB

Juin 19JB

-560-

ogrrQuq

I lot lce sur deux périscopes de fossé types R2

Notice pro'r isoire sur 1es périscopes types i ' I

pcur cloches 1 " et 20 fascicule - f igures

Notice provisoire lnctiquant les caractérist iques d'e

pér iscopes de fossé type R2 -  52 -  12.

Notice provisoire sur les lunettes doubles cl 'robser-

vation type G et Gr pour casemates à canon.

I 'Totice provisoire sur le périscope d.e secours t;pe

PB

Ilotice provisoi-re sur les périscopes F1 et F2 pour

cloches d.e guetteur

Notice provisoire sur 1e périscope J2

Instnrct ion sur  Ia  d.escr ip t ion,  l renplo i  e t  Lrentre

tien des périscopes 3 et C pour observa-toires cui-

rassés à v is ion pér iscopique '

Inst ruct ion sur  la  d.escr ip t ion l  l reroplo i  e t  l ren-

tretien d.u bloc julel le D et d.e 1t épiscope pour

cloches d.e ggetteurs.

Instruction sur la d.escript ionl lrernploi et l-ren-

tretien d.es périscopes types I l  et N pour cloches

obse:crratoires à vision directe et périscopique.

Note sur les divers types ètinstnr'nents d.roptique

d.e Ia fort i f ication.

Instnrct ion sur  la  descr ip t ion;  l tenplo i  e t  l ren-

tretien d.es périscopes type P2 pour cloches obser-

vatoj.res à vision directe et-périscopigue.

ts

t l I

e

e

2 SGA

SGÂ

gGÀ

SGA

cfPÀïll'

Art i l-

l e r i e

Ar t i l -

leri .e

SGA

CEPÀRJ'

. . . f r r .



Ju in  19J9

Jui l l -e t  1958

Aott  19JB

I ' lars 1940

S .  D .

-561  -

Pro j et d. I  inst:ructi  on sur 1a d'escripi ion, I I  enploi

et  l rent ret j .en d.e 1répiscope pour  c loches obserqa-

to i res à v is ion d ' i recte et  pér iscopique '

Projet cl.r inst:rrct ion sur la d.escript ion d'e lrenploi

et l tentretlen d.es périscopes tytr le PB pour obse:rrà-

to i res cu i rassés à v is ion pér iscopique '

Notice provisoire sur 1es périscopes d'e grantLe hau-

teur type V

l[otice provisoire sur l-e pdriscope type K pour tou-

rel les d.éraontables pour roitrai l lênSêsr

I Ïo t ice d. rent ret ien de réparat ion et  de rn ise en pIa-

ce c tes suppor ts  de pér iscope J2.

cÏPi.âir

CEPÀRF



?1 nai 1910
(ai.r r 621,2/4 s)

2 ju i l le t  1910
(u'; r 5ez z/4 s)

21 naj- 1)J1
(ur r 71j z/4 s)

25 avrj-l
(u,r r e e4

1912
z/+ s)

12 avrj ' l  1914
(w{,, 2766 z/+ s)

_do_

_do _

15 février 1915

17 févriet 1937
(nq, t47g z/4 s)

21 janv ier  19J5
(nr 472 zlq s)

22 aoit 1915
(ur eeoZ z/+ s)

4 nars 1957
(uE eoeg zl 4 s)

. r . / . . .

_  ) o t

ÎRIIiS]:TSSTC]TS - STGiIAT,ISATIOIT

Instnrction reLative à l torganisation d.es trans-

miss ions dans 1es régi .ons for t i f iées.

Instnrct ion re la t ive à l r insta l la t ion des cen-

traux et postes té1éphoniques.

iVot ice re la t ive à 1tétabl issernent  des réseaux

té1éphoniques intérieurs d.es organes d.e fort i f i-

cation De:manente.

A d . t l i t i f n o 1 à - d o -

Dossier d.e reprod.uction
- a o - \

Rect i f icat i f  no 1 à l t Inst : :uct ion -d. " -

Add.it i f  à -d."-

Rect i f icat ion no 2 à 1 r lnstruction -d.o-

Instnrction relative à

raissions té1 éphoniques

l{otice concerraant

des ouvrages d.e 1a

lrorganisation cles trans-

d.ans 1es régions fort i f iées

photographique (annexe à,

la signalisation intérieure

fort i f ication Dertaanente.

Not ice re la t ive à l reuplo i l  à  Ia  composi t ionr  au

montage et au d.énontage d.e L r échelLe observatoi-

re 30TTI1'I

lce concerrrant

luninescents pour

d.r évacuation des

l r insta l la t ion de c l isposi t i fs

le jaloru:ement des it inéraires

casernes d.rourrages.

Génie



S.  D .

1955

-565-

Instnrction provisoire sur les apparei ls transrlet-

teurs dtordres r rCarpent ier r r  d .e toure l les et  case-

mates d. rar t i l ler ie .

Idotice d.escript ive et d.rentretien d.es transnetteurs

drordres rrSt Chamond.-Glanatrr.

I
a  a . / /  4 . .



12  ju j . l l e t  1912
(lr'r eo47o. z/4)

16 l l .ats 1915
(u'i r z4o z/4 s)

26 d.écenbre 1935
(ei,r 09zs 2/4 s)

4 aoît 1914
(r.r 5tf i  2/4 s)

14 ao{u.t 1914
(xl >4zg z/4 s)

12 nove:rbre 1934
(u,t lljo z/+ s)

19 sai 195e
(ni  5e9e z/ q s)

6 Janvier 1954
(or.r ?t z/4 s)

I  nars 19J5
(ur,r r 670 z/4, s)

27 avril 1914

19 octobre 1914

25 septercbre 1915
(Dr4 7 602 2/ 4 s)

12  fév r i e r  19J7
(nr +t l> zlq s)

-554-

DTV:1 .S -

lTotice sur Ia protection contre La foud.re d.es orga-

nes d.e 1a fort i f ication oe:crnanente

Ac l . c l i t i f no l à -4 " -

ITote sur  les d isposi t ions à prend.re pour  l rappl ica-

tion aux ouvrages d.e 1a fortification nod.erne d.e la

régleneniation sur le classenent d.es places rLe guer-

re et les servitud.es d.éfensi.ves.

1o nod. i f icat i f  à  -d .o-

20 nod i f i ca t i f  à  -d .o -

Jo nod. i f icat i f  à  -d"-

4" notl i f ica-t i f  à -d.o-

5o  mod i f i ea t i f  à  -d " -

Instnrction pour lrexécutj.on d.es t irs réels ou à

blanc à ef fectuer  par  Ies uni tés dr ln fanter ie  d.es

régions for t i f iées.

llod.ificatif no 1 à -d.o -

Annexe 1 à -tlo-

Ârurexe 2 à -a"- (ni+ 7z4a z/A sJ

Annexe 4 à -do- l{otice au sujet d.es a.nénageinents à

réaliser d.ans les stand.s et d.ans les chaaps d.e tir

. . r / . . .



25 septe:ibre
$.": I eoz z/ 4

191 's
s)

9 octobre
(ui gTel

19r7
2/4 s)

6 nai 1918

1B rnai  19re
(u+ ,6te 2/4 s)

B octobre 1958

25 Janvier 1919
(ur ro4t z/q s)

2l avt|:.. 1914
(wtr, z7+t 2/4 s)

5 ju in  1915
(u,r r 6114 2/4)

24 aoit 1919
(nr err 05 z/4)

11 iuLn 1915

5 aott 1915
(u;r 6259 2/ 4 s)

-565-

en \rue d.e l texécution d.es t irs au fusi l  : l i tra. i l leur

d.e canpagt:e dans les créneaux sous béton et d.ans

les créneaux de por'ces bl ind.ées.

Annexeno5à -a " -

À n n e x e n o 6 à - d . o -

A n n e x e n " J à - d " -

Annexe no B à  -d" -

Annexeno9à -d " -

Notice relative à l- t  instaIlât ion clevant 1es caserna-

tes t t t in fanter ie  des lég ions for t i f iées de ca isses

à sable pour 1r instruction du t ir des a::nes autoaa-

t5.ques.

t{otice relative aux condit ions d.e sécnrité à réaiiser

aux colrrs d.es tirs d.tinst:rrction d"u catlon se:ri--

autonatique Eotchkiss de 25 run

Âd .d . i t i f n "1à -d l . o -

l lote' provisoire concernant

assurer Ia protection contre

cl.e Ia fortificatlon au cours

Instruction relative à I rorganisation

protecti-on contre Lrincend.ie dans 1es

fort i f ication pemanente.



20 d.écenbte 1915

2J janvier 1916

14 septeabre 1956
(u'i ?osl 2/4 s)

-  566 ' -

Rect i f icat i f  no 1 à l r Inst : r rc t ion c i -d 'essus.

Instnrction provj.soire sur Ie gard.iennager La prise

en charge et lrentretien d.es otl-v?ages d.e régions

fort i f  i-ées.

i.iocl.ificatif n" 1



ÎA3I,E DES I'TATIERES
+

CEAPITnE I.- tA FORITFTCATIOII JUSQIItElllgle

1.1 -  De 1a cr ise de l tÂr t i l ler ie  ravée à
La cr ise de I tobus to : rc i l le

1 .1 .1  -  La  c r i se  d .e  1 tÂ r t i l l e r i e  rayée  ( l e :g )

1,1.2 -  te  système Séré c le  Biv ières ( te?4-85)

1 .1 .3  -  Le  s i t ua t i on  en  1BB5

Page

1

5

6
10
15

16
19

21
22
21
25
27

2B
29

,5
, ,

,5
,6
,9
40
44

47

1

t
4

1.2  -  1BB5 -

1 .2 .1

1 .2 .2  -

1 .2 .3  -

1 ,2 .4  -

1 .2 .5  -

tra crise de lrobus torPil le

La pér iode 1BB5-1914.  Le béton et
Les cuirassercents

Les cuirassenents t le 1875 à 1914

tes cuirassements à 1rétranger

Evolution technique clu flalquenent clee
intenralles

Evolution d.es Abris

1., - f ,répreuve du feu

1.t.1 - Les Places belges : tr ièger Namurr Ànvers

1 . r .2  -  Les  P1aces  f ranga ises  j usqu ten  1916

1,1.5 -  Verc l r :n  ( févr ier  -  octobre 1916)

1.7.4 - Réorganisation cLes forts d'e Verclun

1.1.5 - La fort i f ication al leraande pend.ant la
guerre

1.1.6 - Conclusions sux la périod'e 1914-18

CEAPITRS II.- DES COI 'ITSSTOITS AITX CH/IIMTtrNS

LES IDES EÎ trES EOISÎES

2.1 -  I , rapràs-nrerre (1o19-25)

2.2
2. ,

2 .4
2.5
2.6

- La Corogrission d.e Péfense tles Frontières

- Ie rapport du 6 noverobre 1o26

2.5.1 - Program.e cte ôéfense des Alpes

_ La rrcontrlrl

- I,e travaiL de l-a rrCORtr"r - Ânalvse d'rensenble

- Le Génie et la fort i f ication nouvelLe :
Irarme et le service

. . . / . . .



cBÂPrrRE l!tr.- o

1.1 - Id.ées françll ises sur lrqT$+niçatigg cles posi-
-  

f f is  for t i f iées qntre 1q1B et  1o2c

1.1.1 - Proposit ions du Colonel tevêque

t.1.2 - Proposit j .ons du lt-Colonel Tricauô

J.1.5 - Proposit i-ons du Généra1 l{ornantl

3.1.4 - Propositions ctu Généra1 Chauvineau

7.à - Défense

5.2.2 - Prévisions d'es plans de masse

1.2.5 - Equipenent cles fronts

,.5 - Congtitution effective d'es fronts -tr C0RF rl

, . r .1 -Bég ions fo r t i f i éese t f ron tsduNorc l -Es t

7.r.2 - Cas particuJ.ier cles Sasses Vosges

,.1., - La Défense du Ehin

1.r.4 - La frontière tles AlPes

I .4 - teg lourrra*es : de 1

55

55
55
55
57
5B

70
7o
7'
74
75

79
80

81

B'

86

e9

92
97
94

95
96
98

100

101
'102

. . . f . . .

5B
5B
62
66

5.4 .1
1.4 .?
, .4 , '
, .4 .4

- Le Hochwalcl.

- Rochonvi.llers

- Le Sirnserhof

- Autres ouvlages clrartillerie et
ôrinfanterie

oEAPTTRE rv.- aRlm4EIIT E1t' o?T'IQE

4.1 -  Art i l ler ie

4 .1 .1 - l {a té r ie l t l e f lanquenen tc lecasemate !
ca.non et obusier ou canon-obusier

'  
4.1.1.1 -  Canon obusier de 75 DI le 29 èe

casenate

4 .1 .1 .2  -  C .O.  c le  75  t l te  52

4.1.1. ,  -  C.O. ûe 75 t{r ] -e 55 d 'e caseroate

4 .1 .1 .4 -Conc ] .us ionsur ] .escaDoI l s -o tn rs ie rs
de casemate

{.1.1.5 - Autres natérieLs ùe 75 ôe casenate

4.1.1.6 -  Uort ier  de 75 de casemate

4.1.2 - l ' Iatériels cl 'e 75 ' le tourelle

4i1.2.1 - Canon-otnrsier cle tourelle

4,1.2.2 - i ' Iortier cle 75 de tourelle

88

sôe la



4.1.5 - Le lance bornbes cle tourel les et t le
casemate

d.1.4 - les engins à t ir  courbe (roort iers t le
et ae 50)

4.1.4.1 - Le mort ier d'e 81 mle 12

4.1.4.2 - Àchèvement èu lanche-gtenacles

4.1.5 - Dlatériels t l ivers en service

4.1.5.1 -  Canon de ?5.05 sous toure l le

101
B1

106
107

l ége r  1  11

112

d. t avant-guerre

. 4.1.5.2 - Canons cle 10 crn ex-al lenand's

4.1.6 - l Iatériels envisagés et non constnrits

4.1.7 - Le problèrae cle la culasse semi-
automatique

4.1.8 -  Conclus ion sur  l tar t i l ler ie  cLrouvrage

Tableau récapitul-atif d.es raatériels
d.r art i l lerie

4.1.9 - Conparaison avec 1es systèmes étrangers

1',12

115

11'

118

119

121

122

142
142
145
147
149
150

152

155

4.2 - ! tarrnenent cl ' t infanterie

4.2.1 -  l ' l i t ra i l leuses

4.2.2 - tr\rsi l-roitral l Ieur

4.2.i - llortier tl'e 50 M].e 1915

1.2.4 - Les goulottes à grenad'es

4.2.5 -  Les lance- f Ia ' i îmes

4.2.6 - Lra:meraent d'r j-nfanterie d'ans la
cation étrangère

124
125
12e
150
116
117

fort i f i-
1 'T

4.5 - les rnatérig.l-s d'e d'éfense antichar

4.5.1 - Genàse clu Problèroe

4,1.2 - Adoption cles 47 et 77 de casemate

4 .1 .5 - l e rna té r i e Id ' e25nn ; l esamesn i ' x t es

4.1.4 - Î{ i trai l leuse d'e 1512 Eotcttkiss

4.7.5 -  Conclus ion sur  la .ôéfense ant ichar

4.5.6 - La défense antichar à 1rétrangel
( tg5o-t  g+o)

.4 .4 -  D1atér ie l  ôroPt ique

llableau récapitulatif tles instnlnents clroptique

. . . / . . ,



CB.TPITru V. - I,ES CUIPJ.SSU.IEITTS

5.0 -  Généra] j . tés

5.1 - Cuirassenents de casemate

5 .1 .1  -  Â r t i l l e r i e

5.1.1.1 -  Canon obusier  d , 'e  75 t ' I1e 2!

5 .1 .1  .2  -  C .O .  de  75  I ' t ] - e  12  de  casena te
'  5 ,1 ,1 . ,  -  C .0 .  de  75  MIe  11  c le  case rna te

5.1.1.4 -  l ' Ior t ier  de 75 l l ] .e  11

5.1.1.5 -  75 R I ' i1e 12 d 'e  casemate et  cof f re

5 .1 .1 .6  -  1J l  I ' I l e  112  d -e  casemate

'  , .1 .1.J  -  I ' Ior t ier  c l 'e  81 l t le  12 de casenate

5.1.2 -  In fa^nter ie

5 .1 .2 .1  -T ré rn i es  1à4

5.1.2.2 -  Cténeau de rnor t ier  de 50

5.1.2.1 - Cténeaux d'e fusi l  roitrai lLeur

5.1.2.4 -  Brénie f f '13 40

5.1,2.5 -  Créneaux obsenrato i res sous béton

Tableau récapi.tulatif des charûps tl'e tir cles
tréraies

5 .1 .2 .6  -  P ro jec teu ts  sous  bé ton

5 .2  -  C loches  cu i rassées

Cloches GIT{ 1'11e 1929 (l)

Cloches Gtrl'I type 3

Cloches Gtrtlr'I ttAtt transfo:mées rr3tl

Cloches JÎ,r I'ile 1952

Cloches .41{ i'tr e 1914 (f)

Cloches JIti transfo:mées a:me mixte

Cloches lance-grenad.es

llableau récapitulatif des caractéristiques d-es
cloches cle t ir

Tableau récapitulatif cl'es ôifférents rood.èIes
d.e cuvelaggs

llableau récapitulatif tles ctifférents créneaux
d.e cloches

5.2.8 - Cloches obse:rra.toires

5.2. i  -  Cloches Par  éIérnents

158

159

159
159
159
161
162
16],
164
164
164

165
165
167
167
168

169

171

5.2 .1
5.2 ,2
J .2 .5
5.2 .4
5.2 .5
5.2 .6
5.2 .7

172
174
176
176
17e
179
180

182

18r-1 84

185

1e6
187



i .3  -  les  toure l les

5 . r .O -  Généra l i tés

5.r.1 - Caractéristiques générales

5.5.2 -  Disposi t ions part icul ières

5. r .2 .1  -  T  75/51

5. t .2 .2-E75R12
5.1.2.5 -  1r5 Tt t  52

5.7.2.4 -  81 I ' Î le  J2

. 5.7.2.5 - T l ; ' i i t rai l leuses

5.r .2 .6  -  t  75 e 05 a"nél iorée

5.r.2.? - T 75 n 05 transfo:mée

5.5.2.8 -  T.AI ' [  e t  rnor t ier  c l 'e  l0

Caractérist iques principales cles
ttrrpes d.e tourelles

5.4 - Cuirassenents divers

5.4.1 - Cloche cl ' igoin

5.4.2 - Casemate Paroart

5.4.5 - Cloches C, Eeronfontaine

5.4.4 -  Por tes b l ind 'ées

5.4.5 -  Cloches c le  Pr ise c l ra i r

1BB

188

191
199
199

' 199
2C0
200
201
202

annes nixtes 2O2

201"

clifférents
206

TabLeau récapitulati f .  des gri l les
(orcLre alphanr:nérique )

l labLeau récapitulati f  des gri l les
(par dinensions tl'e taies)

5.5 -  Ies cu i rassenents à 1rét ranger

et portes

et portes

207
207
207
208

208

209

211-212

215

214

219

228

229

250

212

2r,

214

214
2r5
2r9

5.5 .1  -  Se lg ique

,.5.2 -  Al lenagne

5.5. ,  -  Fort i f icat ion

5.5.4 -  Tort i fLcat ion
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